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Paul Gouin porte
trols accusations

contre
L’Action Libérale Nationale|
se sépare des conserva-
teurs. Le pacte violé ?

SCISSION PREVUE

La position de M. Gouin.
Celle de M. Duplessis. Le
nombre de candidats.

ET M.GODBOUT
Spécial au Droit)

QUEBEC, 19. — De Québec,
ce matin, nous arrive la nou-
velle que les libéraux de M.
Godbout jubilent. Car ce que
nous prévoyions avant-hier
&'est produit hier. Les action-
nistes et les conservateurs se
sont séparés définitivement.
‘Tard hier après-midi, M. Paul
Gouin, chef de l'Action Libé-

rale Nationale a fait une dé-

claration à cet effet. Et cet-

te déclaration change tout

l'aspect de la prochaine cam-

pagne électorale. Trois partis

politiques se feront la lutte au

lieu de deux.

“Nous aurons les libéraux de l'hon.

‘Adélard Godbout, le successeur de

M. Taschereau, les actionnistes de

M. Paul Gouin et les conservateurs

de M. Maurice Duplessis.

Dans sa déclaration, M. Gouin

porte trois accusations bien nettes

contre M. Duplessis. 1) M. Duples-

sis n'a pas respecté les stipulations

du pacte de l'Union Nationale si-

gné le 7 novembre, pacte qui don-

nait 60 comtés à l'A.L.N. et 30 aux
conservateurs. 2) M. Duplessis a
cherché a ressuscité le vieux parti
conservateur québécois sous l’éti-
quette de l'Union Nationale. 3)
M. Duplessis a convoqué une grande

assemblée qui doit avoir Heu demain
à Sherbrooke sans inviter ni M. Paul
Gouin ni M. Fred Monk. député ac-

tionniste sortant de Jacques Cer-

tier. (M. Monk est l’un des lieute-

nants les plus dévoués de M. Gouin).
En apprenant que M. Gouin-avait

 

Duplessis
 

  

'l Déclaration de

M. Paul Gouin

“Pour faire suite à des entrevues

antérieures, un caucus a eu lieu,
hier après-midi, à I'hôtel Windsor,
pour clarifier Ja situation quant à

‘l'entente interveñiue le 7 novembre
11935 entre le “parti conservateur
| provincial” et l'Action libérale na-

" tionale. Assistaient à ce caucus, des
| représentarts des deux groupes:

| MM. Duplessis, Drouin, Hamel,
Bourque, Elie, Lacroix, Martineau,
i Moquin et moi-méme.
© Contrairement aux termes de
l'entente du 7 novembre 1935, M.
Maurice Duplessis, chef du “parti
conservateur provincial”, a refusé
de respecter une des clauses essen-

tielles du pacte, clause qui réser-
vait soixante comtés à l’Action li-
bérale nationale et qui, en don-
nant l'assurance que l'ancien parti
conservateur ne pourrait pas se
reconstituer, assurait À l'Action li-

le de son programme. .
Il est évident, d'après les con-

versations qui ont été echangées

hier et d'après les nombreux pour-
parlers, démarches et tractations
qui ont eu lieu depuis le 25 novem-

bre dernier, que M. Duplessis et
, quelques-uns de ses partisans, con-
! trairement à l'entente du 7 novem-
l bre 1935 et contrairement à l'inté-
rêt de la province de Québec, cher-

| chent 4 reconstituer le parti con-
servateur tory sous l'étiquette Union
Nationale.

 
| Pour ne pas nuire À l'oeuvre de
| restauration nationale que je pour-
suis depuis plusieurs années et ront
la première étape était le renver-
sement du régime Taschereau, j'ai,
jusqu'à date. en dépit{de nembreu-
ses provocations, passt sous silence,
les pourparlers, les démarches et les
tractations auxquels je viens de
faire allusion.
 

(Suite à la 10ème page)

LE REFUSDE 

comm. |

bérale nationale l'exécution intégra- ;

déclaré publiquement que l'Action,Libérale "Nations. xe sépare Ë (FS LIGUES OEconservateurs et en lisant la décla-
 

tZuite 3 la 10ème page)
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Exécution d’après

la loi Lindbergh,

(Presse Assoclée) iy 1 o
MCALESTER. Oriahoma, 19. — La Les ligues armées de France

nouvelle que le président Roosevelt | refusent l’ordre du gou-
avait refusé d'intervenir fait s'éva-
nouir le dernier espoir d'Arthur vernement de se

SE DISSOUDRE
Gooch, un ravisseur, et il se résigne
à son aort d'être exécuté. Ce sera le
premier homme qui soit exécuté en ,
vertu de la loi Lindbergh.

| Petites
dépêches

I! sera juge
TORONTO, 19. L'hon. Dun-

can Marshall, ministre de l'agricul-
ture d'Ontario. a annoncé ici hier
que Walter Bigrar avait accepté
l'invitation d'être juge à la foire
agricole d'automne, Il portera un
jugement sur tout le bétail à Ja

 

 

 

dissoudre.

LES GREVES
tPresse Canadienne)

PARIS, 19—La méfiance a été
suscitét par l'ordre de dissolution

 

| des ligues armées de la droite, au
{ moment ou les législateurs complé- !
tent le programme de réforme ou- ,
vrière en France.

Les chefs des quatre ligues ar-

mées ont refusé d'accepter l'ordre
( officiel de se dissoudre. Ce sont les
Croix de Feu, la ligue de solidarite

francistes.
Plus de 200.000 ouvriers sont cn-

core en grève, mais on dit que les
! grèves vont’ diminuant. On ne rap-
porte que quelques actes de violenca

française. les jeunes patriotes et les

pochaine foire de novembre. çà et là.
Trois chefs de ligues déclarent

qu'ils en appelleront de la décision
du gouvernement de les dissoudre
Il y & encore des juges en France,
dit le colonel François de la Roc-

 

Vacances avec paye

TORONTO, 19. — Tous les em-|
ployés de la Commission d'Energie |
Hydroélectrique qui travaillent à

eure et ont fait du servi -
dant deux années consécutivesan. que, chef des Croix de Feu. Notre
ront deux semaines de vacances

|

Mouvement ne peut être suspend’
payées. a annoncé hier le contrôleur | UM Moment.
A.-M. McCrimmon. I! ajoute que la | . : >
commission a adopté formellement Eglise frappée
la journée de huit heures et une

par la foudrejournée de repos sur sept.
2

PORT STANLEY, 19. — La fou-
dre a frappé l'église catholique de
l'endroit et mis le feu au clocher.
: Les pompiers ont éteint les flammes,
: Des témoins disent que la cloche
; sonna lorsque le clocher fut frappé.

 

 

Les nouvelles

religieuses
 

| LE S

 
|

 
Lo perspective du nouvel immeuble dont lo €onstruction commencera ces jours-ci et qui abritera un

Séminaire affilié à l’Université d'Ottawa. Cet imposant édifice sero érigé à l'angle des rues Main et Clegg, dans
le voisinage immédiot du Scolasticat St-Joseph.

  

| |Déclaration de |

M. Duplessis |
  

“Je viens de lire dans les jour-
naux la déclaration faite aujour-

d'hui par M. Paul Gouin. Certains
i articles publiés dans le journal de
M. Gouin "La Province”, la critique
déloyale faite par des amis de M.
Gouin au cours de l'enquête des

comptes publics, l'attitude de
Gouin au cours de la dernière ses-
sion, les nombreuses démarches fai-
tes par M. Gouin et certains de ses

amis auprés du régime ou auprès
des influences financières qui ap-
puyaient le régime, tout cela expli-

que plusieurs choses.
“Avant de donner une réponse

complète à M. Gouin, je désire con-

sulter les membres de la dernière
Assemblée Législative ainsi que les
libéraux, les conservateurs et les in-
dépendants demeurés

l'Union nationale. Mais i] est de
mon devoir de déclarer tout de suite

! que la déclaration faite par M.
Gouin est rempli d'’assertions que

i Je ne veux pas qualifier commeelles
{le méritent mais dont je dirai qu'el-

 
; les sont pour le moins très injustes
| et pour la plupart contraires aux
faits.

messe que j'ai faite au peuple de
cette province: L'enquête que nous
avons commencée au comité des
comptes publcs de l'Assemblée lé-
gislative, enquête que certains faux

amis ont voulu paralyser au prix

des plus grands efforts, sera conti-

nuée sans crainte et sans considéra-
tion pour qui que ce soit. Elle sera

continuée très complètement. Et

| toutes les canailles — qu'elles soient
| rouges, bleues, actionnistes ou de

! n'importe quelle autre couleur — se-

| ront dénoncées, condamnées et pu-

nies avec la plus grande sévérité.
| “Je fais le serment solennel de
icontinuer à diriger cette enquete

: moi-même jusquau bou, même
lorsque je serai premier ministre de
cette province”.

MORT DE M.
F. BELANGER

"Il. FUT REDACTEUR A L™AC-
\ TION CATHOLIQUE” DE QUE-

  

i

(Presse Canadienne)

EDMONTON. 19— M. Ferdinand
Bélanger, ancien rédacteur à l“’Ac-

| tion Catholique” venu ici de Lévis,
il y a six semaines. est mort hier
après une longue maladie, à l'âge de

M.

“Je réitère énergiquement la pro-,

| Grande réunion agricole à
y Lafontaine dimanche

Dimanche prochain, 2) juin, il y aura à Lafontaine, sous les ous-
pices de l'Union des Cultivoteurs Franco-Ontariens, une grande réunion

agricole pour les cultivoteurs de la région. Cette région comprend, en
plus de Lafontaine, Rockland, Bourget, Soint-Pascal, Hammond, Sars-
field et Saint-Joseph d'Orléans.

Il y oura par la suite, d'autres réunions pour les outres régions.

Celle de dimonche oura lieu sous la présidence de M. Antonin Lalonde,
de Bourget, président de l’'UC.FO, Elle commencera à 1 h. 30, heure
normale. On y discutera des ploblèmes actuels de l’agriculture.

Tous les cultivateurs de lo région indiquée plus haut sont instam-
ment priés d'être présents.

Pimtm
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i Une année bien remplie
|

  
loyaux a:

Recrutement. — Bottin canadien-français. — Les
réunions. — Lettres, sciences et arts. — See-
tion scolaire. — Oeuvres diverses.

LA FETE DU 24 JUIN
 

A la veille de la célébration de ; ses réunions trimestrielles, à la sal-
notre fête patronale il n'est pas |le Saint-Charles, un de nos mem-

LE DÉBAT SUR
L'ARTICLE 98°
EST COMMENCÉ

L’hon. Ernest Lapointe dit
que l’on n’abrogera pas
cet article du codecri-
minel pour favoriser

les communistes.

LA RAISON
“Nous abrogeons l'article 98 non

pas pour favoriser le communisme

et les éléments subversifs, mais pour
protéger les citoyens respectueux de
l'ordre au pays”. C'est ce qu'a dit
aux Communes aujourd'hui le mi-

nistre de la Justice M. Ernest La-

pointe, sur la deuxieme lecture du
; bill gouvernemental modifiant le

code criminel.
C'était la premiére fois que la

Chambre des Communes siégeait le

matin. La séance s'est ouverte à

11 h. pour durer jusqu'à 1 h. Il y

à aussi séances cet après-midi et ce

soir, aux heures coutumières.
Le premier bill discuté ce matin

| fut celui modifiant le code criminel

; et dont la principale disposition, est
l'abrogation de l'article 98, M. Er-

nest Lapointe, ministre de la Justi-
ce. dit que cet article, qui prohibe

certaines réunions d'un caractére

 
temps de guerre.
constances dans lesquelles l'article

98 a été édicté. Depuis la mise en

du que ces protestations ne venaient

que d'éléments subversifs, mais c'est

  —

(Suite à la 3ème page)

LE MANDATDE
ANGLETERRE

 

- EN PALESTINE

subversif, pouvait être nécessaire en :

11 rappelle les cir- :

vigueur de la mesure, des protesta- '

; tions ont eté envoyées au gouverne-:
; ment de toutes parts. On a préten-

faux. Le trades and Labor Congress

TMORT TRAGIQUE
: DES CHENILLES

seen7)

UNE ENQUÊTE

! depuis une quinzaine dans la re-

I ! gion de la Baie du Tonnerre, tire

! | sur sa fin. Une maladie mysté-

| rieuse les tue par milliers. Les

’ ! chenillas brun-vert offrent unFEEEEEEED HONGODBOWT
jp ‘Le p. m. de Québec porte laINTASSEAL=
A COULE A ~~ UNE COMMISSION

AMHERSTBURG.
Le Tashmoo coule quelques

' minutes apres que ses 1,-

400 passagers furent

débarques.

RECIFFRAPPE

 
—

Aucun ménagement vis-à-
vis de ceux dont la cul-

pabilité sera établie.

SON DISCOURS

QUEBEC, 19 “Qu'il soit

| bien entendu que le nouveau
gouvernement qui apporte

"avec lui de nouvelles méthodes
‘d'administration dans tous les
domaines de la vie publique.

n'entend être lié par aucun

(Presse canadienne) des actes du passé’ a déclaré
AMHERSTBURG, Ont, 19 - Le Thon. Adélard Godbout, pre-

{yurd'escurson TashmesdeDé. (mier ministre de la province
le port local, après avoir frappé un ‘de Québec. au cours de l'allo-

:cution qu'il prononçait à la

TSF hier soir
| vévif dans la rivière Détroit, et M a

coulé dans la port quelques minu-

| tes Après que ses 1,400 passagers

i eurent gagné heureusement le bord: M. Godbout s'est engagé formelle-

| Na sachant pas que © lateau ment à créer une Commission Rova-

avait frappé un récif et que ses ca-jle qui aura le pouvoir de “faire une

l les s'emplissalent d'eau, les exrnr-, enquête complète, impartinie et

* aionnistes de Détroit continuèrent | complétement libre dans les domai-

A s'amuser, pendant que les mem-ines de l'administration pablique.

bres de J'équipareé s'efforçaient A 'enquéte qui sera la suite normale

conduire le bateau dans la port | de l'enquête déjà commer.rée.” Le

Le T'ashmno était dans la riviè-: premier ministre ajoute que cette

re Détroit, près de Ile aux Sucres, | Commission sera absolument indé-

A °5 milles au sud de Détroit, quand, pendante de la politique et que le

il frappa un roc et commenca à! gouvernement ratifiera toutes les

| faire enn. JM Atait en route pour décisions de cette commission. “On

Amherstburg, en territmre  rana- {ne peut s‘attendre a aucun ména-

dien. IL A roulé dans 25 pieds d’eau. | gement de notre part envers qui que

Le vapeur Columbia fut envoys de ce soit dont la culpabilité aura été

Détroit pour remplacer le Tashmon, prouver. Tout sera dévoilé qui n'au-

‘ra pas été honnête et léealement
Campagne contre ; fait, et les coupables sernn* punis

nu qu'ils se trouvent.”

A © Au cours dr cette même allocu-

1 es y ctements tion, M. Godbout exposa bric\ement
. "ron programme. Il insista surtout

trop SOMMAIres | «ur la nécessité de rétablir l'équili-
‘bre social dans la province alm de

ELLE SERAITENTREPRISE PAR ramecner la prospérité. 11 declare
LES AUTORITES DE COVING- que ja politique de son gad seras-

ment veut être exclusivement natio-
nale. Parmi: les mesures que le gou-

 

TON. KENTUCKY.
 

nationale au cours de l'année qui
vient de s'écouler,

Recrutement.
La première préoccupation du Bu-

reau central a été l'augmentation
| du nombre des membres de la So-
ciété. Il a obtenu sur ce point un
succès très encourageant. Le chif-
fre des années précédentes a été

; dépassé de beaucoup. Cependant le
| Bureau central n'est pas encore sa-

tisfait .et se propose de doubler ce
‘nombre l'année prochaine,

 
!

sans utilité de jeter un coup d'oeil bres a exposé le programme de I'E-
sur les activités de notre société cole nationale,

A la réunion d'avril. à la salle
: Sainte-Anne, le R. P. Joyal, OM.I,
directeur du secrétariat de l'Asso-

| ciation canadienne-française d'Edu-

1

 

cation d'Ontario, exposait devant
une salle comble le travail passé,
présent et à venir de l'Association ‘
d'Education. A cette même séance,
la Société avait l'honneur de rece-
voir Son Excellence M. Raymond
Brugêre, ministre de France au Ca-
‘nada, Cette réception fera époque
dans l'histoire de notre

La Grande-Bretagne doit

 

© Presse associée à ; vernement mettra en vigueur. l'on

: COVINGTON, Kentucky, 19 remarque les salaires minima, les

\ conserver ce mandat, se Les rommissaires de cette ville son-, heures de travail limitées, le- prn-

lon Lloyd George. gent À entreprendre une campagne SIONS de vieillesse. l'électrification
ce \ contre les vêtements “trop som-! des campagnes. l'établissemert du

maires portés sur la rue, par les plan Bouchard en ce qui touche au
DECLARATION BALFOUR ; jeunes femmes et les jeunes filles,

TS et la maire Hénry-A. Knoliman de-
(Presse associée) ; .

LONDRES, 19 — Lloyd tieorge, mande aux parents de enntrilmier À

Ce bo faire cesser cetta pratique,
i inistre de Gran-

| au! fut premier ministre Mile Elisabeth (inhran,-Bret , de 1016 a 1922, a ex- ; matrone
de-Bretagne | de police, à défendu je port da teis

vêtemen:s dans les endroits pu-

blics, peine de comparution

on cour des jeunes déjinquantz on

| pliqué aujourd'hui en chambre des

[| communes comment fut faite la fa-
sous

meuse déclaration Balfour, en no- nu

chômage, l'appui du gouvernement
AUX écoles primaires. secondaires et
supérieures, l'assistance aux jeunes,

iete ….
 

(Suite à ! 10eme pag)
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Bottin canadien-français.

Dans quelques jours la Société
| publiera un bottin contenant tous
les noms de ses membres classés par
professions ou emplois. Ce sera un
précieux recueil de renseignements
et un excellent moyen d'entraide

_ économique. Nous espérons que
d'année en année ce bottin augmen-
tera de volume jusqu'à contenir la
presque totalité des noms de la po-

: pulation canadienne-française de la
‘capitale.
| Nos réunions.
© La Société a réalisé cette année
Une suggestion de son comité d'o-

rientation en rendant ses réunions
plus instructives en même temps
que plus intéressantes. A l'une de

Tous ceux qui étaient présents se
rappelieront toujours avec émotion
les paroles éloquentes et sympathi-
ques du distingué représentant de la

| France.

Une autre réunion mémorable fut
:le déjeuner-causerie du mois de
"mars au Chateau Laurier, non seu-
lement en raison des importantes
déclarations de lorateur de cir-
constance, Mgr Camille Roy, mais
aussi en raison de l'assistance nom-
breuse et distinguée qui répondit a
l'appel de la Saint-Jean-Baptiste

.en cette circonstance. Nous avons
fait ce jour-là de précieuses re-

L'ENSEIGNEMENT DU
 

Suite à la 3ème page)

Société.|
| asile nationale pour les Israélites,

; en Palestine.
| Tloyd George dit que la ‘Grande-
Bretagne doit conserver son man-

dat sur la Palestine comme une o-
bligation d'honneur. Ta déclaration

de Ford Balfour, dit-il, fut faite à
un dea moments les plus sombres

t

{

à la veille de se désorganiser et

l'Amérique était entrée depuis peu,
dans le conflit. La Grande-Breta-
gne n'avait d'autre alternatives que

i d'amener la plus puissante combi-

; naison militaire que le monde avait

jamais Vie. Nous en sommes à la

. conclusion qu'il était de Ja plus
haute importance de nous assurer

- la sympathie et la coopération der

| Israélite du monde entier. Nous fi-

mes la proposition aux alliés.

 

vembre 1917, laquelle promettait un ‘

de Ja guerre. Jarmée italienne était

en cour de police.

Un policier lègue

$1.129.351.59

‘Presse Canadienne)

TORONTO, 19—Une fortune es-
| timée à $1.129.351,59 est laissée par

John-W. Walker, autrefois de la po-
lice de Toronto. qui possédait a sa

mort plusieurs maisons. Il est décé-
dé le ? avril. Quatre soeurs du dé-

furit recevront des annuités de cent

dollars par mois, et deux neveux
des annuités de $75 par mois. Qua-
rante autres neveux et nieces rece-

vront $5.000 chacun, et le reste de -
l’argent sera distribué aux hôpitaux

< jusqu'aux Etats de

   
(Presse associée

TORONTO, 19, — La pression est

élevée dans les provinces de l'ouest,
les Etats du nord-ouest, la région du
bas des lacs et au large de la côte

de l'Atlantique, et ellp est basse

dans la région de la baie d'Hudson
l'ouest central.

Il a plus légérement en certains en-

droits des provinces de l'ouest, mais

la pluie a (t* générale dans le cen-
tre et l'est du Québec rt le nord-est

4 lans. Il laisse son épouse, un fils, ‘
Michel et une fille, Pierrette. Les:
funérailles auront lieu samedi et le

. Corps sera transporté à Lévis pour y

 

LEDECESDEM.
~ ALMA FORCIER ‘¢
IL ETAIT PRESIDENT DE L'U-

, NION SAINT-JEAN-BAPTISTE!
D'AMERIQUE.

; i sell,

‘ (Presse Canadienne)
:  HARTFORD. Cornectieut,
M. Alma Forcier,

| l'Union St-Jean-Baptiste d'Améri-
que, est décédé à l'âge de 66 ans.

t

conseil de Carleton.

T.e Dr J.-F.
Ont., président des

19. —! tarin, s'est présents ieudi devant

pour lui faire part du mouvement

i en marche afin
 

UN BUREAU DE
PRESSE A MADAGASCAR

ANTSIRABE (Madagascar)
Un bureau de presse a eté fondé
récemment a Antsirabé pour four-
nir aux journaux catheliques de Ta-
nanarive Jes nouvelles locales.
C’est l'association de la jeunesse
catholique, dirigée par les Mission-
naires de la Salette, qui en assume
la charge financiére.
Le journa' indigène le plus ré-

pandu et le .hieux présenté qui pa- |
raisse à Madagascar est LAKROA.
hebdomadaire catholique publié à :
Tananarive; Madagascar ne possè-! (De notre correspondant)
de pas de quotidien et beaucoup de HEARST. Ont. 19.—M. l'abbé Fa-
protestants et de non;catholiques ; fard, curé de Hearst, est à Montréal
lisent ce journal. ! pour participer à une fête de famille
ORDINATION SACERDOTALE j unique dans son genre. I y a six
EN MANDCHOURIE religieuses et quatre prêtres dans sa
KIRIN (Mandechourie) — Le vi- famille.

eaire apostolique de Kirin, Son Exe. La séance. au théâtre Royal. au
Mgr Gaspais, des Missions Etran-
gères de Paris. ordonnait prêtres ; un beau succès ces jours derniers.
dernièrement aix jeunes séminaris- | La procession de la Fête-Dieu fut
tes de sa mission. Cette £dination | très édifiante à Hearst. Les Soeurs
porte À 33 i¢ nombre de ses pré- du Perpétuel Secours avaient érigé
tres indigènes. L'un d'eux, d'ail- un magnifique reposoir au couvent
leurs, lui a demandé l'autorisation ; St-Joseph.

|d'entrer à ia Trappe. Son Exc. Mgr Hallé & donné la

SIX RELIGIEUSES ET
QUATRE PRÊTRES DANS

LA FAMILLE FAFARD
Le curé Fafard, de Hearst, Ont, se rend à Montréal,,

pour cette mémorable féte de famille.

profit de la paroisse. a remporté

: ment ontarien change son program-
| me scolaire de manière à rendra o-

çais dans les écnies de (amparne.

Je Dr Proudfoot dit que son an-

sociation invitera tous les consélls
| de comté de la province À faire une
requête dans re sens au ministère

| L'enseignement du français dans
les écoles rurales n© =e fera pas

du soir au lendemain. 11 faudra d'a-
bord préparer les instituteurs et Jes
institutrices. C'est dire que l'a=zo-
ciatinn veut préparer la prochaine

génération, qui
de l'enseignement du français.

“Confirmation et la première com-
munion aux enfants de Hearst. Son!

| Excellence a prononcé le sermon de
circonstance. i
Mme Lollis Fillion de Mattice, vi-

:sitalent M. et Mme Wm Lavallée
;ces jours derniers. |

Mlle Jahana Anderson est partie|
demeurer à Toronto.

M. Léo Giroux est parti en voya- !
ge à Montréal.
Mme Brisbois est allée à Otrawa

pour Queiques jours.

Mme D. Lafond est arrivée d'un.
: voyage après avoir visité sa soeur
«Mme Paquette à Ameson.

he
+

I

  

\ de banque biingue.

v 5 cuSis A “4

que Je gouverne -|

| bligatoire l'enseignement du fran-,
- Zouvernement.

provincial de l'Instruction publique.’

pourra bénéficier

FRANÇAIS DANS LES
RE  ECOLES DE CAMPAGNE

Dr Proudfoot, président de l'association des com-
missaires et contribuables ruraux, le suggère au

Proudfoot, de Rus-,

commis- ;

: saires et contribuables ruraux d'On-

président de | le conseil du comté de Carleton

MM.Cardin et Gardineretle |
billet de banque bilingue

On lire en page & les textes dos discours prononcés por les hene-
{ rables P.-J.-A. Cardin, ministre das Trovaux Publics. et J..G.Gerdiner,
ministre de l'Agriculture, mardi voir, en chombre, à lo défense du billet

La | et aux institutions charitables.
du Nouveau-Brunswick.I France, l'Italie, les Etats-Unis et

les [sraélites ont répondu à l'appel

fait.

UNE REUNION
LE 30 JUIN
(Presse canadienne)

GENEVE, 19 -- La réunion de

la Société des Nations, à laquelle

; la Grande - Bretagne demandera
rien ne sont pas convenablement | l'abolition der sanctinns contre l'I-
préparés pour l'enseignement du! taiie, s'ouvrira le 30 juin. et le con-

français aux élèves, dit-ll, C'est un | seïl de Ja S. dex N. s'assemblera

 

“Les professeurs dans l'est nnta-

 

fait qui se prouve de lui-même que: quelques jours avant cette date. M !sénateur sera confiné à sa résidence!
Y Aura assembiée plénière en séP-jà Ottawa pendant un assez long‘la. prochaine génération a on be-

soin absoïu du français et de jan-

tous les autres Etals acceptèrent. |

Je puir rendre le tAMoignage que

——

Le sénateur E.-N.

- Rhodes est mieux

CASCAPEDIA, Qué. 19— Le séna-
!teur E.-N. Rhodes, qui a été atteint
d'une attaque de paralysie, pendant
une excursion de pêche ic: il v a
plus de deux semaines, sera trans-

| porté à Ottawa probablement same-

di, a annoncé hier soir son médecin.
le Dr A-C. McLean. Lancien mi-
nistre des finances a pris constam-
ment du mieux depuis Ja semaine
dernière et recouvert partiellement .

l'usage de la parole. On croit que le

 

tembre. temps.
Rlais.”

Te Dr Proudfinnt a suggéré au

conseil d'envoyer une requéte au L'Église faitJe proviseur J.-M.
Story, qui était au fauteuil, lui dit

Que le conseil avait déjà fait ja de-
mande à Torontna et que Ja gouver-
nement est À l'étudier. LA question

a été référie au comité de l'édu-
cation.

Pour lA génération actuelle, nn
pourrait commenrer à consacrer

quelques heures À l'enseignement ——---

exclusif du francais afin de prépa-
rér la génération de demain. Le bi-
linguisma est une nécessité tant é-
conomique que natinnale au Cana-

da, dit le Dr Proudfnat,

Presse Associée
BERLIN, 19. — L'Eglise catholi-

que d'Allemagne fait tout en son.
pouvoir pour enrayer les actes con- |
damnables, dit dans une lettre pas-

|Loraie Son Eminence le cardinal
Bertram, archevéque de Breslau.
Cette déclaration fait voir l'atti-

procès de membres d'associations
catholiques pour délits moraux. (Le

cent soixante-seize ‘ranciscains. en '
divers monastères de ls Westpha- .
lie er de la Rhénanie. Un certain
nombre de frères ont déjà subi leur
procès et nt eté trouvés coupabies

9°; CL condamnés à la prison.

tude de l'Eglise relativement aux catholiques tout respect pour

son possible

pour combattre le mal

Une lettre pastorale de Son Eminence le cardinal
Bertram, archevêque de Breslau.

 

La trahison de Jésus par un apô-
tre n'a pu ternir l'honneur des onze
autres, dit le cardinal en exhor-
tant les catholiques À regarder les
tribulations actuelles comme une
épreuve pour la foi. Ceux qui
croient, continue Son Eminence, que
ces déclarations feront perdre aux

le
clergé ne connaissent ni l'Eglise ca-
tholique ni le peuple catholique.

Le cardinai Bertram as plaint
amèrement de ce qu'il appelle des

. “cas exceptionnels” dont ies jour-
; paux nazistes font état, sans égard
| pour la vie pure et sans égoisme de
milliers de frêres dont la pureté
d'intention est sincère,

| : gouvernement naziste a récemment!
i porté des accusations contre deux ‘

:

|

Vallée de l'Outaouais rt haut du

St-Laurent.—-Vents modérés, par-
tiellement nuageux sujourd'hui et

samedi, légères averses probables ça
et la.

Maximum hier, 78;
Minimum ‘nuit, 62,

A R heures ce matin: -Dawson,

48: AkJavik, 46; Simpson, 52; Smith

40; Prince-Rupert. 48; Victoria, 50:
Kamloops, 44; Jasper. 42; Calgary,

40: Edmonton, 44; Prince-Albert,
50. Churchill, 34. Winnipeg, 58;

Moosonee, 58, S. S. Marie. 56: Lon-

t DANS LE NORD "
i  FORT-WILLIAM. Ont. 18. — LOMPI HE MI

: Le fléau des chenilles, qui sévit ! 1 y

don. 64: Toronto. 68; Kingston. 66; :
OTTAWA, 66;

,cet, 54. Québre,

Moncton, 57;

Montréal. 72; Dou-

Halifax. 54: Charlot-

 

 

66: Saint-Jean. 50: : [i

tetown, 36: Détroit. A2 New-York,
68.

mere

Mouvement maritime

ARRIVEFS
Navite A De

Pr. Roosevelt  Piymotth .. . N.-York
Vulcania Naple ...... K -Yorx
Hansa Snuth'pon N -Yôrk
Bergens!ora Bergen M -Yore :

DEPARTS
Navir Ds Pour

Deutach:ar; N -Tor, Hambourg
Hambourg Hambourr N.-Yort
Lafayete . South'pton .. . N-York :
Rex . Napie N -York
Washington Havre N -York

 

Courrier transatlantique |
 

sur i Europa’,
.ture à 4 h. 25, vendred:, je 13 juin.

Bur la “Queen Mary” via New-York,

via New-York, terme.

"fermeture à 4 h. 25, de l'aprés-midi,
lundi, Ie 22 juin

New-York,
. apres-mid},

New-York A
de

Bur je
fermeture à 4 h 25
mard!, je 23 juin
A demination de ! Lande nord et du

Libre Etat d'Iriande sur ie "Duchess
61 Atho!° "a Montréal, fermeture &
49 25 de ,aprés-mid! (oui, je 25
Juin

“a QuéSur ! Pinpress nf Broan
Mec ferme*ure à 4 h 23 de | aprée-mie JB
di, vendredi, le 26 juin.



      

 

 

 

 

 

 

 

LE
|! LE MIRROIR MELODIQUE

DROIT AWA

11.30—Orch. Coleman
11.45—Oreh. du Château Prentense.

CKCH—HLLL—IZIV
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Ra « C Frielre |
10.15—Disques. . @dio - (oncerts Ra Ton, monde | 3 BLOUSES Menu de Samedi y
12.00—Spéciai a' _. i Eto © 1 98 : 40e =4 -0—Epéclal ° 5 à; 20—Ch ttes françaises. xA Les programmes et les renseignements radiophoniqueJue 129-Chansonnerte ç : » 2 Jus de Tomates|| ena Esa EE a ; o >€ ra : i ; A

4 ‘heure menticnnée ou qu'un renseignement soit inexact. Le SIBadinamo eos. : 8 Blouses d de véritable 3 Soupe Crème de Mais Kà Droit n'en peut être tenu responsable | 700—Programmes pour enfants. georgette e sole, en piu- = Dinde rôtie
71.15—Histoires d'amour. sieurs conceptions.  Tein- > > a an: déNY, 1:20-—Les vacances de Joss. tes: marine, brun, maïs, 3 Patates pilées ou Pouiltics Ëx; . uo romantique. ; RS ois verts ou fèves =‘ | p00-LesMontagnard. blane, vin, rose ou bleu. ; BR à beurre ‘1

y i 9.00—Radio-Concert Ph pa 5 Pomme. Tarte à la Cré =le PROGRAMMES LES RESEAUX 9.30 —OrcheatreSimmons VETEMENTS E 5 Boston, ou Poires Bartlet: |B 1
if DETAILLES | imo wrisean bien) wap 1000-Radio Nigat chu" DE SPORT Ë 5 Thé, Café ou Lait |JZ: WBAL, WBZ, ZA, 10.45—Radio-juurnal mes Wl = R ‘

| ° R aoFrwa-ten Pour CS ; | ——===== de)“EN DINANT* WHAM, KDKA, WJR. WENR. 12.00— Variétés z bs 2 ji
Un orchestre sous la direction de , ; 6.00—Orchestre. Costumes trois pièces du i = oe A

| Donald Heins présentera le pro- Vian:WOREWAM,VS 845Danse. fascinant crdpe en attra- z 5 Mobiliers de Bl 1at gramme suivant ce soir à 6 heures WLW. WGY WJAR, WHO, 7.00—Les frères Mills. yante conception dos so- = a Studios 3 Pièces i {
(4j sur Je réseau de l'est de Radio-C8-

|b

 WMAQ, WOW. WTIC, WRVA, TeCo TIN tems bande oppositon.Tailles

|

B : ~ i |
i nada. ’ : ’ o—Panisie Regal ande oppositon. Tailles. [8 2 : 0 ARŸ Accent on youth . Noel Coward weM. I Bornececre du ’ 14 à 20. 3 25 Es = 6 3 STà its de “Peer Gynt” . irieg 9.30—Orch. du Gatineau. Le costume. … ° = RS ef{7 Schon moemarin tener Cm PARuit THELMA AULD, Jeune colatur, 01801053uFons a ; à ;
f To Spring... ... ees Grieg WABC: WNAC, WGOR, 'AKBW, a fat ses débuts & la TSF avec 5.30—Programme du aa » Costumes de 3 pieces de = fs Mobiliers de studios, =

; Artist's Life .. ... ve. +... Strauss CKLW, WCAU, WBEM, WPG, Geof rey Waddington au programme| 615—Le bon parler français. rotannade texture fine, im- » = » trois pièces, échantillons, 3
Trois danses hongroises . Brahms WHAS, KMOX, WLBW ‘Le miroir mélodique”. Elle se fit £-30-Spécial. neimée en plusieurs jolies = 2e py couvertures de homespun IN. . . WCCO, CKAC, CPRBE. Femarquer pour la premiére fois ToSuanteusei chanteur dessins et combinaisons = pa ou reps, dossiers coussins =

y E PROVINCIALE a ‘année dernière au cours d’une au-| 5.00—Emiest 1 20° e teintes. = = à . 3ra musical avec le con- dition dans les studlos de Radio| 900—Soirée dansante Molson — Oren. Tailles 14 à 20, … 1.98 x UE SESO matelasdou 3cours de Jeanne Mignolet, soprano, Canada à Toronto. 9300rch.Larry Bradford. a M nunis d'un dossier et d'u- |Gérald Gélinas, basse, du Petit Or- {12 h. 50—Causerie. ess 2.45—Orch. Allan Meiver. Culottes pour Dames, en à 5 ne garde-robe pour la lite- 3
chestre à cordes et des artistes du| 1 n. —Reprise du relais. Con- 10:15—Oreh. £mArden, plusieurs chics styles, de py 5 rie >+ . . os . : RR - : haThéâtre Radiophonique de l'Heure cert. ENTRE AUTRES Cpcb. Bop Conny. cotonna : imprimée, prix 2 - FS pS
provinciale. Ce soir, à 8 heures au| 1 n. 30—Informations en anglais. 11.30—Orch. Alex Lajoie. seutement 1 00 = 8 MATELAS 3poste CKAC. 1 h. 45—Informations en italien. CE SOIR + 12.30—Orch. Frankie Masters. ° es ea =8 heures: Causerie: 2h. —Informations en français, 0.50—PorteotoaREAL400 D'AUTRES A 1.69 et 1.9 : à MARSHALL B‘ Gaspé ” ; . . e . I A pd
M. LoCeMOTEUR 2 h. 30—Relais du Tnéâtre Natio-| 7 h00—M. LionelJaunais, bary- TiSMusicale” G R = 95 58 h. 15— Concert: nal de l'Opéra. 7h15 L'orek ‘ ‘ deepmbores. i = EY “Risi—Romance, p. 34, No 9 pe Io Lorchestre  symphoni | aso_Orcngtes eymphoni B À S : a anSibéli SAMEDI — (MATIN! que de Victor Bay—CBS Ÿ ymp que. i z RS If.

Petit orchestre àcordes w L.O. 25 m. 23-—11880 Kc. (WABC). 1090aoundtbe town. ! bd COMPAGNIE, LIMITEE pS Matelas remplis de res- HJ,. , 1h, —Relais de Paris-P.T.T. 8 h. 00—Jessica Dragonette, so- 11.00—8ports. ; = = sorts, remplis de centaines HI!2—Cbant: Prologue de l'opéra ust istrée , 11.05—Nouvelles. 5 g ors remp ed“Paillasse” ...... R. Léoncavallo 1 h. 20—Musique enreg : prano, et l'orchestre de 11.30—Orchestre Glen Gray. | RS . . ; = de petits ressorts, couverts 3Gérard Gélinas ! h. BitedeParPTT Rosario, Bourdon. — NBC | 1230—Henry King. paires M possède et exploite un des meilleurs ate- NM d'épaisses couches de feu- |
” : Madrigal cee A. Simonetti 2 h. 30—Courrier de France. :| 8h. 30-<"Rafio-Concert Cana- |! y . . z liers de capitonnage de meubles en ce z tre,côtésbienen 5

4—Chant: 2 h. 45—Musique enregistrée. dien”, direction J.-J. Ga- Unenouvelie consigna- 1! continent, exécutant seulement l’ou- || cilement. Toutes les gran- |N3 h. 15—Informations en français. i CRCO arRe a8 tion vient d'arriver, com- | . 12 ; ze à 1Ballade des Ociseaux 3 h. 45—Informati anglais Br » rtant les plus récente fl vrage de meilleure qualité en capitonna- dejrs régulières. gl(‘Paillasse”) .. R, Léoncavalin . ormations en anglais. 9 h. 00—“L’heure de la Valse”, ® > portant ‘es plus récentes a Lo $Jeanne Mignolet 4h. —Fin de l'émission. Frank Munn, ténor, Ber- cinema teintes en bas. Tous par- (| ge de meubles. Nous recouvrons aussi à SOMMIERS 3
S—&ketch—Intermeéde. ih Shans1pm810344 Ke mice Claire, soprano, Lerie Poin

I

| des prix très modiques. Les mobiliers MARSHALL à‘Pleuvra-t-il”, comédie en un acte : amme. choeur et orchestre, dir. IN u : 4 ; . ’de Jeanne Leroy-Derts. 5h. —Relais de Radio-Paris. A. Lyman. NBC (WEAF) æ 5 Chesterfield de petits appartements peu-
Le ©. Chaminade 5h. —Informations en anglais, ? *- 005HollywoodHotel”, Dick VENDREDI,LE 18 JUIN, 1038 ARGENTERIE |Ë| vent être recouverts à un prix aussi bas 8:951000 GC . : well, orchestre y-| 1 u Français se fé- = 5 ;Jeanne Mignolet 8 h. 15—Reprisedurelais. Concert. mond Paige CBS (WAB| liciterontde pouvoir applaudir ce 8 que $39.50. Un appel téléphonique fe-

T—Orchestre : : : C) et CKAC. soir et demain le dernier grand 7 ® ra venir notre représentant ul vous re- Sommiers câbles Mar-LiebesHed (Chagrin 7 h. 15—Reprise du relais. Concert.! 95477.(ochre de Fred Wa- film de Charlie Chaplin “Modern e = ave : rep : 4 d shall, garanti pour vingt
d'amour) Fritz Kreisler| 8h. —1e Tana To Parts par ring avec Rosemary et! Times”, ainsi jugé moralement par i ra une estimation et vous soumettra des ans bouts et bordures ren-Violen solo: Pierre Iosch sh 0x FrançoisPore J Priscilla Lane NBC “Choisi x | Pièces d'argenterie, prix Ë

|

couvertures échantillons. Nous consen- forcés. Toutes les gran-8—C : : , ‘| es s : » pri 3 : iFemme sensible .. E. N. Méhol 0 Francols deTéramond. 10 h. 00"Romances Musicales”. le mimepuissant “etdrolatique oi courant 2.25, dans le grou- ® tons des paiements par versements. deurs régulières.
pOrchestre Gélinas : LS aeenregistrée Direction Howard Fogg. conquiert toujours aussi facile- pe. Comportant des ts à 8 COUSSINS: : E : CRCO. ment la faveur du public, son jeu niers a gateaux, plats SMinuetto .. . P. Volpatt: |10 h.  —Fin de l'émission. 10 h. 00-—Kay Th h - est ; i hors-d'oeuvre, bonbonniè- A DE SOFAS. y Thompson, chanteu- jest toujours humain et son goût ; =ro L.O. 25 m. 33—11.880 Kc. se. Orchestre André Kos- toujours sûr. x res, paniers & fleurs, cen- > QU EMLLE GILBERTE MARTIN AU|10 h. 15—Informations en arabe. Paul ; ; tres à fleurs, beurriers. >30 ti francais . telanetz. CBS (WABC). aulette Godard est une parte- <
POSTE CRCM, VENDREDI. 10 h. Informations en français. 11 h. 30—Jesse Crawford, organis- naire excellente et digne de lui candélabres. etc. X : : d ©Mlle Gilberte Martin, pianiste vir- (11 n. 3esr Relais.dio-Jour te. NBC (WEAF). Enregistrement — Bonne sono- 5 Nous maintenons un service de cou-

tues,ss fersentendre au coursdu'| 12 h. 40-—DÉfURORae 12 h. 00—Shanior, violoniste, NBC risation. Musique bien adaptée. ROBES POUR N verture de toits, exécutant tous gen- Coussins doubles de so-{ de Radio-Canada, Je vendredi, 19, à 12 h. 50—Cronica literaria. par M. win. anos (morales:Ona Deaucour FILLETTES = res de réparations de toits à prix mo- fas, bien remplis, dans lesançois de Téramond. , le e , de = LL : intes: noi ; i| préparépar‘Mopisigni Ih. —Reprise du relais. Concert. ' HORAIRE | bolchevistes à propos de ce film. ; dérés. Nous consentons des paie- teintes: noir,vert,rouille
} cette audition:— 1 h. 30—Informations en anglais. In faut vraiment vouloir prendre 09 a ments par versements. volant à plis carrés.5 “Toronto Bey” .. . .. .. Gagnier| 1 h. 45—Informations en italien. les choses au tragique pour rete- *

L'ORCHESTRE 2h. —Informations en français. Vendredi 19 suin 1936 mr comme un grief les traits S CHAISES& Passepied, extrait du “Roi cours. ; y juin, chargés de certains épisodes. Sans Robes d'organdi à petits $ DE REPOS3 s'amuse“ ......... ... Dellbes! 2 h. 30—Relais: Emission thédtrale = | doute le rire de Charlot est amer et ois pour petites filles = QU E
" Mile Gilberte Martin, planiste | avec le concours de la POSTES CANADIENS | quel rire ne l’est pas d’une certai- pS . & manches plissées |AJ “Russian Blumber Song” i troupe de la Comédie- . 00preCRCOOTTAWA380 | ne manière? C’est la preuve même ath de ruban a l’empiè- = ; , , . Cc

| Vorchestre2"| 4 1. 30—Informations en espagnol.) $1$-Péleunes ‘se ainsiphilosophers ee” dare cement, plusieurs teintes. | Nous avons un service d'optique bien8° ‘orc re . ormatio -| 8. ermeture. S pher 5 sujet. . , 2 , ’ ie
, Premier mouvement du Concerto 4 h. 40—Informations en portugais. Midi—Musigue. et disques En tout cas, sauf deux ou trois Tailles 3 à 6. = aménagéen charge d'un optométris s Chaises de repos, con-

en do majeur ... ... Mozart! 5h. —Fin de l'émission. | 1.00—Spécial. igestes équivoques, il n'y a rien 3 te gradué. N

|

fortables, pliantes, faitesi Mlle Martin et l'orchestre L.O. 25 m. 60—11.720 Kc.; 115—Kiwanis. Déjeuner. la redire du point de vue familial. ROBES POUR a 8 bois d t couvert; Die Moldau, de la suite “Ma 8 h. 15—Concert. Relais de Radio-| 5.00—Disques. Scénario: Charlot travaille à la FILLETTES = 5 de tra td rok épais es
¥ Palle”Lu Smetana 6h 1mtions en trançais, 230Dlaques.” ae dans in Brande hime on ; 8 RENEPA.

- . - . : JX ourse. essaie sur lui une “machine à nu- Ra =“LULLABY LAGOON" cours. | S13QOauserlepar Angus Flewher.  |trition”. Il devient fou. Une fois 8S S QUE S LITS DE CAMPUn programme sous la direction 6 h. 40—Informaticas en espagnol. | 700—Lionel Daunais. baryton. guéri, il est arrété par erreur dans e od Lu kd‘ de Samuel Hersenhoren présentera| 7 h. —Informations en anglais. 1 15—Les Cavaliers De La Salle. une bagarre politique. En prison Q Nous avons une bibliothèque de loca- |& 2.69e programme suivant ce soir a4 10; 7 h. 15—Musique enregistrée. . auserie. ; il fait avorter une révolte. Libé- 8 . . = , . .g heures 30 sur le réseau national de 9 h. 15—Fin de l'émission. | LosMbtlebitsofeverything. ré, mais chômeur, il aide une ga- : Robes de veritable soi. 3 tion, où vous trouverez tous les ro- ES Lits de camp bien faits,
Radio-Canada. 9 h, 45—Causerie. . | 800—From a Rose Gardens. | mine accusée d'avoir volé un pain. Bd de tissu importé, quelques- |R mans modernes dès qu'ils sont pu- |[R| se pliant en peu d'encom-
Pie you home again, 10 h. ionons enAis 8.30—Sollstes,choouretorchestre sous [ls essaient l'un et l'autre tous les 8 unes garnies de dentelle, i bliés bs brement. Aubaine  spé-Bh athleen ............. estendorf

|

10 h. nformations | 10.00—Roma: usicales. métiers et finalement partent sur n faites

à

la main. Ceintu- : 2 N5 Boulevard of broken dreams Warren

|

10 h. 30—Emission théâtrale. à 10.30—I coverthewaterfront. la route en quête d'un nouveau | 3 rées, manches courtes, et x CANAPESPlay fiddle, play .. ..... Deutsch |11 h. 45—Informations en allemand. 10.45—Radio-Journas. ! destin. ; Re plusieurs teintes. Tailles, i; Love your magic spell is everywhere [12 h.  —Fin del'émission. 0Actestheborder, Au Rideau, même bonne note - > 7 à 16. a DE STUDIOS. Beautiful lady in blue Coots Samedi — (soir) CKCO—OTTAWA—1010 pour le film “Rose-Marie”. : py QUE z) Alice where art thou ... . Ascher L. O. 28 m. 60 - 11.720 Ke 12.00— Variétés. N * 2
Clair de lune Debussy! 5 h.15 Concert. Relais de Radio- 12:30-—Gençert de danse ha : COSTUMES N tudio de photogra T 26.50a Paris. | 6.00—En dinant. j . 5 SOLEIL ous avons un studi - B

. #115 Informations on français aspeae. Mgr Michaud dans 3 POUR BEBES phie ou I'exécution est impeccable. |B! Canapés de studios dou-
LES ONDES 6 h. 40 Informations en espagnol.| 7--—Musique symphonique. sa paroisse natale , |Ë ll se trouve au troisième étage. Et IR Diesreeenor i
COURTES 7h Informations en anglais.| 745.Nouvelles du vieux tempe. ; i BS que nous développons les pellicules, = de-robe pour literie, el 5

7h 15 Musique enregistrée. 8.00—A être annoncé. Sainte-Anne de Bellevue, — Le = | . 4 2 ’ S
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VENDREDI, 19 JUIN 1936
La

CONSEIL PRIVE VS
CONSTITUTION ?

Les jugements du Conseil Privé doivent-
ils l’emporter sur la Constitution dans

: les cas prévus par cette dernière ? —
S'il en devient ainsi les pouvoirs des
provinces seront livrés aux juge-
‘ments arbitraires d’un tribunal poli-
tique.

 

,

» Au milieu des événements politiques

qui se bousculent et qui tiraillent la
pensée, accordons une trêve à nos soucis
immédiats pour considérer un aspect
particulier des jugements rendus par la
Cour Suprême du Canada mercredi
après-midi. Il n’entre pas dans nos
Intentions de commenter ces jugements
dans leur ensemble. Nous avouons que
la tâche dépasserait notre compétence.
Nous voulions tout au plus attirer l’at-
tention de nos lecteurs sur les opinions
des juges en matière des droits des pro-
vinces. Notre journal publiait hier un
résumé fort bien fait et complet des
jugements. Inutile de revenir là-dessus
et de répéter que telle loi a été déclarée
inconstitutionnelle tandis que sur telle
autre il y.a eu divergence d'opinions.
Mais a-t-on atttaché suffisamment
d'importance aux jugements rendus sur
les lois du repos hebdomadaire, des sa-
laires minima et de la limitation des
heures de travail?

C'est en effet au sujet de ces trois
lois que se joue une partie grosse de
conséquences pour les droits des pro-

vinces. Elles ont toutes été passées par

le gouvernement central sous prétexte

qu’elles reposaient sur des conventions
adoptées par la Conférence générale de
l'Organisation internationale du Tra-
vail de la Société des Nations. Pour la
raison que le droit de signer les traités
internationaux appartient au pouvoir
fédéral, le gouvernement Bennett les a
soumises au parlement. Trois juges de

la Cour Suprême, MM. Duff, Davis et
Kerwin, ont soutenu que ces lois étaient
constitutionnelies. Par contre, MM.
Rinfret, Cannon et Crocket ont été d'avis
que les trois lois étaient ultra vires. Il
convient de nous arrêter sur cette der-

nière opinion.
| MM. Rinfret, Cannon et Crocket s'en-
tendent pour soutenir que les conven-

‘tlons adoptées par le Bureau Interna-
tional du Travail portaient sur des sujets
relevant de la juridiction exclusive des
provinces et que, par le fait même, elles
devaient être soumises à l'approbation

des provinces. Cela n'ayant pas été fait,
le gouvernement fédéral ne peut pas

donner suite à ces conventions. Citons
icl ce que notre journal rapportait hier:

“M. le juge Rinfret considère que peut-
être, en raison des jugements du Conseil

Privé sur les questions de l'aviation et
de la radio, il faut maintenant conclure
que, du moment qu'une convention in-

Zernütionale a été régulièrement passée
entre le Canada et un pays étranger, le
pouvoir de mettre cette convention en
vigueur et de légiférer à cet égard est
du ressort exclusif du Parlement fédéral;
mais il est d'avis qu'avant d'adopter une
convention de ce genre, si elle a pour

résultat d'affecter des matières qui sont
du domaine exclusif des provinces, les
provinces doivent préalablement être
consultées et donner leur consentement.
sans quoi l'adontion de la convention ou
sa ratification est incfficace.”

Cette opinion est déjà très caracté-
ristique. Cependant MM.les juges Can-
non et Crocket vont encore plus loin. Ils
opinent que “même après l'adoption
de la convention il ne résuite pas de ce
fait que le Parlement fédéral puisse
s'approprier des sujets de législation
exclusivement réservés aux provinces.”
Les trois juges ont la même pensée sur
le partage des pouvoirs des provinces et
du gouvernement fédéral. Ils soutien-
nent que “les provinces sont autonomes
et souveraines dans les domaines qui
leur ont été assignés par la Constitution;
et, avant de s'engager dans une con-
vention internationale qui empiète sur
ces domaines, les provinces ont le droit

absolu d’être consultées; et la convention
projetée ne peut être valablement adop-
tée ou ratifiée par le Parlement fédéral
sans le consentement des provinces.”
C’est là, si nous ne nous abusons, l'opi-
nion généralement exprimée par les ju-
ristes lorsqu'il s'agit de délimiter les
juridictions du fédéral et des provinces.

La Loi de l'Amérique britannique du
Nord est non seulement la charte des
droits et pouvoirs du gouvernement fé-
déral, elle est aussi celle des droits et
pouvoirs des provinces. Il s'agit de sa-
voir si les jugements rendus par le Con-
seil Privé dans les références sur l'avia-
tion et la radio, renversent cet état de
choses, suppriment un certain nombre
d'articles de la Constitution et établis-
sent un nouveau partage des juridictions
fédérale et provinciales.La question, n'en
doutons point, est de la plus haute im-
e

‘

| 

portance.
Privé ont la primaute sur la lettre même
de la Constitution, il nous semble — sans
pour cela prétendre à la science d’un
juriste — que la Constitution n'offre
plus guère de protection ni de garanties.
Nous comprenons que dans les cas de
l’aviation et de la radio — cas non pré-
vus par la Constitution — les jugements
du Conseil Privé délimitent les juridic-
tions nouvelles, Mais il ne devrait pas
en être ainsi dans les cas prévus par la
Constitution. Celle-ci reste la charte
des pouvoirs des provinces aussi bien
que du gouvernement fédéral. S'il n’en
est pas ainsi à quelles amputations arbi-
traires les pouvoirs des provinces ne se-
raient-ils pas exposés? Il y a là, pour la
province de Québec tout particulière -
ment, un problème de vie ou de mort.
Ni plus ni moins.

Léopold RICHER.

 

BILLET

CELEBRONS LA FETE
NATIONALE

Et n'oublions pas que le 24 juin, chô-

mé ou non dans cette province, demeure
le jour de la fête nationale,

x x x
Done, en chaque ville, en chaque vil-

lage, n’oublions pas de marquer le 24
juin d’une manifestation patriotique, si
modeste füt-elle.

x x Xx

Nos amis de la campagne imaginent
que célébrer un jour de fête nationale
est trop coûteur. Au contraire, et chez
eux moins qu'ailleurs.

x x x
A Saint-Ambroise de Kildare, il y a

deux ans, sur l’appel d’un vicaire, toute
la paroisse se mit en branle, Il y eut plus
d’une vingtaine de chars allégoriques,
joliment improvisés.

x x Xx
Or voici la méthode. Temps alloué

pour la préparation de cette soirée-pa-
rade:deux jours. Dépenses, 0 sou. On
évoqua les traditions rurales: le cadre,
le meuble, et costume ne pouvaient coû-
ter cher, pris sur les lieux.

x x x
L’erreur est de confier la préparation

de ces fêtes à des comités trop nom-
breux, où chacun se sent à l’aise pour

que le voisin commence le premier.
x x x

Comme en toute organisation, un
président capable de tracer un plan
d’ensemble, et deux assistants qui ont
le sens matériel de l’organisation et
d’entrainer la masse. Et c’est suffisant.

x x x
Les orateurs? on pourrait parfois s’en

passer, si vous entendez par là ces
grands parleurs que vous écouterez . .

pour la forme, tant ils sont banals, peu
sincères. Les meilleurs sont ceux de votre
localité, n'eussent-ils pas fréquenté les
collèges.

x x x
L'important est de causer en famille,

de s'éclairer sur des problèmes qui dé-
passent les frontières d’un village ou
d’un comté. Education nationale et
Achat chez nous, Colonisation et Coo-
pération, sont des sujets à la portée de
nous. Moins de phrases que d'idées.

x x X
Obtenez le concours des écoles. Les

maîtres ne demandent pas mieux que
de vous prouver que vos enfants sont...
intelligents. Souvent, les plus habiles
organisateurs de ces célébrations patrio-
tiques sont les instituteurs et les ins-

titutrices.
x x Xx

Ottawa, Hull et Eastview auront leurs
journées: nous nous en félicitons. Sou-
haitons que le respect humain — car
c’est lui n'en tienne pas éloignés
ceux que nous attendons toujours et qui
devraient venir, les premiers.

x x X
A Hull, on élévera une Croix — pro-

jet en suspens depuis deux ans — sur

un terrain religieux. Espérons qu'un
jour prochain cette Croix se dresse sur
une place publique ou mieux à l'entrée
de la ville comme attestation du carac-
tère français de notre voisine.

x x x
HN fait plaisir, une fois de plus, de

citer Eastview à l’honneur. Nos amis
de l'autre côté de la rivière marquent
une belle fidélité à noter chaque jour-
née d'inspiration nationale. On n’ou-
bliera pas que la première localité onta-
rienne à élever une vraie Croix de Car-
tier, c'est bien Eastview.

x x x
Au déjeuner-causerie de la Saint”

Jean-Baptiste dans la Capitale, M. Vic-
tor Barbeau, homme de lettres, sera à
l'honneur. Sa causerie sera des plus
intéressantes. Et à la page! — Inutile

d'en dire davantage.
x x X

Demain, en page féminine on pour-
ra lire un extrait du livre de M. Bar-
beau: “Mesure de notre taille”,

x x x
Mardi, numéro spécial du “Droit”

en l'honneur de la fête nationale.

BAYARD.

 

EPHEMERIDES|

IL Y A VINGT ANS
LE 19 JUIN 1916

Dans le mandement de prise de possession
de son siège épiscopal. Mgr Béliveau. arche-
vêque de St-Boniface, rend hommage à la mé-
moire de son illustre prédécesseur, Mgr Lange-
vin, et dit sa ferme détermination de suivre
les traces de celui qui défendit vaillamment
les droits des catholiques: “L’esprit de l'Eglise,
qui est un esprit de paix, mais de paix dans
la justice et le droit. sera notre loi. L'Eglise
nous exhorte à défendre ses droits et ceux des
parents à l'encontre des théories palennes qui
veulent que l'enfant soit la chose de l'Etat.
Nous voulons entrer dans la lutte avec la con-
fiance en Dieu, et la sage prudence conseillée

r la Sainte Eglise, mais aussi avec l'inébran-
able détermination de ne jamais quitter
l'arène jusqu'à ce que justice ne soit rendue.”

Les Canadiens français de la Saskeichewan
souscrivent au fonds de défense des Pranco-
Ontsriers.

La ville de Czernowitz est prise d'assaut
par les troupes moscovites.

Si les jugements du Conseil AU JOUR LE JOUR

Un catalogue bilingue |
La compagnie “GFP Allsteel” vient de publier '

un magnifique catalogue français de 144 pages.

iMustré et sur papier glacé, pour présenter à

ses clients lng divers articles d'équipement de
bureau dont elle se fait une spécialité. La sé. (

rie des meubles en acier “GF Allsteel” est

complète. Elle comprend, lisons-nous à la pre-

mière page du catalogue, tous les types de

meubles de classement nécessaires pour le’
commerce moderne; une série compléte de ta-:
bles et de bureaux pour les particuliers et pour
les affaires: des coffres-forts pour la protee-|

tion de documents de valeur; des meubles de

classement et d'emmagasinage de toutes les di-
mensions; des rayonnages en acier pour faire

face aux besoins généraux de classement et |

d'emmagasinage dans les bureaux, magasins,

entrepôts et fabriques, et enfin toutes les four-

nitures de classement, y compris les chemises

ou fardes, guides et cartes de toutes les dimen-

sions courantes.

Ce catalogue français. rédigé et imprimé

avec soin, comble une lacune dans le domaine

de l'ameublement de bureau. La compagnie

“GF Allstee]” dont les bureaux-chefs sont aux

Etats-Unis, mais qui a des succursales au Ca-

nada et en d'autres pays, en répondant ainsi

aux désirs de ses clients, s'est vite rendu comp-

te que la publication de ce catalogue était jus-

tifiée et que la clientèle française n'était pas

à ignorer,  Impair politique
L'Encyclopédie ‘Hutchinson’s Pictorial”, qui

vient d'être publiée à Londres, donne les ren-

i

l’opposition et adversaire du bilinguisme: “Il |

fit ses premières marques dans la politique en |

s'opposant aux dispositifs que les projets de
constitutions provinciales de l'Alberta et de la

Saskatchewan contenaient en faveur des écoles

séparées catholiques, Il obtint ainsi la direc-

tion d'une petite bande de conservateurs à la

première légisalture de l'Alberta, en 1905.” Ceci

corrobore en partie ce que nous disions avant-

hier du passé politique de M. Bennett. La vé-

rité est encore plus tragique: cette petite ban-

son chef, M. Bennett, fut battu aux élections

de 1905. “C’est une bonne leçon pour les fau-|

teurs d'intolérance, écrivait alors dans la “Re-|

vue Canadienne”, M. Thomas Chapais, et il|

est à désirer qu'elle ne solt pas perdue.”

Cette leçon n'a pas profité à celui qui l'a

reçue. Dans le débat sur 1a monnaie bilingue,

M. Bennett a perdu une belle occasion de se

taire, n'aurait-ce été que dans l'intérêt du parti

dont il est le chef et qui ne saurait s'attirer

la confiance du peuple canadien en soulevant

la zizanie entre les races et en agitant des

épouvantails qui n‘effraient plus personne. M.

Omer Héroux, dans le “Devoir” du 17 juin, pres-

sent l’une des conséquences de l'impair de M.

Bennett: “M. Bennett vient de leur (à M, Tas-

chereau et à ses collègues) mettre entre les

mains l'arme qui leur permettra d'utiliser au

maximum l'argument sur lequel ils fondent

évidemment le plus grand espoir: l’utilisation

du vieux fonds rouge de la province et de la

violente hostilité qu'‘inspirent à la masse de

notre population les torys. Comme toujours,

depuis vingt ans, c'est des milieux torys d’Ot-

tawa que vient aux rouges du Québec le plus

efficace concours.” Bien que 1es problèmes qui

s'agiteront au cours de la prochaine campa-

@ne provinciale soient à cent lieues de la po-

litique fédérale, il faut tabler sur la sympathie

qui unit à Ottawa et à Québec les hommes de

même dénomination politique et les liens étroits

qui relient leurs organisations respectives. L'at-

titude de M. Bennett n’'aidera pas la cause de

M. Duplessis,

 
La scission

Quelle est la part de l'influence conservatri-

ce fédérale dans la scission entre M. Gouin

et M. Duplessis? il serait difficile de le dire.

Il serait plus vraisemblable, en cette affaire,

de rechercher le rôle des libéraux d'Ottawa.

Quoi qu'il en soit, M. Gouin et son groupe de

l'Action libérale nationale se séparent de M.

Duplessis et des conservateurs provinciaux pour

des raisons que l'on trouvera énumérées dans

la déclaration de M. Paul Gouin. Il s'agirait,

d'après M. Gouin, de discordes intestines dans

les rangs de l'Union nationale, d’ambitions dé-

mesurées du groupe Duplessis. Il était évi-

dent, au cours des dernières semaines, que le

prestige donné à M. Duplessis par l'enquête sur

les comptes publics ne mettait plus seulement

en danger le régime Taschereau. mais tout aus-

si bien le régime libéral tout court, et qu'ad-

venant la victoire de l'Union nationale et l'ac-

cession de M. Duplessis à la tête du gouver-

nement, l'organisation libérale fédérale en au-

rait ressenti de sérieux contre-coups. La tac-

tique de M. Gouin écarte les chances d'une

victoire conservatrice. Troi. partis seront en

présence, apparemment indépendants les uns

des autres: le groupe libéral, le groupe conser-

vateur, et celui de l'Action libérale nationale.

Quelle sera l'issue de la lutte? Nous ne serons

pas assez présomptueux pour la prédire, mais

soyons sûrs qu’elle causera des surprises.

Ch. G.

 

A TRAVERS LES

JOURNAUX
Armements navals

PARIS-SOIR.—L'Amirauté est maintenant
résolue à rebâtir sa flotte de bataille On
n'attendra même pas pour prendre cette im-
portante décision que l'enquête actuellement
menée sous les auspices du ministère de la
Défense soit terminée, bien que ce soit l'affaire
de quelques semaines. L'approvisionnement de
l'Allemagne en armements et en matériel de

guerre de tous calibres est sans doute beau-
coup plus important que le nôtre à l'heure
actuelle. Personne ne peut savoir quel usage

elle en fera.

Quant à la reconstruction de la Marine
allemande et en particulier des sous-marins,
on peut s'attendre à des surprises tout aussi

déconcertantes que dans le domaine de l'avia-
tion.

On nous objectera que, sans le traité ou

avec le traité, on ne peut guêre empêcher les
Allemancs de faire ce qu'ils veulent. En ce cas,
nous aurions dû mettre à profit chaque infrac-
tion aux clauses navales du traité de Paix
pour rassembler. à des fins de défense col-
lective, les nations qui vivent dans la crainte
du gigantesque réarmement teutonique—
Winston Churchill.

 
La vie ne vaut que per le bien qu'elle fait.

Cardinal VERDIER

LE DROIT OTTAWA VENDREDI 19 JUIN 1936

 

  

 

tn weveE———
:_—=-=——

Le progres de Régina.
elui qui visite les villes des provinces de l'Ouest comprend

——| ANNIVERSAIRES
Î —mn

  

difficilement qu'elles soient devenues &i rapidement importan- § i
tes alors qu'elles étaient, il y a
simplement des postes de frontière. Régina est une de ces villes
qui ne fut il y a 50 ans qu'un
remonte à 1882 alors que l'endroit connu sous le nom de ‘Mon-

tagne des ossements” reçut ce nom en l'honneur de la reine Vic- |
toria. Ce fut le marquis de Lorne qui donna ce nom à cette ;
ville. Régina devint immédiatement importante à titre de ca- |
pitale des Territoires du Nord-
des et le 19 juin, 1903, elle recevait son incorporation et deux
ans plus tard devenait capitale de la Saskatchewan, nouvelle
province. Cette ville a plusieur
dre n'est pas d'avoir été le berceau de la célebre Police Montée.
Cette gendarmerie eut longtemps ses quartirs-généraux à Ré-
gina. Là se trouve encore le groupe le plus important de cette i

force policière.

   

LA RUPTURE
Dans les milieux politiques de

Québec, le grand sujet de toutes les
conversations est naturellement la

rupture définitive qui vient de se
produire dans les rangs de l’Union
Nationale. La déclaration faite par

M. Paul Gouin à Montréal hier a
créé toute une sensation dans la
province. M. Paul Gouin déclare que
M. Duplessis ne s’en est pas tenu
aux stipulations du pacte de l’Union |
Nationale et il l’accuse de plus de

vouloir relever le vieux parti conser-
vateur québecois sous le manteau de
l'Union Nationale. M. Duplessis a

seignements suivants sur M. Bennett, chef de ; répondu en déclarant que M. Gouin Guertin n'a pas encore voulu se pro-

a porté des accusations qui sont

pour le moins très injustes et pour Lôut ce qu'il a dit en revenant c'est|

la plupart contraires au fait. De
toute façon, trois partis se présen-
teront aux votes des électeurs au
mois d'août: les libéraux de M. God- !

| bout. les actionnistes de M. Gouin et ' étaient dans une sorte d'impasse en |
les conservateurs de M. Duplessis.
LE GOUVERNEMENT AIDERA
L'UNIVERSITE DE MONTREAL
Au cours d'une entrevue avec les

“ journalistes hier soir, l'hon. Adélard ; Tout cela est très bien.
Godbout. premier ministre, décla-
rait: “L'Université de Montréal est

de de conservateurs comptait deux membres et | yne oeuvre qui doit se continuer et. Québec dont le chef est l'hon. Adé-

elle se continuera.
“Il faut que l'Université soit en‘

mesure de garder ses portes ouvertes
à la jeunesse de la province, et le
gouvernement libéral prendra toutes
les dispositions nécessaires pour lui
garantir l'indépendance financière.

C’est peut-être le premier problème
que nous aurons à envisager, une
fois le cabinet formé. Je m'intéresse
profondément à cette question que
je considère vitale. C'est une oeuvre
trop canadienne-francaise pour

qu'elle ne sollicite pas toute mon

attention.”
UNE OEUVRE NATIONALE
“Le gouvernement de la province”:

ajouta le premier ministre, “ne veut
pas faire de politique avec une affai-
re d'une portée aussi nationale. Je
trouve malheureux qu'on s'empresse
d'introduire la politique dans 1'Uni-
versité. Nous allons faire. de notre
côté, tout ce qui sera physiquement
possible d'entrepre*s#e pour la sau-,

 

La politique à Québec

 

relativement peu de temps, tout

poste. La naissance de Régina ,

Ouest. Ses progrés furent rapi-

5 titres de gloire dont le moin-

|
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Nous avons reussi de Nouveau.

Nous avons obtenu des feutres
de qualité, lègers, en chics con-
ceptions, que nous offrons en
vente au surprenant bas prix
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eme si urgent.
 Dleme8.UERTIN CANDIDAT?
| I se peut que M. Aimé Guertin

| soit le candidat de l'Action Libérale

Nationale dans le comté de Hull aux

; prochaines élections. M. Alexis Ca-
; ron sera sans doute de nouveau
candidat libéral. Quant au candi-.

| dat conservateur, la rupture est en-

| core trop fraiche dans le camp de |

 

votre
 

; l'Union Nationale pour que l'on
puisse faire des pronostics qui: ee

soient le moinciement sûrs. Il est

| certain que les amis de M. Guertin (48)

le poussent dansla direction de l'Ac-

| tion Libérale Nat:onaie, mais M.

noncer. Il est allé à Montréal et|

i toutes joies?
“ i : i core”. ; |
Je ne suis pas candidat enco rétant ia lecture de ces lignes:

| LES LIBERAUX AU FEDERAL

| Un libéral bien en vue au fédé-; Eh out’
ral a déclaré que ses confreres cunous les gatons . .

ne sovez pas les aimer.

; ; Ce n'est pas aimer votre e
i raison de la situation actuelle dans p

la province de Québec. C'est que les
| Ubéraux fédéraux ont d'excellents

| amis dans le groupe de M. Gouin. .
Mais il ne :

faut pas oublier qu'il est un autre

: parti libéral dans la province de,

esprit scmulant, un caractere fo
n'est pas l'aimer que ne songer

prices . .

! - . sont pas les fautes graves.
i lard Godbout. Hier matin. avant 9

que n'éclate la nouvelle de la rup-

| ture dans le canip de 1'Union natio-
“ anle, la plupart des chefs de ce grou- ,
pe dans la région de Huil avaient

la figure plutôt longue. Aujourd'hui

que la scission est une chose accom- :
plie, on ne sait pas du tout quelle
tête ils font. Car ils ont disparu.

Ils sont invisibles. On ne les voit

plus, temporairement au moins.

M. O. BOULANGER MINISTRE?
Au nombre de ceux qui feraient

partie du cabinet Godbout sans
avoir siégé à l’Assemblée Législa-

tive, un nouveau nom est mention-

| né depuis déjà quelques jours, celui
de M. Oscar Boulanger, député ac-
tuel du comté de Bellechasse aux
Communes. Il poserait alors sa can-
didature dans son même comté. en
remplacement de M. Robert Tas-

chereau, député sortant, qui aurait

définitivement décidé de ne plus bri-

vous,

leur corps, soigner celur-ci et
fant, c'est votre devoir, y failhr

lités de coeur, ses focustés in

sa volonté: toute l'éducation

repondre à sa mission future d'é

opportenant, destine à faire vot
dez en lui l'être aussi parfait

pher; et c'est pour ces luttes,

Oserais-je dire @ une maman, a un papa. Aimer

enfant, s1 vous voulez qu'il devienne bon, sage et vous donne
Combien de porents housseront les épaules en ar-

rêver pour lui que bien-être, santé,
l'aimer que de ne songer qu'à lui foire plaisir, de céder à ses ca-

. Des parents faibles et d'une molle complaisance n'a:-
ment pas leur enfant, ne reprenant ni ne Corrigeant, ne punis-

intérieure
homme dans l'acceptation vroie du mot, une femme digne de

 

! Pour bien élever

enfant
Ler em rmmitemmatemm a— am)o—tnet

Aimez-le . ..

votre

‘Conseil inutile! Est-ce que nous
n‘aimons pas nos enfants? Nous les adorons, mous les choyons,

.. Vous les gatez, parce que vous

nfart que ‘admirer et le flatter,
; parce qu'il o une figure agréable, des maonieres grocieuses, un

cile, insinuant, affectueux .… Ce

qu'à ses ovantages physiques, ns
Jouissances. Ce n'est pos

Vous devez aimer votre enfant pour lui-même et non pour
l'aimer pour vous, ce serait lui ravir un de ses droits les plus

sacrés: être préparé à lo vie; être élevé en vue de l'avenir. Vous
devez aimer leur âme, leur esprit, leur coeur, de préférence à

donner une bonne santé à l'en-
serait une faute grave, mais vous

devez surtout veiller à sa bonne conduite, développer ses quo-

tellectuelles, spirituelles, fortifier
qui fera de lui un

pouse et de mère.
tl ne fout pos considérer dons ce tout petit qui grandit, dans

cet écotier qui se transforme, VOTRE ENFANT, votre bien vous

re bonheur; point du tout: regor-
que possible qu'il est appelé à

devenir, un être vivant qui devro lutter, vaincre, souffrir, trom-

pour ces souffrances, pour ces
victoires, et peut-être pour cette gloire, qu'il vous faut le pré-
parer, le pétrir, le monter, le diriger.

Vous le voyez, nous sommes loin de l'enfant aimé et élevé
pour vous-même! Cet enfant vous o eté confié, non donné; il
est donné à l'avenir, à la vocation pour laquelle 1l fut créé.

Pour répondre à cette confiance, vous aimerez donc votre
enfant sons faiblesse et sans mdlle complaisance. Si vous man-

vegarde d'abord. et ensuite. pour, SVer les suffrages. — ; quez d'énergie vous ne réussirez qu'à loncer dans la vie des inu-
l'avancement de l'Université de CONSERVATEURS OU tiles, des ratés, des indisciplinés, des êtres dominés par leurs mau-
Montréal”. Lorsqu'on lui demandait UNIONISTES? vaises passions, qui n'auront aucun respect pour vous et ne vous
si le cabinet hésiterait, dans un Maintenant que la rupture est de- temoigneront qu'une profonde insouciance. s'ils ne vont pos jus-

cas d'urgence. a recourir à un man- finitivement établie entre MM. qu’à la plus noire ingratitude.
dat spécial, M. Godbout répondit: Gouin et Duplessis, ce dernler con- Vous ne sercz pas aimés psc sus <<< p'aurez pas
“Non. Mais je ne crois pas que l'U- servera-L-il pour son parti le nom su aimer.

niversité en soit rendue à ce point.; d'Union Natioanle ou reprendra-t-il Votre amour doit être ques sans pretorence, c'est-à-dire
Nous allons, pour l'instant, tout
faire pour lui permettre de régier ses
affaires. C'est là un devoir pour
l'accomplissement duquel nous ne
ménagerons rien”. On se demande
maintenant de quelle façon le gou-
vernement interviendra pour régler,
au moins temporairement, ce pro-

[ Ces prisonniers

sont recherchés

ON CROIT QUE FAURIA ET
BROWN SONT A TORONTO OU
A HAMILTON.

(Presse canadienne)
TORONTO, 19. — Marion Fauria

et John Brown se sont évadés {1 y
a deux jours de l'hôpital pour ma-
ladies mentalrs de Penétanguishe-
ne et n'Ant pas encore été retrouvés.

M y a deux mois, ils ont été trans-
férés du pénitencier de Kingston à

l'hôpital. et nn croit qu'ils se sont
rendus hier À Tarontn ou à Hamil-
ton dans un automobile volé, Les

policiers font dés recherches dans
ces deux villes et on garde les rou-

tex dans toutes les parties de la
province. Ils sont tous deux très

dangereux, Avant sa capture, il y a

trois Ans. à Jacksonville, Florida.

Fauria. disait-on cachait des armes

(Suite de la première page)
 

crues qui augmenteront le prestige
et l'influence de notre Société.
Lettres, sciences et arts.
La Société a fait à ses membres

Un appel pressant d'encourager tou-
tes les organisations littéraires et
artistiques de langue française dont
notre ville se glorifie à juste titre.
A cause de son influence sur la jeu-
nesse, la Société a cru bon de s'in-
téresser plus particulièrement au
cinéma français, Monsieur le mi-
nistre de France a bien voulu ac-

pas encore obtenu tous les résultats
que nous en attendons, mais qui ne
fait que de commencer et que nous
continuerons avec un redcublement

i d'ardeur.
Sections scolaires,
Avec l'approbation de la commis-

slon scolaire et la coopération de
l'inspecteur des écoles bilingues
d'Ottawa. le Bureau central a orga-
nisé dans toutes les écoles fran-

; çaises de la ville des sections com-
posées des élèves les plis avancés.
Le but de ces sections auxiliaires
est d'initier les enfants, dès l'éco-
le, aux questions nationales et de
développer chez eux le sentiment

j patriotique par tous les moyens
‘possibles: réunions. lectures, dé-
: monstrations publiques, sésnces lit-
: téraires et artistiques. campagnes de
; bon langage. Les sections font rap-
rt de leurs ‘ravaux au Bureau
central et reçoivent de lui toute
l'assistance dont elles ent besoin

 corder son patronage à ce mouve- '
ment de culture francaise, qui n'a,

le titre de conservateur. Il se peut
i fort bien qu’il conserve plutôt l'eti-

quette de l'Union Nationale. car

parmi les députés actionnistes. ou
soi-disant actionnistes, qui ont sié-

gé au cours de la dernières session,
quelques-uns demeureront sans dou-
te avec M. Duplessis.

égal, sans prédilection aucune.

qualités, de talents que les autr
pouvez vous en réjouir, mais ce

pas plus de mérites que ceux qui 
plus sages, plus dociles que les

CT I

| dans l'accomplissement de leur tra-
(vail. Un comité spécial, composé
l d'éducateurs, s'occupe de ces sec-'
tions, |

Le personnel enseignant et les:
élèves ont répondu avec enthousias- |
me à cet appel de notre Société.
L'organisation s'est faite au com- !
!mencement de juin et le comité spé- @
{cial leur a rendu visite durant les
deux dernières semaines. Ce mou-
vement augure bien pour l'avenir. :

Ces sections seront bientôt des pé-!
pénières de membres bien préparés ‘
pour l'action patriotique. Nous re-
mercions sincèrement la Commis-
sion scolaire, le personnel ensei- ;
gnant, les curés des paroisses cana-
diennes-franaises pour leur pré-
cieux concours dans cette oeuvre
éminemment éducatrice et, en at- |
tendant un rapport plus complet sur
le travail déjà accompli, il nous!

fait plaisir de donner des aujour- | soirée récréative populaire. Toutes

d'hui le tableau de ce régiment de : ces initiatives sont louables et mé-
la jeunesse patriotique d'Ottawa.

St vous sovez aimer vos e
en ne négligeant oucun de vos

Peu à peu, vous gagnerez

Vous les curez preporés à

Groite, tracée par vous- mêmes,

oviez fermé ce chemin des effor
des initiatives courogeuses, de
va vers UN gverur meilleur

i couragement. Ne laissons pas pas-
Membres | ser inaperçu le grand jour de la

 
ici. C'est un voleur de banques ct Brébeuf LL ieee 30‘ Saint-Jean-Baptiste
UN criminel reronnn, et il a purgé Dukamel-Routhier .......... , C'est pour préparer les esprits et
une sentence de sept ans pour vel (Garneau ........... Cer vee. 84 i les coeurs à le célébrer dignement
d'une banque d'Hamilton. Brown GUIBUES ....2020000 40000000 en. 90; que notre Société a cru bon de rap-
fit envoyé À Kingston, il v a deux Mazenod ...... veus s shea. 33 | peler un peu à l'avance quelques-:
ans. pour y purger une géntence de ROSAÎre 0000005000 000000, 118! unes des ceuvres qu'elle a accom-
sept ans. l'hon. J-A. Faulkner, |Ste-Anne .................... 47 plies au cours de l’année. Notre pro-
ministre d'hyalène d'Ontario, a ou- |St-Charles «fillesy ..., ...... {gramme ne doit pas consister ex-
vert une investigation sur l'évasi- |St-Charles ‘garçons) ........ 44  clusivement à afficher bruyamment
on. St-Conrad Peer teen eee eee 117 | notre patriotisme le 24 juin. Pour

U —_——hi orCngais d'Assise .. ...... 13 nous. i a consisté à le manifester
poi-Lserard 222120000000 0 casse {d’une façon pratique et sans bruit

ne annee en i St-Jean-Baptiste FEa... 1. tous les jours de l'année. Il con-
rem lie St-Pierre .......... «lll 87 | vient toutefois de le proclamer so-

P ... ‘Total — lennellement au moins une fois par
. 1090 ! année, et c'est ce que nous vous in-

vitons de faire mercredi prochain.
Jean-Marie LAFROMBOISE,

M.D.,

Oeuvres diverses.

La Société s'est occupée. comme
par le passé, de toutes les questions .
ou les intéréts du peuple canadien- Président
français sont en jeu. principalement;
celles qui touchent à la population

canadienne-franaise d'Ottawa. Il CURRAN, Ont.
serait oiseux d'en faire ici l'énumé-| MARIAGE—
ration. Pour plus de détails nous
vous invitons cordialement à notre,Deviseats en
assemblée annuelle du Mois de sep- de M. et Mme Henry Scott, de St-

more. i Pascal, à Mlle Anita Lalonde. fille
La fête nationale, | . de M. et Mme Camille Lalonde, de
Pour couronner dignement l'an- cette paroisse.

née écoulée nous vous invitons à  pimanche dernier il rut une belle
célébrer avec nous la fête nationale | procession. Le reposoir était chez

mercedi prochain. Le programme de ; af ‘Théodore Lemieux. ce fut très
la fête sera varié et attrayant. Oi joli. une foule nombreuse y asals-
sera publié en entier dans les co-

llonnes du “Droit” demain ou lun- Veme Victor Watters ainsi que ses
aiLyons Jeladonnéun deux enfants, Jackie et Marguerite.

sont de passage chez M, Michaei
une messe spéciale dans chaque pa-| . .
roisse A midi et demi déjeuner- | Quigley. de Perth. pour une quin
causerie. aprés legue! il nous sera | zaine. [(
donné d'entendre Tun des penseurs | _M- et Mme Victor Marleau. d'Al-
les plus sérieux de notre peuple, M. | fred. ont visité chez M. A. Bisson-

le professeur Barbeau. de Montréal, | êtte. dimanche soir.
Dans l'après-mid!, à 3 heures, dé- C'est avec regret que nous ap-
monstration au pled du monument prenons que Mme Victor Lafram-

Champlain, à l'occasion du dévoile- boise est partie pour I'hopital di-
ment d'une plaque commémorative ! manche. Nous lui aouhajtons un

du tricentenaire de sa mort. . prompt rétablissement.
i Les sections qui désirent complé- Mercredi soir prenaient le souper
ter ce programme par des manifes- chez M. A. Bissonnette, M. et Mme
tations locales sont invitées à ie | Célisier Campeau. Mme Noé Cam-
faire. Quelques-unes vont profiter | peais et Mile Lucienne Campeau, de
de ce jour pour faire la distribution Fournier. et Mme Raoul Pillatreau.
des prix aux écoles de leur parcia- | de SL-Timothée.
se, D'autres parlent d'organiser une M. Horace Campeau, de Four.

 
A

oux autres. Ces dons étant gratuits, celui qui les possède

iritent nos félicitations et notre en-|

St l'un de vos enfants a plus de
es, sil a meilleur caractére, vous
n'est pos un motif de le préférer

na
en sont privés.

Ce n'est pas 6 dire que vous ne puissiez donner des mar-
ques particulières de satisfoction a ceux de vos enfants qui sont

autres; vous le pouvez et C'est
juste; mois faites-le de telle manière que ceux-ci voient simple-
ment de votre part une récompense, une foveur qu'eux-mêmes
peuvent facilement mériter et obtenir, lorsqu'ils le voudront.

nfants avec douceur et autorité,

devoirs poternels ou maternels,
en donant le bon exemple, quelles heureuses conséquences en ré-
sulteront et peur vous et pour eux!

leur affection, leur confionce, et
vous finirez por exercer sur leur coeur une influence sérieuse et
aurable qui ne fera qu'augmenter avec les années; ls vous ré-
compenseront por leur respectueuse docilité,
pleincs de délicatesses et leur fidélité au devoir

leurs attentions

la ve, vous les ourez donnés 6; .‘eur vocation, et le bonheur qu'ils auront trouvé dons lo voi
les raménera vers vous —bien

davantage que si, voulant les garder dons votre égoisme vous leur
ts, de la correction, des défauts,
lg domination de soi-même qu:

M. COMOLET-SUE.

(Tous denits réservés )

nier. rendait visite à M. A. Bisson-
nette, mercredi.
Nous sommes tous enchantés de

; Voir que les travaux à notre salle
‘avancent rapidement. -

La politique du
gouvernement

| L'honorableRaoul! Dandurand,
i terminant hier soir au sénat la dis-
cussion sur l'interpellation du séna-

| teur Lynch-Staunton, qui désirait
;savoir si c'est l'intention du gou-
| vernement de rendre des mesures
pour faire adopter par le parlement
impérial une mesur législative qui

| conférera au parlement du Canada
tl'autorisation de modifier sa cons-
titution déclare que le gouvernement
fera connaître 5a politique lorsque
la présente enquête et étude seront

!terminées. La prochaine session
: verra le problème plus près d'une
solution. Un travail très utile a été

j réalisé entre je Dominion et les
; Provinces et un sous-comité a reçu
instruction d'examiner un certain
nombre de questions techniques.
Tous les nutres Dominions possèdent
le droit de modifier teur constitu-
ition. Le sénateur Dandurand in-
| siste aur le fait que la protection de
‘l'autonomie provinciale sera tou-
‘jours absolue. Dans le moment 1!
|! n'y a encore rien de définitif.
! —————e

La fête du Roi au

bureau de poste
Le Mardi. Fête du Pot, 23 juin,

1936. scra observé autar.: que possi-
. ble comme un congé statutaire.

La salle d'attente sera ouverte de
. 8 heures à midi.
; Les guichets des timbres-poste, de
l'assurance, des envois contre rem-

| boursement des colis postaux de la
(recommandation et de la livraison
générale seront ouverts de 8 heures
ià midi.
; Toutes les dépêches reront fermées
»t expédiées aux heures habituelle.

; Les levées des boîtes aux Jettres
par les rues de ia ville, seront faites

: comme aux jours ordinaires, le ma-
itin, l'après-midi et le soir.
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Le journal quotidien spécialement dévoué
aux intérêts de Hull et de lo région.

Le journal qui a le plus tort tirage
dans Hull et le région.

       

LE PACTE DUPLESSIS-GOUIN
A PRIS FIN

Après avoir presque défait, aux dernières élections, le

parti ministériel provincial, forcé l'honorable L.-A. Tasche-

reau, premier ministre du Québec de démissionner et obligé

le gouvernement à en appeler au peuple, l'Union nationale,

formée en novembre dernier entre l'Action libérale nationale

et les conservateurs provinciaux pour renverser le régime

Taschereau et y substituer une politique imbue d'un sain

nationalisme, a sombré dans des discordes intestines.

M. Paul Gouin, chef de l’Action libérale nationale, a an-

noncé hier à la province que son groupe entrerait dans la

prochaine campagne, indépendamment des conservateurs.

‘“La rupture de l'entente entre les deux partis, a déclaré le
jeune chef, a été amené par une série d'actes accomplis!

depuis le 25 novembre dernier. L'Action libérale nationale,i
fidèle à ses principes se lance done aujourd'hui contre les|
deux vieux partis de tories et de trustards, ceux de l'honora- ;
ble Adélard Godbout et de M. Duplessls.” j

Le chef de l’Action libérale nationale accuse M. Duplessis |
et quelques-uns de ses partisans d’avoir cherché à “recons-
tituer le vieux parti conservateur tory sous le nom de l'Union
nationale. “Les membres de l'Action libérale nationale, con-
tinue M. Gouin, ne consentiront jamais à être les sauveyrs|
du présent régime et à être les serviteurs et les complices
d'un régime conservateur tory.” Contrairement à l’entente
signée en novembre dernier, d'après M. Gouin, M. Duplessis
n'a pas voulu respecter l’article qui réserve des quatre-vingt-
dix comtés soixante &u groupe de l'Action libérale nationale.

 

M. Maurice Duplessis, chef des conservateurs provinciaux,
a commenté hier soir la déclaration de M. Gouin. “H est de
mon devoir, a-t-il dit, de déclarer que l’assertion de M. Gouin
est remplie d'assertions que je ne veux pas caractériser comme
elles le méritent, mais qui sont, pour le moins, extrêmement
injustes et, en très grande partie, contraires aux faits. Je
répète énergiquement la promesse que j'ai faite au peuple de
cette province. L'enquête que nous avons commencée ay co-
mité des comptes publics de la législature, enquête que cer-
tans faux amis ont fait de leur mieux pour paralyser, sera
continuée sans crainte et sans considération pour qui que ce
soit. Elle se poursuivra jusqu’à la fin, de la façon la plus
complète, et tout coupable, bleu, rouge, actionniste, ou se
cachant sous d'autres couleurs, sera dénoncé, condamné
et puni avec la plus grande sévérité.” M. Duplessis doit faire
sous peu une réponse plus précise aux allégations de M. Gouin.

La rupture des deux groupes de l’Union nationale a quel-
que peu surpris le public. Malgré les déclarations récentes
et nombreuses que l’harmonie la plus parfaite existait entre
les membres de l’opposition provinciale, il était évident que
l'accord laissait à désirer, mais ceux qui considéraient la fin
que cette coalition s'était donnée plus que les groupes et les
hommes espéraient quet les adversaires du régime Tasche-
reau maintiendraient un front commu sur un plan rigide-

 

220CE)CE»)>)STE»)ES»)SENS»>CENÇEED»C |

À, L RAYMOND
Depuis 45 ans au service du public.

Tél. Sher. 4033 - 4034 - 4035

MENAGERES ! Préparez-veus à profiter de nos
aubaines qui sont sans exemples nulle part. LES PLUS
FORMIDABLES BAS PRIX JAMAIS VUS, vous les trou-
verez toujours à la même place; et cette place si mer-
veilleuse n’est autre que l’épicerie “Raymond”. Dites à
vos amis comment on vend bon marché chez “Raymond”.

CLARK. Tomates ou Légumes.
SOUPE Régulier Be la boite, pour .. ; 51/2c |

CREME DOUC |
CREME SUR
KISSES Qualité de 18¢c la livre, pour

CORN FLAKE 61/ac
BOULES AU CHOCOLAT ET AUX PISTA-

BISCUITS s x biscuit a
chocolat encore mis en Cone. % ore fameu b 2 ' 1 11/9c

Nous vous disons: ‘’Achetex-en plusieurs livres !”

101/2cBISCUITS CREME AU BEURRE. Delicious,

lle

frais et qualité supérieure. La liv.

SHORTENING

“A L'ORANGE”. Nouveau, délicieux et appétis-
BEU RRE sont. Ne manquez pos d'en essayer un

pot. Gros pot de 32 onces, seulement ....... ... . 25e

BEU RRE ‘DE PISTACHES"”, Balle petite chaudière de 12
onces, avec anse, pouvant servir de jouet. 12

Régulier 15e. Achetez-en 2 ou 3 au bas prix de . Cc

 

 

 

  
Elle se fouette.
LAPINTE .............

Quantité limitée.
LA PINTE ... ............

 

Kellogg ou Quaker.
Paquet de 9¢, en vente a

   

 

"DOMESTIC Corton de
1 livre. Rég. 13c, pour .

   

 

dthdtutébtthtitts

DE TOILETTE Stérilisé ‘Dreadnought’.
PAPI E Gros reuleau, 740 feuilles. Rég. Bec, pour 41/2c

   
APPRET A SALADE “MIRACLE de KRAFT

Extra gros pot de ‘
32 onces au bas prix extra spéciol de CL 49c

H U | LE A MOTEUR, épaisseur d'été. c 49c
Qualité extra spéciale, Bidon d’un gallon

SUCRES, vroiment

| [ Chorge pour bidon en plus.

GHERKIN 26 onces. 21c
PETITS CONCOMBRES

Valeur réelle de 29e, pour .

29c

délicieux. Gres pot de

ORANGES  "SUNKIST”. Grosses.
Régulier 39c la douzaine,

Avez-vous déjà vu tous les plus

 

peur

MENAGERES!
beaux fruits et légumes ordinaires ou réputés rares, tous
réunis en un très bel étalage. Eh bien, si vous voulez
jouir de ce coup d’oeil féérique venez donc voir l'étalage
superbe et unique de l'épicerie “Raymond”. Là vous
verrez à peu près tout ce que l’on peut acheter, conser-
ver aussi frais que possible, et surtout à des bas prix
qui ne manqueront pas d’attirer votre attention.

CATSU AUX TOMATES ‘’Meadow-Sweet'. Extra bon.
Beuteille de 7 onces. Régulier 10c. Sc

pa

Tant qu'il y en cura, le bouteille

VIANDES DE CHOIX AU PLUS BAS PRIX POSSIBLES

 

   

POULES DE CHOIX. La livre 20e

JAMBON “Cottage”. La livre 25e et 28e

JAMBON “Pique-Nique”. La livre ........... … - 20e

POULETS DE CHOIX. La livre …….…….….….……… , 25e
COTELETTES DE VEAU. La livre . . 15e ou £ pour 23e

ROTI DE BOEUF, roulé, Prime Rid. La livre 18e

ROTI DE BOEUF (Short Rib). La livre … 12%4c

BOUDIN ROUGE. Très bon. La livre . 1240

SAUCISSE ‘Raymand”. La livre 186 ou 2 pour 250

DEVANT DE VEAU, au quartier. La livre .…… …… Tc
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ment national. Il en a été autrement.
gombré. '

  

    

L'Unjon nationale a.
Pour juger des responsabilités de cette faillite, à

la veille des élections provineiales, {I manque eneare trop
de renseignements.

Cet événement, gras de conséquences pour les prochains
deux mois, précise, dy moins, la
Nous aurons trois partis aux prochaines élections.
dirigé par l'honorable Adélard

Maurice Duplessis et le troisième par M. Paul Gouin.

situation politiqus previnciale.
L'un sera

Godbout, le deuxième par M.

Hny
aura pas, d'autre part, d'entente entre M. Paul Gouin et les
libéraux ministériels. Mais tous les députés qui ont été élus
comme représentants de l'Action libérale nationale suivront-
ils M. Gouin? Op parle de scission entre les députés du grou-

ne de M. Gouin. C’est un des nombreux points, incertains
pour l'heure, dans la situation politique provinciale.

Camille L'HEUREUX.

 

LA QUÊTE POUR
LEDISPENSAIRE
A DONNÉ $723

Les organisatrices et les re-
ligieuses sont très satisfai-

tes.

DIVERS DONATEURS
La quête à domicile pour le Dis-

pensaire de l'Hôpital du Sacré-C
Coeur, durant la première semaine
de juin, a donné $785.00.
Les organisatrices et les reli-

gieuses de la Providence en charge
de l'institution, sont très contentes
de cet autre succès qui couronne
leurs efforts dans le but de venir
en aide aux pauvres malades néces-
siteux, et remercient sincèrement le
public pour le généreux accueil fait
aux dames dévouées qui ont passé
de porte en porte afin de recueillir
des offrandes pour cette oeuvre mé-
ritoire.

La quête a rapporté 8725.00, sous-
criptions extérieures comprises.
La Révérende Soeur Supérieure

 

 

   
        

     
  

  Evénements
Sous cette rubrique sont an-

nencés les événements prochains
tels que Assemblées, hanguets,
parties de partez, séances, ste.
Tat, 3 sous du mot. Minimum

Union des Menuisiers-
Charpentiers:
Oe soir à 8 h. 15, il y a assem-

hlée de l'Union des Menuisiers-
Charpentiers, Tous les membres
sont instamment priés d'y étre pré-
Sents.

Le Secrétaire,
—

A Gatineau
Dimanche, 8 1 h. 30 pam, iI y au-

ra assemblée du syndicat no 9 de
la Pulpe et Papier de Gatineau. On
fera les élections des officiers pour
1936-1937, Tous les membres sont
priés d'être présents,

Le Secrétaire.

L’Un. Nationale

a choisi tous

ses directeurs

CEUX DU QUARTIER 2 DE HULL

 

 remercie spécialement le journal le

“soit” pour sa collaboration et les
membres de l'Association des Dames
Patronnesses et leurs amies pour

leur généreux travail.
Vendredi soir, 19 juin, fête du

Sacré-Coeur, il y aura Heure Sainte
à l'Hôpital, de 7 h. 30 à 8 h. 30.
Soeur Supérieure invite cordiale-
ment toutes les Dames Patronnes-
ses et leurs amies à y assister.

Voici la liste des principaux do-
nateurs:

S. Exc. Mgr Forbes a donné $19.
La maison Trudell de London,

Ont. $50.00.
Ont versé 825.00: S. Exc. Lady

Tweedsmuir. les RR. PP. Oblats du
presbytère N.-Dame et La Laiterie
Fleur-de-Lys.

La maison E-B. Eddy a donné
$15.00,
Ont verse $10.06. Le “Droit”, Ot-

tawa Electric Co, Rougier Frères,
Montréal; Ottawa Drug Co. et la
maison Bélanger Frères.

Ont versé 85.00: M. le curé Ray-
mond de Wrightville. la maison des
Retraites Fermées, les Dames Kel-
ley et Raby, Mme H.-A. Fortier, M.
H. Blackburn, National Drug Co.
Ottawa Paint Works Co, A.-J. Frei-
man, J.-H. Connor and Son, M. A.
Fournier, député; Wilson et Frère,
Montréal; Victor X. Ray, Montréal:
Canada Bread, Casgrain et Char-
bonneau, Montréal, l'Amicale Ste-
Marie, l'Ass. des G.MG. de Hull,
Simmons Ltd.
Ont versé $3.00: Les Révs. Frères

das Ecoles Chrétiennes, Millet, Roux
et Cie, J.-H. Hartz (Mdses!, Mme
E. Perras, Caplan Ltd.
Ont versé 82.00: J.-E. Désy, Mont-

réal; Laboratoire Nadeau, McArthur
Chemical, J.-E. Paris, Montréal;
Metropolitan Stores Ltd., London,
M. Théo. Lambert, le maire Alp.
Moussette. Duford Ltd, Desmarais
et Robitaille, Larocque Rg'd, ‘Capi-
tal Brewing Co. Continental Pa-
per Oo, Brading Brewries Co.
Ont versé 1.00: Mme PR. Daoust,

Mme Benoit. A. Champagne, M. R.
Pharand, C. Dessaint, 5. Woods,
Edm. Laramée, A. Caron, député,
J.-A, Lalonde, A. Moncion, Soeur
Supérieure du Couvent de Wright-
ville, A. Amyot, Dr Pilon. E.-A. Ro-
bitaille, le dentiste Parent. J.-L.
Lafond, P.-T. Legaré, J.-A. Roche-
leau, R. Champagne, H. Desrosiers,
G. Fontaine, Dr J.-N, Boivin, J.-B.
Pharand. A. Guertin, Mme A.-V.
Leduc, Mme Jos. Gravelle, M. J.-B.
Paré, O. Lambert Dr Desrochers,
Woolworth Co. Jes, Raymond
Léonard et Cie. ym ot

Visiteurs chez le
directeur E. Bond
M. P. Ahearn, assistant du prévost

des incendies dans la province de
Québec, et M. V.-A. Fleeming, de
New-York, président de la National
Fire Prev. Association, ont rendu
visite hier au directeur du service
des incendies de Hull, M. B. Bond.Les deux sc venus assister au con-gres de prévention des incendies qui

EF DE LA PTE-GATINEAU
VIENNENT D'ETRE DESIGNES.

L'Union Nationale a terminé,
mercredi soir, dans le quartier 2

et la Pointe-Gatineau, l’élections de
ses directeurs de quartier. MM. Al-
fred Lafontaine et René Lavigueur
ont été unanimement choisis direc-

teur libéral ei conservateur de la
Pointe-Gatineau.
M. Edmond Laramée, président

conjoint de l'Union, présidait. Ont
adressé la parole M. le maire Rodol-
phe Moreau, Gédéon Ménard, Edgar
Boutet et Régis Bélanger.
Dans le quartier 2, MM. Edgar

Matte et Zéphyr Légault ont été
élus directeurs conservateur et libé-
ral.

M. MENARD
Aux deux assemblées M. Gédéon

Bénard a officiellement confirmé
la nouvelle qu’il se porterait candi-
dat à la convention de l'Union Na-
tionale de Hull. I a fait appel à
l'Union de tous pour changer l'ad-
ministration de la province.
Le comité exécutif se réunira ces

jours prochains pour décider de la
date de la conveniton dans le com-
te.

DECES DE MME
ISRAEL SIROIS

Mme Israél Sirois, née Albertine
Gaudreau, est décédée hier à l’âge
de 82 ans. Elle demeurzit a Hull
depuis plus de 50 ans, était membre
de la congrégation des Dames de
Ste-Anne et paroissienne de St-Jo-
seph de Hull. Elle laisse trois filles,
Mmes Jas. Corbeil (Cédélis), Dama-
se Brunet (Albina) et Trefflé Au-
ger (Régina), son beau-frère, M.
Pierre Chouinard; 47 petits-en-
fants; 6 arriére-petits-enfants.

Les funérailles auront lieu samedi
matin. Le service funébre sera cé-
lébré à 8 heures en l'église St-Ja-
seph et l'inhumation aura lieu au
cimetière St-Rédempteur. Le dé-
part du cortêge se fera à 7 h. 45
ce la maison mortuaire, 41, r. Wal-
er,

 

 

Auxassises
Deux hommes de Montebello, Al-

phonse Marier et Arthur Bélanger,
ont été condamnés par le juge R.
Millar, hier après-midi, à subir leur
procès aux prochaines assises cri-
minelles de Hull, sur accusation d'a-
voir volé 9 peaux de rats musqués,
d'une valeur de $15, au Seigniory
Club. Ils étalent représentés en cour
par Me J.-N. Beauchamp et Me
Ph. Foran occupait pour le Club.
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ploi de l'Electric Reduction Compa-

après avoir subj un accident d'auto.
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Un homme de 28 ans s'en- |
lève la vie après avoir
subi un aceident d'auto.|

i 

Arthur Reeve, 38 ana, rus Prinei-
pale, Buckingham, chimiste à l'em-

ny, s'est empoisonné mercredi soir

On pense qu'il se croyait responsa-
ble de l'affaire, par conséquent des
blessures qu'auraient pu recevoir les
femmes qui se trouvaient avec lul.
1eDr J.-W. Castello, coroner, a ren-
du un verdict de suicide dans un
moment d'aliénation mentale et a
jugé qu’il n'était pas nécessaire d’en-
quêter par jury. Les funérailles du
défunt auront lieu samedi à l'église
anglicane. :
Arthur Reeve s'en venait en auto

mercredi soir avec sa mère et Mme
A.-T. McLaughlin, sur le chemin |
Hull-Montréal. vers 10 heures 30. Il
perdit le contrôle de son volant et la
voiture alla frapper un poteau de
téléphone et des piquets de clôture,
subissant des dammages pour quel-
que $200. Aucun des occupants ne
fut cependant blessé sérieusement.
un automobiliste ramena les deux
femmes chez elles et un autre se
chargea de Reeve.
Le Dr McLaughlin vint 4 la ren-

contre de ce dernier à son retour à
Buckingham et fut tout surpris de le
voir tout à coup s'affaisser sur le
trottoir. Il le conduisit à l'hôpital
St-Michel, et l'homme décéda dans
le trajet. Hier matin on constata

MORTTRAGIQUE |
ABUCKINGHAN|

 qu’il avait absorbé une farte quanti-
té de poison, qu’il avait dû prendre |

Le défunt était célibataire et il ne |
laisse que sa mêre. Il était natif;
d'Angleterre et vint vivre au Canada
dès son bas âge avec sa mère, son
père étant décédé là-bas.

—_______pr_merminme

Blessée légèrement
Kathleen O'Neil, 32, rue Osgoode,

Ottawa, s'est blessée légèrement vers

3 heures ce matin, alors qu’elle per-
dit le contrôle de san automobile,
sur le chemin de Chelsea, près des
limites de la ville de Hull. La voitu-
re alla s’arrêter sur un poteau et

s’endommagea passablement. Mlle
O’Neil, qui était avec une autre
femme, a été conduite à l'hôpital
du Sacré-Coeur pour pansement et
ensuite à Ottawa. Les constables
W. Poirier et F. Marcil ont fait rap-
port de l'accident.
———————

 

  

en passant à son laboratoire. i

 

GANTS BLANCS
POUR DAMES

La paire

59c
Jolis gants

de sole blancs,
poignets longs

M ou courts de
fantaisie, soie
vogue, gants

avec toutes Vos

    
     

   

   

trés fine, et très en
s'harmconisant
toilettes,

Pointures: 6 à 8.

 

CALENDRIER ="
SAMEDL 86 JUIN 1886 -- 1728 jour de l’annéa
Lever du seleil 460 = lever de la lune 529

Coucher du soleil 748 — Coucher de la luns 8.81
QUARANTE-HEURES — South Gloucester: 19. 20. 21 juin,

FETE PU JOUR — 8. Bilvere, pape et martyr.
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En Faisant vosAchats chez|
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85- 9! À
AVE.CHAMPLAIN

Téléphone: Téléphone:
Sh. 5600 Sh. 5600 [B

cune Femme ne
voudra se passer. .. |
d’une de ces JOLIES TOILETTES, que nous venons de I
recevoir. Elles sont tout simplement RAVISSANTES et M
le PRIX est si MODIQUE.

E
n
t

es
tE
u
.       

  

Nouvelles et Fraîches

Robes Lavables
Venez choisir vos nouvelles robes

d'été parmi cet intéressant groupe com-
posé des dernières nouveautés. Voile et

piqué de belle qua-
lité. Modèles char-

mants. Tailles 14 à

20 et 36 à 46. Très °

E
a

 

spécial, samedi,
ehacune

J
a

R
R

ROBES DE CREPE 2
pour Dames et Jeunes Filles

SPECIAL SAMEDI
Il vous faudra voir ce groupe peur en apprécier la

valeur et la beayté. Charmantes robes confectionnées
de crépe rugueux, crépe sable et imprimé choisis dans
des groupes a prix élevés. Ces robes sont fraiches, es-
tivales et ce bas prix les rends doublement attrayantes.
Tailles, 14 à 20, 38 à 44. Samedi, chacune, . ….…… …

L
e
,

L
n

 

Jupes en Piqué
Spécial, 4
chacune, Pailles fines, rugueuses. |

taffetas, leghorn et feutre M
98 genre tailleur, garniture de À

Le fleurs. Modèles coiffant bien, |
Un achat et sans oublier les bretons et

spécialne of- les eanetiers. Teintes pastel- JH
riété de pi les et blane. Les prix varient Wy
ques. Talllées de

et fabriguées avec la précision et
le soin de jupes beaucoup plus
dispendieuses. Toutes sont mon-
tées sur un empiècement avec
plis.

Tailles, 14 à 20.
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SACS A
MAGASINER

$1.00
Trés nouveaux

ÿ]| sacs à em-
plettes,
sieurs

om CS veaux tissus
intérieur caoutchouté on ordi-
nalre, fermetures éclair, dans les
teintes de fawn, vert, gris.

  plu-
nou-        

 

 

OFFRES INÉDITES
DE

TISSUS À LA VERGE

  

 

l'article pour la rue, le
sport ou même à votre
ouvrage.

garnitures de dentelle
des plus délicates.

PARURE |S DE COU LINGERIE POUR DAMES
Très CAMISOLES, BOUFFANTES '

spécial, PANTALONS TAILLEURS
chacune,

En tricot de soie de première qualité, aussi ; |
98 un choix de pantalons de

C fantaisie uni ou avec fleurs.
Comportant Tailles, petites, moyennes, C

des parures et larges. Teintes: rose,
collets eu blanc, péche. Le morceau, ..

A La, ;

dentelles.Soie moirée. style en CEINTURES ou Jupons
Vi . t . - Rd'encolureshautes eLpointues: PANTALONS Combinaisons |
Ravissantes nouvelles disposi- -
tions dans les teintes pastelles. En lastex s'étendant De satin vraie soie,

dans les deux sens juste reupe sur le biais avec

 Teintes: blanc, pêche.
Tailles: petite, moy-

enne et large.

Petites. moyenes et
larges. Teintes: hlanc,
pêche.

   Femmes qui Souffrez
Sachez qu’il existe un
remède à vos maux

“LE PRINTANYL” se tient à Ottawa. Ils ont félicite
M.Bond pour le magnifique travail |
qu'il fait ici avec ses hommes en.matière de prévention.
Fleeming a noté que c’était chose |

très rare de voir une ville obtenirpour une troisième année consécuti- |ve. comme la nôtre, un diplômed'honneur pour être arrivée premiè-|
re dans la campagne annuelle de
prévention.

 

prete

Les assises de
Pontiac remises

 

CAMPBELL'S BAY, 18.— Les assi- i
ses eriminelles du district de Pon- |
tiae, qui devaient s'ouvrir le 26 juin.|
sont ajournées indéfiniment. Tel est
l'avis que viennent de recevoir le|
shérif Dominic Sloan et le substi-
tut du procureur de ia Couronne. Me
J-O. Laflamme, Deux hommes,
Chester Peebles et Neil Angus Mac-
Donald, qui devaient subir leur pro-
cès pour meurtre, doivent encore
attendre en prison peur un temps
imdéterminé. avant d'être jugés. On
croit toutefois que les assises aurent| 

CES(>CE(NES)CHEN»CCRCICIS Heu de bonne heure À l'auvemne. |

*

Fait cireuler le sang et décon- |
gestionne les organes, il vous ||
vite ainsi les variees, phlébites, |
hémorroïdes, les accidents du
retour d'âge, chaleurs,
étouffement. |
A.-R. FARLEY, Ph.C., Hull |

|

téujiee
Edward Arnold - Sean Arthur

dons

"DIAMOND JIM” ||
AUSSI |

Edward-Everett Horton, Peggy
Conklin dens

“HIS MASTER'S |
VOICE"

Comédie: “TORTOISE”

Série: "ADVENTURES OF TAR- ||
ZAM" aver Hermon Brix it0e |

chepitre), ‘|i

vapeurs,  
 

 

 

 

   
 

      

      

     

 
 

Tissu cordé et trés en vogue
cette saison pour robes, en-
sembles ou jupes. Teintes
pastels. 368 pouces de lar-
geur. Très spécial,

la verge 29c

Tweed “Viscose”
Dernière nouveauté

Fini mercerisé, très léger et très en vogue pour robes,
ensembles, tailleurs ou jupes. Teintes pastels sur fond
bleu, vert, blanc et sable. 36 pouces de largeur. 59c
Prix d'introduction, la verge

Complets Sport
à DEUX PANTALONS, pour Hommes
Nouveaux tweeds de laine — grand

choix de rnotifs — teintes pâles et
foncées. Nouveaux modèles d'été,
poches rapportées, dos pincé. Tailles
34 à 42. SPECIAL.

495
Autres lignes à 311.95 et $19.50.

 

Belles

Chemises
Modèle à collet à

même fusée. Port
oveadeloth de eou-
leur, soigneusement
confectionnées et fi-
nies. Pointures 135
à 17. Très spécial,

$1.50

Pantalons
de Flanelle
Tout Laine

Gris medium, pale
et fauve, bien con-
fectionnés, passe-
ceinture et bords re-
levés, poches ave
zipper. Tailles, 2
à 42. Très spécial,

2.49 à 3.50 
   

79cà $1.95  

 

$1.19
 

Costumes

réserve.

$1

 

de Bain Tout Laine
Voici une belle valeur pour eelles qui at-

tendent l’occasion de se procurer un costu-
me de bain ou qui aiment à en avoir un en

attrayants modèles.
modèles dans les plus fortes tailles, mais si
élégants qu'ils vous induiront à plonger par
tous les temps.
cramoisi, tangerine et noir.

Costumes tout laine en plusieurs
Nuances vives, Aussi

Couleurs: bleu marin, vert,
Tailles: 84 à 44.

29 à $4.95
 

 

BAS
DE FANTAISIE

Immense choix de dessins
et nyances. Toutes les poin-
tures. Spécial, la paire,

25c -- 35c -- 49c
 

 

GILETS
ET CALECON

Courts en broadcloth de
fantaisie. Camisoles en jer-
sey ou fil. Toutes les tail-
les. Le morceau,

35c et 49c
EE

 

COMBINAISONS
En rayon de soie de pre-

mière qualité. Blancs seuie-
ment. Toutes les grandeurs.
Très spécial
à 

DRAPERIES
    

 

0 Le A 3

A sae
1 pouces de

largeur,

Tres spé-
À cial, la ver-

Re.

99c
$

Damas de soie, homespun
et repps de soie—remarqua-
ble qualité pour draperies, ri-
deaux et couvertures de meu-
bles.
STORES A FENETRES
Stores lsvables en fibre.

Cellulose, surface traitée de
façon À résister A Peau, mon.
té sur bon ressort. Vert,
crème, sable.
Largeur 84” x 72” de lnn-

gueur.   
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plomes etdi
distribution des prix aux

élèves de l’école Normale

L'Ecole Normale de Hull accorde
Cette année 13 diplomes complémen-
taires et 16 diplômes élémentaires,
ginsi qu'il a été proclamé Nr soir
à la séance solennelle de fin d'an-
née scolaire. Cette séance avait at-
tiré dans la spacieuse salle acadé-
mique un grand nombre de parents
et d'amis de l'instruction, auxquels
Mer J. Charbonneau, principal, a
souhaité la bienvenue et qu'il a re-
merciés pour l'inét qu'ils portent
8 l'Ecole

Parmi les personnes présentes {
ÿ avait le R. P. A. Béland, O. M. 1,
curé de Notre-Dame, les PP. A.
Leclerc et E. Létourneau, de la Mai-
son du Sacré-Coeur, le R. P. L.-P.
Pelletier, O. M. I, du Juniorat, M.
le curé J.-A. Carriere, de St-Ré-
dempteur, M. l'abbé Desjardins, du
Séminaire, M.I'abbé H. Legros, vi-
siteur des écoles de Hull, MM. les
inspecteurs R. Maltais, J, Bédard, H.

Dussault, Deschâtelets, Dupuis.
Dans son allocution de clôture M.

le Principal a offert des félicitations
au personnel enseignant et aux élé-
ves pour les succés remportés et le
labeur accompli au cours de l'année
scalaire. Aux finissantes, il a don-
né des conseils appropriés. A tou-
tes il a souhaité d'heureuses et bon-
nes vacances,

Les élèves ont exécuté un intéres-
tant programme de musique, de
chants et de récitations. Le choeur
traditionnel des adieux a été com-
me d'habitude très bien rendu et
très goûté.

LES HONNEURS
PRIX DE SUCCES

décernés aux éléves qui ont obtenu le
plus haut nombre de points dans le

concours final des diplômes :
Cours complimentaire: médaille du

Prince de Galles, Mlle Carmen Dussault,
Cours complémentaire, 2e année:—

Médallle de l'honorable C. Delâge,
eurintendant de l'Instruction publique,
Mille Cécile Déziel.
PRIX D'INSTRUCTION RELIGIEUSE

Dons de Mgr le Principal
Cours complémentaire: Mlle Jacqueli-

fie Carrières.
Cours élémentaire, 2e année: Mile

Yvette Terrien.
Cours élémentaire, lé.e année. Mille

Simone Bisson.

PRIX DE PEDAGOGIE
Au cours complémentaire: $5, don de

M. le Professeur R. Aubry:— Mile Yvet-
te Latrémoullle.
Au cours élémentaire, lère année:

Hours de l'Amicale, $55: — Mlle Cécile
lau.

PRIX DE LI ATURE
Cours complémentaire: Livres de prié-

tes, dont de l'Amicale:— Mile Cécile
Ricard.

ler PRIX DE DEVOUEMENT ET
D'ASSIDUITE A LA J. E. C.
don de Rév. Soeur Directrice

Mérité par Mme Georges Terrien.
2e PRIX DE TRAVAIL POUR LA J. E.C.

don de Mgr le Principal
Mérité par Mlie Cécile Ricard.
Au concours de dessin organisé entre

Tes Ecoles Normales de la Prinvice,
Mile Cécile Vlau a gagné le prix de M.
Gérard Morlsset, Inspecteur Général de
l'enseignement du dessin.

DIPLOMES AU COURS
COMPLEMENTAIRE

Mile Carmen Dussault: Grande dis-
tinction: Elémentaire anglais.

Mille Yvette LeBel: Grande distinc-
tion: Elémentaire anglais: Distinction.

Mlle Cécile Ricard: Distinction; Com-
plémentaire anglais: Distinction,
Mile Giséle Lafleur: Distinction.
Mlle Gertrude Lalonde: Distinction;

Blémentaire anglais.
Mlle Jacqueline Carrières: Distinc-

tion; Elémentaire anglais: Distinction.
Mlle Thérése Lepage: Distinction;

Elémentaire anglais.
Mlle Yvette Latrémoullle: Distinction.
Mlle Marie-Reine Lafortune: Distinc-

tion; Complémentaire anglais: Distinc-
tion.

Mlle Majella Séguin: Distinction;
Musique: Elémentaire II: Distinction.

Mlle Jacqueline Beauchamp: Distinc-
tion; Elémentaire anglais.
Mlle Angélique Sabourin: Distinction.

Mlle Cécile Lafreniére: Complémen-
taire français.

DIPLOMES AU COURS
ELEMENTAIRE I!

Mile Yvette Terrien: Grande distinc-
tion; Elémentaire anglais, grande dis-
tinction.

Mlle Gabrielle Bourgeois: Grande dis-
tinction, Elémentaire anglais, distinc-
on.

r

Mlle Marcelle Gareau: Grande dia-
tinotloit.

Mile Ellane Gendron: distinction;
Elémentaire anglais, distinction.

Mlle Thérèse Raymond: distinction:
Musique: Supérieur A: distinction.

Mlle Rose Jonnnisse: distinction
Mile Gilberte Hubert: distinction:

Musique: Intermédiaire A: distinction.
Mlle Madeleine Manseau: distinction.
Mile Antonine Bénard: distinction:

Yrémentaire anglais.
Mlle Jeannette Rollin: distinction;

Elémentaire anglais. on
Mlle Gabrielle Berthiaume: distinc-

tion: Elémentaire anglais. ne
Mile Elvine Noël: distinction: Elé-

Mentaire anglais,
Mlle Fernande Dompierre.
Mlle Jeannine Fortin.
Mile Jacqueline Jacques.
Mille Lucienne Saumure

 

CERTIFICATS DE PROMOTION AU
COURS COMPLEMENTAIRE

Mlis Cécile Déziel: Grande distinc-
tion: Elémentaire anglais: distinction.

Mlle Bimone Lortie: Distinction;
Elémentaire anglais: distinction.
Mile Josée Labelle: Distinction; Elé-

mentaire anglais: distinction; Musique:
Supérieur A: Trés grande distinction.
Mile Noélla 8S:ncennes: Distinction,
Mlle Yvonne Durocher: Distinction.
Mlle Aurore Dagenals: Distinction;

Elémentalire anglais.
Mlle Jeannette Laflamme: Distine-

tion; Elémentaire angials.
CERTIFICATS DE PROMOTION AU
COURS ELEMENTAIRE, 2e ANNEE
Avec grande distinction: Français:

Miles Cécile Viau; anglais: distinction
— 8imonne Bisson — Constance Hébert;
anglais: distinction.
Avec distinction: francais: Milles An-

tonine Dufresne; anglais: satisfaction
— Pauline Méhard; anglais satisfaction
— Jacque Larose; anglais: distinc-
tion — Ngleen McCaffrey; anglais:
Grande disu…iction — Cécile Fournel;
anglais: distinction — Jeanne-d'Arc Le-
page: anglais: aatisfaction — Madeiet-
ne Cousineau; anglais: satisfaction —
Rita Marengère; anglais: satisfaction —
Jeanne Larocque — Bernadette Massey;
anglais: satisfaction — Cécile Guénette;
anglais: distinction — Rosette Daoust;
anglais: satisfaction — Florida Leblanc
— Jeanne-d'Arc Legends”.
Avec satisfaction: français: Milles Si-

monne Lauzon; anglais: satisfaction —
Françoise Chalifoux; anglais: satisfac-
tion.

PRIX AUX ELEVES DU COURS
COMPLIMENTAIRE

ler Excellence: album des Composi-
tions de Massicotte, don de M. !'Ins-
pecteur Henri Dussault — Prix de lan-
gue française: chapelet monté en or,
don de Mme Sylva Kipp — et prix de
langue anglaise décernés à
Yvette LeBel.

ler Excellence, Compositions de Mas-
sicotte, offert par son Honneur le Mai-
re Moussette — Prix de philosophie:
livres de priéres, don de la Trés Honorée
Mére St-Bruno, supéreure Générale des
85. GG. de la Croix — et Prix de des-
sin — décernés à Mlle Carmen Dussault.

ler Excellence, offert par Mgr le
Principal — ler prix de langue anglai-
se, don de Mme Starr — et prix d'en-
seignement ménager, présenté par M.
Alphonse Raymond — décernés a Mile
Cécile Ricard.

ler Excellence, offert par Mme Roch
Aubry — Prix d'histoire — et Prix de
langue anglaise — décernés à Mlle Jac-
queline Carrières.

2e Excellence, don de Rév. Soeur B.-
Jean-Baptiste-de-la-Balle, Supérieure du
couvent du Trés-S8aint-Rédempteur —
et prix de géographie — décernés à
Mille Majella Séguin.

2e Excellence, don de Mile Iréne Thi-
bault — et prix d‘analyse, offert par
Mlle Elisabeth Carrières, présidente dio-
césaine de la ligue féminine — décernés
à Mile Gertrude Lalonde.

Ze Excellence, offert par Mme Achil-
le Ricard — prix d'histoire littéraire,
don de Mme Georges Terrien, présidente
de l'Amicale — et prix de langue anglai-
se -—— décernés à Mlle Marie-Reine La-
fortune.
2e Excellence don de Mme Joseph-An-

dré Lafrenlére — prix d'application au
chant, offert par Révérende Soeur St-
Ernest, suprieure de l’Ecole normale —
décernés A Mile Yvette Latrémouille.
2e Excellence, offert par M. Aristide

Latrémoutlle — et prix de mathémep
ques, don de M. Joseph-Elzéar Ségu.n
— décernés à Mille Gisèle Lafleur.

2e Exoellence, don de Mgr le Princi-
pal — et prix d'application au bon
langage, offert par Mme Hector Lafleur
— décernés a Mille Jacqueline Beau-
champ.

2e Excellence, offert par Mme Dérlla
Lafortune — et prix d'assiduité au
chant, présenté par Rév. Sr Supérieure
— décemés à Mlle Thérèse Lepage.

Je Excellence, don de M. Adélard
Beauchamp — et prix d'application,
offert par Mlle Donalda Thibault, pré-
sidente du cercle des inst. — décernés
à Mille Cécile Lafrenière.,
3e Excellence, don de Mme Ladisias

Fortin — et prix d'écriture, offert par
Mme Edmond Lalonde — décernés à
Mlle Angeline Sabourin.

PRIX AUX ELEVES DU COURS
ELEMENTAIRE II

ler Excellence, don de Son Honneur
le Maire Moussette — prix de langue
française — et prix d'histoire — mérités
par Mlle Céctle Déziel, 

 

ler Excellence, don de l'Amicale de
»l’Ecole normale — ler prix de litté-
rature — ler prix de langue anglaise —
mérités par Mile Yvette Terrien.

ler Exceilence — prix de Pédagogie,
offert par M. le prof~sseur — prix d'as-
sldulté au chant, fert par R. S. Su-
périeure — mérités par Mlle Gabrielle
Bourgeois.

ler Excellence, don de M. Adélard
Beauchamp — et prix d'application sou-
tenue —-mérités par Mile Marcelle Ga-
reau.

ler Excellence. don de M. l'inspecteur
Dussault -— et prix de Toisé — mérités
par Mlle Simone Lortle.

ler Excellence, don de Mme Geo. Ter-
rien — 2e prix de littérature — 2e prix
de langue anglaise — mérités par Mlle
Josée Labelle,

ire Excellence — et 3e prix de langue
anglaise, offert par MM. Renaud et Frè-
res de Montréal — mérités par Mlle
Eltane Gendron.

ler Excellence — et prix d'enseigne-
ment ménager, offerts par Mlle Laurette
Thibault — mérités par Mlle Noëlla
Sincennes.

ler Excellence — et Prix de géogra-
phie, offert par Mme Ladisias Fortin
— Mérités par Mile Thérèse Raymond.

2e Excellence — et prix d'application
soutenue — mérités par Mlle Yvonne
Durocher.

2e Excellence — et prix de Dessin, of-
fert par Mme Arthur Manseau — mé-
rités par Mile Rose Joanisse.

Ze Excellence, don de M. et Mme Jo-
seph Raymond — et prix d'Arithméti-

Mlle '

le
+

|

 

 

1que — mérités per Mlle Gilberts Hu.
bert.

Excellence. don de Mme Henri Les-
-— gt 5e prix de français — mérités '
Mie Aurore Dagenais.

Pe Excellence, don de Mme Omer Da- |
genais — mérité psr Mie Madeleine -
Manseu.

Ze Excellence. don de Mme Oaias |
Bourgeois — mérité par Mile Antonl-
ne Benard.
2e Excellence, don de M. Legendre —

2e prix d'assiduité au chant — gagnés
par Mlle Jeannette Roilin.
2e Excellence. don de Mme Antoine

Bénard — mérité par Mile Gabrielle
Berth:aume.
2e Excellence, don de Mme Joseph

Saumure — et prix d'application aou-
tenue — mérités par Mile Elvine Noël.
2e Excellence, don de Mme Alfred Du-

rocher — mérités per Mlle Jeannette
Laflamme.

3s Excellence, don de M. Félix Lauzie-
re — et prix de Comptabilité — mérités
par Mile Yvonne Fortin.

3e Excellence et prix d' histoire du
Canada offerts par M. le professeur Au-
bry — mérités par Mile Suzanne Seau-
lieu,

3e Excellence et Prix d'application
soutenue, offerts par M. Alphonse Ray-
mond — méritds par Mlle Lucienne
Sauwnure,

3e Excellence —mérité par Mille Per-
nande Dompierre.

Je Excellence — mérité Mille
Jeannine Fortin.

3e Excellence — mérité par Mile Jac-
queline Jacques.

PRIX AUX ELEVES DU COURS
ELEMENTAIRE lire ANNEE

ler Excellence: Prix de francais,
don de M. l'inspecteur Dussault — dé-
cerné A Mlle Cécile Viau.

ler Excellence: Prix de mathémati-
ques, volume, don de Mme Henri Les-
serd — décerné à Mile Simone Bisson.

ler Excellence: Prix d'application,
don de Son Honneur le maire Mousset-
te — décerné à Mile Constance Hébert.

ler Excellence: Prix de littérature,
don de l’'Amicale — décerné à Mile An-
tonine Dufresne.

ler Excellence: Prix de dessin, volu-
me, don de Révérende Sr St-Emile, su-
périeure du Couvent de Wrightville —
et prix d'application au chant — dé-
vernés à Mile Pauline Ménard.

ler Excellence: Prix d'orthographe,
don de M. Oscar Legendre — décerné à
Mile Jacqueline Larose.

2e Excellence: Prix d'application a
l'anglais, don de M. Félix Lauzière —
déceriié à Mlle Kathleen McCaffrey.

2e Excellence: Prix d'histoire, don de
M. Oscar Cousineau, décerné à Mile Cé-
cile Fournel.

Ze Excellence: Prix d'application, don
de M. Eugéne Richard décerné à
Mle J.-d’Arc Lepage,
2e Excellence: Prix de pédagogie, don

de Mme Arthur Viau — décerné à Mile
Madeleine Cousineau.
2e Excellence: Prix d'histoire, don de

M. Hector Labrosse — décerné à Mile
Rita Marengère.

2e Excellence: Prix de composition,
don de M. Lorenzo Fournier — décerné
à Mlle Bernadette Massey.
2e Excellence: Prix d'application, don

de M. J.-B. Lafieur — d é à Me
Jeanne Larocque.
2e Excellence: Prix d'application à

l'anglais, don de M. Wilfrid Hébert —
décerné à Mlle Cécile Guénette.

2e Excellence: Prix d'application, don
de M. Alfred Larose — décerné à Mlle
Rosette Daoust.

2e Excellence: Prix d'application à
l'anglais, don de Mme Alex Daoust —
décerné a Mile Florida Leblanc.

2e Excellence: Prix d'application au
chant, don de M. Philias Mann — dé-
cerné & Mlle J.-d'Arc Legendre

Je Excellence: Prix d'application, don
de M. Télesphore Larocque — décerné
à Mlle SIimonne Lauzon.
% Excellence: Prix d'application, don

de M. J.-B. Leblanc — décerné à Mlle
Françoise Chalifoux.
Prix décernés à Milles Aline Chénier,

Carmen Séguin, Denise Labrosse, My-

par

“reille Lafleur, Edna Courchesnes, Yvet-

 

te Léonard, Suzanne Lessard, Rose Ber-
trand, M.-Thérèse St-Amault, Thérèse
Lauzière, Gertrude Mann, Marguerite
Richard.

Paul Chartrand
de Hull, gagnant

d’une médaille

 

PRIX DE L'ASSOCIATION DE
QUEBEC POUR LA PREVEN-
TION DES ACCIDENTS DE
TRAVAIL.

(Spécial au Droit)

MONTREAL, 19. — Paul Char-
!'trand, qui a obtenu un total de 90
1-2 pour cent dans ses examens, est
le gagnant de la médaille offerte
par l'Association de Québec pour la
Prévention des accidents du travail
aux élèves de l'Ecole technique de
Hull qui suivent le cours de sécuri-
té industrielle, a-t-il été annoncé
hier par les directeurs de l’associa-
tion. Six autres élèves furent diplé-
més.
A l'école technique de Trois-Ri-

vières, la médaille de l'association
a été gagnée par Ferdinand Laro-
che, qui a obtenu 89 pour cent. Sept
autres élèves ont passé leurs exa-
mens avec succès,
A Québec, la médaille fut décer-

née à C.-H, Hébert, qui a obtenu
un pourcentage de 90; douze élèves
y reçurent leurs diplômes en sécu-
rité industrielle,
Tous les élèves des écoles techni-

ques de la province suivirent ces
cours sous la direction de M. Arthur
Gaboury, gérant général de l'Assc-
ciation de Québec pour la Préven-
tion des accidents du travail,

  

KETCHUP “HEINZ”
Aux Tomates. 1 7/z2¢

 

SOUPES “HEINZ”
Prétes à servir, 7

   

VINAIGRE HEINZ
Malt, Cidre et Blanc.

 

Lo bouteille variétés. Gr. boites, 12/2c Bout. de 32 onces, 24c

Tél:
104

Sher. L © & D ® rue du
1336 cmicux ompierre Pot,

Hull

 

SEL DE TABLE
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BEURRE SREMERIE ST-ANDRE. 22c
GRANULE BRUN

SUCRE 10 " 51c 10 "* 49e
 

FARINE “FIVE ROSES”  
 

MIEL BRUN doux. Chaud. 5 Ivs 35¢
 

 

 
 

THE “RED ROSE”
Régulier 55c la hv. Sle

Pour, lo livre   

 

Savon barres

Palmolive pour 23C

Savon barres

Coleo pour 1 Oc
 

CORNED BEEF

Hereford.
Boite de 12 onces 1 le

SAVON COMFORT

1 37¢
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SAVON “Sunlight.

La barre. ... ...… 5¢

Î Sac de 24c MELASSE premier choix, Barbades. Le gal, 59¢
J livres CORN FLAKES Kelloggs. 2 pqts 15c

TOMATES de choix, No 22 .. 3 btes 29e
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CROWN”
Boite 2 lvs Boite 5 lvs

17c 37e 

SIROP DE BLE D'INDE 33 onces
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17e

  
CREME DOUCE se fouette.

La pinte 25c
14c
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TOMATES FRAICHES

De choix 1 2Iz€
La livre 

FRAISES FRAICHES    
JAMBON, épaule, sans gigot, Mople Leof. La fivre
JAMBON COTTAGE, Maple Leaf. La livre. .
BACON A DEJEUNER Schneider. Lo livre
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boite 1 8c

et as» 20e |

RAR 25e

29e

   
  MOUTARDE RAJAH POULES FRAICHES BANANES
Jorre De choix. B ; fruits.

32 onces. 12/2e Lo livre 23c “Lo re Te
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..... ..…….... 3 pds Se
Fraiches rôties 3 tvs 25¢ KISS Menthe Licorice - Rhum, liv., 19¢ KISS, mélesse, liv, !2%e

 

   
   

L'exposition des travaux à
l’Ecole technique de Hull.

a

L'opportunité de l'enseignement
technique n'a plus besoin d'être chez
nous démontrée; aon rôle dans l'ac-
tivité économique s'affirme des plus
importants. Mais il faut un déploie-
ment organisé, un ensemble de cho-
ses tel que celui que l’on peut ac-
tuellement observer à notre école
technique pour que l'on se rende
compte de ce que comporte une for-

mation qui s'impose de plus en plus,
de ce qui constitue des études si
précieuses pour une importante
partie de notre jeunesse.
Nous renonçons à traduire pour la

satisfaction des spécialistes de plu-
sieurs métiers, de maintes techni-
ques, les observations qui s'accro-
chent aux divers exhibits de travaux.
Un vaste fond de mathématiques,

de dessin, de sciences se laisse de-
viner, apprécier, derrière ce que la
main a réalisé. Et c'est tout le rac-
courci de l'activité industrielle mo-
derne: invention, direction, exécu-
tion, qui perce dans une atmos-

phère vraie d'ateliers, de labora-
toires, de machines, d'instruments
variés.
Des sections pourvues avec une

heureuse largesse, qui parfois s'ac-
commode mal d'un espace restreint,
se partagent les activités essentiel-
les, fondamentales de l’industrie.
Ici c’est la chimie qui règne, l’élec-
tricité, là le travail des métaux, des
bois, ailleurs la forge, la fonderie,
la ferblanterie, la soudure, la plom-
berie, la mécanique de l'automobile.

Autant d'orientations heureuses
pour les jeunes gens bien doués, que
l'étude des sciences attire, pour ceux
que J'habileté manuelle inspire et
que l'exercice expers d’un mérier

sollicite.

L'on s'arrête longuement à la sec-
tion des travaux du métal devant
de minuscules machines-outils: scies
à ruban, moulureuses, perceuses,

bancs de scie qui enrichiront bien
des petites boutiques et n’attendent
que le dynanisme du moteur élec-
trique pour produire, sous les doigts
d'ouvriers inventifs, tant d'objets
utiles au foyer.

Le mécanicien d'hier, auteur de
sa propre formation, regardera avec
une pointe d'envie ces pièces d'ou-
tillage parfois compliquées. Malis
nul sortilège dans tout cela. Avec
ces machines, cette direction ex-
perte, avec cette organisation où

toutes les techniques concentrent
leurs lumières, tout devient facile
semble-t-il,

Telle grande manufacture d'ap-
pareils scientifiques serait à bon
droit fière d’apposer sa griffe au
socle de cette pompe à faire le vide,
de cette pimpante machine Brinell
destinée à vérifier la dureté des
métaux. ‘Tandis que l'on s'arrête
aux détails, écoute les explications
techniques, l'on analyse les diverses
étapes: conception, mise aux mesu-
res, exécution si précise d'une oeu-

| vent être fiers de telles réalisations.
Le métier devient ici une profession
manuelle des plus nobles, digne des
carrières libérales.
La menuiserie, l'ébénisterie, le mo-

delage sollicitent, maintiennent no-
tre attention. Quand ils se déta-
chent à regret de pièces variées
d'ameublement, dornements du
home, nos yeux s'accrochent au pla-
fond sur un réduit de toiture que
les maitres de l’équerre noteront
sûrement. Et nous nous arrêtons
devant un escalier en retour, exécu-
té à demi-grandeur. Pièce d'enver-
gure, plans, sont la pour l'étude des
experts. Peut-être voyons-nous là
Ja résurrection d'un art qui allait
dit-on, s'éteilgnant avec ses derniers
possesseurs. Notre siècle amoureux
du facile, du truqué l'avait du reste
battu en brèche; mais le travail du
maitre en escalier revit ici en gloi-
re. Si l'école peut continuer à êten-
dre cette technique chez les jeunes
menuisiers nous verrons moins
d'horreurs, en bois, en métal que

lon décore du terme d'escaliers
tournants.
Nous conseillons aux conducteurs

de voitures automobiles, restés pro-

d’aller jeter un coup d'oeil sur la
multiplicité de pièces qui consti-
tuent l’âme, les entrailles de cet
extraordinaire mécanisme qu'est le
moteur.
Un rapide passage au laboratoire

de chimie nous laisse vraiment une
impression nouvelle du rôle de la
chimie dans l’industrie. La démons-
tration cède ici le pas au travail
spécialisé, pratique, machines, ap-
pareils, etc, nous disent que cette
science aux profonGes curiosités, est

l'oeil qui contrôle la fabrication,
fouille au coeur de la matière.
Des appareils nombreux nous re-

tiennent au laboratoire d'électricité.
Pas plus qu'ailleurs on n'a lésiné
ici pour la formation de nos fils.
Il est Vrai que la science électricité
va par bonds de l'avant. Electro-
magnétisme hier encore, ondes
hertziennes, radio, télévision bientôt,
demain que sera-ce encore? Mysté-
rieux domaine! Nous nous conten-
terons des explications de celui qui
paraît ici fort à l'aise à côté de
ces appareils, des groupes transfor-

mateurs, des tableaux de çontrôle,
etc.

Les amateurs de l'art proprement
dit ne manqueront pas d'aller se
délecter à la section de dessin et de
sculpture sur bois. Deux spécialités
bien chez elles à notre école tecn-
nique puisque nous avons de réels
talents à diriger et que les avanta-

ges d'une école des Beaux-Arts
manque encore à notre région, Des

dessins remarquables, des pièces
très variées témoignent à la fois de
l’originalité, du bon goût du pro-
fesseur, du talent de ses élèves.

L'exposition se continue jusqu'à
samedi soir.

  

vre de cette qualité. Nos fils peu- VISITEUR.

® S. Potvin; petits-fils; MM. Donat
Mme D. Meilleur Parizeau, Emile Floriand, et Jean-

Paul Parizeau, Gérald, Hermas,
inhumée ce matin
Les imposantes obsèques de Mme

Damase Meilleur, veuve, ont eu lieu
ce matin au milieu d’un grand con-

cours de parents et d’amis. Agée de
87 ans, Mme Meilleur, résida à

Val-Tétreau, pendant une vingtaine
d'années avant sa mort. Parcissi-
enne bien connu et hautement es-
timée de la Paroisse de Val-Té -
treau, Mme Veuve Meilleur comp-

tait un cercle nombreux d'amis.

Te convois funèbre a quitté la

demeure mortuaire chez le fils

de la défunte, M, Arthur Meilleur,
56, rue Bégin, & 7 h. 50 pour se

rendre à l'église pour service à 8
h. et de là au cimetière paroissial
d'Angers pour inhumation.

M. le curé Bélisle a fait la levée

du corps et a aussi chanté le ser-
vice.

La chorale paroissia! fit les frais

du chant sous la direction de M.
Albanie Lalonde. Mlle Léonie

D'Aoust touchait l'orgue. A la sortie
il eut marche funèbre et wun
cantique d'adieu.

Dans le choeur ont remarquait le

Révd Père Rouleau de l’Université
d'Ottawa.

Conduisaient le deuil: ses fils:
MM. Josaphat Meilleur, directeur

de la crèmerie de la ferme Expéri-
mentale d'Ottawa, Herman Meil-
leur l'assistant de M. Josaphat melil-

leur à la Ferme Expérimentale,
Arthur Meilleur, employé à la

Vails Laundry Ltée d'Ottawa:

gendres: MM. Royal Parizeau, An-

toine Gervais, Joseph Bertrand et

MAGASIN
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ville.

Pere 17c
Sucre brun 10 flees. 45c

Btns 325
Biscuits od res 25¢

wie (pelt hes 25¢

fm 17
mE 49e
Fèves blanches, triées
à la main. La livre

Mélasse, extra fancy.
Le gallon

Sardines

3c
59c
25c
23c
10c
lc

Pear DC
Fees 15c

121/2¢
BOUCHERIE

Rôti de boeuf, Blue

J 15¢
La livre 18c

Ribbon. La livre

Steak de boeuf 2 livres 25¢
: v

boites
pour

Cornichons sucrés
Le flacon

Fraises.

Le casseau
Radis frais.
Le paquet

Salade

Fesse de Veau.
La livre

Livraison rapide dans tontes
les parties de ia ville. 

Charles-Auguste, Emile Meilleur et

R. Meilleur, Arthur Bertrand, Lu-
cien Parizeau, Armand Turpin et

Armand Bertrand. Neveux: Hen-
ri Cadieux, Rémie Laplante de
St-Albert, Ont, Henri Proulx, J.

Pau] Meilleur de St-Albert, Ont,

N. Jeannotte et A. Lafrance; cou-

sins: MM. Paul Meilleur, Alphonse
Meilleur de St-Albert, Ont, A.

Meilleur de St-Albert, Ont.

Reconnu dans le cortège funèbre:

MM. J.-G. Mongeon, J.-O oMnsion
I.. Charlebois, H. Proulx, Dr J.-M. Bigras, d'Ottawa, Z. Gervais. À.

St-Louis, A. Deschénes. de Hull,

Aimé Guertin, Hull, A. Arvisais,
E. Jeannotte, J.-F. ‘ra‘droau *

D'Aoust, d'Ottawa, J.-M. Bazinet,
d'Ottawa. D. Plomi.-

Ranger, Mandoza N-
sentant l'Institut Canadien-fran -

fanes en ce qui regarde le moteur,|

Ho
FONT PAS DE

ments plus complets sur

litique.
La nouvelle de la rupture de l'al-

liance Duplessis-Gouin est, depuis
hier soir. l'objet de nombreux com-
mentaires dans les milieux politi-
ques de Hull. Vu, cependant, que
cet événement est récent, les chefs
de l'Union nationale ne veulent pas
dire ce qu’ils en pensent. Tous ont
déclaré au “Droit” qu'il est trop
tôt pour qu'ils puissent se prononcer

sur cette rupture.

On retrouve le
corps de Yuill

LE 10 MAI AVEC UN COMPA-
GNON, FRANKLIN THOMAS
RUSSELL.

Deux hommes de Hull, Adrien
Frappier et J. Charron, ont trouvé

ce matin dans la rivière Gatineau,
à Ironside, 3 moins d'un mille en
bas du pont Alonzo Wright, le corps
de Russell Yuill. âgé de 15 ans, qui
s'était noyé le 10 mai au barrage
de Chelsea, avec son ami F.-Tho-
mas Russell, du méme Age. Le corps
de ce dernier a été retrouvé mardi
soir, 16 juin.
Les deux hommes recueillaient du

bois sur la rivière quand ils firent
leur découverte. Ils avertirent M.
Roméo St-Pierre, qui demeure pres
de là, et celui-ci mit au courant le
Dr J. Isabelle, coroner, qui décida
que, comme dans l'autre cas, il n'y
avait pas lieu de tenir enquête par

uy corps est aux salons funérai-
res Hulse Bros, Ottawa, et les fu-
nérailles auront lieu demain ma-
tin. Le défunt est le fils de M. J.-À.

Yuill, surintendant de l'usine de la
Gatineau Power à Farmer's Rapids,
et de Mme Yuill, de Chelsea.

La Vie Ouvrière

 

 

Briquetiers-Maçons, inc.
Les briquetiers - macons syndi -

qués du district. ont siégé, hier soir,
au secrétariat des Syndicats Catho-
liques Nationaux, sous la présiden-
ce de M. Jules Rocheleau, T1 y eut

rapport de l'agent d’afafires sur les

activités syndicales de la quinzaine.

les délégués ont aussi présenté
leur rapport. On a insisté sur l'o-

bligation pour les délégués au Con-
sell Central den suivre ]es délibé-
ration. L'Union espère avoir la visite

du comité exécutif du Conseil Cen-

tral dans un avenir rapproché. L'as-

semblée a discuté diverses questi-

ons dans l'intérêt des membres. Les
membres en doivent les arrérages.

Les syndiqués ne peuvent pas payer

leur arrérages d'union, comme lls
l'entendent, mais ils sont tenus de
suivre les règlements en la matiè-
té

cais, Léon Charlebois, Conrad Ne-
zan, Emile Pilon, l'échevin Trem-
blay. de Val Tétreau, Henri Mulli-

gan, Eugène Rochon, Lionel

D'Aoust FE. Renaud, D. Parizeau
et W. l.egault, et plusieurs autres.

Les Dames de Ste-Anne et du

Tiers - Ordre escortaient le corps

dans l'église.
A 3 h. 30, à Angers. Qué, fut chan-

té un libéra par M. le curé Eugène

Labrosse, d'Angers, Qué, et il a

aussi récité les dernières prières

Van cimetière,
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Stations:
SHAWVILLE
BRISTOL
NORWAY BAY .
NORWAY BAY ROAD
WYMAN

QUYON .
BEECHGROVE
PARKER
LUSKVILLE .
BRECKENRIDGE ...
AYLMER
HULL
OTTAWA

cee

eres.

| Veuillez acheter vos billets 
i 89, rue Wellington,

| OTTAWA -

SHAWVILLE

Salles d'attente:
265, rue Albert -
Dalhousie et Georges, Ottawa, On

| Gatineau  
Ottawa, Ont.

— —

| Gatineau Bus Company|
Limited

| Service d'Autobus
HORAIRE — ROUTE No 9

En vigueur le 27 juin

SHAWVILLE - OTTAWA
(Via NORWAY BAY)

Heure d'été
Dimanche Dimanche

P.M, P.M.
4.00 8.00

... 4.20 8.20
. 4.25 8.25

... 4.35 8.35

... #A.45 8.45

... 4.55 8.55

... 5.07 9.07
5.17 9.17
5.27 9.27
5.40 9.40

... 6.00 10.00

... 6.20 10.20
6.30 10.30

| L’autobus de 4 h. p.m. de Shawville fait des raccordements
| avec l'autobus Coloniol pour Montréal.

avant de monter en autobus
L et évitez les retards inutiles.

Siege principal et salle d'attente:
Hull, P. Q. Sher. 40.

! En vigueur le 27 juin

SHAWVILLE
Via NORWAY BAY)

Heure d'été
i

| Samed: Samedi
i Stations: P.M. P.M.
Ë OTTAWA .... ... . 2.00 8.00
| HULL LL. 2.10 8.10
; AYLMER ....... 2.30 8.30
: BRECKENRIDGE ....... 2.50 8.50

LUSKVILLE Cees 3.03 9.03
‘ PARKER =. ...... 3.13 9.13

BEECHGROVE ...... 3.23 9.23
| QUYON ... 3.35 9.35
; WYMAN . 3.45 9.45
| NORWAY BAY ROAD 3.55 9.55

NORWAY BAY 4.05 10.05
: BRISTOL 4.10 10.10

4.30 10.30
L'autobus Colonial, de Montréal, fait le roccordement à Ottawe.

SHER. 4C
117, rue Principale - Hull, P.Q.

t. 89, rue Wellingten - Hull, P.Q.

Pour toutes autres informations, appeler à

SHERWOOD 40
LIMITED

Bus Company|
89, rue Wellington, Hull.

la nouvelle situation po- |

| COMMENTAIRES. *
Ils attendent des renseigne- ;
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LE JEUNE HOMME S'EST NOYE|
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SALAD4
est délicieux

 

re. Il a été souligné que plusieurs

membres ne se souciaient pas suf-
fisamment de verser leura dues à
temps. Ceux qui ne le font pas mon-

tre de bonne volonté, seront rayés
des listes et renvoyés des chanti-|
ers de construction.

Décès de Madame

Israël Goulet

Mardi matin, est décédée à l’hos-:
pice St-Charles Mme veuve Israël
Goulet, née Thérèse Perrault, 4 I'A-
ge de 80. Elle laisse pour pleurer sa
perte trois filles, Mme Zéphyr Gi-
roux (Suzanne) a Montréal, Mme
Omer Cousineau (Marie-Louise» à
Ottawa, Mme Eugène Faubert (Ex-
{lsa) a4 Cantley; deux fils, Israël et
Jean Goulet a Wrightville; deux

soeurs, Mme veuve ”. Corbeil et Mlle
Suzanne Perrault à l'hospice St-
Charles; un frère, Jean Perrault à
Lachute.
Le service funèbre a été chanté

jeudi matin par le R. P. Laferté,
de Notre-Dame de Hull. Condui-

saient le cortège les fils de la de-
 

2

funte, MM. Israël et Jean Goulet:
ses gendres, MM. Omer Cousineau
et Eugéne Faubert.
On remarquait encore dans le

cortège MM. R. Goulet, R. Goulet.
P. Goulet, J.-P. Goulet, L. Goulet.

 

SPECIAUX
POUR SAMEDI

Sandales en toile brune

49c
59c

Bottines ou souliers en toi-
le brune pour 69c
garçons,
LOT SPECIAL

Souliers blanc ou blanc et
noir pour dames, $
talons assortis, 3 à 7. 1.49

À. SOUCY
82, rue DuPont

pour enfants.
4 à 10%
11 à 2,

Hull

  

 

Clément& Leblanc
EPICERIE DE CHOIX

145, RUE DU PONT, Hull Téléphone: SHER. 2699

Notre meilleur beurre de cré- CornFlake Quaker ou
merie pasteurisé, la lv. 22¢

Bon Beurre de ferme, lv.

Sucre blanc Redpath, 10 lvs 30c

Sucre brun

Graisse pure lard ....

Créme Douce, se fouette bien.
La pinte .. 2

Patates locales,
tie, sac de 7 lvs

Sac de 80 livres

qualité garan-
ar 5100 + !

;
20c,

10 lvs 48c |
2 lvs 25c|

$L.79 |
Sucre pulvérisé blanc, 2 lvs 15c| Savon haché

Kellogg 2 pgts pour 15c

Pois verts No 4. qualité régu-
liere ............ 3 boites 25c

Oeufs frais A moyen, douz., 24c

Ananas tranchés, la boite . 8!4c
Gratis: une barre de savon Life-
buoy avec un gros Rinso,
pour

Olives Queen, bocal de
26 onces 25c

2 Ivs pour 15c

BOUCHERIE
Jambon Picnic, sans gigot,

la livre .. ............... 19e ;

Jambon Cottage, la livre .. 23c

Saucisse et boudin, la lv. .. 10€

; Boeuf haché. La livre ....

: Rôti jeune lard, dans
l'épaule, la livre ......

Steak de boeuf de l’ouest,
La livre, .. 1244c-15c-18c-20c

Qualité, courtoisie
 

Service prompt et courtois

EPICERIE et

i9 rue Papineau, Hull

EMILE LAURIN

 

BOUCHERIE

Tel: Sher. 1487
 

Pois verts No 4.... . 2 btes 15c
Sucre granulé...... 10 lvs 50c
Sucre Brun
Bcurre de crémerie La liv. 22c
Beurre de ferme, la liv.. .

Féves en gousses de choix.

10 lvs 48c|

20c :
; Savon Gold .

3 boites 25c | Olives Jumbo”, gros flacon, 25c

Tomates Squat...... 4 btes 25c

Savon Palmolive . 4 barres 19c

Allumettes “Canada”.
300 par paquet.......... 19c

.... 10 barres 3lc

 

Sel. sac de 2 livres 5c | Corned Beef. La boîte.... 12)4r
Dattes fraiches...... 3 tvs 19e, Fruits et Légumes de
Com Flakes........ 2 pgts 15¢ toutes sortes.

BOUCHERIE

Roti de Lard, la livre...... 16c ‘ Tranches de Lard, liv. 1714c

Rôti de Boeuf, liv.,, 10c-12%4c-14c | 2 livres 35c
Rôti de Veau, liv.... 10c-12%c | Chops de Veau ..... 2 lvs 25c

Cotelettes (Neck Ribs). Liv. 5c Breakfast Bacon. la livre...25c
Steak de Boeuf. Saucisse (Laurin).... 2 lvs 23c
La livre... 12/4c-15c-18c-20c Boudin rouge, la livre..... 10c
 

NOUS ACCEPTONS LES BONS DE LA VILLE ET
DELIVRONS DANS TOUTES LES PARTIES DE LA VILLE.

 

 

A. CHATELAIN
 

 

EPICERIE BOUCHERIE

35, ave Champlain, Hull Tél: Sh. 4791

EPICERIE

Beurre de Crémerie, notre | Pois verts No 4, la boîte... Tc
marque, La livre .... ...

Oeufs frais, grade B.
La douzaine . ©.

Crème à fouetter, la pinte, 25c;
Moutarde Bo-Ben, 3 verres 25c
Cornichons sûrs.
Bocal 40 onces..

Sirop Crown Brand.
Chaudiére 5 livres... ....

(1 cahier gratis)

c

37e;

Amandes de Noix Grenoble.
La llvre Cera ceases

Coconut, la livre. ...... ... 15¢

Biscuits Aetna, la livre 10c

Bananes, trés belles. Douz., 25c
18€ | Céleri (Coeur), chacun 12%¢

Tomates très fermes, 2 lvs 25¢
Pêches trés belles, 2 douz. 25c
 

BOUCHERIE
Rôti de Boeuf, marque bieue— Veau nourri au lait—
Chuck, la livre..... +o. 12%e. Rôti, épaule, la liv...... sc
Epaule, la lv........... 15e Rôti, fesse. la liv...... i6c
Prime Rib, la liv........ 18c Chops de longe... 2 lvs 25c

Rôti de Jeune Lard—
Epaule, la livre.......... 16c Jambon, Maple Leaf
Longe, la livre ......... 20c Pique-Nique sans rigot, lv, 21c
Fesse, la livre.... 22c et 25c Cottage Maple Leaf, lv, 21c
 

Nous livrona dans toutes les parties de Hull et d'Ottawa,

J. E. GAGNE
Angle Champlain et Hôtel-de-Ville, Hull Tél. Sher. 935
 

NOUS ACCEPTONS LES BONS DE LA VILLE
 

Farine Robin Hood.
Sac de 7 livres . 23c
 

Pain frais.
Chacun
 

Crème douce pour
fouettes. La pinte
 

Pistaches en
écales
 

Pois verts No 3.
ee 8l'2c

“TL322c

3/2¢.

25¢
| Catsup ronge Régai.

3 ™ 25¢' bouteille
 Moutarde

Biscuits au Chocolat
Lou Leu. Liv 11/2c

Biscuits, essences assor- 9
ties de Laurin. La liv. Cc

Papier de Toilette Reina—

10 = 25¢

9//2¢

"Condor 3er 250
Cneos “Our Mother”
Boîte de 1 Uvre .
Boite ce 2 livres .........

 

 

 

Le
 

Condor

. 19e
26e
 

ASSORTIMENT DE FRUITS ET LEGUMES 
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IMPÔT DU
CONTE DE

CARLETON:

 

Le comté prélevera $5.000
de moins que l’an der-
nier. $576.367 pour
l’administrer. Rock-

cliffe proteste.
 

A leur séance de jeudi les mem-
bres du conseil du comté de Carle-
ton ont étudié les frais d'adminis-
tration pour 1936. L'adoption des
estimés de l'année se chiffrant à

8576.367,99 devait se faire à la séan-
ce de cet après-midi, qui s’est ou-
verte à trois heures, au palais de
justice, sous la présidence de provi-
seur Story.
Sur ce montant, $486.000 seront

prélevés par impôts et la balance
par les recettes de l’année couran-
te. Le prélèvement en 1936 est de
85.000 de moins que celui de l'an
dernier.
Les représentants du canton de

Nepean et ceux du village de Rock-
cliffe s'opposent à certaines conciu-
sions du conseil L'octroi à la High
School! ne Nepean, le prétendu
“élégrant blanc” de Westoboro, est
diminué à $5.000 a $3.000. Le rapport

du conseil a toutefois été adopté au
vote de 15-4.
Dans les estimés, Eastview est

supposé contribuer $25.217,73; Glou-
cester, $78.890,37; Nepean, 4$151.-
296,60, ets. La contribution de Rock-
cliffe, le village des milllonnaires,
est fixée à $43.252,05.

HULL

M. GODBOUT
PRÉVOYAIT CE

QUI ARRIVE
Le premier ministre de la

province déclare que les
deux partis n’étaient pas
animés du même esprit.

   

QUEBEC, 19. (P.C)—"Ce devait ,
arriver tôt ou tard’. a déclaré au-
jourd'hui l'honorable Adélard God-
bout, premier ministre de la provin-
ce, dans une courte déclaration faite
à propos de la rupture Duplessy-
Gouin.  “La rupture entre M. Gouin et
M. Duplessis ne me surprend pas,”
dit le premier ministre, et je ne
pense pas que les deux parties |
étaient animés du même esprit.” i
er !

i

Félicitations a
_. Phon. Godbout

Le col. R. de Salaberry. président '
du Club Ernest Lapointe, a envoyé ;
un message de félicitations à l’ho- |
nora”'e Adélard Godbout pour le
discours qu’il a prononcé hier soir à
la radio. Le télégramme se lit com-
me suit: “Magnifique manifeste.
Acte d'un grand chef. Rétablit or-

dre dans les idées, paix dans les
consciences, confiance et courage

dans les coeurs. Merci.”

Ils feront 2 ans

de pénitencier

 

Hector Champagne et Norbert
Lanctôt, d'Ottawa, ont eu une sen-
tence ce matin de deux ans de pé-
nitencier chacun pour immoraiité
avec Un adolescent. Le juge R. Mil-
lar a imposé la peine. Albini La-
belle. pour vol avec effraction de
$8.65 chez W. Bédard, fera trois
mois de prison.
Lorne Lalonde s'est reconnu cou-

pable du vol d'une lumiere électri-
que de 85 cents chez Aurèle Paie-
ment, à East Templeton. Il aura sa

sentence lundi.

BON ACCEUIL
À CEDISCOURS

Le discours du premier mi-
nistre Baldwin est bien
accueilli en Allemagne.

(Presse Associée)

BERLIN, 19. — Le discours p.o-
noncé par ie premier ministre Bald-
win de Grande-Bretagne. dans le-

quel 11 fonde des espoirs sur l'Al-

lemagne, en vue de la stabilisation

de ia paix européenne, a été ac-

euellli avec satisfaction a Walnelm-

strasse. (M. Baldwin a déclare hier
en chambre des communes ce qui

suit: J'estime qu'il est de premidr2

importance que l'Aliemagno. la ;

France et nous-méme travailliens de

concert à la paix de l'Europe tout|

entière). i

Sir Lyman Duff |
va en Angleterre!

 

  

  

LE JUGE EN CHEF DU CANADA!
SIEGERA AU COMITE JUDI.-
CIAIRE DU CONSEIL PRIVE.

(Presse canadienne) |

MONTREAL 19 — Sir Lyman-

P. Duff. juge en chef de la Cour
Buprêms du Canada, s'est embar-
qué aujourd'hui sur le vaisseau Du- |
chess of Bedford pour la Grande-|
fRretagne. Sir Lyman siègera au co»

mité judiciaire du Consel)

 

 

“LE CIEL EST
COUVERT POUR

LA BATAILLE
! NEW.YORK, 19.—Malgre un
i ciel couvert, ls metch Louis-
| Schmeling aura lieu quand même
:ce soir. Le promoteur Mike Ja-
: cobs ne prendra aa décision que
ce boir.

b
o
o
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Carnet

Mondain
Sir Robert et Lady Borden ont

reu hier soir & un diner de quel-
ques couverts en l'honneur de M.
Elliot Palmer, conseiller de la Léga-
tion des Etats-Unis et Mme Palmer,
qui sont arrivés récemment a Ot-
tawa pour y élire domicile,

  

Sir Lyman-J. Duff, juge en chef
de la Cour Suprême du Canada, et
sa soeur, Mille Annie Duff, s'embar-
queront aujourd'hui à Montréal à
destination de l'Angleterre à bord
du ‘Duchess of Bedford".

- ———

Son Excellence M. Raymond Bru-
gère, ministre de France, et Mme
Brugére sont revenus d'un court sé-
jour dans la Métropole.

 

Mme Ernest Lapointe s'embar-
quera le 25 juin prochain à bord
de "Empress of Britain” pour un
voyage de quelques semaines en Eu-

rope.

Le juge et Mme Thibaudeau Rin-
fret s'embarqueront également le 25
juin, accompagnés de leur fils Jac-
ques, 4 bord de “Empress of Bri-

tain". Pendant leur séjour en Eu.
rope, ils visiteront l'Ecosse,

Mme J.-W. Ste-Marie, de Hull, et
Mme Albert Charlebois, d'Ottawa,
partiront bientôt pour l'Europe, où
ils visiteront entre autres pays la
France et l'Italie,

Mlle Françoise Fortier, de Hull, a
reçu ces jours derniers à l'heure du
thé en l'honneur de Mlle Mary
Bull, de Winnipeg, qui était l’invi-
tée du consul-général de Pologne
et de Mme Jan Pawlica.

 

 

M. Paul-Louis Barron, secrétaire
à la Légation de France, et Mme
Barron ont le plaisir de faire part
de la naissance de leur fille Marie-
Jeséphe-Raymonde.

LE DEBAT SUR
L’ARTICLE 98...

(Suite de la premiere page)
 

a souvent demandé l'abrogation de
l'article 98. D'autres associations
ouvrières légitimes en ont fait au-
tant. M. Tom Moore, qui avait la

confiance de M. Bennett, était con-
tre cet article.
M. Lapointe dit qu'il n'est pas bon

que l'on garde en temps de paix;
une mesure qui peut être à conseil-

ler en temps de guerre et d'urgen-
ce. En vertu de l'article 98, on a
donné à la police le droit de saisie
des documents subversifs. Cela a
entrainé des abus. On a saisi des
bibles, des livres inoffensifs, on a
fait des arrestations déplacées en
vertu de l'article 98. On a donné
à la police des droits qui sont pro-
pres aux tribunaux.

L'emprisonnement de 20 ans im-
Fosé comme peine pour violation de

l'article 98 est trop fort. Auncu pays
n'impose de peines semblables.
On prétend que cet article est né-

cessaire pour nous protéger des en-
nemis de l'ordre établi, Le code cri-
minel contient toutes les disposi-
tions nécessaires pour nous protéger
des séditieux et de la sédition. Le
ministre donne lecture d'articles du
code qui tendent à prouver sa these,
Il cite aussi des lois anglaises.

La punition pour sédition doit
s'appliquer non pas à ceux qui sont
les partisans d’une opinion ou d'une

doctrine mais à ceux qui traduisent
une doctrine révolutionnaire en ac-

LE PARTI COMMUNISTE
C'est une farce de dire que le

parti communiste est illégal et, d'au-
tre part. de leur permettre de se
présenter comme candidats au Par-
lement et d'imprimer un journal qui
se trouve dans la bibliothèque du
Parlement.

Il n'est pas nécessaire de clarifier
et de rendre plus sévère l’article 133

‘qui traite de sédition. Ceci fera dis-

paraitre beaucoup de livres qui sont
maintenant sur les rayons de biblio-

thèques. Le changement dans l'arti-
“cle va trop loin. Si la CCF arrive au
pouvoir avec un mandat pour exé-
cuter un programme socialiste, il y
aurait peut-être des capitalistes pour
préconiser la résistance armée. Ils
tomberaient alors sous cet Article
133. Des réformateurs comme Joseph
Howe et William Lyon Mackenzie
seraient coupables en vertu de cet
article.

M. C.-H. Cahan. conservateur de
Saint-Laurent-Saint-Georges, dit

qu'il peut y avoir certains points
discutables dans l'article 98. comme
les pouvoirs de saisie et celui d'ef-

fectuer des recherches d'après les
soupçons. Mais le gouvernement, au
lieu d'abroger tout l'article aurait
dû le réédicter. La permanence de
la démocratie exige que quiconque
préconise le renversement du gou-

vernement par la force tombe sous
le coup du code criminel du Canada.
“Je crois au principe et au but
principal de l'article.”

Le bateau “Girl

Pat” est saisi

TOUS LES MEMBRES DE SON
EQUIUAGE SONT ARRETES. |;

(Presse Canadienne)

GEORGETOWN. Guyane anglai-
se, 19—Le voyage du chalutier an-
glais Girl Pat a pris ifn ici aujour-
d'hui, avec l'arrestation de tous les

| membres d'équipage. C’est la fin des
recherches du trésor légendaire ca-
ché du capitaine Kidd. Hier le ba-
teau jeta l'ancre à quatre milles au
large de Georgetown et hors des
eaux de la Guyane anglaise, mais il
été capturé finalement par le b-

teu Pomeron.
Le Girl Pat est parti de Grims-

by. Angleterre. au commencement
d'avril. apparemment pour une ex- |
cursion de pêche. La rumeur cir-

Privé, cula que les membres de l'équipage

Il à refusé dn Giacuter lez question sllaient 3 la recherche da $15.000.-
Judiciaires. Même si j'avais des
Vusa politiques, dit-il, je na poure

Téip les faires connaître. i

f

000 en or que le capitaine Kidd au-
rait enfouis dans des fles à 180 mil-
les à l'est des lles Madère.

!
|

 

Quelques-unes d'entre les élèves

les plus avancés de Mlle Hélene

y, professeur de piano à l'Ecole

de Musique et ds Déclamation de

l'Université d'Ottawa, donnaient

hier soir, à la Salle Académique de

l’Université, un récital qui fut une

véritable révélation a —plusieurs
points de vue.
Parmi ces jeunes artistes qui se

firent longuement applaudir hier

soir par le public nombreux à la

saile de la rue Wilbrod, l'on en re-

marquait de très jeunes, et quelques

de à leur actif. Mais tous et toutes

firent preuves de tempéraments in.

téressants qui se trempent rapide-

ment sous la direction sûre, solide,

artistique de Mlle Landry.

Le programme fut trés substan-

ti-1 sans être lord. Du Bach, du Ra-

meau, du Schumann, du Debussy,
du Brahms, du Chopin, et cette ex-
quise sonate op. 78 de Beethoven où
Yon ne peut enlever une seule fio-
ritur sans couper dans le vif et cette

quinzième Rapsodie Hongroise de
Liszt, superficielle, puissante, empa-
nachée et un tout petit peu grandi-
loquents,
Mile Renée de Bellefeuills se fit

longuement applaudir pour ses in-
terprétations du Prélude pour orgue
en sol mineur de Bach-Siloti, de la
Ballade en sol mineur de Brahms,
de la Sérénade franaise de Grieg et
de la Chasse de Paganini-Liszt.
Mlle Marguerite Soublières révéla

de nouveau un talent plein de pro-

messes dans l'Etude op. 35, no. 1 de
Chopin, le Nocturne op. 9, no 3
également de Chopin, et la 15ème
Rapsodie Hongroise de Liszt. Mais

ce qu’elle fit peut-être le mieux fut
son interprétation de cette petite
merveil] qu'st la Sonate op. 78 de
Beethoven.
M. Yvon Déziel, un tout jeune pia-

niste, donna remarquablement bien
les Deux Arabesques de Claude De-
bussy et Mlle Jeannine Bélanger se
fit longuement applaudir pour la
façon dont elle présenta From the

Depths et Idylle de MacDowell.

Mme R. Brewer, élève de Mlle Ali-
ce Valiquet et M, Jean-Paul Label-
le, élève de M. Eugène Leduc, ap-
portèrent une agréable variété au
programme en interprétant avec une

belle maitrise plusieurs pièces vo-
cales. M. Labelle donna Les Deux
Grenadiers de Schumann et un ex-
trait du “Robert le Diable” de Mey-
erbeer. Les pièces suivantes furent
interprétées par Mme Brewer: ‘Bois
Epais”, de Lully, “Jasmine Door” de

Scott et “O lovely night” de Ronald.

A la fin du récital, de superbes
gerbes de fleurs furent présentées
& Mlle Soubliéres, ainsi qu'à Mlle
Hélène Landry qui mérite toutes nos
félicitations pour la belle oeuvre
qu'elle accomplit à Ottawa depuis
nombre d'années déjà.

L'ALLEMAGNE
SERAITNEUTRE

Hitler ne jugerait pas à pro-
pos d'engager son pays

pour le moment.
(Presse Associée)

BERLIN, 19, — Un personnags of-
ficiel en vue a déclaré hier soir que
le chancelier Hitler. après avoir étu-
dié le questionnaire anglais, estime
qu'il ne serait pas sage d'engager
l'Allemagne dans une affaire de
quelque importance, tant que la po-
litique internationale se maintlen-
dra dans l’état actuel. I] est possi-
ble que Hitler fasse une réponse
brève, en faisant remarquer que les
offres de paix, faites en mars der-

nier. lors de la remilitarisation de la
Rhénanie, sont encore en vigheur

et qu’il invite les pays à les discuter.
reprit re

 

 

On désespère

de la trouver

(Presse Canadienne)
MONTREAL, 19. — Les policiers

provinciaux ont cessé de rechercher
Mme Alfred Dudevoir, convaincus
qu'elle a péri dans la tragédie où
son mari et Léon Leclaire ont péri
eux-mêmes en avril dernier.
Nous sommes convaincus. dit le

chef Louis Jargaille, que cette fem-
me a péri dans les flammes. Les
corps des deux hommes en question
ont été trouvés dans les cendres de
la maison incendiée à Namur. Qué.
Omer Girard attend son proces
sous accusation du meutre des deux
hommes et d'incendie de la maison.
rer

M. MOORE ELU PRESIDENT DES
APICULTEURS

M. L.-S. Moore d'Ottawa a été
élu à la présidence de l'Association

des apiculteurs du comté de Car-
leton. à l'assemblée annuelle tenue

hier à la ferme expérimentale. Il vy
eut aussi fête champêtre des api-
culteurs des autres centres de l'est 

|
de la province,

M. George-W. Payton.

crétaire, dit qu'il v a 213
apiculteurs enregistrés dans Carle-

ton. Plusieurs dscours furent pro-
aoncés,

COLLISION
Colin Campbell de Perth a été

blessé hier dans une collision en-
tre son auto et celui que condui-
sait Robert Girdwood, Perth,

 

 

rte sree mtretmmeme ae

LES USINES LU NORD
ET LES ROUGES

TORONTO, 19. — Les commu-
i nistes. dans une entrevue que
j leur accordait Nier le secrétaire

: provincial Nixon, ont demandé
| que le gouvernement ouvre à ses
frais les manufactures qui chô-
ment a Sturgeon-Falls et Espa-
nola. dans le nord ontarien. Tim
Buck. chef communiste, eut une

: | entreveu spéciale avec le precu-

! reur général Roebuck. Les “Rou-
| ges” ont demandé la construction
i de 1.000 logements à bon marché
[ra année à Toronto et de 5.000

 

i
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COURKIER DE {Les prix aux lère, Ze et 3e Ï

années d’immatriculation

du Couvent, rue Rideau|CHELMSFORD
Mariages Beaudoin-Trottier
Dupuis-Bélanger. Ob-

sèques Déquanne.

  

CHELMSFORD, Ont. 19 (D.N.C.)
Dimanche à huit heures M. l’abbé
G. Parent, bénissait le mariage de
M. Julien Beaudouin et de Mlle Lé-
béa Trottier.
La mariée, accompagnée de son

père M. A. Trottier était ravissan-
te dans une toilette d’organdie ro-
se. Son chapeau était de mohair
de même nuance. Elle tenait un
bouquet de roses et de lis de la
vallée.
Le marié avait pour témoin son

père M. G. Beaudoin d’Espanola.
Mlle À. Lavoie, fille d'honneur

portait une toilette en organdie
bleue. Son bouquet était de roses
jaunes. M. Paul Trottier, l'accom-
pagnait. La petite Margaret War-
ren, nièce de la mariée était la bou-
quetière. Richard Eaton, neveu
de la mariée Paccompagnait.
Le choeur de chant sous la di-

rection de W.-Louis Groulx fit les
frais du chant avec Mme Germain
Blais, à l’orgue.
Après la cérémonie il y eut une

réception chez M. et Mme A. Trot.
tier, ensuite les mariés et les in-
vités partirent pour Espanola ol
un diner fut servi chez le pere du
marié.
Dans la soirée, M. et Mme Julien

Beaudoin, partirent pour un voyage
en auto à Boston, E.U. Pour voy-
ager Mme Beaudoin, portait man-
teau de polo blanc avec chapeau,
souliers et sacoche de même nuan-
ce. A leur retour ils résideront
a Sudbury.

Autre mariage
Lundi à huit heures M. W. Du-

puis, conduisait à l'autel M'le Cé-
cile Bélanger. Mgr S. Côté, bénit
le mariage.
La mariée au bras de son père,

M. Raoul Bélanger, était habiliée
de satin blanc. Le marié avait
pour témoin son pére M. A. Du-
puis.
Après la cérémonie il y eut ré-

ception chez le père du marié. En-
suite l’on partit diner à St-Char-
les chez le frère du marié, M. A.
Dupuis. Dans l'après-midi l’on re-
vint chez M. Raoul Bélanger, où le
diner fut servi.
FUNERAILLES
Mardi a neuf heures eurent lieu

les funérailles de M. Moise Déquan-
ne, décédé à l’âge de 73 ans, aprè
une longue maladie. Il laisse 4
le deuil outre son épouse (Alphén-
stage Serré) deux enfants, une fil-
le Mme N. St-Jean et un fils, Er-
nest de Field, Ont. deux frères,
MM.Fabien et Salomon Déquanne.
de Chelmsforl; quatre soeurs, Mes-
dames O. Simard, J. Poirier de
Chelmsford et Mme Isidore St-
Martin de Hull. Qué, Mme Osias
Kingsley de Hanmer.
Le défunt était un des pionniers

du canton de Morgan. Il arriva il
y a 28 ans, venant de St-Victor
d’Alfred.
Mme Télesphore Ranger de

Grace's Point, Qué, M. Noé St-
Jean de Field. Ont, Mme R. Ga-
gnon de Markstay, M. F. Kingsley
de Sudbury et M. et Mme Osias
Kingsley de Hanmer assistaient
aux funérailles de M. Moise Dé-
quanne mardi.
A M. et Mme Eddie Bradley (Lu-

cienne Rhéaume) sont nés deux
garçons jumeaux.
MM. les abbés Joffre Tourigny

et Walter Bradley du séminaire
de London, Ont. sont dans leur
famille respective pour les vacan-
ces.
M. et Mme Stanislas Lajambe

de Hull, Qué., visitaient chez MM.

et Mmes F. Gervais, E. Caron et
M. Boivin dimanche dernier.
M. John Yonick, de Cobalt, passe

quelques jours chez son frère M. J.

Yonick.
LA FETE-DIEU

La procession de la Féte-Dieu
qui eut lieu dimanche après la
grand’messe a donné lieu à un
grand déploiement religieux.
Le reposoir avait été érigé à la

demeure de Mme Léda Blais.

Mgr Stéphane Coté, p.d. portait
le St-Sacrement assisté des abbés
Parent et Tourigny. M. Walter
Bradley, portait la Croix et suivi
des acolytes ouvraient la proces-

sion. Ensuite les dames de Ste-

Anne avec leur bannière; suivaient

les enfants de Marie et leur ban-

nière, vinrent après les
précédés des bannières de la Tem-

pérance et de St-Jean-Baptiste. Les

membres de l’A.C.J.C. avec leur

bannière suivaient ensuite le Dais

et les membres du choeur de chant.

Dimanche soir quelques membres

de l'A.C.J. donnaient un concert à

la salle paroissiale. L'on joua une

comédie qui fut très bien rendue.

M. Louis Groulx était l'organisa-
teur de cette séance.

Bill ferroviaire

approuvé par le

comité du sénat
 

Le comité des chemins de fer au

sénat a approuvé aujourd'hui le

projet de loi pourvoyant à la cons-

truction d'un réseau du Canadien

Natonal de Senneterre à Rouyn,

dans ia région minière de ‘Québec,
Un bill identique soumis à la lé-
tislature de Québec aurait permis

au Canadien Pacifique d'avoir aus-
si un réséau dans |e même district.

Mais la dissolution subite du par-

lenient de Québec a empéché Ta-
dontion de cette législation.
Le président Hungerford du Ca-

nadien Nationa! expliqua la portée
du projet de loi qui vient d'être

approuvé. Un amendement soumis
par le sénateur Georges Gordon
pour limiter le coût de construction
de cette ligne ferroviaire a été dé-
fait par un vote de 9 à 3:

————rete

IL EST REELU

SAULT STE-MARIE. 19.—W.-M.
Couper. CR.. de Montréal. a été
réélu hier chet ranger de l'ordre des
Porestiers Canadiens. 4 une conven.
tion tenue ici.
TORONTO. 19—Quarante-quatre

gradués de le facuilé de droit d'Os-
goode Hall ont été appelés hier au
barreau d'Ontario et ont prêté ser-
ment comme avocats devant le juge

hommes i

La distribution des prix aux ele-

ves des lère, 2ème et 3ème années
d'Immatricuistion au pensionnat

Notre-Dame-du-Sacré-Coeur, rue

Rideau a eu lieu ce matin. Voici la

liste des prix et mentions honorabies

qui furent décernés:

LES ELEVES MERITANT DES PRIX

REÇOIVENT LA CARTE D'HONNEUR

Ire ANNEE D'IMMATRICULATION
Prix d'instruction Religieuse mérité

par Mie Rolande Chartrand.
Mention Honorable pour succés ob-

tenu au concours de Diction Française
méritée per Mile Paule Côté.
Prix d'Assiduité mérité par Mlle Ma-

deieine Tardif.
Mention Honorable pour la Politesse

méritée Qar Lglles Eugénie Aubry, Ma-
deleine Tardit, Agathe Boult, Joan St-
Laurent.
Mention Honorable pour la Fidélité à

porter le costume du couvent mérités
par Miles Jeannine Renaud et Joan St-
Laurent.
Mention Honorable pour travaux &

l'atguille, méritée par Miles Henriette
Lefebvre, Violette Busey, Germaine

nais, Rolande Chartrand, Eugénie
Aubry, Agathe Boult, Madeleine Tardif,
Joan St-Laurent, Viviane Reny,
guerite White, Jeannine Renaud, Aline
Renaud, Rolande Gravel.
2ème ANNEE D'IMMATRICULATION
Prix d'Instruction Religieuse, mérité

par Mle Thérèse Délisie.
Mention Honorable pour Diction

française, Mlie Anita
Barnwell.
Prix d'Assiduité mérité par Miles Ri-

ta Racine et Thérèse Délisie.
Mention Honorable pour travaux à

l'aiguille, mérité par Mlles Germaine
Boyer, Marcelle Provost, Thérèse Délis-
le, Rita Racine, Anita Barnwell, Yo-
lande Thériault, Marcelle Vermette,
Gertrude Houle, Rose-Line Bélisle et
Merméline Lavigne,
3ème ANNEE D'IMMATRIOULATION

PROVINOCIIALE, CLASSE "B”

méritée per

Prix d'Instruction Rellgieuse mérité
par Mlle Marie-Rose Bélanger.

Prix d'Assiduité mérité par Mlle Aga-
the Cléroux.
Mention Honorable pour l'Assiduité

méritée par Milles Fabiola Giroux, Ma-
rie-Marthe Terrien, Rita Landriault, Co-
lombe Boucher, Laurette Vinette,
Mention Honorable ur Politesse et

bonne conduite méritée par les élèves
ayant coxservé 100% tous les mois de
l'année: Mlles Este Caza, Hilda Four.
nier, Rita Landriault, Thérèse Leclerc,
Françoise Régimbal, Laurette Vinette.
Mention Honorable pour le Fidélité

à porter le costume du couvent, méri-
tée par Mlles Line Rochon, Fabiola Gi-
roux, Françoise Regimbal, Georgette
Sauvé. Laurette Vinette, Lorrains Du-
charme, Estelle Caza, Colombe Boucher,
Rita Landriault, Jeannine Beaulne.

Prix pour application soutenue mé-
rité par Mlle Estelle Caza.
Prix pour travaux à l'aiguille mérité

par Mlle Marie-Rose Bélanger et Mile
Louise-Céctie Pinard.
Mention honorable pour travaux

à l'aiguille méritée par Miles Louise-
Cécile Pinard, Thérèse Leclere, Mo-
rie-Reine  Groulx, Marie-Marthe
Terrien, Lucille Mainville, Jeanni-
ne Beaulne, Carmen de Champlain.
Prix de Peinture à l'huile mérité

par Mile Louise-Cécile Pinard.
3e ANNEE, IMMATRICULATION

PROVINCIALE, CLASSE A
Prix d'instruction Religieuse mé-

rité par Mlle Juliette Morin.

Mention Honorable pour diction
francaise méritée par Mlle Gilberte
Chartrand,

Prix d'Assiduité mérité par Mlles
Claire Claude, Jocqueline Lapointe.:
Mention Honorable pour Politesse

et bonne conduite, méritée par les
élèves ayant conservé 100 p. c. tous

les mois de l’année: Miles Claire
Beaulieu, Yvette Bériault, Maria
Bérubé, Laure Fink, Marie Mailloux,

    
en chef H.-E. Rose.

 

Juliette Morin, Imelda Morisset,
Berthe Patenaude, Eveline Richer.
Mention Honorable pour fidélité

à porter le costume du couvent, mé-
rité par toutes les élèves de la clos-
se.

Prix d’Application soutenue géné-
rale méritée par Miles Claire de Ga-
gné, Claire Glaude, Juliette Morin.

: PRIX SPECIAUX AUX ELEVES
PENSIONNAIRES DE CE..

GROUPE
Mention Honorable pour la Poli-

tosse méritée par Mlles Roseline Bé-
lisle, Lorraine Ducharme. Lucille
Yelle, Maria Spang.
3ième Année d’Immatriculation de,

l'Université d'Ottawa.
Prix d'Instruction Religieuse mé-

rité par Mlle Lucile Julien.
Mention Honorable pour l'Instruc-

tion Religieuse méritée par Milles
Jacqueline Marion et Charlotte
Drouin, médaille et chainette.
Prix de Diction française offert

par Mme Laurette Larocque-Auger.
Professeur de Diction, et mérité au
concours final par Mlle Jacqueline
Trudel.
Mention Honorable pour la Dic-

tion française par Mle Valérie St-
Laurent.
Prix d'Assiduité mérité par Mille

Monique Proulx.
Mention Honorable pour la Poli-

tesse méritée par Milles Gabrielle
Benoit, Paulette Déziel, Charlotte
Drouin, Lucile Julien, Jacqueline
Marion, Monique Proulx. Annette
Rivard, Valérie St-Laurent, Jacque-
line Trudel, Laurette Woods.
Mention Honorable pour fidélité

à porter le costume du couvent mé-
ritée par Mlles Olivette Desjardins,
Paulette Déziel, Charlotte Drouin,
Lucile Julien, Jacqueline Marion,
Monique Proulx, Annette Rivard,
Jacqueline Trudel.

Prix pour travaux à l'aiguille mé-
rité par Mlle Thérèse Landriault.
Mention Honorable pour travaux

à l'aiguille méritée par Milles Ga-
brielle Benoit, Olivette Desjardins,
Paulette Déziel, Charlotte Drouin,
Lucile Julien, Yvette Mineau, Jac-
queline Trudel, Laurette Woods.

COMMERCIAL COURSE
Prepatory

Prize for Genera] Proficiency me-
rited by Miss Carmen Lajambe.
Honourable mention for General

Proficiency merited by Miss Liliane
Legault,

Prize for Christian Doctrine for
the highest percentage on the year’s

work merited by Miss Carmen La-
jambe.

Prize for Christian Doctrine for
the highest percentage in the final
examination merited by Miss Lilia-.
ne Legault,
Prze for Regular Attendance me- ‘

rited by the Misses Maria Spang
and Carmen Lajambe.
Honourable mention for wearing

the convent uniform merited by the

Misses Aline Arbique, Carmen La-
jambe, Maria Spang.
Honourable menuon {or needle-

werk merited by the Misses Aline

Arbique and Liliane Legault.
Honourable mention for polite-

ness and good manners merited by
the pupils who obtained the note
Excellence throughout the year: the

x na
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proprietés ou des loyers imposables
appelés à adresser avant le 30 juin,

déjé publiée dens le journal.

mutuelles qui ont des propriétés ou
qui seront atteintes par la nouvelle

North American Life, Toronto.

Montréal.  Ancient Foresters’ Mutual Life
Toronto.

Canadian Woodmen of World,

— ——

Un appel à tous les
catholiques du Canada

 

Tous les cathohiques du Canada et méme des États-Unis qui se-
tiennent des polices d'assuronce émises par des companies qui ont des

panies, apres ‘avoir dûment remplie, la formule No 14, que nous avons

Voici la liste des principales compagnies d'assurances, de sociêtes

Metropolitan Life Ins. Co, H.O. for Canada, Ottawa.
Mutuol Life Assurance Co., Waterloo, Ont.
New York Life Ins, Co., H.O. tor Canado, Montréal.

Royal Guardian ins. Co., Montréal
La Société des Artisans Canadiens-Frangais, 924, rue St-Denis,

Standard Life Assurance Co., H.O. for Canada, Montréal.

Canodian Order of Foresters, Brantford, Ont.
Congdion Qrder of Chosen Friends, H.O., Hamilton, Ont

Independent Order of Foresters, Temple Bidg., Toronto.

 

en Ontario pour fins scolaires sont
aux secrétaires énéraux de Ces com-

des loyers imposables en Ontario et

loi des impôts scolaires:

ins. Co, HO, 7 Gerrard St.

London, Ont.  
  

 

Misses Carmen Lajambe,
Legault and Maria Spang.

| gault who obtained the speed of "70
net words a minute.
Certificates for Proficiency in Fi-

ling are awarded to the Misses Ali-
ne Arbique, Anne-Marie Joubarne,

MUSIQUE

Les éleves dont ies noms suivent

ayant subi avec sucés les examens

de musique de l'Institut Musical de

Montréal, ont mérité les certificats

ou diplômes de leur cours respectif:
Cours Intermédiaire B: Avec dis-

tinction: Mlles Yoolande Thériault,
86 pour cent; Imelda Morissset, 84
pc.. Gertrude Fariell, 82 pc.

Intermediate Course, 1st year:
With Honours: Miss Eilaine Lefeb-
vre, 80 u.c.;

Intermediate Course, lst year:

Attestation, with honours: Miss Bel-

la Neville, 83 pec.
Cours élémentaire B, Attestation:

Mlle Thérése Délisle, 78 p.c..
Cours élémentaire B, avec gran-

de distinction: Mlle Marguerite
White, 83 pc.

Prix d'application au chant offert
par Mlle Alice Valiquet, professeur,

mérité par toutes les élèves de la
classe de chant et gagné par Mlle
Roseline Bélisie.

PRIX D'EXCELLENCE
Médaille de la Légion d'Honneur

méritée en 1ère année d'Immatrieu-   
Le comité de l'instruction du Con-

seil du comté de Carleton, dans un
rapport déposé ce matin recomman-

:de qu'on demande au ministre de

l'Instruction Publique d'établir dans

la province des écoles normales bi-

lingues pour l'entrainement des ins-

tituteurs et institutrices de langue

 

CE
?NONCEUR

© l’espace dans un journal quotidien possède une influence

qui ne se trouve pas dans le

publicité.

lignage des autres médiums de

Il est non seulement plus économique —ce qui est une chose

facile à calculer— non seulement plus souple, non seulement -

plus expédient et rapide, mais il offre aussi à l’annonceur les

moyens de prendre contact avec le gros du marché et tous

les marchés aux endroits stratégiques de la Puissance du Canada.

Le journal quotidien a aussi une influence qui permet à l’an-

nonceur, s'il sait s’en servir, d'atteindre et d’exciter l'intérêt de

tous ou d’une partie quelconque des consommateurs canadiens.

Sur ce continent de l’Amérique du Nord, une somme se chif-

frant à plus de $500,000,000 a été dépensée, durant l'année

1934, pour la publicité dansles journaux quotidiens. Les plus

influents de tous les médiums supplémentaires furent employés

jusqu'à concurrence de $114,000,000. Pourquoi ?

Parce que, pour obtenir une mise en route plus rapide des

campagnes de vente—pour influencer immédiatement le con-

sommateur à un coût minimum—pour activer la coopération des

détaillants, le journal quotidien est aujourd'hui, comme il

a toujours été, le médium de base le plus

exceptionnel et le plus économique.
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Liliane

Prize for Proficiency in Typewri- |
ting merited by Miss Liliane Le- | lisle, Gertrude Houle, Marcelle Pro-

Carmen Lajambe, Liliane Legault.

lation par Milles Eugénis Aubry,
Madeleine Tardif.
En 2e année: Milles Thérèse Dé-

vost.
En 3e année. Immatriculation

Provineiale: Milles Colombe Bou-
cher, Marielle Brossard, Carmen de
Champlain, Laure Fink, Jeanne
d'Arc Rivard.
En 3e année: Mlle Lucile Julien,
La Légion d'honneur du Pension-

nat Notre-Dame du Sacré-Coeur est
accordée aux élèves qui ont conser-

vé une moyenne minimum de 90
p.c. sur tous les points de l'année.

Sir William Hall-

Jones est décédé

IL FUT PREMIER MINISTRE DE
tops,OUVELLE - ZELANDE EN

   

(Presse canadienne)

WELLINGTON, Nouvelle-Zélan-
de, 19, — Sir Willlam Hall - Jones,
ancien premier ministre de la Nou-
velle-Zélande, est décédé aujour-
d'hui à l'âge de 85 ans. Sir William

fut premier ministre en 1908 et oc-

cupa divers autres postes dans le
cabinet entre 1896 et 1908. II fut
aussi haut commissaire de la Nou-
velle-Zélande à Londres de 1904 à

1912

 

Carleton demande des
écoles normales bilingues

dans toute la province
anglaise dans du

français.
Déjà. comme on l’a vu, plusieurs

requêtes ont été adressées au Con-
seil du comté pour le français soit
enseigné dans les écoles rurales,
mais les conseillers sont d'avis que
l'on devrait d'abord préparer des
instituteurs.

l'enseignement
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Deux Pantalons

pour Hommes
en Deux Splendides

Groupes de Prix

Jeunes gens, hommes d'âges

moyens et vieillards, vous
trouverez des complets pour
vous dans ces groupes, qui

satisferont votre goût et vo-

tre bourse. Les tissus, colo-

ris et dispositions les plus en

vogue de là saison. Styles

port. réguliers, de bureau,

des complets pour l'usage ac-

tue! et de toute l'année du-

rant. Complets pour les va-

cances ou le bureau, tailles

courtes, régulières, grandes.

trapties, trapues et fortes, etc.

 

600 COMPLETS

OTTAWA

 

   

      

  
  

 

  
  
    
  
    
     
    
       

 

VENDREDI

   15

Groupe 2.
AVEC DEUX PA   V nte! Samedi, une alléchante aubaine dans notre deuxième étage!

500 CHICS ROBES D'ÉTÉ
Valant jusqu'à $19.75 p    

  
 

SEULEMENT 85

COMPLETS 2 PANTALONS
POUR HOMMES

 

Bons tweeds résistants qui répondent à bien des usa-
ges et vous épargneront de l'argent. Tailles 35 à 44. Cha-
que complet avec 2 pantalons, seront finis gratuitement
suivant vos mesures. Spécial d'une heure

Freiman — Rez-de-chaussée

Chies Chapeaux d'Eté
Vous trouverez des chapeaux atenants sur cette table

 BRETMAN—DEUXIEME FTAGE

300 Paires de Gants à Poignets de Fantaisie
Rég. 49c. Une nuantité de gants blancs de sole et maille de coton.

Séries désassorties de pointures de 6 à 8 dans le lot. Samedi, 1% paire, C

eee FRETMAN—REZ-DE-CHAUSSEE

600 Paires Désassorties de Bas a la Cheville

Bas longs de coton et sole art. Tous les genres. Toutes les poin- 10c
tures. Table au cholx à 9 am., tant qu'il y en aura, la paire

mmece mn FREIMAN—REZ-DE-CHAUSSEE

Chaussures de Tennis pour Enfants

 

pourgarçons; bruns, gris et bleus. En cun, $1.00. _ ;
Modèles lacks ou à brides. Blanches, suntan ou brunes. 64c 39 modélesà Qevent eeeos Anis Freiman — Deuxième Etage i

ntures 2. intures ll à 2. ; . , = . . -
La pairecteee 4c La palre o.oo. Samedi, ° blés. Veston et une culotte. Tailles Continuation de notre Vente à Un Dollar
e es FREIMAN-—TROISIEME ETAGE esee8 22 a 30. Samedi,

Vente! Complets Lavables pour Garcons

nement à ce bas prix — Complets lavables réguliers et complets soleil,
Une excellente variété de couleurs au cholx. Tallles 2 à 6 ana.
° FREIMAN-—-DEUXIEME ETAGE —

Une vente opportune! Les meres avisées se feront un approvision- 29

 

300 Seulement! Chemises pour Hommes
300 seulement. C'otées pour les solder.

salles au comptoir. Mails alles sont de cou
nant de notre assortiment régulier
mais pas en chaque série.

Pas de commandes téléphoniques ou contre remboursementeo ——  FREIMAN—REZ-DE-CHAUSSEE - -

1,000 Verges de Chintz d'Eté
Un vaste assortir

Spécial, la verge .

Quelques-unes ont eté

 

Comptant et non livré — 1a verges à chaque cliente FRETMAN-—QUATRIEME ETAGE :

Coupons a Draperies
Coupons de tulle. reps ét cretonne à rideaux

ces À roider. Vrliant Jusqu'à 490

 

  

FREIMAN -QUATRIEME ETAGE

Indiennes de 36 pcs
1.000 verges seulement d'indienne dans less les plus récents dessins et

coloris. Un bel nssortimnt au choix. Spécial de 9 heures, la verge.

Pas de commandes téléphoniques ou contre remboursement.
Limite de 10 verges à chaque client,

FREIMAN—TROISIEME ETAGE

125 Couvertes Cauvons
Couvertures Esmand Woolcot
Pas de comm

 

Spécial de 9 heures, chacune
andes téléphoniques ou contre remboursement,

Limite de 3 à chaque client.

 

FREIMAN—TROISIEME ETAGE

Oxfords de Camp pour Grands et Petits Garçons
Durabdles. tiges de cur brun er semelles de caoutchouc Poin-tures 11 4 3 Spécial de 9 heures, samed!, la paire. a . we. . A C

Ld FREIMAN-—RFZ-DE-CHAUSSEE

200 seulement, Jupons de Broadcloth
Garnis de dente!!- Rlanes seulement

et fortes

 

- FREIMAN. -MEUXIEME ETAGE

200 seulement. Bondeaux de Coutil

Quelques-uns garnia de dentelle.
Spécial du matin. Samedi. chacun

Orr eenFREIMAN--DEUXIBME ETAGE

500 Bougies d'Allumage Champion
Rég 73¢ Pour autos de toutes marques.

Comptant et non livrées.

. FREIMAN--TROISIEME ETAGE

Blouses d’Eteé

Crépes. batistes. voiles, taffetas
sieurs Coloris et styles au choix.

 

 

Tant qu'il
y en aura, quantité limitée, rhacun .......... ...... ..  ... tn es C

pc ample, bien faites, prove-
Toutes les pointures dans le lot C

 

Plusteurs utiles pie-
Samedi. 9 Am, chacun... ........... C

10c

 

60c

 

Tailles petitrs, movennes
Épérial de hanne heure je matin nu tant qu'il y en aurs C

 

Une alléchante aubaine 19c

  

Unies, fleuries et reyées. Plu.
Tailles 14 à 38 .. 1 1.12 2ucu000 C

   

Vous avez probablement dressé vos plans pour l'été,

par conséquent prenez samedi pour vous procurer toutes

les robes dont vous aurez besoin. Vous les trouverez dans

ce groupe. Confectionnées de crêpes, tissus foncés, im-

pressions pastels, chiffons fleuris, crêpe imprimé bon

teint dans les couleurs foncées; en longueur de rue,

toile shantel, rayures tissées, quadrillés, impressions de

Jardin et beimbergs imprimés et une profusion de robes

blanches. Genres jaquettes, à remplis, deux pièces et

effets de deux pièces. Tailles 14 à 44.

| Nouvelles Sacoches d’Été
Cotées à beaucoup moins de leur valeur! 1 1 9

e
    

 

  

Venant

d'arriver!

 

  
          

    
   

Sacoches extra grandes, nouvelles dispositions piquées
en grains lavables. Chics modèles sous-le-bras et à cour-
roies sur le dos. Hauts fermeture éclair. Chics nouveaux
styles qui vous enchanteront, à une réelle épargne.

Freiman — Rez-de-chaussée

En le nouveau tissu

Aero

1.00,
Ces jupons sont faits

du nouveau tissu

Aero, un tissu d'une
belle apparence et
très durable. Dans ce
lot se trouvent aussi

des jupons de crêpe et
satin duchesse. Votre
choix, samedi, à cha-

 

Jolies

ROBES LAVABLES
+, d'Eté pour Fillettes

 

   

   

de 2 Pièces pour Garçons
185 comwplets de flanelle 2 pièces

 

NOUVEAUX

CHAPEAUX
350 seulement chameaux

; De voiles fleuris, avec attrayants

S À motifs, broadcloth imprimé et guin-

Ty

 

 

$1.69
     

   

 

. “ l

. gan en un joli effet de blouse. Tous Freimesre 2ème Tents Oriconsens
À44 des ravissants petits modèles. Léveront promptement,

7 Bea
23 a) i. . en pailles, feutres et tis-

; 0, 3 souples pour les sports.Lette Complets Quatre Pièces pour Etudiants SisSoupies pourles sports
où ; - gue.

| ROB ES DE VOI LE Votre choix de tweeds et de worsteds tout laine. Dans les

° teintes brunes, grises et fauves. Faits à devant droit et .

3 : ET ORGAN Di dos sport de fantaisie. A carreaux,
rayés et patrons solides. Chaque
complet avec deux pantalons.
Tailles 32 à 37 dans le lot. Samedi,

Freiman — 2ème Etage

Chics Souliers d'Été
POUR DAMES

Les emplettes de
bonne beure as-

sureront un °
VW meilleur choix.

Aussi chics que les
souliers cotés beau-
coup plus cher.
Vous trouverez dans
ce groupe toutes les
conceptions en vo-
gue. Larges brides,
élastiques hauts,
sandales et escar-
pins. Talons cu-
bains hauts et bas.
Boullers pour tou-
tes les occasions. à

pour Petites Filles

Samedi. 5O-

Tailles 2 à 4 ans. Pastel, organdi et

voiles fleuris. Coquets styles sans

manches, fraiches et avenantes.

  

  

      
$7795

Freiman — Deuxieme Etage 

Combinaisons
de Balbriggan pour Garcons

3 pour $1.00
Une borne qualité de bal-

briggan. Couleur naturelle ou
blanche. Genre à boutons ou
sans boutons, et sans manches
et longueur aux genoux. Tail-
les 20 à 32.

Caleçons de Bain
Tout Laine pour Garçons

$1.00
Dans le genre de celui du

père. Couleurs unies avec li-
séré de côté et chics ceintures,
Noirs, marrons et royal. Tail-
les de 24 à 20.

  

  

  

        

  

 

  

  

                       

   

 

    

  Freiman — Deuxieme Etage

 

900 Paires de Véritables

Bas de Chiffon
de Soie

39.
Nous les solderons a 30c la paire. Chics

bas de pure soie pour l'été. Votre choix de
teintes pâles, suntans, coloris moyens ou
plus foncés pour celles qui le préfèrent. Pro-
curez-vous-en un certain nombre de paires
pour l'été.

Freiman — Rez-de-chaussée

   Balancein12 Equal
MonthlyPa ments

Pointures 84
a 10%. La pai-
re, samedi

Groupe de

VIVOIR
Groupe de

Chambre a Coucher
Sofa Chesterfield, 2 Tables d'extrémité.Chaise club. Table de vivolr, Chaise Toilette. Lit, Coiffeuse, Banc de coiffeu-
Bunny. Cendrier. Lampe de table et se, Chifonnier, Sommier càble. Matelas
Abat-jour, Lampe de Coton, % Oreillers

de plume, Lampe «$
lit La .

PRE a k i A PI

de Bridge et 19

Groupe de

SALLE À MANGER

Gros Buffet, Fauteuil, Vaisseller, 5 chal-
ses de côté. Table
à raHonge, voitaret-
te . 0€
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MEME SI CE FUT UNE '
CONCESSION, JAFFIRME
QUENOUS YAVIONS DROIT, L'ABOLITION
M. Cardin reproche à M. Bennett son attitude sur

la question du billet de banque bilingue. “Je ne!
rougis pas de ma descendance française.”

DES BAGATELLES? — DES CONCESSIONS?

Nous empruntons sux comptes | droits plus graves que ne comporte
Tendus officiels des débats de la
Chambre des communes, le discours
prononcé mardi soir par le Très
Honorable W.-L. Mackenzie King,

en défense du billet de banque bi-
lingue:
“Je regrette profondément, dit M.

Cardin, qu'une pareille question ait
été soulevés dans ce Parlement. Une
pareille discussion au Parlement d'un
pays qui ne compie que neuf mil-
lions d'habitants incline a croire
que l'entente dans le monde a fait
en réalité bien peut de progrès. Je
trouve étrange que le distingué chef
de l'opposition (M. Bennett; ait cru
nécessaire de prononcer un second
discours. Malgré tout le respect que
Je lui dois et toute la considération
qu'il m’inspire, le trés honorable dé-
Duté, dirais-je, n'a pas amélioré sa
thèse ni motivé en rien l'attitude
qu'il a prise.

Durant une heure et demie i] a re-
pété à la Chambre que le Gouverne-
ment n'était pas autorisé à proposer
pareille législation. Il nous a fait
une conférence sur les paroles que
prononcérent les auteurs de la
Constitution. Il cita dez extraits des
résolutions qui précédèrent la Con-
fédération. Et tout cela pour prou-
ver que nous n'avons pas le droit
d'agir comme nous l'avons fait en
1934. Si nous n'avons pas droit à
des billets français ou billingues, je
prierais mon très honorable ami de
me dire sur quoi il a motivé sa lé-
gislation de 1934 prévoyant deux
émissions de billets, l'une en fran-
çais, l'autre en anglais,
La dernière campagne électorale

est revenue sur le tapis. Au cours
de cette campagne les partisans du
très honorable député nous dirent
que le régime conservatenr avait
bien plus fait pour le Canadien
Français que le ministre de la Jus-
tice (M. Lapointe) ou le régime li-
béral. Ceux qui se portérent can-
didat à la dernière élection ou qui
suivirent la campagne dans la pro-
vince de Québec savent que mon
très honorable ami et ses ministres
ont proclamé dans toute la province
qu’ils étaient allés bien plus loin
qu'aucune gouvernement libéral ne
d'eût fait. Le trés honorable député
nous informe maintenant qu'il fit
moins et qu'il entendait faire moins
que ce que les libéraux propostrent
en 1934.

DES BAGATELLES
Je n'aime pas entendre dire à mon

très honorable ami que l'harmonie
su Canada tient à des bagatelles
comme les fegmules émises en fran-
Sais par le ministère des Postes. Si
l'harmonie qui existe aujourd'hui
entre les citoyens de notre pays ne
peut résister à l'émission de for-
males françaises par le ministère
des Postes au lieu de formules an-
glaises cette harmonie n’est pas di-
gne d'être conservée. Il est possible
que nous ne puissions réclamer ce
droit ai nous interprétons la loi à la
lettre, mais dans tous les pays bri-
tanniques et dans toutes les institu-
tions britanniques il a toujours exis-
té une autre interprétation de la loi
que l'interprétation littérale. L'his-
toire des institutions britanniques
nous enseigne que l'usage et la cou-
tume des parlements ainsi que des
sutres institutions dans l'Emmpire
britannique sont venus modifier la
lettre morte de la loi ou ont insufisé
à celle-ci de la vie.

DES CONCESSIONS
On a parlé d’une concession faite

aux Canadiens Français; ie-trés ho-
norable député a dit qu'il leur ac-
corda une concession en 1934 lors-
qu'il autorisa l'impression des billets
en français aussi bien qu'en anglais,
Même si ce fut une concession, mê-
Mme si ce fut une généreuse conces-
sion qu'il accorda à l'époque,
n'avons-nous pas droit aujourd'hui,
en raison de notre apport à la vie
du Canada, en raison des efforts que
nous avons déployés afin de mettre
le pays en valeur et de faire régner
l'harmonie, la paix et la bonne vo-
lonté parmi les Canadiens
N'avons-nous pas droit, dis-je, à la
reconnaissance de nos efforts et a
une certaine extension, à l'occasion,
des concessions qui nous sont faites,
afin de favoriser une meilleure en-
tente entre les citoyens canadiens?
Même si ce fut une concession, j'af-
firme que nous y avions droit: et
lorsque nous parlons de ces sacrifi-
ces que l'on a qualifiés de conces-
sions, j'inviterais seulement mes
concitoyens de langue anglaise a
venir constater par eux-mêmes dans
la province de Québec ce que c'est
que de véritables concessions. Ils
y verront comment la minorité de
la province de Québec a été traitée
par la majorité française. Aucun
problème ne suscite dans Québec de
question perellle à celle-ci: nous
sommes de langue française, dans
cette province, et il n'y est pas ques-
tion de restreindre les droits des
minorités, il n'y est pas question de
viser à accroitre l'harmonie par le
retranchement de droits, il n'est pas
question de chercher à faire régner
plus d'harmonie en décourageant les
initiatives, Nous faisons des conces-
sions dans cette province et de plus
grandes concessions que celles que
nous demandons au Parlement du
Canada d'accorder a la population
de langue francaise de ces pays.
Vous n'avez qu'à relire l'histoire du
Canada pour vous convaincre des
concessions que nous avons faites et
Qué nous faisons toujours,
Par accident, des formules fran-

Qaises peuvent être envoyées dans
des régions anglaises, mals il existe
des formules dans les deux langues.
D'un autre côté, dans la province de
Québec, nous avons eu et avons en-
core de hauts fonctionnaires du
gouvernement fédéral qui ne par-
lent pas un mot de français, bien
qu'ils aient à traiter d'affaires avec
la population française de cette
province. Votlà une atteinte à nos

vont re dues 501 er'a » vu: emplever jes

YORQUENTS CRESS CONTRE |;
ET LES OIGNON

  

l'envoi d’une formale imprimée en
une cértaine langue. Nous avons
supporté cet état de choses pendant
de nombreuses années, nous le sup-
portons encore, ne demandant pas
le renvoi des hauts fonctionnaires
de langue anglaise qui, dans la pro-
vince de Québec, ne parlent pas le
français. Nnous faisons notre part
pour que règne l'harmonie entre les
citoyens du Canada, et je ne com-
prends pas qu'un billet bilingue de
la Banque du Canada puisse nuire
à cette harmonie. Si, conformément
à la loi existante, nous émettions
des billets français, ces billets au-
ralent cours légal en Ontario; l'On-
tario, les provinces de l'Ouest de-
vralent ‘#53 accepter comme tels. Se-
rait-il plus IsSurieux de présenter
un billet bilingue à un créancier
ontarien que de lui donner un billet
exclusivement français comme cela
pourrait se produire si nous ne
changions pas la loi? Le danger
n'existe pas de détruire l'harmonie
qui existe entre les citoyens du pays.
Je croyais que le mot “patrie” était
assezarelevé pour nous permettre de
penser à autre chose, d'oublier les
petités divergences qui nous ont
causé tant d'ennuis dans le passé.
Je croyais à la disparition de ces en-
nuls et que, d'une région à l'autre
du pays, on comprenait mieux Ie
point de vue et le sentiment les uns
des autres. En cette année de grâce
1936, ne pouvons-nous aborder ces
questions dans l'état d'esprit pro-
prement britannique, au lieu de lais-
ser sukcister dans la pratique le
vieil esprit colonial d'autrefois,
maintenant oublié. J'étais blen sûr
que cet esprit colorfal avait disparu
et que nous en étions arrivés à nous
considérer tous comme des égaux en
notre pays sans critiquer certains
privilèges, sil vous voulez ou certai-
nes concessions consenties aux mi-
norités. Les institutions britanni-
ques se sont maintenues per le
monde, l'Angleterre a conservé son
autorité et son pouvoir dans le
monde non pas en restreignant les
libertés des peuples faisant partie
de l'Empire mais en donnant à ses
libertés une plus grande envergure.
L'idéa] de l'Angleterre n'a jamais
été la restriction, mais le contraire.
C'est par la générosité, la bonne
entente, la générosité dans l'inter-
prétation des lois et des traités que
l'Angleterre a pu garder son auto-
rité sur tant de pays du monde
civilisé. Il n'y a pas de races, de
croyances ou de couleurs dans l'em=-
pire britannique: il y a des êtres
humains, dont les institutions bri-
tanniques se proposent d'augmenter
le bien-être,

NOUVELLE DIFFICULTE

J'espérd que cette petite tempête
passera, et je regrette sincèremnt
qu'on ait présenté un amendement
à cette étape de la discussion. L'au-
tre jour, le chef de l'opposition
avait traité cette question avec mo-
dération. Pourquoi, à propos de la
troisième lecture, soulèveLi une
nouvelle ditficulté, pour provoquer
un grand débat sur cette motion?
Comme l'a avoué le chef de l'oppo-
sition, le bill va être adopté, parce
que la majorité l'approuve, Elle l'a
approuvé lors de la deuxième lectu-
re, elle l'A approuvé au comité et
il deviendra loi après la troisième
lecture. A quoi bon, dans ces cir-
constances, soulever cette question
à propos de la troisième lecture?
J'hésite à répondre à cette ques-
tion. Comme ma connaissance de
l'anglais est restreinte, je pourrais
m'’attirer le mécontentement de M.
I'Orateur. Ne voyons pas en notre
pays seulement des chiffres, seule-
ment les majorités ou les minori-
tés. Considérons-le dans son en-
semble, et avec cet esprit que nous
voulons implanter afin d'assurer le
progrès de cette terre qui est nôtre,
de cette terre qui s'appelle le Ca-
nada. Oublions autant que possible
les petites difficultés de 1890. Ou-
blions le passé, que les ennuis de
1890 restent dans l'oubli en 1938,
en ce monde nouveau où nous vi-
vons. Oublions toutes ces bagatel-
les; unissons-nous pour instaurer
Un ordre de choses nouveau au
Canada. Nous avons la bonne for-
tune de posséder ici les descen-
dants des deux plus grandes races
du monde civilisé, la française et
l'anglaise. Enorgueillissons-nous de
la situation qui est la nôtre. et au
lieu de nous combattre, au lieu de
dépouiller une partie de 1a popula-
tion de l'un quelconque de ses pri-
vilèges, si vous voulez, ou, si vous
préférez, de l'une quelconque des
concessions qui lui ont été consen-
ties, unissons-nous pour évoquer ce
qu'il y a de meilleur dans chacun
de nos citoyens, afin que nous
puissions affronter les problèmes
du jour et améliorer le sort du
peuple canadien,
Je ne rougis pas de ma descen-

dance française: je n'ai pas l'in-
tention de m'en excuser. C'est un
accident de la nature et un acci-
dent que je crois heureux, Je suis
aussi bon citoyen que toute autre
personne née sujet britannique, par
un accident de la nature également
êt un accident heufeux aussi. Je
n'al pas dexcuses a faire. Si Je
suis ici c'est parce que mes ancé-
tres y sont venus en premier lieu,
Ce furent eux qui, les premiers,
ouvrirent le pays à la civilisation,
les premiers qui jetèrent les fon-
dations dun grand pays dans le
Nouveau-Monde. Je tiens a res- :
pecter les lois de mon pays et les
lois de l'Empire britannique. Cana-
dien-Français que je suis, j'ai tou-
jours eu le respect des lois sous la
protection desquelles ja Providence |
nous & appelés à vivre. La popu-|
lation de la province de Québec
est respectueuse des lois, et nous
que nous avons hérités de la vieille
avons fait notre part, avec les dons |
France, un pays avec lsque] nous
ne sommes plus liés aujourd'hui
que pour les choses de l'esprit, et
celles du coeur, peut-être: rien ne!
nous lie avec lui sur le plan écono-|
mique. Mais nous en avons hérité
Certains dons dont nous sommes|
fiers et dont nous sommes prêts à
faire bénéficier notre pays. et nous ;
tenons à nous unir’ &vec les autres

 
 

 
iun Canada prospère et heureux
citoyens canadiens en vue d'édifier

 

DES PLANS OUR

DES SANCTIONS
Les ministres anglais sont a
les formuler. Le réta-
blissement de lautorité
de la Société des N.

PAIX EUROPEENNE
(Presse Canadienne)

LONDRES, 19.—Les ministres an-
glais sont à formuler des plans en
vue de l'abolition des sanctions con-
tre l'Italie et du rétablissement de
l'autorité de la Société des Nations.
Tous doivent faire leur part, à

déclaré Anthony Eden, secrétaire
des affaires étrangères, à la fin de
son discours annonçant la décision

du gouvernement de mettre fin sux
sanctions. Ce discours fut prononcé
hier en chambre des communes.
Nous avons déjà pris l'initiative et
nous sommes en relations avec les
dominions. Notre intention cst
d'apporter la plus grande contribu-
tion en notre pouvoir à la réunion

de la Société des Nations en sep-
tembre. Je donne à la chambre
cette assurance que le gouverne-
ment s'efforcera de rétablir sa plei-
ne autorité à la Société des Nations.
M. Eden parle aussi cependaut des
difficultés qu'il faudra suru.onter.
La Société des Nations a fauli a sa
tâche, dit-il. Les sanctions n'ont
pes atteint le but pour lequel elles
furent imposées. La campagts mi-

litaire italienne a réussi. La capi-
tale et la partie la plus importante
de l'Abyssinie sont occupées et au-
cun gouvernement abyssin ne suivit.
Cette situation doit être envisegée.
C'est une situation que seules des

sanctions militaires de l'extérieur
pourraient peut-être faire cesser.
Le premier ministre Baldwin

avoue, lui aussi, que les sanctions
ont été une faillite. Si on fait une
exception de l'Allemagne et de l'Ita-
lie, 1a guerre est détestée en Euro-
pe à tel point, que je doute parfois

que les soldats voulussent marcher
au combat, sauf dans le cas où, de
leur avis, les frontières seraient me-
nacée. L'Allemagne peut jouer un
garnd rôle pour le bien de l'Europe
ou contre ses intérêts. Il est impor-
tant que l'Allemagne, la France et
la Grande-BBretagne travaillent de
concert à la paix.
Le débat a été ajourné à mardi

prochain, et le parti ouvrier pré-

sentera une motion de censure,

LA FRANCE ACCEPTE
(Presse Assoclée)

PARIS, 19, — Le cabinet fran-
çais a consenti aujourd’hui à ac-
cepter l'abolition des sanctions con-
tre l'Italie, tout en s’en tenant à la
décision de la Société des Nations.

OBSERVATIONS
SUR LECLIPSE
D'AUJOURD'HUI

Les membres de plusieurs
expéditions sont favori-
sés par le beau temps.

EN RUSSIE
(Presse Associée)

MOSCOU, 19. — Les instruments
des savants gardent les secrets du
soleii aujourd'hui, après une brève
éclipse qui projeta une ombre de-
puis la Méditerranée jusqu'à la mer
du Japon. Les résultats, quand ils
seront connus. ajouteront peut-être
à la science humaine sur plusieurs
points importants.

L'ombre fut projetée sur l'union
soviétique avec une rapidité de 2.000
milles à l'heure, et plusieurs savants
ont pu faire des observations. Quel-
ques-uns ont pris des photographies,
d'autres ont fait des études spec-
troscopiques, d'autres des expérien-
ces par radio et d'autres enfin ont
cherché à vérifier la théorie d'Ein-
stein.

L'éclipse totale fut visible en ter-
ritoire russe à Tuapse à 6 h. 58
&a.m,, heure de Moscou, soit 11 h. 58
p.m. jeudi, heure avancée de l’est.
Au Japon, la fin de l'éclipse fut
apergue à 2 h. 07 am, heure de
l'est, puis elle se perdit dans la mer
du Japon.

La plupart des 40 expéditions unt
pu faire des observations par un
temps clair, mais d'autres n'ont pu
le faire, à cause de la pluie et des
nuages.
Des avions soviétiques munis

d'appareils photographiques spé-
claux ont fait des envolées pendant
l'éclipse et des photographies furent
prises. Des nuées de sauterelles
sont venues s'abattre dans les
champs. près d'Ak-Bulak, au mo-
ment où l'éclipse n'était que par-
tielle, et empéchèrent les observa-
tions des experts. Les membres de
l'expédition de la société astrono-
mique royale anglaise ont fait a
Omsk, Sibérie, des observations par

 

 

 

un temps ensoleillé et pris un grand |
nombre de photographies.

CHUTE DE NEIGE
(Presse Associée)

ISTAMBOUL, Turquie, 19, — Una
forte chute de neige s’est abattue
aujourd'hui eur Ærzurum, port de la
mer Noire, pendant l'éclipse de so-
ell,
ete

IL EST ELECTROCUTE

NAPANEE, 19. — Prank Tomp-
kins. 49 ans, ingénieur aux moulins
à papier de Strathcona, a été élec-
trocuté hier, en venant en con-
tact, croit-on, avec un fil de 2.300
volts. '
SE

SE

Qu'il me soit permis de demander,
su nom de l'harmonie—non pas de
l'harmonie obtenue au prix d'un
amoindrissement de privilèges, de
concessions ou d'avantages — que
nous collaborions afin de tirer pro-
fit des dons des deux races pour
édifier un meilleur Canada. Ou-
blivne, en ces tempe difficiles que
nous traversons. nos petits diffé.
rents; ne laissons pes les petites
choses nous diviser.

|
‘qui ont conservé ce pays

l’Empire

{ tutions britanniques,

LE

“Ce sont les canadiens-français

a

a

Le ministre de I'Agricultu

Britannique”

re reproche à M. Bennett
ses campagnes du passé. — Où mènent ces
discussions de race et de religion. — Menées
ignobles en Saskatchewan.
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“NOUS LE CONNAISSONS"

 

Nous sommes heureux de pou-
voir offrir aujourd'hui aux lecteurs
du Droit, le texte du discours pro-
noncé en chambre mardi dernier,
par l'honorable Gardiner, ministre

de l'Agriculture dans le cabinet
King, sur le billet de banque bi-
lingue. Nous l'empruntons aux
comptes - rendus officiels des dé-

bats de la Chambre des Communes:
L'hon, J. G. GARDINER (minis-

tre de l'Agriculture): A titre de
nouveau membre de cette Chambre
jai eu l'avantage durant cette
session d'écouter la plus grande
partie du temps. J'estime être pro-
bablement d'accord avec tous ceux
qui ont siégé pour la première fois
à la Chambre en disant que bien
des choses nous ont étonnés du-
rant cette première session. Il y a
quelque temps, le chef de l’opposi-
tion (M. Bennett) se plaisait à
dire de la législature dans laquelle
d'autres membres de cette Chambre
et mol avons servi avant de venir
à la Chambre des communes, que
c'est un lieu où des choses se pas-
sent qui ne se produisent pas à la
Chambre des communes. Je ne
puis répondre à cela qu’en disant
que des choses se passent ici qui
n'arrivent pas dans les législatures
provinciales, et l’une des choses
étranges qui se passent ici, et plus
particulièrement durant la présen-
te session, c’est que nous avons été
obligés durant cinquante-deux pour
cent du temps d'écouter le chef de
l'opposition Ge la Chambre des
communes parler à la députation.

Je ne sais au juste pourquoi le
chef de l'opposition juge nécessaire
de prendre autant du temps de
la Chambre. Si quelqu'un s'avise
de citer le nom de l'un des navires
de la marine anglaise, le chef de
l'opposition se met à citer les noms
de tous les navires de la marine
anglaise, Si quelqu'un cite un ar-
ticle d'une loi adoptée par la Cham-
bre des communes, le chef de l'op-
position se met alors à lire toute
la législation relative à ce point
adoptée depuis que la Chambre des
communes existe. Et si quelqu'un
propase d'inscrire sur les billets
émis par la Banque du Canada quel-
ques mots en français, le chef de
l'opposition trouve alors nécessaire
de nous donner une leçon complète
d'histoire du Canada. Il aurait pu
aller plus loin et nous démontrer
pourquoi, dans tout le pays, les
gens s'émeuvent lorsque des mem-
bres de son parti soulèvent une
question du genre de celle qui fut
soulevée à la Chambre cet après-
midi et ce soir. S'il voulait se re-
porter un peu plus loin dans notre
histoire, 11 verrait ce qui a motivé
les remarques faites il y a quelques
instants par le ministre au sujet
de l'établissement du pays dans le-
quel nous vivons. Quiconque a
dans ses veines une goutte de sang
britannique sait qu'après le désac-
cord entre les colonies britanniques
et le gouvernement anglais, ce sont
les Canadiens-Français des bords
du Saint-Laurent qui ont conservé
ce pays-ci à l'empire. Dans le dé-
veloppement des divers dominions
de l'Empire l'esprit de fair play
britannique a voulu que ces gens
qui étaient là avant l'arrivée des
Anglais pussent vivre à leur guise
afin de profiter dans Ia pleine
mesure de l'établissement des insti-

LA RESPONSABILITE
Cet après-midi et ce soir, nous

avons entendu des honorables dé.
putés d'en face exposer la situation
qui existait autrefois et celle qui
existe actuellement au Canada. A
leur manière, ils ont essayé de
rejeter sur les membres de notre
parti la responsabilité de la discus-
sion qu’ils cherchent à soulever
dans le pays. Ce n'est pas la pre-
mière fois que des membres du
parti conservateur au Canada cher-
chent à soulever la contestation
qu'ils tentent de créer en ce mo-
ment d'un bout à l'autre du Pays.
Si Je voulais m'étendre autant sur
ce genre de sujet que ne le fait
le très honorable chef de l'opposi-
tion, Je pourrais relater toute l'his-
toire du Canada et prouver que les
conservateurs, chaque fois qu’ils
furent dans l'opposition, ont fait
en sorte de bien vite lancer le cri
qu’ils lancent aujourd'hui dans
cette enceinte. Et je n'ai pas be-
soin de refaire toute l'histoire du
pays pour le démontrer. I! me
suffit de remonter à 1919, quând
fut tenue la convention libérale et
je rappellerai à la Chambre que,
à l’époque, huit provinces avaient
un gouvernement libéral, tout com-
me aujourd'hui. Alors que nous
étions ici en congrés pour le choix
d'un chef pour le parti libéral,
c'était la situation qui existait au
Canada. Il suffit de suivre les agis-
sements du parti conservateur aprês
sa défaite en 1921 pour comprendre
que la même chose se représente
aujourd'hui; co sont les mêmes
tactiques dont on se sert pour com-
battre les libéraux d'un bout à
l'autre du pays.

1 ’
En 1922. les conservateurs se pré-

paraient à reprendre le pouvoir.
C'est le droit de tout parti qui est
dans l'opposition, mais ils em-!
ployèrent pour cela une méthode
‘qui a toujours été celie que ce parti
a adoptée, dans l'opposition, depuis
‘la Confédération .Tous les mem-
bres de cette assemblée qui vien-
nent du Nouveau-Brunswick se rap-
pellent le genre de campagne qui
fut mis sur pied pour empêcher
mon honorable collègue, qui repré-
sente ici une circonscription du
Nouveau-Brunswick, de devenir
premier ministre de cette province.
Tout le monde sait le genre d’or-
ganisation que lon amena ici des
Etats-Unis dans le but de mener
cette sorte de campagne. Quicon-
que ici à suivi les événements poli-
tiques des dernières années se rap-
pelle qu'après cette expérience dans
le Nouveau-Brunswick, ils en firent
autant dans la Colombie-Britanni-
que. Lorsque l'un de nos collègues
de Colombie-Britannique a inter-
rompu le chef de l'cpposition, c# soir, ce dernier, on se lo rappelle,  & réponéu: Il verrs quand i sera

 

de retour ches lui. Voir quoi? Car
mon très honorable ami sait qu'à
l'heure actuelle, dans chaque salle
de comité du parti conservateur on
est à préparer le même genre de
campagne sous sa direction, Puis,
non content...
Le trés hon. M, BENNETT. Mon-

sieur 1'Orateur, cette déclaration
est absolument erronée. et je ré-
clame qu'on la retire.

LA SASKATCHEWAN
L'hon. M. GARDINER: Puis,

monsieur l'Orateur, non content
d'avoir introduit ce genre de cam-
pagne dans les deux provinces que
j'ai mentionnées, qu'a fait mon ho-
norable ami? Devenu, en 1927, chef
du parti conservateur, il €st allé
dans la Saskatchewan et, si je
suis bien renseigné, il a consulté
des gens de cette province afin de
constater quel plan d'action on

pourrait exécuter là-bas. Il y a
quelques heures, j'ai vu un hono-
rable député d'en face se presser
les doigts les uns contre les autres
pour évoquer le spectacle du sang
coulant de l'extrémité des doigts
d'un certain chef éminent du parti
conservateur à la suite de certaines
actions dont il aurait eu à souffrir
de la part de quelques députés qui
siégealent de ce côté-ci de la
Chambre. Eh bien, j'ai toujours
eu l'impression que, à cette époque,
celui qui chassa de l'arêne politique
le très honorable Arthur Meighen
était précisément le très honorable
chef de l'opposition dans cette
Chambre, et qu’il l'avait fait à
l'occasion d’une convention tenue
en 1927 dans la ville de Winnipeg.

Puis, Immédiatement après avoir
accompli cet acte,—je ne saurais
dire si le parti conservateur ou le
Pays y a trouvé son avantage,—
que fit-il? I fit l’acquisition d’un
journal dans la Saskatchewan, fai-
sant venir de la Colombie-Britan-
nique et de l'Alberta tout le per-
sonnel de la rédaction. Il fonda
ce journal afin d'accomplir préelt-
sément ce qu'il a entrepris de faire
aujuord'hui dans cette Chambre.
Le très hon. M. BENNETT: Mon-

sieur l'Orateur, cette déclaration
est absolument erronée. M. Camp-
bell, qui dirige aujourd’hui l'Edmon-
ton Bulletin, fonda ce journal.
Quelques VOIX: A l'ordre.
L'hon. M. GARDINER: Monsieur

l'Orateur, M. Campbell a déclaré
explicitement, je crois, que bien
qu'il eût fondé ce journal. il le
quitta cinq ans plus tard parce que
lBdurée de son emploi étals expi-
rée.
Le -trés hon. M. BENNETT: C'est

faux.

L'hon. M. GARDINER: Mon trés
honorable ami sait fort bien, je
crois, qui était le patron de ce
monsieur et d'où venaient les fonds
qui servaient à payer ses appoin-
tements.

Le très hon. M. BENNETT. I
n'était pas à mon emploi.
M. SPENCE: En quoi tout cela

concerne-t-il la loi sur la Banque
du Canada?
L'hon, M. GARDINER: Mon ho-

norable ami veut savoir en quoi
cela concerne la loi sur la Banque
du Canada. Eh bien, en écoutant
son discours et ceux d'autres hono-
rables députés de son parti jai
constaté que dans ce débat sur la
Banque du Canada on s'est permis
de faire beaucoup de digressions.

CAMPAGNE IGNOBLE
Nous arrivons donc a l'année

1928, alors que l'acquisition de ce
journal fut faite par mon trés
honorable ami ou par les amis de
mon très honorable ami, s'il décline
cet honneur. On entreprit une des
plus ignobles campagnes qui se
soient jamais vues au Canada.
Lorsque mon très honorable ami
prétend qu’il n’y eut aucun appel
aux préjugés de religion et de race
pendant la campagne menée par
le candidat qui faisait la lutte au
ministre actuel des Finances dans
la ville de Regina en 1930, je dirai
qu'il est impossible, alors, qu'il se
soit trouvé à Regina au cours de
cette campagne. Mais je sais pusi-
tivement qu'il est allé à Regina
et je sais aussi que la réaction au
genre de campagne auquel on eut
recours dans cette province balaya
complètement son parti du pouvoir
dans la Saskatchewan en 1935. Pas
un seul de ceux qui introduisirent
cette campagne de leur parti dans
la province en 1929 et la continug-
rent en 1930, ne fut réélu a la
législature en 1934. Tous disparu-
rent. J'ai eu un peu plus de succès
dans mes relations avec le parti
conservateur en Saskatchewan que
n'en a eu le chef de l'opposition
quand il occupait le même poste
dans la province d’Alberta. Je ne
sais s'il comprend ce que je veux
dire par cela. Il dirigea l'opposi-
tion dans la province d'Alberta, à
une époque. et je me suis laissé
dire qu'il la mena au point ou il
ne lui restait plus qu’un seul parti-
san. Eh bien, J'ai été chef du parti
libéral dans la province de Saskat-
chewan et je 1'al mené au point où
il ne restait plus un seu] conser-
vateur dans la législature.
Un hon. DEPUTE: Ce n'est, guère

surprenant!
ILS RECOMMENCENT

L'hon. M. GARDINER: J'ai donc
raison d'affirmer que j'ai réussi
mieux que le chef de l'opposition
à éliminer les conservateurs. Je
reviens à ce que je disais tout à
l'heure, c'est que les Honorables
députés d'en face récommencent à
préparer dans le pays, à propos de
sujets semblables, le même genre
de campagne qu'ils préparèrent dès
1922, après la formation du minis-
têre libéral. is poursuivirent cette
campagne dans tout le Canada,
passant d'une province à l'autre
Jusqu'à ce qu'ils eurent établi des
ministères conservateurs dans le
majorité des provinces. Mais aus-
sitôt ces ministères établis par je
procédé que j'ai indiqué, les gens
commencèrent à réfléchir, et l'expé-
rience ieur apprit que je parti con-

|servateur n'avait employé ce genre
de. tactique que pour créez une
diversion et enterrer les initiatives
visant réellement à la solution des
difficultés du pays.  
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M. BPZNOE: Vous anves faire) tion des juges, i parle. Quand
cela.
L'hon. M. GARDINER: Je com-

prends ce que l'honorable député
de Rosetown-Biggar (M. Coldwell)
veut dire quand il demande de se
remettre à l'étude des ‘vials pro-

blémes auxquels le pays doit faire
face. Or, je crois que le moyen le
plus rapide de revenir à l'étude ds
ces problèmes est de discuter les
sujets dont mon très honorable ami
saisit de temps à autre la Chambre
et de les discuter de telle façon que
l'on sache la méthode que lui et
son parti ont suivie lorsqu'ils étaient
dans l'opposition autrefois, aussi dé
faire observer à la Chambre et au
pays que si, chaque fois qu’une
grande question est en jeu, on laisse
détourner le sujet pour discuter
cès vieux thèmes de régionalisme,
de langue, d'intransigeance et de
mésentente à propos de race, nous
ne résoudrons jamais nos problé-
mes.

nada a voulu envisager les ques-
tions de ce genre d'un plan plus
élevé que ne l'ont fait les honora-
bles députés d'en face. (Exolama-
tions.)
On a parlé, ce soir, des timbres-

poste. Le très honorable chef de
l’opposition nous a dit comment on
était venu à imprimer des man-
dats-poste dans les deux langues;
mais {! ne nous a pas dit qu'avant
les élections de 1930, ses partisans
s'étaient efforcés dans tout le pays
de gagner les élections en citant la
publication bilingue de ces mêmes
documents dont il a parlé. Je me
rappelle que dans notre province
ils avaient l'habitude de venir à
l'école et de montrer des timpres-
poste aux enfants, en leur faisant
remarquer que d'un côté il y avait
le mot “Poste” et l'autre, ‘Postage”.
Un mot est français et l'autre est
anglais, et ils ont fait remarquer
que ces mots veulent dire exacte-

ment la même chose. Ils avalent
coutume de dire: “Si nous voulons

que la bonne entente règne au
pays, il faudra éliminer ce mot des
timbres-poste.” A cette époque, les
électeurs ont jugé bon d’élire un
gouvernement conservateur. Si les
honorables membres ont des tim-
bres-poste émis après cinq ans de
régime conservatéur, je les prie-
rais d'y jeter un coup d'oeil. Quelle
constatation feront-ils? Ils consta-

teront que le mot “poste” figure
toujours sur un côté,
“postage”, de l'autre, mais ils cons-
tateront aussi un changement: le
timbre porte un trois au lieu d’un
deux. Pourquoi porte-t-il un trois

au lieu d’un deux? Pour la très
bonne raison que le genre de dis-
cours faits par les honorables mem-
bres d'en face est le genre de dis-
cours qui engage les gens dans la

voie de réflexions étrangères à la
solution du problème et tend à

propager au phys l'état d'exprit

qui a divisé le continent américain
en petits pays, amené des malen-
tendus, suscité la construction de
marines et le maintien d’armées et
qui est la cause de la méfiance, de
la mésentente, des guerres, des
souffrances, des impôts élevés et de
tous les maux qui accompagnent la

politique réactionnaire d'une orga-
nisation telle que ‘celle qui siège
devant nous.

UNE TACTIQUE
Telle est, monsieur l'Orateur,

Thistoire du développement de la
propagande politique du genre que
nous remarquons aujourd'hui dans
l'Ontario, du genre dont nous com-
mençons à relever les traces à tra-
vers les provinces des Prairies, du
genre qui s'exerce vers les provin-

ces maritimes, du genre de celle
dont les Honorables vis-à-vis sont
les interprètes, eux qui ne bougent

pas au cours de la discussion du

projet de résolution qui précède un
projet de loi, qui ne bougent pas

au cours de la discussion sur la
proposition tendant à faire lire le
bill en deuxieme lecture et au cours
de l’étude du 511] en comité et puis
qui, lors de la proposition tendant

à faire lire le bill en troisième lec-
ture, font le geste inattendu de
proposer un amendement propre à
attirer l'attention de tous les Ca-
nadiens sur la question qu'ils veu-| de discorde et d'antipathie chez les QUI devrait nous encourager,

et le mot

À à été associé dans sa jeunesse
; dans l'Ouest. Pendant que j'ai l'oc-

Toujours le parti libéral au Ca-;

enlever une circonscription libérale

 

nous parlons d'autre chose, il parle.
Mais ceux d'entre nous qui vien-
nent de 1'Ouest canadien conpais-
sent un peu ses antécédents. Je
l'ai entendu dire tout à l'heure qu’il
est arrivé dans l'Ouest en 1897. J'y
suis allé juste quatre ans après. Je
ne suis pas encore un très grand
homme. mais j'étais là. Je me rap-
pelle que l'une des premières cho-
ses que j'aie apprises à mon arri-
vée dans l'Ouest, c'est qu'il y avait
un certain monsieur du nom de R.
B. Bennett qui était le représen-
tant d'un comté à la législature des
Territoires de Régina. Vous savez,
même alors, nous avfons coutume
d’entendre des cHoses remarquables
à son sujet. Et quand je l'entends
parler des juges et de l'âge des
juges, jai en l'idée certains des
hommes auxquels il doit songer
certains des hommes avec lesquels

casion de le faire, permettez-moi
de dire au trés honorable membre
Que sa façon de discuter cette ques-
tion-la va de pair avec sa façon

de discuter celle-ci. Elle est em-
preinte ct quelques-unes de ses
expériences en politique. Elle est
empreinte de quelques-uns de ses  expériences. Les juges auxquels il
faisait allusion en ces termes hier, !
bien qu'ils soient un peu plus âgés
que lui, peuvent encore faire face
à toute question soulevée et tou-
jours apprécier convenablement des :
problèmes, et je pourrais ajouter.
donner une appréciation qui sup-:
porterait l'épreuve d’un jugement
sur une question comme celle-ci|
avec plus d'avantage que celle que
nous donne le chef de l'opposition. |
Quelques-uns de ces hommes que
j'ai en mémoire ont pris la même;
attitude que nous prenons de ce
côté-ci de la Chambre sur ce bill
que nous avons discuté. Cette
question nous remet en mémoire
l’idée que nous devons traiter tous
ceux qui viennent en notre pays |
avec le même esprit avec lequel les
gouvernements britanniques ont
partout traité ces gens. J'ai en
main un exemplaire du Journal et
des documents sessionnels de la
Saskatchewan dont je désire faire
une ou deux citations pour le béné-
fice de ceux qui n'ont pas séjourné
aussi longtemps dans l'Ouest que
le chef de l'opposition et mol. En
voici une. C'est une déclaration
faite du temps ou le premier mi-
nistre actuel du Canada briguait
pour la première fois les suffrages
dans une circonseription de la Sas-
katchewan, ef File est extraite d'un
journal conservateur publié à To-
ronto:

“Le seul candidat qui pourrait

 
typique en Saskatchewan au can-
didat libéral, l’honorable W. L. M.
King, ou à un autre candidat anti-
conservateur, serait le Kaiser, le
Kronpring ou Hindenbarg. Et pas
un des trois ne fut nommé dans
Prince-Albert.”

Voila une déclaration faite par
nos amis d'en face. .

L'hon. M. DUNNING: Pour pro-
mouvoir l'harmonie.
L'hon. M. GARDINER: C'était!

pour promouvoir l'harmonie. Il y a
ici une ou deux autre choses qui
pourraient probablement donner à
peu prés la même idée de la cam-
pagne menée là-bas par nos amis
conservateurs, Voici une autre dé-
claration faite par un monsieur
que le chef de l'opposition nomma
juge immédiatement avant la der-!
nière élection fédérale:
“Un programme insidieux de do-

mination politique française et ca-
tholique se développe doucement
mais sûrement en Saskatchewan,
et les gens sont tenus dans l'igno-
Trance de la vraie situation par le
Gouvernement et par la presse.
Je dois dire, monsieur l'Orateur,

que je cite un extrait d’une nou-
velle parue dans le Regina Star. II
continue:
“Pour un avantage politique tem-

poraire, le gouvernement de la Sas-
katchewan a sacrifié l'avenir de
cette province et a jeté en terre
une semence qui portera des fruits

 

 
lent soulever d'un bout à l'autre du 8¢nérations a venir.”
pays.

NOUS LE CONNAISSONS
Il est bel et bon de Ja part du

chef de l'opposition de s'efforcer,
à la fin de son discours, de se don- | le chef
ner une telle attitude que la Cham-
bre et les électeurs le prendront
peut-être pour une colombe inof-

fensive aux ailes étendues sur notre
eu dépuis lors cinq annéesLeee BOUT| réfléchir à ce genre de chose. Nous | ‘es annonces étaient rares. Les

pé- | avons eu cinq années pour exami- habitants d'alors, vivant dans
il

|

per dans quelle situation se trou-

de toute intention mauvaise.
me rappelle qu'au cours d'une
riode antérieure de la session

1

|
‘
1

Cela se passait en 1929. C'était|
avant que nous élisions en Saskat-
chewan un gouvernement qui avait

katchewan en 1934 son parti fut
totalement annikilé, et comme ré-
sultat des élections fédérales de
1935 nous siégeaons de ca «ûté-ei en
tel nombre que le groupe des libe-
raux qui siègent en face pourrait

prendre le voie avec mes amis du
parti conservaïeur et gagner. Cela
me parsit être la réponse à l'es-
pece de prophétie qu'on nous a
faite en 1939 et en 1830. Le peuple
canadien, a la suite de cetle expe-
rience, ne sera probablement pas
victime de cette espéce de campa-
gne qu'appuie aujourdhui mon tres
honorable ami le chef de l'opposi-

tion dans l'espoir de pouvoir rega-
gner le pouvoir avant d'avoir at-
teint 1a limite d'dge qu'il préconise
pour la retraite des juges.
M. McINTOSH: Voila un "home

run”.
L'hon. M. GARDINER: Monsieur

l'Orateur, j'ai parle comme ie l'ai

fait ce soir en vue de signaler à
l'attention de cette Chambre la
situation dans laquelle nous met ce
genre de discussion, et pour dé-
montrer à mes honorables amis de
la gauche qu'ils ne rendent pas
service au Dominion du Canada en
soulevant une discussion telle que
celle qu'on a commencée cet après-

midi. Ils peuvent réussir à battre
parfois un gouvernement libéral] au
Canada, mais cela n'est en somme
qu'un incident dans l'histoire du
pays. L'expérience nous a appris
que c'est un incident que le peuple
canadien se rappelle longtemps
parce qu’il lui faut y songer chaque
fois qu'il regarde ses comptes de

taxes des cing ou dix années qui
suivent. Si le peuple s’en souvient
longtemps, il y a une chose que la
Chambre des communes et le Par-
lement en général devraient se
rappeler, et c'est que nous devons
essayer de suivre les traditions de
la Chambre des communes d’An-
gieterre et celles de l'empire britan-
nique pour ce qui concerne les rela-
tions de ce dernier avec les peuples
de toutes les parties du monde.

Chaque fois que Je regarde
l'Union Jack Je me rappelle que les

trois croix qui forment ce drapeau

représentent l'une des unions les
plus importantes qui alent jamals

eu lieu parmi les peuples de l'uni-
vers, union importante non pas
tant à cause de l'importance numé-

rique des peuples de l'Angleterre,

de l'Ecosse et de l'Irlande ainsi
réunis, mais important en raison

de l'influence qu'elle a eu sur les
pays de l'univers. Ce drapeau,
monsieur l'Orateur, est le symbole

.de l'union des peuples.

On me pardonnera peut-être de

rappeler à l'attention de la Cham-

j bre des communes que nous avons

un grand pays au sud du nôtre. Ce
pays-là a aussi un drapeau et ce
drapeau a treize bandes. Chacune

de ces bandes représente l'une des
treize colonies britanniques du
continent nord-américain qui cons-
titaent les fondations sur Jesquelles
cette nation fut édifiée. Mais quand

vous regardez le carré bleu à l'an-

8le de ce drapeau, vous voyez qua-
rante-huit étoiles; il n'y en avait
autrefois que treize Chaque fois

que s'est formé un nouvel état, on

à ajouté une étoile. et cos Ctoiles
représentent aujourd'hui quarante-
huit états, ayant tous le même dra-

peau, la même langue, si vous vou-
lez, le même idéal, les mêmes lois
et le même but qui inspire le peu-
ple américain. Je pourrais conti-
nuer sur ce ton et vous dire qu'il

y a union des sentiments, union

des idéals, union des peuples,
Quelqu'un a dit ce: aprés-midi

qu'il y a aux Etats-Unis plus d'AI-
lemands ou de gens de descen-
dance allemande qu'il n'y en a per-
tout ailleurs, sauf peut-être en Al-
lemagne même. Un autre eût pu
dire la même chose à propos des
Italiens et un autre eùt aussi pu
dire la même chose à propos de
plusieurs autres nationalités qui se
sont réunies sous ce drapeau. Que

j Plusieurs peuples se soient réunis
et alent pu vivre ensemble sous le
même drapeau, avec des coutumes
communes, avec les mêmes idéals,
avec la même littérature et en
communauté de sentiments, voilà

en
édifiant ce grand pays de la partie

nord de notre continent. à unir
notre peuple en lui inspirant des
sentiments communs et en appli-

[l'appui de mon très honorable ami | UAnt à l'égard de tous les peuple

|

de l'opposition de cette
Chambre. C'était avant que nous‘
portions au pouvoir en 1930 le gou-
vernement dirigé alors par le chef
actuel de l'opposition. Nous avons

pour |

voulait imputer des intentions ou Vêrait Je pays avec cinq autres
des motifs mauvais ou des arriéres- |8Nnées du régime des messieurs qui|

| qui abordent sur nos rives la pra-
tique du “fair play” britannique qui
à permis a l'empire britannique de

s'étendre dans le monde entier.
—rte

Aux temps préhistoriques

les antres des montagnes
apprirent pourtant a lire et à
connaître le progrès, jusqu'à@ ique uiconque pro- furent portés au pouvoir à la faveur ‘ s

pensait Po nom.5 est tort sure de ce programme en Saskatchewan ce que, petit à petit ils en arr‘-
prenant de constater que le chef |OU de celui du gouvernement qui |
de l'opposition obéit à des motifs Drit les rênes au Canada en 1930|
d'ordre politique. Oui. c'est fort sous la direction du présent chef

vèrent à la civilisation mo-
derne. Lisez les annonces,

, | esurprenant. Il élève la voix à tout de l'opposition. Et quels furent les|YOUS leur devez beaucoup d
bout de champ. Quand 1] est ques- résultats? A l'élection de la Sas- reconnaissance.

 

 

SI VOUS ETES:

a)

To the Secretary of

(adresse)

ssGHansas600ON SOM0 0200000 bavieisierers

—ssceseusrs

Witness:

:

“A

Signez et envoyez cet avis!
Détenteurs d'actions d’une ou de plusieurs compagnies ayant des intérêts dans

l'Ontario telles que les banque s, les compagnies industrielles, commercia-
les, minières, etc;

b) Sociétaires ou membres d'entreprises commerciales ou industrielles, de com- il
pagnies d'assurances mutuelle s, etc, opérant dans l'Ontario,

ENVOYEZ L’AVIS CI-DESSOUS AU SECRETAIRE DE CHACUNE DE CES COMPA-
GUIES — ENVOYEZ-LE AVANT LE 30 JUIN:

FORM 14

Notice from Shareholder or Member of a Corporation
(Section 33c of the Assessment Act)

(nom de 1a compagnie)

…, Ontario.

I, . . (nom et adresse du socié taire ou de l'actionnaire)
holder in or member of the above corporation and being a Roman Catholic and
separate school supporter require that all shares of or membership in the corporation
which I may hold on the 1st day of January in this and any succeeding years accord-
ing to the registers of the corporation shall be deemed to be shares of or membership
in the corporation held by a Roman Catholic and separate school supporter for the
purposes of section 33a of The Assessment Act.

Dated this ..................... i day of June, 1936.

Crressecesn titre toner nenr neil

 

 
, à share-  

(Signature de l'ectionsaire ou du sociétaire)

Publié par l'Association Canadienne-franc aise d'Education d'Ontario.

Pan ces HE Pram
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UN DOCUMENT
QUONNEPOURRA

PLUS UTILISER
U’amendement du bill de la

loi des enquétes sur les
coalitions est défait

au sénat.
Un document déposé à une en-

Quête sur les coalitions industrielles
ne pourra par la suite être utilisé
dans des poursuites criminelles. Par
18 voix contre 7, le Sénat, hier adop-
ta une motion à l'effet de suppri-
mer cet amendement du bill pour
Modifier la loi des enquêtes sur les
coalitions, Sette disposition est une
des principales du bill. Tous les
sénateurs conservateurs présents
votèrent contre l'amendement, ainsi
que l'honorable C. W, Robinson, li-
béral de Moncton. Les autres sé-
nateurs libéraux votérent pour. Le

vote fut pris aprés un long débat,
rommencé l'après-midi et qui ne se
termina que le soir, aprèsl'intermède
de séance de six à huit heures. Le
très honorable Arthur Meighen,
leader conservateur, fit valoir que
le principe de l'article visé est dan-
gereux et que c'est un principe de
la jurisprudence anglaise que per-
sonne ne peut être obligé à se con-
damner lui-même. “Si cet article
est voté, déclara-t-il, un particulier,
après une enquête sur les coalitions
peut se trouver dans une situation
plus désavantageuse qu'un prévenu
d'assassinat ou de trahison.” Il ajou-
ta que les enquêteurs, qui opèrent en

 

 

vertu de la loi sur les coalitions ont
de trés yrands pouvoirs pour faire
produire des documents, interrogr
qui ils veulent et qu'un individu lésé
par un interrogatoire de ce genre,
n’a pas le droit de les contre-inter-

roger. “Un document est déposé à
une enquête, un particulier est forcé
d'en reconnaitre l'authensicité sous
la foi du serment. Par cet amende-
ment on veut que ce document soit
utilisé contre celui qui en a reconnu
l'authenticité, dans des poursuites
criminelles à lui intenter, C'est in-
Juste et inadmissible. conclut-il. Le
sénateur Meighen déclara que la
commission qui administre la loi
sur les coalitions pourrait indiquer
quels documents elle recevra, De la
sorte ces documents ne pourraient
être, par la suite, utilisés dans des
poursuites criminelles.

M, DANDURAND
L'honorable Raoul Dandurand,

ministre d'Etat et leader du gou-
vernement déclara  qu'interdire
l'usage au cours des poursuites cri-

minelles, d'un document utilisé à
une enquête en vertu de la loi sur

les coalitions, ce serait paralyser
la justice. Il insista pour le main-
tien de l'article qui seul peut don-
ner la garantie qu'une enquête sera

suivie de poursuites qui seront la
sanction des faits délictueux éta-

blis a l'enquête.
L'honorahle Lucien Moraud con-

servateur de Québec déclara que les
enquêteurs de la commission qui
administrent la loi sur les coali-
tions, au cours de leur enquête sur
les charbons au Québec, se présen-
tèrent aux bureaux des compa-
gnies, prirent simplement les do-
cuments qu’ils jugèrent bon de
prendre. Ces documents furent pu-
bliés dans le rapport de la commis-
sion d'enquête et furent utilisés
Les deux autres articles du bill,

qui ne sont pas contentieux furent

adoptés. L'un a pour objet de faire
disparaitre un ambiguité du texte,

l'autre de corriger une erreur. Ce
bill viendra aujourd'hui devant le

LE

sénat. ‘Trois mesurés du gouverne-
ment furent adoptés en troisième!
lecture: le bil} pour modifier la loi.
d'impôt de guerre; le bill pour|
nommer George Touche et Cie, vé-!
rificateurs de js comptabilité du
Canadien National, le bill pour
modifier la loi du cens électoral
Le bill pour instituer une commis-
sion des pensions des anciens com-
battants et le bill pour autoriser le
Canadien National à construire une
voie de Senneterre à Rouyn. Le
bill pour modifier la loi des pen-
sions fut déféré au comité des ban-
ques et du commerce.

SIR A, AYLESWORTH

8ir Allen Aylesworth, de Toronto,
ancien ministre libéral de la Jus-
tice, déclara hier soir au sénat qu'il
est nettement opposé à toute modi-
fication à apporter au droit d'ap-

pel au conseil privé d'Angleterre.
Sir Allen Aylesworth fit cette dé-
claration au cours de son discours
sur la motion du sénateur J.-P.-B.
Casgrain, libéra} de Montréal, qu'un
jugement de la Cour Suprême du
Canada, lorsque unanime, doit être
définitif, sauf en matière constitu-

tionnelle, Sir Allen précisa qu’il y
a deux sorte d'appels au conseil
privé, ceux de droit statutaire et
ceux de guâce. La proposition de-

vant le sénat entrainerait une aug-
mentation des appels de droit sta-
tutaire. Quant aux appels de grâce,
la proposition restreindrait la pré-
rogative royale que seul le parle-
ment impérial, du consentement du.

Roi, et non le parlement du Domi-
nion, peut restreindre. La catégo-
rie d'appels de droit statutaire est
définie par la loi constitutive de
la Cour Suprême du Canada. La
proposition créerait un nouveau
droit statutaire d'appel dans des
cas où le droit statutaire d'appel

-n'existe pas aujourd'hui, Un sujet
| britannique possède le droit de por-
ter sa réclamation aux pieds du

| trône. On ne devrait pas prendre
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en considération une proposition
ayart pour objet de restreindre ce

droit du citoyen. Sir Allen déclara
que les meilleurs juges siègent au
conseil privé et qu'en quinze ans,
il n'a jamais constaté que Ces ma-
gistrats aient rendu un jugement
juridiquement erroné. Le très ho-
noreble Arthur Meighen, leader
conservateur, et l'honorable Raoul
Dandurand, porte-parole du gouver-
nement, complimentèrent sir Allen
de sa belle contribution juridique à
la séance du sénat. Le sénateur
Casgrain terminera le débat au-
Jourdhui.

RAPPORT ADOPTE

Le sénat, hier soir, adopta le
rapport de son comité spécial, le-
quel recommande d'augmenter les
taux de vente des pensions viagères
du gouvernements L'honorable Raoul
Dandurand, déclara qu'il attirerait
l'attention du ministre des finances
et du ministre du travail sur ce
rapport.

Le sénateur James Murdock
exprima le regret que le temps ait
manqué au comité pour faire une

enquête et une étude approfondie
de la question. Il déclara que plu-
sieurs titulaires de pensions viagè-

res seraient sans elles, inscrits à
l'assistance et que si ces rentes
coûtent gros chaque année au gou-
vernement, elles lui coûtent encore

moins que ne lui coûteraient des
allocations d'assistance. .
Le très honorable Arthur Meighen

déclara qu'il n’était pas pour la
suppression des rentes viagéres.
Mais il ajouta que ces rentes ne
devraient pas se traduire per un
déficit pour le t'asor. Les honora-
bles Louis Côté, conservateur d’Ot-
tawa, et C. W. Robinson, libéral de
Moncton, demandérent la revision
en hausse des contfibutions à ces
rentes. Ce comité fut établi à
l’instigation du sénateur F. B.

Black, conservateur de Sackville. Le
Sénat siègera cet après-midi.  

LE BILL DE LA
B, DU CANADA

EST ADOPTÉ
 

I] passe en chambre à un
vote de 156 contre 31.

CES PROMESSES
Au vote de 156 contre 31, la Cham-

bre des Communes a adopté en
troisième lecture, hier, le bill mo-

difiant la loi de la Banque du Ca-

nada de façon à donner au gou-

vernement fédéral le contrôle admi-
nistratif et financier de cette insti-
tution bancaire, et à donner aux Ca-
nadiens-Français le billet de ban-
que bilingue. Ce vote est le premier
où les conservateurs ont fait bloc
pour voter contre le gouvernement.
Mille Agnès Macphail, député fer-
miére-ouvriére de Grey-Bruce, a vo-
té avec ces derniers tandis que le
groupe CCF et les crédit-socialistes
ont appuyé la mesure du gouver-
nement comme étant un pas dans la
bonne voie.
Le chef conservateur, M. Ben-

nett, conclut le débat vers 5 heures
hier après-midi en félicitant le gou-
vernement d'avoir adhéré aux
saines politiques monétaires éta-
blies par le gouvernement conser-
vateur lors de l'établissement de
la Banque il y & deux ans. Mais il
à entrainé son parti à voter avec
lui contre le bill en disant que les
changements apportés par celui-ci
n'étaient pas substantiels,

 

 

 

En vertu de la mesure, le capital-
actions de la Banque sera porté de
5 millions à $10.100.000. Les nou-
velles actions seront la propriété
du gouvernement. Le gouvernement
nommera aussi une majorité des di-
recteurs de l'institution.
M, C.-H. Cahan, conservateur de

Saint-Laurent-Saint-Georges, décla-
ra que ls Banque du Canada n'avait
jamais été contrôlée par les inté-
rêts privés. Les orateurs libéraux
ont trompé le peuple lorsqu'ils ont
affirmé cela. Aucun gouvernement
et surtout le dert.ier n'aurait pas
remis à une petite oligarchie le
contrôle des fonctions de la banque

centrale.

CES PROMESSES

M. Bennett soutint que le parti
libéral n’a pas rempli ses promesses
électorales en ce qui a trait à cette
banque. Il prétendit que ce parti
avait laissé entendre au peuple que
le gouvernement étatiserait la ban-
que. M. King a dit que l'institution
émettrait de la monnaie en termes
des besoins publics et traiterait Je
crédit comme un service social. Tl
dit maintenant que cela ne signi-
fiait pas ce que la plupart des élec-
teurs croyaient avoir compris mais
MM. McGeer et Tucker, libéraux,
sont des hommes intelligents et ils
ont compris comme la moyenne des
électeurs qu'il s'agissait d'étatisa-
tion, Les besoins publics subsistent
mais on n'a pas acccrdé 4 la banque
de pouvoirs plus considérables pour
émettre de la monnaie. Or a sou-
tenu avec éloquence qu'il y aurait
profond changement et on a fait
croire que tout homme qui aurait be-
soin d'un dollar pourrait l'obtenir.
Ceci a été très melheureux pour
nous mais très heureux pour les
libéraux.
Le ministre des Finances, M, Dun-

ning, a bien profité de son expé-
rience des dernières années. Il sait
que la stabilité et la sécurité sont
lyes remparts d'une saine politique
financière. Après les élections, le  

es,
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| Kootenay-est, a fait adopter en pre-

Selon un document déposé hier|Mière lecture hier aux Communes
aux Communes, des prêts de $1.878.- le bill du sénat ayant pour fin l'êta-
629 ont été consentis, à date, en
vertu de la loi fédérale du logement.
Cette somme est répartie comme
suit: Ontario: $848.015; Québec,

8953.676; Nouvelle-Ecosse, $46.788;
Ils du Prince-Edouard, $7.500, Ma-
nitoba, $14.600; Colombie-Britan-
nique, $6.050.

PORTS FRANCS
M. H.-H. Stevens, restauratiste de |
rm|

f

gouvernement s'est rendu compte
que le seul moyen de maintnir l'in-
tégrité du Canada comme pays,:
c'était de s'en tenir à des politiques |
monétaires saines. C'est le seul|
moyen de garder le régime actuel.
Autrement, ce serait l'établissement|
d’un état socialiste, tel que proposé !
par la CCF et la population ne |
veut pas de cela. {
Les changements apportés par |

l'administration à la loi de la Ban-
que du Canada sont insignifiants.
Tous les pouvoirs de la Banque sont
demeurés intacts, Le gouverneur

core en charge du comité exécutif.

blissements de ports francs. Ce bill
établira dans les ports océaniques
des zones où les marchandises
étrangères peuvent être transbor-
dées sans passer par les douanes.
M. Stevens fit observer que ce bill
n'entraine aucun déboursé de de-

| niers publics.

  

LA CHASSE GALLERIE

“Ou est Madame Mueller?
“Elle viendra plus tard .

à besoin de son balai pour recevoir
et le vice-gouverneur demeurent en-/son mari qui n'est pas encore ren-

. . File

(Mustige Sachse Leipzig)

AUTOS USAGES DIGNES DE CONFIANCE
SOUVENEZ-VOUS que l'étiquette

‘4 étoiles'’ est appuyée par les grands

producteurs d'autos General Motors.

XX
AUTOS A VENDRE

USAGES
AUTOS

Indéfectibilité Qualité

Lorsque vous choisissez

type de qualité et de valeur.

VOICI QUELQUES-UN

me. $95
Phen. $135
1e.$340
1932, Routière

spéciale Chevrolet, $3 95

1927, Sedan _ $1 25

ons,sain| 995
ee$325

PINKS
Marchands d'autos Chevr

244, RUE

Siège social et pa

Angle des rues

Nous vendons et garantissons les

4 Étoiles
à À k M

Valeur

d’abrod le marchand qui appuie votre achat. Nos autos
usagés Quatre Etoiles établissent un nouveau proto-

CHOIX D’AUJOURD'HUI

GARANTIE ABSOLUE DE 30 JOURS
“NOS AUTOS USAGES NOUS FONT DES AMIS”

Ouvert Jour et Soir
Salle d'étalage des autos et Camions usagés

xx
AUTOS A VENDRE

Marchand recommondable

un Auto usagé, considérez

ES DES VALEURS DE

… $425
$595

PtormatieBuick$ID
Poco >Pee $875
1931, Sedan Sport $850

1931, Sedan

Buick

1931, Sedan sept
places Buick. .

mcm£365
eid $595

Limited
olet et McLaughlin Buick

SPARKS

rc d’autos usagés

Sparks et Lyon

 

 

Autos usagés — 249, RUE QUEEN,
Queen 2610

Marchand d'autos CHE

és à Ottawa.

MENT COTES pour en effectuer une
Votre auto uragé sera accepté

pourra être acquitté suivant le mod
une période d'un an.

La plupart de nos autos portent

* ¥
auto est côté pour une prompte ven

Sedan Master quatre portes

nouveau bas prix de
Sedan Quatre Portes Chevrolet

état. Une aubaine à

Pneus neufs.

Sedan Quatre Portes Packard 1

Coach Plymouth 1933. Mini bleu

Sedan de luxe Ford 1931.
ment peinturé. Parait et fonctionne

ue vous avez. Si dans cette liste
éairez. venes nous voir.

convenir. et des cônditions qui veu
Jamais nous n'avons offert au

“Nous vendons et garantissons 
R. O. MORRIS

Hull et la région

Nous sons en assortiment actuellement le meilleur choix

ous ces autos ont été HONNETEMENT REVISES et HONNETE-

Jamais vous n'avez eu une telle occasion

General Motors et notre garantie absolue de 30 jours.

Ci-dessous nous mentionnons quelques-uns
de nos Spéciaux

Sedan de luxe Chevrolet de 1934. & roues, porte-maile. Cet

Chevrolet de 1931.
entiérement revisé et porte l'Etiquette 4

Sedan Quatre Portes Chevrolet
Une valeur en transport .... A

auto idéale pour jouir d'un transport confortable

comme neufs. Spécial d'aujourd'hui ..

Entièrement revisé.  Nouvelle-

Les autos susmentionnés ne sont que quelques-tins du grand choix

Nous avons un auto en magasin pour vous

PROFITEZ DE CETTE OCCASION. CES AUTOS SONT
OFFERTS SUJETS A LA VENTE PREALABLE.

Autos neufs et usagés — Angle
LEDUC et VAUDREUIL, Sher. 4300

VROLET pour Ottawa,

d'autos

prompte vente.
en paiement à compte ot le solide
oe facile GMAC. séchelonnant sur

VETIQUETTE 4 ETOILES de la

« x

$650
Cet auto a êté

moe Oo= $545
$425
$275
$425
$450
$275

te

de

1930

929. Modèle 626.

. Etat mécanique et pneus
PA

comme un suto neu!

ne se trouve pas l'auto que vous

« aatisferont
public des autos à si bon marché

les Camions usagés € Etoiles”.

ed

CHOISISSEZ MAINTENANT!
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| de votre
depositaire General Motors

[2 grande popularité soutenue des nouveaux autos
General Motors de 1936 a procuré à votre déposi-

taire General Motors le plus beau stock d'autos usagés
qui se soit jamais vu.

Qu'est-ce que cela signifie pour vous, acheteur d'auto
usagé ?

Cela veut dire que vous

épargner de l'argent.

  

pouvez, à l'heure qu'il est,
choisir à même la crème des valeurs de l'année-—oui
choisir un modèle récent et légèrement usagé—et

Ces autos ont l'appui de la fameuse ÉTIQUETTE 4
ÉTOILES de votre dépositaire General Motors—le
nouveau symbole de confiance et du maximum de
” millage de qualité inutilisé ” en autos usagés.

L'ÉTIQUETTE 4 ÉTOILES certifie que tout auto usagé
qui la porte a été soigneusement vérifié et inspecté
pour donner un service satisfaisant. C'est la meilleure
assurance que les automobilistes aient jamais eue d'un
PLACEMENT SUR EN AUTOS USAGES.

Voyez-les aujourd'hui. Rappelez-vous que seul votre
dépositaire General Motors vous offre des autos usagés
4 ÉTOILES—seul votre dépositaire Ganeral Motors
peut vous donner l'avantage des nouveaux taux ré-
duits du mode de paiements à termes General Motors

| —paiements mensuels adaptés à votre bourse.

nae A D

Une automobile usagée soigneusement

remise à neuf peut encore offrir un ser-

vice avantageux. Choisissez-la avec soin.

 

x4 x x
 

AUTOMOBILES AUTOMOBILES

a

Marchand

Recommandable 4) Indétectibilité

Valeur Qualité |

\ ¥

Coupé Ford siége
‘35

et radio ‘34 .

146, rue Albert

Coach Oldsmobile ‘29

Coupé Pontiac ‘29

Sedan Graham ‘29

Sedan six Hupmobile ‘30

Sedan six Chrysler ‘31

Coupé Pontiac ‘33

Sedan de luxe Ford ‘35

Coupé sport Chevrolet ‘35

Coach de luxe Chevrolet ‘35

Sedan Studebaker avec malle

Waverley Motors :
Limited

SPECIAUX
$100 '

$175

$225 j
$325
$425

$525
convertible (
CL $575

$725

$775

$800 {

LL. $873 |

—

Téléphone: Queen 1860

 

 

1934, COUPE DE

1934, SEDAN
PLYMOUTH

1934, SEDAN

1935, SEDAN

1935, SEDAN

1935, SEDAN

360, ave Laurier
Queen 459 
 

LUXE FORD ………

OLDSMOBILE ............n.vo

8 PONTIAC . .  ...con

TOURING PLYMOUTH. .......... ....

OLDSMOBILE ........

Uptown Used Car Depot
601, rue Bank, Ottawa

Car. 727   R
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ÊLE CANADA
| APPUIERA LA
GDEGRETAGNE

ft! Ses délégués à Genève se-
/  ront en faveur de la sup-
i pression des sanctions.
! eee

# DISCOURS DE M. KING
l1/ Les délégués canadiens à la réu-

! njon de la Société des Nations, en
> septembre, recevront l'ordre d'ap-
i’ puyer la suppression des sanctions
¢ économiques contre l'Italie, a an-
noncé le premier ministre King, aux
Communes, hier, dans un grand

discours où il a exposé l'attitude
du Canada en matière de questions
internationales et particulièrement
en matière de sanctions et de paix.

Ainsi, le Canada suit l’exemple
du Rogume-Uni, En effet la dé-
claration de M. King fut faite quel-
ques heures seulement après que

M. Anthony Eden, ministre des Af-
faire étrangères de Grande-Breta-
£ne, eut annoncé au Parlement an-
glais que le gouvernement d'Angle-

terre prendrait la direction du
mouvement en vue de la suppres-
sion des sanctions. Le premier mi-
nistre a tenu, cependant, à indi-
quer clairement qu'il avait pris
cette décision il y a plusieurs jours,
indépendamment du point de vue
anglais. D'autre part, a-t-il dit, le
Canada continuera à appuyer Ja
8DN. dans ses efforts pour pro-
mouvoir la sécurité collective et la
paix. Ce serait folle que de désor-
ganiser la Société.

DES LEGATIONS
Le Canada ne travaillera pas

seulement par l'intermédiaire de la
Société à promouvoir la bonne en-
tente. Lorsque les circonstances le
permettront, fi établira des léga-
tions dans tout l'empire britannique
et les autres: pays étrangers.
(Actuellement, notre pays a des lé-
gations à Washington, Paris et
Tokio et un haut-commissaire 2a
Londres. Le premier ministre n’a

M pas dit où les nouvelles légations
8 seraient établies, mais il est possi-

ble que l'Australie, le Sud-Africain
et l'Argentine soient les premiers

pays où la chose deviendra réalité.)
T] serait dangereux et futile de

Maintenir les sanctions contre l'Ita-
lie maintenant que l'Ethiopie a été
conquise et Hailé Sélassié mis en
fuite. Le gouvernement croit qu'il
ne reste pas autre chose à faire
qu'à lever les sanctions contre
l'Italie.
De l'avis du gouvernement, la So-

elété est “une agence indispensable
pour organiser et fortifier les for-

ces de bonne volonté dans le mon-
de et pour effectuer le rajustement
essentiel des fins nationals diver-
gentes.” Le gouvernement recon-

naît par ailleurs que la prévention
de la guerre doit être le principe
fondamental de la Société et non
pas ia punition des nations en
guerre, Il est sûrement impossible
pour le Canada de s'engager à alier
en guerre dans le but de punir une
autre nation.

L'INSECURITE

La fonction de la Société doit
être de déraciner le malaise politi-
que, l'insécurité économique qui
sont dans une large mesure res-

, ponsables de la rivalité nationale
et des menaces de guerre. Et c’est
| 12 ce que doit être l'objectif du Ca-
j nada. C’est du pessimisme de pen-
ser que la guerre commerciale ou
| Jes conflits militaires sont inévita-
bles et de croire que le seul moyen
de les régler c'est d'opposer la

; force à la force. Il est particulié-
;rement futile de s'attendre à pou-

| voir semer le nationalisme écono-
imique et à récolter la paix et la

prospérité. Dans la mesure de nos
capacités, nous devons tenter de
ramener le commerce international
graduellement à une base saine, à
diminuer les restrictions et les bar-
Tières étouffantes. ‘Si nous pouvons
faire cela dans un certain degré,
mous ferons une des plus directes et
constructives contributions à Ja
paix et au bien-être de notre pays
et d'autres nations.
Autant que le Canada est inté-

ressé, rien ne serait plus destruc-
teur de l'unité nationale et du
recouvrement économique que la
participation à une longue guerre.
À cause de cela, il est essentie] de
travailler à la paix mondiale par
l'intermédiaire de la Société,

M. BENNETT
M. Bennett, chef de l'opposition

conservatrice, se demande pourquoi

le Canada supprime les sanctions,
simplement parce que d'autres pays

le font. La Grande-Zretagne pou-
vait avoir de bonnes raisons, elle,
pour ce faire mais nous, de ce
côté-et de l'Atlantique, n'avions pas
de motifs particuliers d'agir ainsi.

Nous n'avons pas les inquiétudes
européennes à entretenir. Je ne
veux pas dire par là, précise M.

Bennett, que je sois absolument
fixé quant à la politique à suivre.
Je ne prétends pas que le gouver-
nement ait tort de supprimer les
sanctions. Je ne sais pas ce que je
ferais si j'étais dans la situation
du premier ministre. Mais, ce soir,
je suis dans l'incertitude comme
d'ailleurs depuis quelque temps que
J'étudie le problème anxieusement.
Je fais simplement poser la contre-
partie du problème, Nous suppri-
mons les sanctions. Mais c'est là
une violation de la sainteté des
contrats. Notre signature comme
membre de la S.DN. ne vaut donc
plus. Car nous avons décidé d’ap-
pliquer les sanctions. Cette partie
du problème est sans doute Téglée.
Mais 1! reste encore ceci. Allons-
nous maintenant reconnaître le
nouvel état italien annexé par
l'Italie? Nous n'avons pas reconnu
le Mandchoukouo. Le premier mi-
nistre King n'a pas envisagé cette
partie du problème. Le Canada ne
peut escompter avoir le même genre
d'influence que les vieilles nations
européennes. Mais il peut avoir
l'influence morale que signifie l'ob-
servance d'un contrat. Sans doute
la Société des Nations a fait défaut
mais c'est justement parce que
plusieurs grandes nations ont man-
qué à leur parole. Nous devrions
resserrer les liens qui unissent en-
semble ies pays du Commonwealth
afin de faire servir notre influence
à la paix mondiale. Je crois que
Tasgent que nous dépensons pour
étre membre de la SDN. A Ge-
néve est bien placé aussi. Le seul
fait d'avoir l'occasion de réunir 80
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nations discuter ensemble descrois pas que le Canada doive être “Droit”. Appeles Rideau 514
A

problèmes commuñs, d'exposer nos
divergences d'opinion est un point
d'entente, Cela créée des amitiés
qui nous permettent de comprendre
les problèmes des autres et, tout
comme nous faisons ici à la Cham-
bre, d'en arriver à des solutions. Je
suis d'avis que nous devons donner
un haut exemple, Que notre jeune

démocratie exerce son influence
par une détermination de respecter
ses engagements à la lettre.
M. Bennett félicite cependant M.

King de sa déclaration,
M. KING

Au début de son discours sur
l'attitude du Canada en matiere de
sanctions et de paix, hier apres-
midi, à la Chambre des Communes,
le premier ministre King a dit que
le gouvernement avait été accusé
de ne pas avoir révélé sa politique

à ce sujet. Cependant, en réalité,
il n'a pas voulu faire de déclara-
tions publiques pendant que l’Eu-
rope était en feu.
Le gouvernement a fait savoir les

principes généraux de sa politique
le 29 octobre dernier non seule-
ment à propos des sanctions mais
a propos des efforts que {:fit le Ca-
nada pour seconder la politique de
paix de la Société des Nations. Le
Canada a appliqué a l'Italie les
sanctions économiques, mais il n’a
pas voulu s'engager à appliquer les
sanctions militaires sans l'assenti-
ment du Parlement. Le Canada a
appliqué les sanctions recomman-
dées par la S.D.N. et Ces sanctions
sont encore en vigueur,

LE NICKEL

Le Canada a pris des mesures
spéciales pour voir à ce que le
nickel canadien ne prenne la route

de l'Italie ni directement ni indi-
rectement. C'est un métal dont
l'exportation est difficile a contré-
ler à cause des expéditions indi-
rectes au Royaume-Uni et aux

Etats-Unis, Toutes les exportations

à l'Italie n'ont pas été prohibées,
le blé et la morue n'étant pas sur
la liste interdite. Le commerce gé-
néral du Canada a souffert, il est
vrai, de ces sanctions. Il en a été
de même pour l'Italie.

Il n'y a pas de doute que les
sanctions économiques peuvent me-
ner à la guerre. Ii est discutable
cependant que les sanctions sur
lhuile aient pu entrainer une
guerre. Cela dépend de ce que
l'Italie avait en tête lorsqu'elle me-
naçait d'entrer en guerre contre
tout pays qui les appliguait,
Le Canada ne s'est jamals en-

gagé à appliquer les sanctions mi-
litaires. Il l’a clairement fait savoir
dès les débuts, et on a fait la ré-
serve que le Parlement devrait se
pranoncer d’abord.
Aucune nation n'a appliqué les

sanctions militaires contre l'Italie,
bien que le Royaume-Uni ait pris
des précautions militaires et nava-
les, déplaçant sa flotte dans la Mé-
diterranée. Les sanctions militai-
res n'ont jamais fait partie du plan

de paix anglo-frangais.

CRAINTES EUROPEENNES
L'Italie est maintenant entrée

dans Addis Abeba et on s'est de-
mandé par suite comment il se fait
que la Société des Nations n'a pu
empêcher cette guerre d'agression.

L'Ethiopie a été réduite en sou-
mission malgré la bravoure d'Haile

Sélassié et de ses soldats. Il ap-
pert clairement maintenant que ce
n'est pas la crainte de l’Italle qui
à empêché une déclaration de guer-
re contre Mussolini mais la crainte
d'un conflit général en Europe. Il
à été démontré que le bluff col-
lectif ne pouvait donner la sécurité
collective.

Si la Société faillit, toutes les

petites nations seront à la merci
d'un agresseur et tous les pays de-
vront dépendre de la force militaire
et non pas de la sécurité collective.

Les gouvernements au Canada ont
fait leur part pour tous les bons
mouvements à Genève. Notre pays
& toujours refusé de participer à
un plan qui visait à maintenir les
limites des états européens. Le C'a-
nada n'a jamais appuyé en entier
l'exercice de la force économique
‘et militaire par les membres de la

S.D.N. contre un agresseur, comme
moyen de maintenir la paix. C'est

1a quelque chose d'impraticable a
moins qu’il n’y ait une prépondé-
rance renversante des protagonistes

de la force à la S.D.N. contre tout
agresseur. Cela pourrait être pos-
sibles dans certaines régions, mais
pas dans toutes.

LOIN DE L’'EUROPE
La Société n'a pas appliqué de

sanctions dans la guerre sino-japo-

naise ou dans la guerre du Grand
Chaéo. Ces conflits, cependant,
étaient loin de l'Europe et le risque
et le coût de l'intervention étaient
difficiles à calculer. Le défaut de
la Société d'agir en pareils conflits
indiquent clairement combien il est
difficile pour le Canada, un pays
petit et loin de Genève, de prendre
des engagements dans le sens d'ap-

plication automatique des sanctions
économiques ou militaires.

Il se peut quelquefois que la force

militaire soit nécessaire, mais son
application est quelque chose qu'il

revient au Parlement de décider.
Si la Société des Nations tente de
décréter la paix par tout le monde
alors qu'elle n'a pas le pouvoir de

ce faire, cela ne peut être que dé-
sastreux. Néanmoins, elle a une
fonction et si elle ne doit pas de-
venir un bureau international de la

guerre, elle ne doit pas non plus
être simplement une société de dé-
bats. La Ligue a fait défaut mais
ce n’est pas une faillite, tout com-
me le christianisme a souvent
manqué son but sans qu'il soit
pour cela une faillite.

M. WOODSWORTH

d'hier soir M. Woodsworth dit que

la guerre nous a été désastreuse.
Elle a coûté aux pays du monde des
billlons et des millions de vie. La
guerre ne règle rien. Pour nous, si
nous voulons la paix. soyons prêts

—Que voulez-vous dire? demande
M. Gray. whip libéral.
—Je veux dire qu'il ne faut pas

simplement souhaiter la paix, mais
abolir nos liens avec
d'outre-mer, par exemple.

M. Woodsworth s'en prend au ca-
pitalisme qui. pour’ lui, est un ré-
gime qui favorise la guerre. Ii
n'aime pas la politique de mainte-

nir la paix au moyen de la force
armée. I croirait plutôt à une po-
lice internationale. s'il y avait
moyen de l'organiser. Les prota-
gonistes de ls force armée, dit-il,
sont des gens qui vivent trop dans
le passé. Le monde a fait du che-
min depuis le régime de la force.
J'espère ne pas être accusé de
communiste et de séntimentalisme.
Ce sont les tmpérialistes qui sont
des sentimentaux.

CONTRE L'IMPERIALISME
Pour ma part, je ne crois pas à

‘ l'impérialisme ni japonais, ni fran-
| cats, ni anglais, ni autre. Je ne

! 
\nadien. Il est heureux que le Par-

Reprenant le débat à la séance ;

les paysi

Grande-Bretagne. Faisons notre
part pour mettre un frein à l'im-
périalisme dans le monde. Le Ca-
nada devrait déclarer à la Grande-
Bretagne qu'il se réserve le droit
de déclarer la guerre ou de faire
la paix lui-même. Le Statut de
Westminster nous a donné le con-
trôle législatif mais ne nous a pas
donné pleinement le contrôle du
pouvoirs exécutif, Il nous faudrait
ce contrôle. Nous serions alors sur
un pled d'égalité avec la Grande-
Bretagne et d’autres dominions, Le
Canada est enclin à avoir l'esprit
colonial et à suivre en tout la
Grande-Bretagne. Il est temps que
nos chefs aient le courage de parler
et de dire maintenant à l'Angle-
terre qu'elle ne doit pas compter
sur nous au cas où elle entrerait en
guerre. Je sais que le gouverne-
ment est dans une situation dif-
ficile mais on en viendrait là un
jour ou l'autre.

IDEES JUSTES
Je reconnais que plusieurs idées

exprimées par le premier ministre
cet après-midi sont justes. Jap-
prouve même l'action concrète prise
par le gouvernement mais les dé-
cisions viennent apres les événe-
ments, après que les grandes na-
tions ont pris leurs décisions. Le
Canada devrait formuler une poli-
tique pour l'avenir. La sécurité
collective, Voild de beaux mots.
Mais la Société des Nations, autre-
fois contrôlée par la France, main-
tenant servant les fins de l'Angle-
terre, n’a jamais été un véritable
instrument impartial. Ca été une
collection de gouvernements. Les
sanctions ne peuvent réussir, Nous
avons blèmé l'Italie et elle est à
blamer., Mais il faut dire que la

Grande-Bretagne a manqué à cer-
taines promesses, Nous-mémes,
comme membres de la Société, nous
avons violé nos obligations, Pour-
quoi ne pas avoir appliqué les
sanctions au Japon et au pays
agresseur dans la guerre du Cha-

co? On a blâmé l'Italie d’avoir usé
de bombes au gaz. L'Angleterre a
usé de bombes, peut-être pas au
gaz, mais de bombes quand même,
sur certains villages non-protégés.

Les sanctions ont failli I faut
trouver un autre moyen.

—Quel moyen? demande M. La-
pointe, ministre de la Justice.
—Je crois les sanctions inutiles

et même davantage, Nous revenons
actuellement à la guerre. Je ne
crois pas cependant que nous de-

rions quitter la Société. Nous de-
vons en rester membre et tâcher
d'en faire un meilleur organisme de

paix mondiale qu’elle ne l’est au-
jourd'hui. Nous devons préconiser
une révision des traités.
—Quelle révision? demande M.

Ilsley, ministre du Revenu.

DES CONDITIONS
—Je ne suis pas prêt à entrer

dans les détails, Ce n’est pas le
moment de formuler une politique
complète. Mais je dirai qu'il faut
supprimer les sanctions, rester

membre de la Société à certaines
conditions, Je suggère que ce Par-
lement nomme un comité pour de-

viser des moyens par lesquels la
paix peut être atteinte. Le gouver-
nement aurait dû faire sa décla-
ration au commencement de la ses-
sion et non pas sur les derniers
jours. En un mot, le Canada de-
vrait dire qu'il ne veut pas parti-

ciper à la guerre en Europe ou

être entrainé dans les guerres
d'autres dominions. Nos délégués
devraient avoir l’ordre de préconi-
ser à Genève qu’on enlève toute
cause de frictions internationales
qui aboutissent à la guerre.
M. Paul Martin, député libéral

d'Essex-est, qui en est à son pre-

mier discours en Chambre, dit
d’abord quelques mots en français,
disant qu’il est honoré d’adresser
la parole à ses distingués collègues,

En anglais, il demande qu’on ne
considère pas son manque d’expé-
rience comme de la présomption.
Il dit que s’il fait un discours sur
ce sujet, c’est qu’il l’a quelque peu

approfondi. Il affirme que la dé-
claration de M. King est courageuse
et complète et élucidera le probléme
auquel doit faire face le peuple ca-

lement s'occupe plus que par le
passé de la situation mondiale car
cette situation a une portée consi-
dérable sur les questions domesti-
ques. Or, la situation mondiale est

complexe et demande beaucoup

d'étude. M, Martin suggère au gou-
vernement de nommer sans délai
ses représentants à Genève afin

Que ceux-ci aient le temps de se
préparer très complètement. Il
croit aussi que ce que font nos dé-
légués à Genève devrait être discu-
té à la Chambre et non pas en
comités perlementaires. Tout en
faisant l'éloge de la compétence du
personnel des Affaire étrangères et
en particulier du DrSkel#n, il de-
mande au gouvernement de diviser
le ministère en servies spécialisés,
dans le genre du département
d'Etat des Etats-Unis ou du Foreign
Office en Grande-Bretagne. Un
service pourrait s'occuper de
l'Extrême-Orient. l’autre de la S.
D. N., un autre des Etats-Unis, etc.
M. Martin fait cette suggestion
dans un bon esprit.
M. Martin suggère un programme

en quatre points: suppression de
certaines causes de tension inter-
nationale dans le domaine économi-
que et psycologique; révision ime
médiate de certains traités et éta-
blissement de moyens de révisions
des traités à l’avenir: limitation im-
médiate des armements nationaux
au moyen d'ententes internationa-
les; fortification immédiate du pou-
voir de la Société pour exécuter, non

; pas forcer ses décisions, et pour
effectuer l’observance des ententes
que ses membres ont signées et de!
la convention pour la réduction des|
armements. ;

M. T. Church, conservateur de;
Toronto-Broadview, est opposé à ce

j que l'on tienne un plébiscite avant|
; que le Canada déclare la guerre. A!
|son avis, le Canada Holt se retirer |
; de la S.D.N. 1

M. Cahan, conservateur. conti-!
\nuera le débat aujourd’hui.

mre,

  
Elle est morte a

l’âge de 105 ans

(Presse Canadienne»
NEW-YORK, 19. — Mme Rachel

Rayette, qui prit I'habitude de tri-
coter trois heures par jour pour at-
teindre un Age avancé, est morte |
à ‘O5 ans. Elle était d'avis que le
meilleur moyen de vivre vieux est
dese tenir occupée.
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ENQUÊTE
COMPLÈTE, DIT
L'HONGODBOUT
(Suite de la première page)

TEXTE DU DISCOURS
Nous publions ci-dessous intégra-

lement, le discours prononcé par
M. Godbout. : ,

Mesdames,
Messieurs,

Vendredi dernier, quelques heures
après avoir prêté devant Dieu mon
serment de Premier Ministre, j'ai
adressé à toute la province quelques
mots de déclaration qui voulaient
être bien plus une simple prise de
contact et un salut à la population
que l'énoncé de la doctrine nouvelle
du Gouvernement qui dirigera dans
quelques jours la politique de notre
province. Ce soir, je voudrais faire
comprendre en quelques mots à tous
les hommes de bonne volonté. qui
s'intéressent librement et sans pré-
jugés de parti à la vie politique de
leur province, dans quel sens s’orien-
tera la politique de mon Gouverne-
ment, quels seront ses caractères
propres, et indiquer dans leurs gran-
des lignes quelques-unes des premiè-
res mesures qu'il étudiera en détail
et mettra en vigueur dès son instal-
lation au pouvoir.
Dans quel sens orienter une poli-

tique nouvelle? Il me semble, Mes-
dames et Messieurs, qu’après avoir
pesé avec sérieux les causes de tous
les maux qui cnt fondu sur les na-
tions depuis quelques années, un
chef d'Etat, qui a eu le bonheur de
grandir dans l'atmosphère d’une na-
tion catholique, ne doive pas hésiter
à déclarer fermement que c’est dans
le sens chrétien, je dirai même dans
le sens de la rechristianisation qu'il
a le devoir de pousser la doctrine
qui sera à la base de son ‘action
sociale.

L'EQUILIBRE SOCIAL
Nous ne sommes plus & une heure

où il peut être permis aux chefs
des différents gouvernements de
laisser autour d’eux des politiciens
sans culture d’esprit et sans préoc-
cupation morale mettre les doctrines
sous le boisseau pour se livrer plus
aisément au jeu de leurs intérêts
personnels. Il y a dans tous les
camps politiques, chez nous comme
ailleurs une volonté indéniable de
reviser les attitudes et de donner
aux idées politiques la place pré-
pondérante à laquelle elles ont droit
dans les conseils de la Nation. Je
veux qu'il soit bien entendu, qu’il
soit définitivement compris que. en
tant que chef du nouveau Gouverne-
ment, je suis décidé à ce que la doc-
trine politique au nom de laquelie
nous nous battrons et au moyen de
laquelle nous tenterons de mettre de
l'ordre dans la vie économique et
sociale de la province de Québec
soit fondée sur les principes hu-
mains les mieux éprouvés. Je crois
au droit de propriété mais je suis
décidé à combattre sans répit l'ac-
caparement des richesses par une
classe au désavantage des autres
classes. Je crois que l'Etat doit pro-
téger les droits légitimes de ‘chacun
des citoyens, mais je suis convaincu
que sa sollicitude doit s'étendre d'a-

bord et surtout à ceux qui sont le
moins fortunés, aux petits, aux
humbles, à ceux-là dont les charges
familiales sont nombreuses et oné-
reuses.. Je sais les obligations aux-
quelles les grands chefs d’industrie
doivent faire face et je suis décidé
à les respecter, mais mon Gouverne-
ment ne permettra pas que ces obli-

gations leur “fassent oublier les
droits de l’ouvrier à un salaire fa-
milial raisonnable et le respect qu'il
doivent à la personnalité de leurs
employés. Le bonheur de tous et la
santé de la Nation reposent, j'en
suis persuadé, dans l'équilibre des
classes sociales. Cet équilibre, je ne
vois qu’un moyen de le réaliser:
l'application à notre politique des
principes chrétiens dans toute leur
intégrité.
Autrement, nous tombons sous la

coupe du mauvais capitalisme. sour-
ce des pires malheurs sociaux, où

nous nous abandonnons au commu-
nisme, et c'est 14 fin de notre société
organisée selon les cadres tradition-

nels de la civilisation occidentale.
UNE POLITIQUE CHRETIENNE
Donc la politique chrétienne et

sociale d'abord. Politique profondé-
ment orientée vers le courant de
réformes qui a pour fin d’améliorer
le sort de toutes les classes de la
société en leur facilitant des rap-
prochements et continus, en faisant
comprendre aux cultivateurs que ses
besoins sont du même ordre que
ceux de l’ouvrier bien qu’ils se ma-
nifestent dans d'autres cadres, et en

persuadant les groupes plus fortunés
de la nation que les assises de leur
bien-être sont précisément la sureté
de leur existence quotidienne et le
calme des cultivateurs et des ou-
vriers.

— 

ET NATIONALE
I y 8 là tout un équilibre écono-

mique à réaliser que je considère
comme l’un des premiers devoirs du
nouveau Gouvernement. Ce devoir
politique d'équilibre social. nous ne
pourrons pas l'accomplir, je tiens à
le dire immédiatement, si, dans la
lutte électorale qui va bientôt com-

mencer, de l'un ou de l’autre côté
de la barricade on tente de dres-
ser les unes contre les autres les
classes sociales, Le groupe politique
qui agirait ainsi et qui en quelques
jours soulèverait les haines que plu-
sieurs années ne réussiraient pas à
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véritable crime national. Vous pou-
| vez être sûrs, Mesdames et Messieurs
que de tels coups ne viendront pas
de notre côté. Notre politique tente-
ra d'étre nationale au plus haut de-
gré et nos méthodes électorales se-
ront dignes de notre politique.
L'heure n'est pas encore venue

d'exposer en détail notre program-
me. Seulement, dès ce soir, et après
cette énumération de principes que
je tenais à faire, je veux indiquer
rapidement sur quels points précis
de notre vie économique portera tout
l'effort de redressement du nouveau

Gouvernement. Et les centres vitaux
de notre existence sont l'agriculture
et le travail. C'est à l’organisation
de ces deux branches de l’activité
nationale que mon Gouvernement
consacrera d'abord le meilleur de
ses efforts.

Vous me permettrez de répèter ce
soir, que si j'ai accepté de diriger le
Gouvernemeat de la province, c’est
parce que je croyais que nos culti-
vateurs pourraient profiter de la
présence à la présidence du Conseil
des Ministres d'un homme qui n'a eu
d'autre ambition dans sa vie et qui
n’en aura d'autre que celle de les
comprendre et de les servir le mieux
possible.

LA CLASSE AGRICOLE
Fils de cultivateur, je suis né avec

l'âme et les goûts du cultivateur.
Je crois profondément que l'avenir
de notre petit peuple est lié au
maintien et au progres de sa classe
agricole. Il n'y a pas un problème
touchant à l’agriculture, füût-i} le
plus insignifiant aux yeux des pro-
fanes, qui ne soit pour moi et pour
le Gouvernement que je dirigerai
un véritable problème national, Ma
carrière passée, tant politique qu’a-
gricole, est une garantie suffisante,

je crois, de la sincérité des prin-
cipes que je viens de poser. Dans
quelques jours j'annoncerai, d'ail-
leurs, toute une série de mesures sys-

tématiquement dirigées en vue d’un
redressement agricole chez nous;
mesures qui. on peut en être sûr
dès aujourd'hui, n'auront rien d'at-
tentatoire à la liberté des cultiva-
teurs et qui appuieront son esprit
d'initiative au lieu de le restreindre.
Je ne voudrais pas qu'on inter-

prétât dans un sens faux ces décla-
rations et que l'on s’imaginât que
le premier ministre de la province
de Québec, parce qu’il touche de
près aux cultivateurs, a l’intention
d'accaparer au seu] profit de ces
derniers la politique du nouveau ca-
binet. Non, je redis encore une
fois que l’idée centrale de notre re-

dressement politique est une idée
d’équilibre entre foutes les classes
avec une pointe dirigée vers celles
qui, en ce temps de crise économi-
que, ont le plus besoin de l’aide de
l'Etat.

L'OUVRIER
L'ouvrier sera au même titre que

le cultivateur, l’objet des préoccupa-
tions particulières du Gouverne-
ment. Le problème du juste salai-
re, celui des heures limitées de tra-
vail, le problème des contrats collec-
tifs à extension juridique, voilà au-
tant de points sur lesquels le nou-
veau Gouvernement aura une po-
litique nouvelle et bien définie.

LE PLAN BOUCHARD
Quant au chômeur, il aura sa

grande part de notre attention.
Nous lui demanderons d'acquiescer
à ce nouveau plan dont le principe
de la rémunération proportionnelle

au travail donné lui sera profitable
aussi bien au point de vue moral que
matériel. Nous voulons restituer au
travail sa dignité largement com-
promise par le système de l'assis-

tance directe. I] me fait plaisir de
rappeler, à ce propos, l'article re-

marquable que l’Action Catholique
publiait dernièrement, ‘dans lequel
on signalait que le problème capital
pour les gouvernements actuels était
de couper court à l’espèce de gan-

grène sociale qui semblait avoir ga-
gné tous les membres de la société

et qui obligeait l'Etat à payer des
allocations sans retour aux malheu-
reux chômeurs.
Les organisations syndicales de

travail et la plupart des municipa-

lités québécoises sont maintenant
gagnées à ce plan. Seuls restent
ceux-là qui ne savent pas encore
que le salaire hebdomadaire pour le
même individu qui aura travaillé à
une e: ‘eprise publique, sera selon
le plan Bouchard, supérieur à la
simple allocation qu’il recevait com-

me chômeur. n calculera le sa-
laire à l'heure, selon l'échelle des
salaires fiés par les contrats collec-
tifs dans les endroits où ils régissent
le travail et selon des taux fixés
par le service provincial d’assistance
aux chômeurs nécessiteux dans les
endroits où le travail n’est pas régi
par les contrats collectifs,

UN MAUVAIS SYSTEME
Les chômeurs non nécessiteux au-

ront eux aussi leur part de grands
travaux publics auxquels le nouveau
Gouvernement consacrera plusieurs
millions de dollars. Toute la vie
économique provinciale profitera de
cette mise en valeur des forces vi-
ves de la nation. Les industries de
matériaux de base et de matériaux
de construction revivront des heures
nouvelles d'activité, Le pouvoir d'a-
chat des masses laborieuses s'ac-
croîtra d’autant, les industries di-
verses devant produire sur une plus

grande échelle augmenteront leur
personnel qu’elles recruteront parmi
les chômeurs, et le chômage, grâce
au nouveau plan mis en oeuvre par
le gouvernement, se résorbera pc ©

à petit.
L'important est d'abord d'abolir

le système de l'assistance directe qui

est une pure dépense à vide, si je
pus ainsi m'exprimer, et qui, s’il se

se prolonge, engage lourdement l'a-
venir financier de notre province.
Le plan Bouchard aura le double
mérite de soulager les chômeurs
matériellement et de créer en retour
des sommes qui leur seront distri-
buées, une équipement national d'é-
voles et d'’édifices publics. de routes
de circulation, de colonisation et de

* se nationale.
Il n'est pas jusqu'à l’agriculture

‘qui ne profitera de ce nouveau plan.
Les chômeurs en effet pourront être
employés à l'assainissement des sa-
vanes qui serviront ensuite à la cul-
ture.

LA JEUNESSE
Le nouveau gouvernement en mê-

me temps qu'il tentera de résoudre
le problème du chômage selon les
données de la logique la plus élé-
mentaire et de l'économie politique
traditionnelle n'oubliera pas la jeu-
nesse de la province qui, par son

courage au milieu d’une crise aussi
forte et qui l’atteint durement, mé-
rite qu'on s'occupe d'elle d'une fa-
con efficace et continuelle. A cette
jeunesse, je dis ce soir que le nou-
veau gouvernerment veut être com-
pris d'elle comme il veut la com-
prendre. Dens l’ordre pratique il
n'y aura pas d'efforts que mon
gouvernement ne fera pour aider les
Jeunes des villes à trouver les situa- 
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éteindre se rendrait coupable d'un et à leur formation, et la jeutigsse
des campagnes à se procurer les
moyens de fonder un foyer agricole
avec tout ce que cela comporte de
bonheur. de calme et de paix. Aux
fils d'ouvriers, nous donnerons une
éducation technique de plus en plus
poussée. Les jeunes hommes de
profession trouveront en nous des
amis prêts à leur faciliter l'ouver|
ture des carrières et à les seconder |
dans tous leurs efforts pour se
faire une vie meilleure.

LE PETIT PROPRIETAIRE |
Le nouveau Gouvernement veille-

ra aussi à ce que la classe des pe-
tits propriétaires qui est, avec la
classe agricole, le grand élément
d'ordre et de stabilité d'une nation,
soit maintenue dans les privilèges
qu’elle doit à son esprit d'économie
et à son attachement au labeur con-
tinu, I adoptera au cours de la pro-
chaine session une loi fixant une li-
mite raisonnable au taux d'intérêt
garanti par une hypothèque, loi
qui protégera à la fois et le petit
propriétaire et son créancier en as-
surant à celui-ci une garantie plus
facile et plus certaine de rembour-
sement.

 
LES PENSIONS

Ai-je besoin d'ajouter, Mesdames
et Messieurs, que les mesures d’or-
dre social les plus aptes à relever
les conditions de vie de nos classes
laborieuses recevront l'accueil et
l'appui le plus sympathique et le
plus énergique de mon Gouverne-
ment. Dans quelques jours nous
verrons à ce que la loi des pensions
de vieillesse, adoptées aüx derniè-
res heures de la session étendent
ses bienfaits a tous nos vieux et à
toutes nos vieilles de 70 ans qui at-
tendent avec une hâte bien compré-
hensible l'octroi mensuel de $20.00
que nous leur ferons parvenir. Mon
Gouvernement paiera lui-même le
coût total de la part provinciale des
pensions de vieillesse, sans faire ap-
pel à aucune municipalité comme
cela se fait dans les autres provin-
ces.

L'INSTRUCTION PUBLIQUE
L'instruction publique entendue

dans le sens le plus traditionnel
gardera ses justes prérogatives et
bénéficiera d’un renouveau d'atten-
tion de la part de l'Etat. La petite
école aussi bien que l'en-
seignement universitaire trou-
veront auprès du Gouvernement

l'aide qu'il leur faut. Je puis dire,
dès aujourd'hui, que le grave pro-
blème de l’Université de Montréal
sera l'un des premiers problèmes
d’instruction publique que le Cabi-
net étudiera et auquel il trouvera,
j'espère. une solution satisfaisante.
Quant aux institutrices de nos éco-
les primaires, s’il leur faut l'appui
du Gouvernement pour les aider à
reconstituer leur fonds de pension,
elles pourront compter sur la sym-
pathie et l’appui matériel du nou-
veau Cabinet.

L'ELECTRICITE
Sous le régime qui commence, le

cultivateur pourra enfin profiter des
avantages de l'électricité à la cam-
pagne et sur la ferme. Dans quel-

ques jours, mon Gouvernement vous
annoncera, Mesdames et Messieurs,
un programme d’électrification ru-
rale dont les articles essentiels vont
bien au-delà de ce qu'on avait con-
clu de plus radical encore sur ce
sujet. Dès aujourd'hui, je puis vous
dire que le nouveau Gouvernement
a l'intention, grâce aux octrois spé-
ciaux qu'il se propose d'accorder,
de favoriser chez notre population
rurale l'installation d'un équipe-
ment électrique complet à la mai-
son et sur la ferme, à des prix très
bas. Ce sera Vraiment l'électricité
pour tous, et à la portée de tous.

UNE ENQUETE ROYALE |
Enfin, comme je l'ai déclaré aux

journaux, ces jours derniers, je me
propose, d’'instituer une Commission
Royale qui aura pour mission de
continuer l'enquête sur la dernière
administration, commencée au Co-
mité des comptes publics, Certaines
révélations qui se sont faites au
cours de cette enquête, ont profon-
dément troublé notre bonne popu-
lation. Je ne suis pas l'homme, il
me semble, des vantardises inutiles,
et je ne crois pas qu'on puisse m'ac-
cuser de m'être jamais laissé in-
duire au cours de ma carrière poli-
tique hors de la voie de la justice
et de l'équité, et je déclare, que mon
Gouvernement donnera à une Com-
mission Royale le pouvoir de faire
une enquête complète, impartiale et
complètement libre dans les domai-
nes de l’administration publique, en-
quête qui sera la suite normale de
l'enquête déjà commencée. Qu'il
soit bien entendu que le nouveau
Gouvernement qui apporte avec lui
de nouvelles méthodes d'adminis-
tration dans tous les domaines de
la vie publique n’entend être lié
par aucun des actes du passé. Les
enquêteurs de la Commission Roya-
le seront indépendants du Gouver-
nement dont ils n’auront reçu qu’un
ordre, celui de faire la lumière, tou-
te la lumière, sur notre vie pubii-
que de ces dernières années. Je
m'engage, dès ce soir, à suivre tou-
tes les recommandations et toutes
les conclusions auxquelles la Com-
mission Royale sera arrivée après
son travail. Encore une fois, il n'y:
a entre Mon Gouvernement et les
auteurs de certains abus aucune so-
lidarité. On peut s'attendre à au-
cun ménagement de notre part en-
vers qui que ce soit dont la culpa-
bilité aura été prouvée. Le nouveau
Gouvernement veut marcher dans
la lumière et rien de l'arrêtera dans |
cette voie. Tout sera dévoilé qui;
n'aura pas été honnête et légale-
ment fait, et les coupables seront
punis où qu'ils se trouvent. Nous at-
teindrons même ceux qui, mainte-
nant, tenteraient de se cacher der-
rière leurs anciens complices pour

mieux se protéger.

UN APPEL

Je crois, Mesdames et Messieurs,
que cette Mise au point est suffi- ;
sante pour ce soir. Et maintenant|

 
i riode confuse et troublée :

mines, qui sera une nouvelle riches- : TUE à péqui vient de se terminer ne pro-;

longe pas plus longtemps ses effets
de désordre, que je désarroi des es- '
prits cesse devant l'ordre qui gran-
dit. Je voudrais pouvoir en appeler;
au bon sens et au bon coeur de!
chaque citoyen, je voudrais pouvoir
expliquer à chacun que toute mon
ambition est de redonner à ma pro-

saire au bonheur de tous. Je n’en
ai pas le temps ni l'occasion. Que
ma voix apporte donc ce soir dans
chaque foyer de Québec, les sou-
haits de paix et de bcnheur que Je
fais à l'adresse de chacun. Le Gou-
vernement que je donnerai à ma

province sera un nouveau Gouver-
nement à tous les points de vue, fl
veut la paix dans le cadre de la
fustice socialé, 11 veut le bonheur de
tous pour le bien-être de chacun.

{ Apres
‘M. Godbout {it en anglais un résu-
mé substantie] dea re quête dit
en français, au profit becols

anglaise,
 

tions qui conviennent à leur talentde langue

vince ce régime de paix, de concor- !
de, de bonne administration néces-

avoir prononcé ce discours,
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Paul Gouin porte
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trois accusations
Duplessis
 

(Suite de la premiére page)
 

ration faite par le jeune chef ac-

tionniste à ce sujet, M. Maurice
Duplessis a déclaré que les accusa-
tions portées par M. Gouin étaient
“très injustes pour le moins et con-

traires aux faits”.
Quant 4 M. Godbout, le nouveau

premier ministre du Québec et le’
chef du parti libéral, il n'a voulu

faire aucun commentaire sur la scis-
sion qui vient de se produire dans

le camp de l’Union Nationale. “Je
ne crois pas être dans une situation
qui me permette de commenter ces
événements” a déclaré le premier
ministre. ‘Je préfère d'abord étudier
cette question à fond avant de me

prononcer”.
M. Gouin a déclaré très claire-

ment que ‘l’Action Libérale Natio-

nale, fidèle à ses principes, entre
donc aujourd'hui en lutte contre les
deux vieux partis tories et trustards,
celui de l’honcrable M. Godbout et
celui de M. Duplessis.”

LA SCISSION PREVUE
Cette rupture entre les actionnis-

tes et les conservateurs était prévue
chez certains politiciens avertis.

Mais elle n’en occasionna pas moins
une vive surprise chez plusieurs dé-
putés qui ont siégé aux côtés de MM.
Duplessis-Gouin au cours de la der-

nière session.
Plusieurs affirment même que

l'Union Nationale ne dura véritable-
ment que du 7 novembre, date de la
signature du pacte, jusqu'au 25 no-
vembre, date des dernières élections
provinciales. Au lendemain de ces

élections qui furent un si rude choc
pour le vieux parti libéral de M.

Taschereau, les actionnistes aurait
accusé M. Duplessis d'avoir agi in-
justement en ce qui touchait aux
finances de la campagne.

LA POSITION DE M. GOUIN
La rupture définitive entre con-

servateurs et actionnistes aura cer-

tainement l'avantage de tirer plu-
sieurs choses au clair, Mais elle aura
également le désavantage d'amenier
certaines complications.

Et ces complications seront occa-
sionnées par la situation assez cu-
rieuse qui existait chez les députés
de l'opposition au moment de la dts-

solution de la Législature la semaine
dernière.

Aux dernières élections provin-
ciales, 42 députés furent élus sous
la bannière de l’Union Nationale.
Sur ce nombre, théoriquement au

moins, 26 étaient actionnistes et 16
conservateurs. I] est vrai que dans

plusieurs cas, ces députés étalent
plus “anti-Taschereautistes” qu'au-
tre chose, et parmi les 26 soi-disant
actionnistes se trouvaient quelques
censervateurs d'autrefois.

Au caucus des actionnistes des
cantons de l’est qui doit avoir 1ieu
demain. caucus auquel ni M. Gour
n'ont été invité, la plupart des ac-

tionnistes qui y prendront part. dont
le Col. John Bourque. de Sher-

brooke. sont des députés qui ont
appuyé plus fortement M. Duples-
sis que M. Gouin au cours de la
session qui vient de se terminer.

C'est une situation qui donnera

 ; j'ajoutais,

‘les paroles de l'honorable députe

 certes beaucoup à réfléchir à plu-

sieurs députés de l’Union qui n'’exis- .
te plus. I} faudra que tous ces de-

putés prennent une attitude défini- ‘
tive dans quelques jours. C'est un

facteur très important dans le plus
récent développement de la politi-
que québécoise.

De son côté, M. Paul Gouin sem-

ble décidé à faire la lutte jusqu'au
bout aux deux autres partis en pré-
sentant un candidat dans chacun
des 90 comtés de la province. D'ail-  leurs, M. Godbout et M. Duplessis

feront sans doute la même chose.!
De sorte que nous aurons, le 15 août,
au moins trois candidats dans cha-
que comté. |
LA POSITION DE M. DUPLESSIS'
En lisant la déclaration de M.

Gouin au sujet de la rupture, M.
Duplessis n'a pas dit si cette rupture
lui plaisait ou si elle ne faisait pas
son affaire, Il a tout simplement

affirmé que les accusations portées
par M. Gouin étaient ‘très injustes
pour le moins et contraires au fait”.

Mais il est permis de croire que le
chef conservaleur se félicite de la
rupture. Avant la dernière session,
M. Duplessis se trouvait dans une
situation très difficile. L'opposition
ne comptait que très peu de députés
et ne pouvait à peu prês rien.

Mais cette année, grâce à la fusion
de l'A.L.N. et des conservateurs,
l'opposition fut très puissante, tel-
lement puissante qu'il en a résulté
la chute du gouvernement Tasche-
reau, M. Duplessis, comme chef de

l'opposition depuis le 24 mars, s’est  
acquis, surtout par son enquête au! ;

comité des comptes publics, une po-
pularité dont il ne jouissait pa”

auparavant.
Les conservateurs croient que M..
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Maintenantque le régime Tasche-
reau est renversé et que son héri-
tier politique, le régime Godbout,
est voué à une défaite certaine, il

est de mon devoir de mettre la po-
pulation de cette province au cou-

rant de la véritable situation.
Comme je le disais en Chambre,

le 28 avril dernier, en citant une
déclaration de l'honorable député

de Jacques Cartier, ‘les membres
de l'Action Libérale Nationale ne
consentiront jamais à se faire les
sauveurs du régime actuel”. Et

faisant miennes encore,

de Jacques-Cartier. “que les mem-
bres de l'Action Libérale Nationale
ne consentiront pas davantage à
être les serviteurs et les complices
d'un régime conservateur-“tory”
sous une forme ou sous une autre,
à Ottawa ou à Québec.”
Et je concluais: “D'aucuns juge-

ront peut-être ce dernier avertisse-
ment intempestif. Qu'ils me per-
mettent de diffèrer, respectueuse-
ment, d'opinion avec eux. Cet aver-

-tissement est certainement moins
intempestif, en tout cas, que certai-
nes rumeurs que l’on a répandues
dans plusieurs milieux pour laisser

entendre faussement que certains
membres de l'Action Libérale Na-
tionale songeaient à trahir la cause

; nationale.

“Je n'insiste pas. pour le moment,
sur ce point, dont l'honorable dépu-
té de Montmagny a signalé, la se-
maine dernière, un des aspects.”

Le temps est venu d'insister sur
ce point. D'autant plus que je viens
d'apprendre que M. Duplessis, chef

du “parti conservateur provincial",
a convoqué pour samedi, le 20 cou-
rant, à Sherbrooke, un caucus des

députés de l'opposition, caucus
dont M. Monk, président de l'Ac-
tion Libérale Nationale pour le dis-

trict de Montréal et moi-même
avons avons été exclus, d'après les
informations officielles qui nous ont
été transmises ce matin même

La rupture de l'entente du 7 no-
vembre 1935 ayant été consommee
par toute une série d'actes po...
depuis le 25 novembre dernter par
M. Duplessis et quelques-uns de sea
partisans, et plus particuherement
par le refus de M. Duplessis de res-
pecter l’entente quant à la division
des comités ainsi que par la convo-
cation du caucus du 20 cmurant,
l'Action Libérale Nationale. 1.dèle

à ses principes, entre donc aujour-
d'hui en lutte contre les deux vieux
partis tories et trustards. celui de

l'honorable M. Godbout et cel'u de

M. Duplessis, M. Edouard Lacroix,
comme toujours, sera à mes côtes

J'aurai l’occasion, d’ici quelques
jours, à la radio, de faire de plu:

amples déclarations à ce sujet

faul GOUIN,

EEEE,

 

l'Union Nationale, 11 y aura tou-
jours dans son gouvernement de
l'instabilité. Et il ne veut pas de cet-
te instabilité qui pourrait lui enle-
ver le pouvoir d'un jour à l’autre. Il
veut pouvoir compter sûrement sur
tous ses hommes.

Et c'est sans doute pourquoi, M
Duplessis, comme les deux autres
chefs des deux autres partis, pré-

| sentera lui aussi un candidat dans
chacun des 90 comtés de la province

LA POSITION DE M. GODBOUT
M. Godbout n'a voulu commenter

d'aucune façon la rupture de 1'U-
rion Nationale. Mais sans doute

les libéraux se réjouissent-ils de
cette rupture,

D'ailleurs le premier ministre se
félicite probablement du fait que
l'ancien régime de M. Taschereau

n'existe plus. M. Godbout est jeune.
Et d'après l'allocution qu'il pronon-
çait hier soir à la TSF, 11 préconise
à peu près le programme de l'A.L.N.
De plus i! a promis de faire une en-

quête royale dans l'administration
provinciale et de punir tous les cou-
pables qu'ils soient rouges. bleu-
ou actionnistes.

Il ne reste plus qu'à tirer les con-
clusions. Le gouvernement Godbout
ne s'alliera jamais les conservateurs

de M. Duplessis, Mais l’Action Li-
bérale Nationale se trouve dans un-
situation toute autre.
——
JL EST TUE

VICTORIA,19.— John Crose-
man, 51 ans. a été tué et six au-

Duplessis peut devenir premier mi- ; tres ont été blessés hier, au moment

nistre et qu'il le deviendra. Mais 811 | où un camion qui les transportait

devient premier ministre grâce à | tomba d'un remblai de trente pieds.
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La jeune fille, ce|
que je voudrais

qu’elle soit
Et d'abord, je la voudrais pieu-

se, mais d’une plété éclairé solide.
Je voudrais qu'elle soit instruite

dans la mesure déterminée par son
état, par sa position et par ses ta-
lents

Ce qui me plairait surtout en
elle, c'est qu’elle sût faire l'emploi
le son temps dans la position que
Dieu lui a faite dans le monde:
qu'elle sût le partager sagement en-
tre les travaux de ménage, les pra-
tiques de piété, la lecture, les a-
musements et les bonnes oeuvres.
Je voudrais que la jeune fille soit

‘oyeuse, de’ cette jolie franche, ou-
verte et sâine nul s'exhale des
coeurs purs. Rien n'est malsain
<omme certaines tristesse voluptu-
euses.
Je la voudrais bonne, douce, cha-

<itable, ne médisant jamais et fuy-
int jusqu'à l'ombre de 1a calomnie.
On luf dit souvent, sans le croire,

Qu'elle est un ange. Js voudrais
“lu'elle eût au moins ces ‘deux al-
les” dont parle l'auteur de J'Imita-
tion, ‘Is simplicité et la pureté”.
Elles ne lu! serviralent pas à vol-
tiger d'un amour à l'autre: rnals

elle l'élèverait au-dessus de nos

fanges, dans la régions de la lumi-
âre et de la vraj beauté.

Drôle d’aventure

On dit souvent qu'il n'y a rien

le nouveau sous le soleil.

pas tout à fait exact. Car il vient de
se passer en Hongrie un fait qui
restera à jamais mémorable dans
les annales matrimoniales de la

machine ronde. La scène s'est pas-
sée dans une petite ville de provin-
re et deux jeunes flancés furent les

malheureuses victimes. C'est bien
vrai que la via est cousue d'impré-
vu et de fil blanc. Mals Voi-
cl comment survint cette drôle
d'aventure qui fut en même temps
une aventure drôle.

Les deux jeunes gens. dont nous
taient depuis des années, quand un
beau maiin, tous deux décidèrent
Ignorons les noms, se fréquen-

de se mettre en ménage. Ils pro-
védèrent donc à toutes les formall-
Lés requises et le matin du grand
Jour chacun d'eux se rendit à la
mairie avec son témoin, Jusque là
les choses allaient bien et tout était
comme dans le meilleurs des mon-

des. Malheureusement i} arriva que
le Rreffler, Un ami des familles,
avait été invité à la noce. Comme
tout bon vivant, c'était un amateur

de bons crus et au surplus très

porté vers aes semblables .. À l'ins-
tar du bon Père Gaucher. qui s’é-
tait rendu malade en se sacrifiant

pour la communauté, notre gref -
filer avalt commencé par absorber

quelques gouttes seulement du It-
“quide velouté, puis d'un soupçon ,il
était passé à la boutellle tout en-

tière, ai bien qu'il avait, au début
de la cérémonie, le cerveau pasaa-

blement embué, tout cela pour avoir
voulu trinquer en l'honneur des

futurs époux.
Embroulllé dans son cerveau, le

bonhomme l'était davantage dans
ses affaires. C'est ainsi qu'après la
cérémonie, on constata avec stu -
peur que la flancés était mariée au
témoin du fiancé. Par bonheur on

se hâta de réparer incontinent cette
erreur monumentale et tous parti-

rent heureux.
Donc, Mesdames, nous n'avons

pas le droit de dire qu'il n'y a rien
de nouveau sous le soleil. Cette a-
venture peu banale en ast une preu-
ve. Par atlleurs, je connais blen des

femmes qui aujourd'hui souhaite-
ralent avoir eu affaire à un greffier
qui les aurait empêché de tomber
sur le mauvais numéro. Mais, vous
saver, le mariage est une institu-
tion comme ça: ceux qui sont en de-

hors veulent y entrer et ceux qui y

sont entrés veulent en sortir. et
dame, le pire, de tout, c’est qu'il n'y
a pas d'autre alternative. Quand
on y est entré. il faut y-rester, à
moins de faire comme ces bonnes
américaines qui prennent le con-

jungo pour une partie de baccara.

Elles jouent jusqu'à ce qu'elles
soient ruinées. dans l'espérance

 

toujours de tomher sur un meilleur

jeu.
Quand à nous.

main que nous avons choisie, qu'ells
soit bonne ou non. Si ells est bonne,
tant mieux; si ella ne l'est pas,
tant pis. Dans un cas comme dans
l'autre. nous avons accepté les ris-
ques, 1! nous faut les subir. Il ne

reste plus qu'à nous contenter de
notre sort, à moins que d'aller vi-
vre sous le soleil de la Hongrie, ce

qui est à peu près impossible. Au
reste, la changement n'est pas tou-
jours pour la mieux, loin de là.

Nous en avons vu et nous en voy-
ons encore de ces époux qui se
retrouvent à quelque endroit de la

routk Après avoir juré de ne plus

jamais se revoir. Ils avalent cru
uns incompatibilité d'humeur que
comprendre qu'il v avait entre eux
rien au Monde ne pouvalent altérer.

puis une fois l'un loin de l'autre.
ils ont eu l'impression qu'il man-
quait quelque chose À leur vie.

l'harmonie capitonne maintenant
l'Intérieur du nid et ils n'ort qu'un
regret, celu! d'avoir fait des folles.
Tis sont maintenant heureux et ne

voudralent pour tout l'or au monde
avoir eu affaire À un parolssien

—

 

   

 

  

   

  

  

Ce n'est |

nous gardons la!

, pâquerettes mignonnes.

: proche ne montera.

 
La rmagie de la couleur

Printemps 1936

Printemps joll! tu pleure! Tuj
; pleures. sans souci des larmes qui:
tachent la belle robe verte; tu pleu- |
res tous les deuils atroces que l'on
va ensevelir dans ton sein... Les
cyprés et les saules restent rigides
ils ne semblent pes comprendre tou| -
te l'horreur des grandes fosses qui
se creusent dans le déchirement de!
tet flancs, pauvre terre printannie-

re que l'on meurtrie ainsi pour yi
glisser la mort!
Et tu regardes. à printemps en-|

dolori, par les allées denudées du
grand cimetière la procession des vi-
vants, et tu pleures avec ceux qui!
restent, ceux qui se sont éternelle- |
ment en allés! De ton oeil triste
où rayonne l'inéteignable lueur de

l'espoir. tu vois s’aligner les cer-
cueils grands et petits Ou dorment.

dans ce grand calme de l'anéantis-
sement, les êtres qui, l'an dernier,
souriaient a ton retour, heureux de!
sentir l'odeur de ta fraiche haleine
les caresser au passage. |

Ils sont partis avant que tu re-,
viennes et voila, que tu arrives pour!
accomplir ton infect métier de fos-

soyeur.

Pauvre printemps joli, que je te'
plain! Tu vas donc prendre un à-
un ces cercueils qui remplissent les
lugubres charniers, et tu vas, de:
tes mains; les jeter dans ce trou…
le grand trou d'où rien ne surgira
plus, si ce n'est l'herbe fine, et les

Tu enten-'
dras les cris et les larmes des vi-!
vants, mais. des tombes, aucun re-,

Ceux qui dor-'

ment sont heureux de dormir, vois-

tu. et le repos leur est trop doux
pour qu'ils se laissent réveiller.

Chut! — 6 printemps, porte avec
respect, ces dépouilles immobiles,
car, si tu les évetllais, songe donc
qu'il leur faudrait encore mourir.

Le coeur qui, d'émotion, fait bat-
tre ta bonne terre, ce coeur-là va
frémir souventes fois … De la tom-
be que l'on va fermer pour toujours,

un homme jeune, ne veut pas s'en
aller, Il s'accroche à ce morceau de
bois qui renferme toute sa vie
d'amour, vie de quelques heures, et

au moment de perdre l'épave chérie,
qu'il ne retrouvera jamais, l'époux
a la révolte terrible de l'homme qui
ne veut pas. Tous ceux qui seront

là, 6 printemps, pleureront comme
toi, avec lui, le désolé, A côté, tout
près, un peu plus loin, encore
l'époux tendrement aimé et regretté,
laissant cette terre sans regret pour
lui, puisque sa récompense l'attend
là-haut; enfin, c'est un père, une
mère, une fiancée, un fils, une fille
frère, soeur, ami, et qui sais--je, et
tout au bout de l'allée, un trou, pe-
tit, c'est à peine si l'on peut y placer

les bras unis. Voilà, que l'on y ap-
porte un blanc cercueil, si petit, que
l'on croirait assister à l’enterrement

d’une poupée. Et pourtant cette
toute petite bolte contient le très

grand amour d'un coeur de mère.
La pauvre femme s'en vient, trébu-
chante, hagarde, folie et on l'entend
qui répéte, “prenez garde, prenez
garde”, en avançant ses mains pâ-
les, comme lorsque l'on veut empé-
cher la chute d'un faible bébé.

“Prenez garde”, oui, prènez garde

de la blesser, de lui faire mal”, à
cette toute petite chose inanimée, à
homme qui avez la triste mission de |
serrer au fond de la terre, les
grands et les petits cercueils, douce-
ment, car. songez qu'en enlevant

une parcelle du bois fragile vous ar-
racheriez tout un lambeau du coeur

d’une maman.
Puis, c'est fini. ta lugubre mission :

est accomplie, à printemps de vie,
tu as caché la mort dans tes replis, '
et tu souris maintenant aux espé-,
rances que gonflent ta séve arden-

te et jeune. :
Demain, les lilas embaumeront,|

et alors 6 printemps mauve et
blanc nous oublierons tout, dans la
joie de savourer tes parfums, de

goûter tes espoirs!
“Mme de Chantal”.

Ville-Marie. Qué,
6 juin. 1936.

CUISINE

POTAGE A LA QUEUE DE
BOEUF

Placer dans une marmite,
de l'eau froide. une queue
boeuf. Ajouter des carottes. des

navets, un ou deux poireaux et
laisser cuire une bonne heure, puis
mettre un petit chou coupé en

morceaux dans la marmite. Lais-

ser encore cuire environ deux heu-
res et verser le bouillon dans la
soupière sur de minces tranches
de pain grillé, Servir en même
temps un ravier de fromage râpé.
La queue da boeuf, entourés des

légumes. constitue un plat excel-

lent.

 

 

dans
de

POIRES GEORGIA

Couper par moitié de bellés poi-

res, les faire revenir dans la cas-
serole du chocolat qu'on aura fait

fondre dans très peu d'eau, du su-
cre en poudre, deux cuillères de

crème et un paune d'oeuf, Bien a-
malgamer le tout et napper les

noires avec.

 

comme le greffier dont nous par-
Inns tantôt.

COUSINE CLAUDE
 

pour tous vos

tissus défraîchis
Résultats parfaits toujours! 41
couleurs très durables. 15¢c le
paquet aux pharmacies et aux
comptoirs de brimborions. De-
mandez à voir la carte des
couleurs Tintex.

Distributeurs canadiens:

“du 28 ma! dernier,

 LYMAN AGENCIES LTD.
Montréal, P.Q. |

LE DROIT OTTAWA VENDREDI

D'une facile réalisation

 
9 à) 2647

Publié par

LAURA |. BALDT, AM.

Plusieurs années durant, professeur
adjoint des Arts domestiques, Col-
lège des Instituteurs, Université
Columbia, New-York, N.-Y.

Cette ravissante robe de toile fleu-
rie est des plus captivantes avec ces
épaules capelets.
Les boutons agrémentent le de-

vant festonné et les poches. Ces gar-
nitures contribuent aussi à produi-
re une apparence svelte.

Sem coût modique et la facilité
de sa réalisation Jja recommandent
aux jeunes dames qui désirent beau-
coup de changements. Cette robe se
coupe d'une pièce des épaules au
bas. Pas de ligne de taille & joindre!
On peut la fermer en avant par les
festons ou sous le bras gauche.

Elle est ravissante en batiste dia-
phane fraiche imprimée, dentelle de
coton, suisse mouchetéd, soles pastel
lavables, etc.

Le style No 2647 se présente dans
les tailles de 14, 16, 18 ans, 36, 38 et
40 pouces de buste. La taille 18 exi-
ge 3 verges d'un tissu de 35 pouces.

Le livret de modes ne coûte que

15 sous. Le livret et le patron en-
semble 35 sous.

Envoyez 20 sous en timbres ou ar-
gent (argent de préférence) pour le
patron. Ecrivez lisiblement votre
adresse et le numéro du style. N'ou-
bliez pas de mentionner la taille
que vous désirez.

Adressez vos commandes au Ser-
vice des Modes Journal “Le Droit”,
Ottawa, Ontario.

 

CONSEIL

Si ton coeur est souffrant et si tu crains la vie,
Fixe, comme une étoile au ciel, ton idéal;
Fuis le monde méchant, fuis l'amour, fuis le mal.
Le bonheur est au bout de la route gravie.

Tu rougiras de sang les pierres du chemin:
Qu'importe, si ton âme, en s’élevant, s'épure!
Tu trouveras une eau pour laver ta blessure,
La fontaine est là-bas; marche, espère en demain.

Et crois surtout, oh! crois, et de toute ton âme!

Si le Doute maudit aux propos captieux
Fait paraître la route infinie à tes yeux,
Ferme-les! Marche encor, n'écoute pas l'infame.

Va toujours. Plus on monte et plus on veut monter!
L'espérance et la foi de vaincre sont des ailes;
Laisse-toi jusqu'au but final porter par elles,
Elles s'arrêteront où tu dois t'arrêter.

Et maintenant. Je vais dire ta récompense.

Ton rêve de beauté, tu ne l'atteindras pas:
Mais ce que l'existence offre encore ici-bas

De meilleur, tu l’auras conquis par ta vaillance:

En cherchant l'idéal, l'oubli de la souffrance.
Albert LOZEAU

EE

 

Une nouvelle série de superbes

bois gravés de Rodolphe Duguay
 

Comme la précédente elle est sor-
tis des Ateliers du “Nouvelliistes”.
—Le succès obtenu par la série
lancée dans le publie au mois de

novembre dernier a incité les amis
de Rodolphe Duguay à préparer

cette deuxième série. — Le même

souci de présentation artistique a
présidé à l’impression — Ces bois
gravés ont le format d'une carte
et sont l'article idéal pour l'ex-
pression de bon souhaits.

DOUZE SUJETS DIFFERENTS
La première série de bois gra-

vés de Rodolphe Duguay a été si

favorablement accueillie dans notre
région, dans la province et à 1'é-

tranger que l'artiste et ses amis

ont décidé de lancer un nouveau

groupe da gravures.

Les bois gravés de la première
série sont pratiquement introuve-

bles aujourd'hui et cependant des
journalistes écrivent des articles
enthousiastes dans lesquels ils

louent le talent de Duguay. Ainsi,

dans le journal "La Nation”, édition
M. J.-L. Gagnon

écrivait que R. Duguay possédait la

plus parfaite vu au Canada Parlant
de l'invention, M. Gagnnn ajoute:

“si les sujets traités sont générale-

ment d'une très belle simplicité,

les {Inventions pour concrétiser et
rendre l'impression sont, quasiment

toujours. des trouvailles d'art et de

technique.”

Voilà un écrit qui n'est pas un ar-

ticle publicitaire puisque la coliec-

tion est toute vendue: c'est l'ex-

pression spontanée d'une admira-
tion qu est tout à l'honneur de

l'oeuvre de Rodolphe Duguay.

Cette multitude de gravure dis-
tribuées à travers la province de
Québec, l'Ontario et même les

États-Unis constituait une splen-

dide rropagande d'art, elle était

d'une présentation Artistique et

technique si parafite, elle répondait
tellement À un besoin. que tous ces

arguments ont incité l'artiste et ses
amis A lancer une nouvelle série.

Elle comprend 12 sujets dont 2
en deux couleurs, 3 en 3 couleurs
et tous ‘les autres teintés de brun
ou de ble: foncé selon ls sujet. La

gravure est présentée sous un for-  
mat carte ébarbé de § 1-2 x 5 1-4.
Cette dernière est !llustréa

, }
d'un

beau dessin de M. Gérard Morisset. |

Une enveloppe accompagne chaque

bois gravé.
Cette nouvelle série est d'un chic

incomparable. Le traitement arti.-
tique et typographique est impec-

de l'artiste Rodolphe Duguay.

ateliers du Nouvelliste ont mis au-
tant de soins à préparer cette sé-
rie qu'ils tn ont mis à publier la
première qui, comme On le sait a

suscité l'admiration de tous.

On a voulu, cette fois, condenser
les gravures en un format plus pe-
tit, plus commode, moins cher, on
a donc choisi la carté. Chaque gra-
vure peut être détachée, puis en-

cadréa à un coût de beaucoup infé-
rieur à ce que coûtalt la première

série.
correspondance. de cartes de fêtes,

elle constituera un magnifique ca-
deau pour un mariage, un anniver-

saire, etc. Les usages ne se COmp-
tent pas st en vous en servant vous
manifesterez un goût délicat, raffi-
né. Vos amis jubileront de recevoir
un cadeau si distingué. si chic. ab-
solument neuf. Ceux ou celles qui
s'intéressent aux parties de bridge
perdraient leur temps à vouloir dé-
couvrir un cadeau plus superbe que
la nouvelle série de bois gravée de

Rodolphe Duguay.
Son prix est très modique, puis-

qu'elle sa vend $2.50 pour une dou-

zaine de gravures avec de belles
enveloppes. Elle est en vente au
Syndicat d'initiative. 936 rue St -

Pierre, Les Trois-Rivières (Qué)
Avant même qu'élle soit lancée

dans le public plusieurs séries

avaient été vendues
Le Nouvelliste - 8 !luin, 1936)

[EEES,

PUREE CRECY AU
VERMICELLE

Coupez les carottes en rondelles. y
joindre un navet coupé en morceau
et faire devenir au beurre, puis

ajouter de l’eau en quantité suffi-

sante pour le potage. Quand les lé-

guines sont cuits, les passer au ta-
mis. et remettre la purée dans ls
casserole: bien remuer. ajouter du
vermicelle cuit à l'eau salée et un
hon morceau de beurre. faire chauf-

fer jusqu'à ébullition et versez dans

la soupidrs
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La carte pourra servir à la:

Anecdotes

LA VERITABLE OBEISSANCE
OPERE DES MIRACLES

si haut degré de perfection. que
Dieu se servait de lui pour faire de
grands miracles, Tous ses frères en
étalent étonnés. parce qu'ils ne le
voyaient jamais jeâner, prier, veiller
comme les autres religieux.
Son supérieur qui en était plus

surpris que tous, le prit un jour à
part. et lui demanda la raison de
ces faveurs que Dieu lui accordait.
— Et moi aussi. dit le religieux,

je suis étonné que Dieu se serve d'un
misérable nécheur comme moi pour
opérer tant de miracles. Mais je vais
vous dire quelle cst la vertu à la-
quelle je me suis particulièrement
appliqué. J'ai toujours cherché à
faire là volonté de Dieu, qu'à vou-
loir ce qu'il veut. Etais-ie malade.
je lui disait: Mon Dieu ! que votre
volonté soit faite ! Etais-je obligé
de changer de maison par l'ordre de
mes supérieurs, je voyais en eux la
volonté de Dieu, et je répétais de
suite la troisième demande du
Pater: Que votre volonté soit faite.
— Mais. reprit le supérieur com-

ment fites-vous l'autre jour. lors-
qu'un malfaiteur mit le feu à notre
métairie et que tout fut consumé?
— Mon père, répondit le saint re-

ligleux, je disais mon Pater tout bas
et je m’arrétais particuliérement a
ces paroles: Fiat voluntas tua sicut
in coelo et in terra.

Le supérieur fut dans ladmira-
tion, et ne s'étonna plus qu’un hom-
me, qui était à ce point soumis à la
volonté de Dieu. fit de si grandes
merveilles.
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Samedi

avec

Un religieux était parvenu à Un
i natte de jonc: i) en mettait 1a moi-:

 

Batiste à oeillets brodés: Toi-
les shantung! Tissus quadrillés
Leno! Crêpes unis ou fleuris!
Rayures tissées!

p'anches et pastels! Tailles 14

Blanches, bleues, maïs, vertes
ou jaunes.

14 à 20

Valant jusqu'à 195.

Costumes de Bain
Costumes tout

28 à 34. Plusieurs con-
ceptions. Tous les coloris

Vêtements de Plages
pour Fillettes

Costumes soleil. Pan- ; dass,

talons (Slacks); culot- y.A

i tes.costumes marins, mYË

costumes de jeu, etc.

49c ©

Bas à la cheville en lisle
plaqué

Lapaie 250

Vente de Complets Sport
Genres à dos soufflet, free-swing.

plissés ou pincées. De bons tweeds

tropicaux ou tweeds durables. Tail-
les 34 à 44. Une alléchante aubai-
ne. samedi.

19 JUIN 1936 _

IL PAUT SE SOUMETTRE A LA!
VOLONTE DE DIEU DANS

L'ADVERSITE E
Un pauvre de la basse Thébaïde.

en Faypte. n'avait, dans 1a plus
grande rigueur de l'hiver. qu'unel

tié sous lui, et se couvrait avec l'au-|
tre moitié comme il pouvait. Le
froid le faisant trembler. il se con-
solait lui-même en disant:
— Je vous rends grâces, 6 mon

Dieu, car combien y a-t-il de riches
qui. à catte heure-ci, sont. en prison.
et qui ont les fers aux pieds. sans
pouvoir jouir de la moindre liberté.
au lieu que je puis du moins aller
où bon me semble.

Le bienheureux Jean d'Avila te-
nait à peu près le même langage.
Ecrivant à une personne qui était

dans l'affliction. il l'invitait à bénir
Dieu. comme Job: et pour I'v enga-
ger, il lui disait:
— Un seul: Dieu soit béni. dans

le temps de l'adversité. vaut plus
que mille: Je vous remercie, dans le
temps de la prospérité.
SAINT LOUIS. ROI DE FRANCE
Quand on annonca au roi saint

Louis la mort de sa mère. Blanche
de Castille, son premier mouvement
fut de verser un torrent de larmes.
Mais, revenu bientôt à lui-même. il
se prosterna devant l'arbitre souve-

rain de la vie et de la mort. en di-
sant:
— Je vous rends grâces. à mon

Dieu, de m'avoir conservé jusqu'ici
une mère si digne de toute mon
affection. C'était un présent de vo-
tre miséricorde: vous le reprenez
comme votre bien, je n'al point à
m'en plaindre. Il est vrai que je l'ai-
mais tendrement: mais puisqu'il
vous plait de me l'oter, que votre

 
NOUVELLES

ROBES
En divers styles et colo-

 

ris. Tailles 14 à 20; 18% à
2414; 38 à 44.

Soie s unies, pastel;
chiffons unis avec iu-
pons de couleur; chif-
fons en dispositions im-
primées; tissus diapha-
nes blancs et noirs.

ROBES
Conceptions pour tous

les goûts! Plusieurs ré-
pliques de modèles cotés
plus cher.

 

Petits pois !

Jupes de Flanelle

Tailles

SIROP
de Blé d'Inde Dore

BEE HIVE
UN GRAND FACTEURJENERGIE

Produit de la St. Lawrence Sales Co. Limited Montréat

 

saint nom soit béni dans tous les
siècles.
Comment pourrait-on ne nas ad-

mirer tant de vertus. et ne pas bénir
la religion qui les & produites ?

——pee

POMMES DE TERRE A LA
BONVALLOT

Huit pommes de terre farineuses,
2 onces de beurre, sel, une pointe de
cayenne, un peu de muscade râpée,
deux cuillerées de créme double, 4
onces de jambon cuit.

Pelez huit pommes de terre fari-
neuses, en leur donnant la forme et
la grandeur de moules à dariole.
Roulez-les dans le beurre, salez-les
et mettz-les au four sur un plafond
beurré. Lorsqu'elles sont cuites, fai-

tes une incision circulaire à la par-
tie supérieure, avec la pointe d'un

 

 

Gants Blancs
Gants maillés
avec poignets
de fantaisie.

Pointures 6

Sacoches pour Dames
Une nouvelle consignation dc

sacoches de cuir lavable, blan-
ches et $1
pastels

Costumes de Bain
Marques Klingtite et Holly-

wood, tailles 32 à 44. Les plus
nouvelles 3 95

.conceptions

Bas Aux Genoux
Bas de chiffon en-

tierement fagonnés,
avec hauts élas-
tiques. Nouvelles
teintes. Poin-
tures 8!» à
10%. Samedi,
la paire.

59c At at
PANTALONS (SLACK

DE PLAGES
- De coutil blanc. marine 195

Robes Lavables pour Fillettes
La plupart sont des échantillons

Robes d'organdi, broadcloth ou voile, unies ou
imprimées. Tailles 1 à 7 (avec culottes) et 8 à 16.

38
tailles

98c
laine,

1.95
Bas Courts
pour Fillettes

soie,
hauts

quelques-uns
élastiques.

à

s15  

  

 

beau polo. Tailles 14 à 20. 1
Chacun

pour Garçons

Broadcloth ou toile de
teint, faits en genres
manches courtes.
Tailles 2 à 7

ceint

C

Pour garçons de tailles de 2

tique au dos.
Chacun

Caleçons et
Costumes de Bain

pour Garçons
Caleçons de bain

ceinturés avec devants
renforcés ou costumes
de bain tout laine gen- /
re speed. Tailles 28 à E
34. Teintes: Ç
bourgogne. 

9

  
 

Mobiliers Chesterfield

de 3 Piéces
Recouverts de reps couleur

rouiile. Chesterfield de 72 pcs.
chaise de repos et bunny avec

remplis
Extra spécial,

coussins réversibles,
de ressorts.

samedi,

Oxfords unis ou brogues, de
daim tout blanc ou d'élan
noir et
blanc et brun et fauve.
Pointures 5%
La paire.

Souliers pour Homm

blanc, brun et

à 11

ES

 

       

  

 

      

         
   

 

  

Caleçons de
Pour

es
Tailles 34 à 44.
Chacun

Tailles 34 à 42.
Divers styles

Devants plissés avec
extensible et brides au
Tailles 28 à 40 

paire …

   

   

    

Complets Lavables

couleur bon

Pantalons Whoopee

coutil marine ou tissu kaki. Bande élas-

Hommes
Calecons tout laine “Harvev Woods".

Genres ceinturés avec supports à même.

Chemises Sport
Chemises de tennis, skipper et polo.

Pantalons de Flanelle Blanche

petit couteau, Enievez la croûte du

dessus que vous mettez en réserve

et au moyen du manche d'une petie

te cuiller, vides complètement Ia

pomme de terre. Piles dans un mor-
tier la purée ainsi extraite, avec 2
onces de beurre, du sel, uns pointe
de cayenne, un peu de muscade ri-
pée. deux cuillerées de crème double
êt 12 onces de jambon cuit haché
très fin. Emplissez avec cette purée
les pommes de terre, bouches l'ou-
verture avec la partie enlevée au
début de l'opération et remettez au
four les pommes de terre couvertes
d'un papier beurré.

un plat su fond duquel vous aurez
étendu une légère couche de purée
pour empêcher les pommes de glise
ser, _-

 

  

  

  

  

  

  

  

    

 

   

SANDALES D'ÉTÉ
Sandales sans bout,

vertes. blanches,

\ Naisons de couleurs. Aussi d'autres souliers
blancs en diffé-

ajourées, bleues,
jaunes, roses ou combi-

rentes ooncep-
tions. Pointures
3 à 8 Samedi, la

 

Sandales de Plages
Pour dames, de duck tout

blane ou naturel. Pointures
3 à 7. Echantillons en poin-
tures 4, 4% et 8. 1.39
La paire

 

 

“CHAPEAUX BLANCS   Une variété de concep-
tions, en feutre, paille ou
tissu peau 1 95
de requin °
 

  

   
  

    
  

 

  

 

   
  
     

 

  

   
  

  

      

Robes de _
Plages

50 seulement,
robes de plages i
de tissu terry :
blanc, bleu
jaune, tail-
les 14 à 20.
Rég. 295. 

urés avec

98c¢ (;

4 à 34. De

69e

Souliers
pour Garçons et

Fillettes
Oxfords d'élan

blanc ou fauve
ou d’dlan blanc à

 
brides, pointures

& 10% et 11 à
2. La

ire °

aimera avoir

Chemises
Marques bien connues en broad-

cloth blanc uni ou de fantaisie.
Pointures 13% à 17.

$1 a 3.50
Ou des Cravates

Divers dessins et coloris. Cre-
vates de soie ou tricotées.

1.0049c
Ou des Bas

Bas tout laine, sols art et lsle
i sole et laine, Pointures 10 à 11%.

2.5039e

1.50

$1
bandes taille
côté. 5.50

 

 

 

Mobiliers de Chambres
à Coucher

de 5 morceaux modernes

Faits de beuu noyer d'Orient
bien assorti Le mobilier se com-
pose d'un Chiffonnier, d'un Bu-
reau de Toilette, d'une Coiffeu-
se, d'un Lit et dun Bane. M

129
Coffre de cèdre pour

assortir, 325  
 

Dix minutes après, dressez-les suP .
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LE CONCOURS DE
L'INSTITUT MET
DES AS

Jean Richard et Deus Am-
broise concluent en tête
de la parade avec un
pointage de 91. De nom-

 

breux prix aux plus heu-
reux,

 

Le tournoi Ge golf de l'Institut
eanadien-franais montait jeudi au
elub Gatineau a remporté un suc-

cès assez satisfaisant, même si le
nombre des candidats en lice ne

fût pas aussi élevé qu'on l'avait es-
péré.
C'était son premier concours de

1936 et il se fit du beau jeu, car,
sous les toits de notre valllante so-
ciété on trouve plusieurs copains
habiles à manier les bâtons et à
poursuivre la capricieuse petite bal-
le blanche autour d'un champ mar-
qué d'obstacles, de monticules et
de trous.

Et, chose trés importante, puis-
que c'est là le but d'une séance
sportive, les candidats se sont amu-
sés ferme.

DEUX CHAMPIONS
A la conclusion du débat sur le

gazon. après une lutte acharnée
avec les hasards du voyayge, Jean
Richard, avocat bien connu, et Déus
Ambroise, sculpteur en vue, me-
naient le bal avec l'excellent poin-
tage de 91 et se casérent en tête
de la classe “A”. Ils tirérent pour
la coupe, embléme du titre dans
cette catégorie, et c'est Richard qui
l'enleva.

Le Dr Eugène Gaulin, président

du comité organisateur, fini avec un
tota] de 92. Wilbrod Garneau, phar-
macien vétéran de la rue Rideau,
obtint 95.
Sa performance est d'autant plus

remarquable qu'il revenait d’une ex-

ralement réveur.. !
DE BEAUX PRIX

La dispute sur le terrain fut cou-
ronnée d'un diner bien apprété que
présidait M, le Dr Gaulin et auquel
participèrent une vingtaine de con-
vives. Plusieurs des concurrents
avaient été obligés de rentrer en
ville immédiatement aprés le tour-

noi. La plus franche gaieté ne cessa
de régner durant ces agapes frater-
nelles.

Le Dr Gaulin en profita pour faire
la distribution de prix de valeur,
dont un avait été offert par la
maison Robertson, — à ceux qui
s'étaient distingués durant le gala.

Voici la liste des as:—
CLASSE “A”

Jean Richard, 81; Déus Ambroise,
91: Dr Eugène Gaulin, 92; Wilbrod
Garneau, £5 Richard gagna la
coupe et les autres reçurent des
prix divers.

CLASSE “B”
Coupe: — Lucien Massé, avec un

pointage de 95.

Prix — Jules Brulé, avec un poin-
tage de 100.

CLASSE “C”
Coupe: — C. Robillard, avec un

total de 108.
Prix: — Albert Campeau, avec un

pointage de 109.

FAITS ET AUTRES
DEUS Ambroise mérita un prix

pour avoir réussi le meilleur place-
ment, L. Dion et le Dr Laurent Ge-
nest gagnérent les prix dans l'é-
preuve des trous cachés.
MM. St-Amour et Lahaie obtin-

rent des prix spéciaux pour leur
travail méritoire au cours de la
séance.
LES récompenses consistaient en

coupes, gilets, ceintures, cravates,
chemises et balles.
LE quatuor composé de Doc Gau-

Un, Jules Brulé, Wilbrod Garneau et
Déus Ambroise, fut le premier à se
mettre en route.

DOC Larry déclara catégorique-
ment qu'il avait enregistré honnête-
ment son pointage.

ET les gars se rafraichirent la!
luette au 19e trou traditionnel !
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‘du QUÉBEC
et dans lesMARITIMES
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FAITES UN BEAU VOYAGE

wm PROFITEZ DE CES EXCEPTIONNELS

TARIFS /
RÉDUITS JOURS   

Départs tous les jours du 15 juin au
7 septembre. Validité. 21 jours.
Arrêts facultatifs en route.

Prix aller
De OTTAWA à et retour
Annapalis Royal (Via Dizby) $27.55
Annapolis Royal (Via Truro) 29.95
Charlottetown

cursion de pêche et, quand un gars jrent frapper en temps upportun et
vient de faire la pêche, 11 est géné- |

EN SCÈNE
African someorormemrree
 

}
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LE Dr EUGENE GAULIN, président
du comité qui organisa le concours
de golf de l'Institut au club Gati-
neau.

Whiteheade
est solide

IL TIENT BOSTON A TROIS
COUPS SAUFS ET CHICAGO
REMPORTE UNE BELLE VIC-
TOIRE.

 

CHICAGO. — Johnny Whitehead
n’accofda que trois coups saufs aux
Chaussons rouges et Chicago gagna,
par 1 à 0, la partie de balle jouée
ici mercredi sous les auspices de la
ligue Américaine.

Marcum lança bien au compte de
Boston, mais ses coéquipiers ne pu-

pas un troupier du clan visiteur
n’atteignit la troisième base.
Le double de Jim Dykes, suivi du

simple de Grube, produisit en cin-
quième période l'unique point de la
randonnée.

Voici le résultat officiel:—
BOSTON

AB R H POA
Almada, cd ........ 4 0 0 2 1
Cramer, cc .. ...... 4 01 2 0
Cooke, cg .......... 4 0 0 3 1
Foxx, 1b ........... 3005 2
Cronin, ca ........ 3 0 0 4 2
McNair, 2b ......,. 301 2 2
Werber, 3b ......... 3 06010
R. Ferrell, rec ...... 301 40
Marcum, lanc ...... 3 0010

Totaux ............ 30 0 324 8

CHICAGO
ABR HPOA

Radcliff, cg ........ 4 0 2 30
Piet, 2b ............ 4 0 0 2 3
Haas, cd ....... .... 30110
Bonura, 1b ..…......…. 3 0 112 0
Appling, c-a ....... 3 0 01 4
Kreevich, cc ....... 30040
Dykes, 3b .....:.... 3 1 1 1 0
Grube, rec ......... 3 01 3 2
Whitehead, lanc ... 3 0 0 0 5

Totaux .. ......... 29 1 62714
Par manche:—

Boston ...... .... 000 000 000— 0
Chicago ...... .. 000 010 00x— 1

LE RESUME
Erreur; Cooke, Points sur coups

de Grube. Deux bases: Dykes, Rad-
cliff, Double-jeu: Cooke & R. Fer-
rell, Laissés: Boston. 3; Chicago, 4.
Retirés par Marcum 2. Whitehead
3. Arbitres: Kolls, Moriarty et Ba-

 

Richard et

 

LE CHAMPION
DEVOODVARD

BN 2 PAE
' QUASHED GAGNE LA COUPE

D'OR, EN PRESENCE DE 150.000
SPECTATEURS. UN BEAU
GROUPE EN LICE,

OMAH

 

ASCOT en Angleterre — Pour la
premiére fois depuis 1894, une pouli-
che a gagné la Coupe d'or disputée

jeudi au champ local, sur la dis-
: tance de deux milles et demi.

C'est Quashed, porte-étendard de
lord Stanley, qui a accompli ce bel
exploit.
Cotée à 3 contre 1 et portant 123

livres, Quashed donna une belle ex-
hibition pour battre d’une tête
Omaha, cheval de William Wood-
ward et gagnant du derby du Ken-
tucky en 1935. Les deux bêtes se li-
vrèrent un duel acharné sous les
yeux de 150.000 spectateurs,
La défaite d'Omaha causa une

amère déception aux amateurs qui
l'avaient envoyée au poteau de dé-
marrage favori à 11 contre 8. Oma-
ha avait gagné deux épreuves de-
puis sont arrivée en Angleterre —
le prix Victor Wilde et le prix de
la Reine. Il n'a jamais, avant jeu-
di, couru une distance de deux mil-

les et demi.
FORTE BOURSE

Perryman conduisit Quashed à la
victoire et Pat Beasley pilotait
Omaha qui portait 126 livres.

Bokbul, au baron E. de Roths-
child, arriva troisième, battu de cinq
longueurs. Quashed fit le voyage en
4'33” 3-5. Il y avait dix candidats
en lice et Robin Goodfellow se casa

en quatrième place.
La classique est richement dotée,

la part du vainqueur étant d’envi-

ron 25.000 dollars,
La coupe fut disputée pour la pre-

miére fois en 1807. C'est Tibérius
qui la gagna en 1935. |
Le jeu au mutuel fut jeudi de

523.655 dollars, soit un total de 1.-
606.895 pour les trois jours de la

réunion.

 

Newark a
tapéChefs
LES OURS GAGNENT UNE PAR-

TIE QUE LA PLUIE ABREGE

A SEPT MANCHES. |

 

SYRACUSE les Ours de

Newark ont battu Syracuse, par 3

à 1, dans une parlie de la llgue

Internationale que la pluie inter-

rompit à la fin de la septième péri-

ode.

Les visiteurs comptérent leurs

points dans les trois dernières stro-

phea
Voici le résultat officiel: —

 

 sile. Durée: 1 h. 39.
DETROIT DECLASSE

A Détroit:—

Washington 012 101 700—12 18 1
Détroit 000 001 030— 4 10 1

Batteries: Newsom et Bolton:
Crowder, Kimsey, Sullivan et Rei-
ber.

GLEEMAN

LE CHEVAL DE J.-H. WHITNEY
REMPORTE UNE VICTOIRE
FACILE DANS LE CAIRNGORM.

NEW-YORK. — Malgré le mau-
; vais état du tracé, quatre favoris de
suite firent jeudi le nécessaire au

parc d'Aqueduct.
Glee Man. a John-Hay Whitney,

fut le quatrième à passer sous le fil
en tête de la parade, C'était dans le
prix Cairngorm, une affaire de six
furlongs et demi pour chevaux de
trois ans et Johnny Gilbert poussa
Glee Man à une victoire de quatre
longueurs sur He Did. un des ins-
crits de Mme Silas-B, Mason.
He Did, vainqueur du derby de

Santa Anita, battit de deux lon-
gueurs Valevictorian, un compagnon
d'écurie qui en était à son premier
démarrage depuis l'hiver.
Glee Man. après avoir secoué

Patsey Begone au début de la cour-
se, mena une ronde endiablée jus-
qu'à la fin.
Ampersand et Danise M complé-

taient le groupe.
—_p>———es

{ LES FRAPPEURS )
P. Ab PtC. Moy

 
 

 

 
 

 

 

i Gehrig. Yankis |
! Radcliff, W. Sox
Sullivan, Indiens .

18. Martin, Card. ..
iJ. Moore, Phillies 43 172 38 62 ,360

GAGNÉ PRIX

 

NEWARK
ab, r. h, po, a.

May, 3h .. een 4 1 1 1 2

Boyle, cd ...+4000000 4 0 Lt 50

Schalk, 2b +... .3 à 2 2 2

Koy, ce seven 3 11 1 10

McCarthy tb «...... 3 0 0 6 0

Baker rec

.

aoe an 2 5 0

Rosenfeld cg + 4 + 1 0 0

Richardson c-a -.--. 20 0 1 0

Sundra lane ........ 3 01 0 5

Totaux 295 3 921 9

SYRACUSE
ab, r. h. po. a.

Dalsandra ce +..-.. 4 1 2 3 0

Kellet, 2b ........., 20 11 0

Reder cg-3h ........ 2 0 0 0 1

Dahlgren 1b ........ an 0 9 3

Barton ¢d .......... 30 0 3 0

Molesworth c-a ...-.. a1 21
Gibson, 3h ...... ve... 00D 0 0 0

Legett rec-cg ...... 3 00 10

Heving. rec. .+.…+.…... 9 0 à 171

Hockett, lanc. ..... 1 0 0 1 2

aGazen, 3h ......... 2 0 0 0 1
Brown, lance ........ nnn oo 0

Totaux 6 1 421 9

a-frappe pour Hockett à la 6e
Newark ...... ...... ono 011 1-3

Syracuse ........ .... 000 001 0—1

Le résumé — Erreurs - May 2.
Molesworth. Points sur coups de |

Richardson, Baker, MeCarthy. Deux |
bases -  Dallesandro. Rosenfeld,

Trois hases. Koy. Base volée.

Schalk, Sacrifice - McCarthy

Schalk, Laissés - Newark 10: Sy-
racuse 6. Bases sur balles d'Hac-
kett 1, Sundra 2. Brown 2. Retirés

par Sundra 4. Hockett 1. Coups sur
Hockett, 8 en 6: Brown 1 en 1. Bal-
les manquées Herving, Baker,

Perdant - Hockett. Arbitre - Kelley

et Van Graflan. Durée — 1 h. 45.
rs
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L BALLE JEUDI )

LIGUE AMERICAINE
New-York, 6; Cleveland, 5.

 

 

  
. 57 223 72 87 300!

41 160 30 60 .375 |
39 137 18 51 372°
47 162 43 60 .370 |

Chicago, 1: Boston. 0.
Washington, 12; Détroit. 4.
St-Louis. 7: Philadelphie. 2.

| LIGUE NATIONALE
{ Boston. 4: St-Louis, 0.
! Chicago à Philadelphie — pluie.
| Cincinnati a New-York — pluie.
i Pittsburgh à Brooklyn—pluie.
! LIGUE INTERNATIONALE

Newark, 3: Svracuse, 1.
Buffalo, 6: Montréal. 5.
Montréal. 11: Buffalo, 4.
Toronto à Rochester — pluie.
Baltimore à Albany — pluie.
ASSOCIATION AMERICAINE
Columbus.

trpote

A VICTIMEDU SORT AU PARC
LES BÉBÉS ATTENDENT LA

 

i

|
 

centre: Joé Holme.

 
Les rameurs de l'Université YALE ont bon espo ir de triompher de ceux d'HARVARD dans leur rencontre

annuelle sur fa Tamise, au large de New-London en Co nnecticut.
Harcourt Schultz, Henry Allen, Barton MacLane, Rufus Easton, William Brown, Charles Adsit, Frank Doble. Au |

(Photo Presse Associée.)
 
  

LE CYCLISME
 

—_—

EN VOGUE À
 

grondes régattes qui mettront en

des champions de la région seront
ves.

Arbitre: Allan Groves;
F. Roy;

Les régattes du club Rideau

mettront en lice des champions

Le club Rideau a orgonisé pour samedi sur la rivière Rideau de

Rideau, Britannio, Ottawa, Brantwood et Corleton Ploce.

Voici ceux qui auront la direction des régattes.

staiter: F.-W. Brown;
juges à l'arrivée: F.-A.'Skuce, J. Shine, J.-H. Lowry, C.-E.

Mortureux, G. Carson et W. Fry; chronométreur: S. Bruce; commis

du parcours: E. Wilson; statisticien: C.-H. Hogon.

C’est pour les 2 heures.

a = ==

-
 

scène des représentants des clubs
Lo plupart

à l'oeuvre dons les diverses épreu-

|

juge ou départ: |

  

 

À l’Ombre  
LE concours de golf de l’Institut

canadien-français qui eut lieu jeudi
au club Gatineau a remporté un
assez vif succès. C'était le premier

de l'année. L'Institut en montera
un deuxième à l’automne et celui-ci
sera pour déterminer les champions
du sport au sein de l'élément cana-
dien-français.

Le Dr Eugène Gaulin et les mem-
bres de son comité organisateur |
sont en somme satisfaits du con- !
cours préliminaire d'hier.

. - *

GROUPE D'ELITE

IL est vrai que le tournoi eût dû
réunir un plus grand nombre de
concurrents, car il y a chez nos

gens une centaine de fervents du
golf, mais les quelque trente espoirs

qui démarrèrent firent du jeu mé-
ritoire, assez pour faire pardonner
à ceux qui ne se montrèrent pas.

Jean Richard et Déus Ambroise

furent les cogs de la séance, avec
un pointage de 91, mais Doc Gaulin,
Wilbrod Garneau et Lucien Massé
les suivaient de trés près.

C'est un groupe d'élite qui démar-
ra jeudi et l'Institut est fier de voir

de tels joueurs à l'oeuvre sous son
étendard.

UN SURSIS
 

LA pluie est, aux dires de nom-
breux experts, la plus loyale amie
de Max Schmeling. Il a failu en
effet, à cause de la mauvaise tem-
pérature, remettre à ce soir le com-
bat que Max devait remettre à ce
soir le combat que Max devait livrer.
jeudi à Joë Louis, puissant Noir de
Détroit et Chicago.
Ce délai permet à l'Allemand de

respirer plus ilbrement et peut cau-
ser des ennuis à Louis qui a tout
â perdre dans ce duel. Quat à
Schmeling, il n'a rien à perdre. Peu
importe l'issue de la dispute, il est
certain de gagner.. de gagner une
fortune.

  

de Sport

 

par Gil-O. JULIEN

{/ Etats-Unis ont déjà participé aux F

du Sobranié    
|

fois qu'il fit face aux Sénateurs de

Washington. . Joë Bowman, lan-
ceur des Phillies, était autrefois

opérateur de Jlinotype à Kansas-|
City... Gar Wood conduisit son
yacht, le Miss América X à une al-
lure de 84 milles 7-100 à l'heure en

gagnant en 1933 le trophée Herms-
worth. . Plusieurs marins des

Jeux Olympiques ..

* . -

PAROLES CELEBRES
 

Ce nest pas une question de ne
pas vouloir, c'est une question de ne

pas pouvoir...

SUR LE PONT DES SAPEURS

“Méo” Gratton fumant un cigare
sous les toits du poste des pompiers

hullois.. Jog Robertson améliorant
sa technique au billard .. Julien
tirant Joë Louis en quatrième ron-

de dans la loterie locale. Joë
Duhamel se préparant à la prochai-
ne campagne de hockey .. Oscar

Bussière lançant avec son entrain
d'autrefois, malgré ses cheveux gris
...Ces femmes au volant d'un auto
qui enfreignent en cinq minutes cinq
règlements de la circulation ..

MONTREALA
FAIPARTAGE

LES ROYAUX SE TIRENT ASSEZ |

 
BIEN D'AFFAIRES CHEZ LES
BUFFLES. — UNE FUSILLADE|
NOURRIE.

BUFFALO—Montréal et Buffalo
ont partagé une double partie de
la ligue Internationale jouée ici
jeudi.
Les Bisons prirent la décision,

par 6 à 5, dans le premier enga-
gement, puis Montréal déclassa les e . e

UNE RUDE TACHE

LES chevaux américains en arra-
chent sur le turf anglais.

Cette défaite d’Omaha par une
pouliche dans la Coupe d’or d'Ascot
indique clairement que les coursiers
de I'Oncle Sam ne sont pas de taille
à lutter avec les bêtes de John Bull.
n n'y a pas d'exouses pour le revers
qu'a essuyé Omaha, car il avait eu
le temps de s'acclimater.
Et ceci nous rappelle qu'il ny a

pas eu de victoire américaine dans
la Coupe depuis 1881. Cette année-
là, Foxhall. à Jimmy Keene, gagna!

locaux, mar 11 à 4. en finale. Il se
| frappa 26 coups au cours du deuxié-
me débat.

| Voici les résultats:—
Première Partiei

{ Montréal 031 010 0 80
{ Buffalo 122 010 x—6 12 1
|, Chagnon. Johnson et Myatt;
: Harris et Philips.
| _ Deuxiéme Partie
: Montréal 030 00! 103-—11 17 1
Buffalo 000 010 003— 4 91
Granger et Myatt: Wilson,

Kline, Pomorski et Crouse.

: TROIS “AS”

Ce sont, de gauche à droite: James Castle,

 

L'OLYMPIADE

: arriver à bicyclette à Berlin après

| cher

être portées au départ et de 50 en

 
UN GRAND

CONCOURS

  

D’ASCOT
TRIBU IND

 

ENNE

HULL S’ATTEND À
SECOUER LA GUIGNE
QUI LE P OURSUIT

2.
a 
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TLE COMBAT A
LIEU CE SOIR

NEW-YORK. — La pluie qu
tomba ici une partie de la jour-
née de jeudi a fait remettre à
ce soir le combat entre Max |
Schmeling et Joë Louis. !

brede fauxbietserechçulation | UN BEL ENTRAIN
DANS LA REGIONdans le quartier noir d'Harlem.

Les vendeurs firent des affaires Mw:

Le clan du B. et B. a ce soir à 7
d'or jusqu'à ce que la police in- :
tervienne.

dori oretes - we-np heures UN exercice préparatoire a
soa grand match de dimanche soir

== «avec les Indiens de Cornwall, sous
les auspices de la ligue de crosse de

l'Est d'Ontario. Cette prochaine ran-
donnée aura lieu au stade Grattc-
et la balle ira au jeu à 7 heures p
cises.
La direction des Bébés compte sur

la présence d'un gtand nombre d'a-
mateurs. Elle se dévoue pour fatre
renaître le sport national dans nos
parages, mais elle sait que le succès
ne couronnera ses efforts que si elle

jouit de l'apput du public sportif.
La situation est assez encoura-

geante dans la Ville-Soeur. Deux

ou trois bonnes foules au Stade et
les Bébés pourront résoudre le pro-
blème difficile de boucler leur bud-

get.
Et n'oublions pas que ia venue des

Indiens est une garantie d'un match
intéressant, car cette troupe de
Cornwall dispose de quelques-uns
des meilleurs joueurs au Canada.

CONNELL INVITE
La direction, tout en étant satis-

faite du travail de ses guerriers, veu:
renforcir la troupe. A cette fin, cil
a lancé a Charlie Connell une invi

. tation de porter une chemise hul
JEAN RICHARD, avocat bien con- |joise.

{Le clan transpontin invite
| Charlie Connell a endos-
«ser la chemise pour la

partie de dimanche avec
les Iroquois.

 

  
 

 

 

    ORGANISÉ
UNE RANDONNEE IMPORTANTE
OUVERTE AUX PEDALEURS!
DE TOUTES LES NATIONALI-|
TES.

La Fédération allemande de cv-
clisme a été chargée par le Comité
Organisateur de la XIe Olympiade
d'organiser un rallye cycliste ou-
vert aux cyclistes de toutes les na-

tionalités.
Pour participer à ce rallye, il faut

avoir parcouru au minimum a)
pour les hommes 120 kms, b) pour
les femmes 80 kms. Chaque parti-
cipant remplissant ces conditions
recevra au contrôle d'arrivée la
plaquette olympique. : ;
La taxe d'inscription est fixée à!

1 mark. Les inscriptions sont fer-
mées depuis le 15 juin à la Deuts-

LES COURSES

nu, qui a enlevé la coupe de la! I) est assez probable que le vété
classe “A” au concours de golf de .ran participe à l'exercice de ce soir

l'Institut. Sa présence au sein de la troupe de:
| vrait avoir d'heureux résultats, cal

‘c'est un gladie!'“ur de grande expé-
rience
 

OTLOUIS FAI
DUBON TRAVAIL

A! LA CLIQUE DE ROGERS HORNS-

BY REMPORTE UNE VICTOIRE

DE 7 A 2 SUR LES ATHLETI-

QUES.

; ; :  ST-LOUIS. — Les Chemises bru-

jeudi au champ j nes ont frappé quinze coups saufs

AQUEDUCT
PARADISICAL GAGNE LE HAN-
DICAP DRACONIS. — QUATRE
FAVORIS CONSECUTIFS
L'HONNEUR.

NEW-YORK. — Voici les resul-

tats des courses de Radfahrer-Verband, Berlin
NW7, Dorotheenstrasse 11, et un |

grand nombre des candidats ont:
donné leur adhésion.

LE CARNET DE ROUTE
Les cyclistes participant au rallye

devront arriver à Berlin entre le
ler et le 10 août. Chaque partici-
pant recevra gratuitement un car-
net de route. Dans ce carnet devront

50 kilomètres les attestations «de
personnes dignes de foi certifiant le

passage du porteur du carnet.
Les carnets de route de la Fédé-

ration allemande de cyclisme sont
acceptés comme pièce d'identité, Le
contrôle d'arrivée sera organisé au
velodrome prés de la gare de Eich-
kamp. Il sera ouvert du ler au 4
août 1936 de 15 heures à 18 heures,
du 5 au 9 en permanence et le 10
jusqu'à 8 heures du matin.

eleven
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LE CALENDRIER
D’AUJOURD’HUI

À
LIGUE INTERNATIONALE

Rochester à Buffalo.
Newark à Syracuse.
Baltimore a Albany.

 

 

 

LIGUE AMERICAINE

I mont, Watch Him, North Wales II.

d'Aqueduct:—

PREMIERE COURSE
1—Good Trade, Gilbert, au pair,

2-5, 1-5. 2—Harry's Dream, Wright,
9 à 2, 8-5, 7-10. 3—Janeen, Yager,
10 à 1, 4-1, 2-1. Temps, 1'1" 1-5 pour - bles.
cing furlongs, ‘chacun

DEUXIEME COURSE : 00—2 8 0
1—Amagansett, Eaby, au pair, 1-3, ‘ Phuladelphie oe en Lo 15 2

1-6, 2—The Immortal, Eagen, 6 a 1.! © ° t Moss: Tietje
5-2, 6-5. 3-—Navarino. Fowler, 12 à |

_

Rhodes. Naktenis et Moss: Je
1. 5-1, 5-2, Temps, 330" pour le mil. , 8 Giuliani.
le et trois quarts de la course aver

( LES CIRCUITS )
À

| pour triompher des Athlétiques; au

pointage de 7 à 2, dans une partie

| de la ligue Américaine qui eut llen
ici jeudi.
Les locaux frapperent

Clit et. Roy Bell
trois coups saufs.

LES RESULTATS

sept dou-
ohtinren!

 

 

obstacles. ;

TROISIEME COURSE i
1—Dunlight, Workman, 8 a 5. 3-5, |

1-3. 2—Black Witch, Westrope, 6 a |

1, 5-2, 6-5. 3—Toten Pole, Corona. |
10 à 1, 4-1, 2-1. Temps, 11” 4-5: Coups jeudi: — Trosky. Indiens.

pour cing furlongs. 2+ Gehrig, Yankis; Dickey, Yankis:

QUATRIEME COURSE ; Johnson, Athlétiques: Kuhrl. Séna-

1—Glee Man, 110. Gilbert, 13 à 10, | teurs—un chacun,
1-3, xx. 2—He Did, 118. Wright, 8 Les Meneurs: — Foxx. Red Eox.

a 5, 3-5, 1-6. 3—Valevictorian, 118, 17, Gehrig. Yankis, 16: Trosky, In-

Kurtsinger. 8 a 5. 3-5, 1-6. Temps, diens, 16; Dickey. Yankis, 12. Ott.

119" 2-5 pour six furlongs et demi. Géants. 12; Goslin. Tigres. 10.
CINQUIEME COURSE | Totaux — Américains, 287.

1—Paradisical, 111, Manifold, 8 & tionale, 27 Total, 524.
1. 3-1, 8-5. 2—Anne O'Ruley, 113, ! ===
Wright, 5 a 1, 2-1, au pair, 3—Es- | ee”
posa, 118, Gilbert, 13 & 5. au pair,
2-5. Temps, 1'46” pour le mille 1-16 LEVAL SORT CE |

couru.FramtomFoswank or. || SOIR AU LAROCQUE;

 

 

Na-

— n

 

 

La partie réguliere de la Ligue |
SIXIEME COURSE : de halle aux bases du District de

1—Sophia Tucker, Coffman. 18 à New-Yorw à Détroit.
Washington à Cleveland.
Philadelphie à Chicago.

Boston & St-Louls. |

LIGUE NATIONALE |
1Chicago a Brooklyn.

St-Louis à New-York.
Pittsburg à Philadelphie
Cincinnati à Boston.

PROCUREZ-VOUS | ne
DE NOUVEAUX GOOD-

5. 7-10, 1-5 2—Staraway, Gilbert, Hull entre les clubs Val-Tétreau|

10 & 1, 4-1. 8-5. 3—Richmond Rose, | |60 Wrighiville. qui devait étre |
I !

à

jouée mercredi dernier et qui fut |
| {remise par la plule, sera reprise :

ce soir à 6 h. 30 sur le losange |
du parc Larocque.
On s'attend à un combat des ;

plus intéressants. |
fdrmmeenip

Kurtsinger, 5 à 1, 8-5, 3-5. Temps,
1'0” 2-5 pour cing furlongs.

SEPTIEME COURSE
1—Pompéius. Workman, 5 à 2. au

‘ pair, 2-5. 2—Distracting. Richards,
4 a 1. 68-5, 1-2. Temps, 140" pour
un mille.

 

 

 

Nous vous |
accordons

une remise

ur vos vieux  
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n . 5: Indianapolis. 4. la riche ép 3E, ' _

Digby (Suintdobn)Looe 2630 SETE| CANADO-AMERICAINE Cette défaite d'Omah | FrankMunroe, le cosrable Char |
Fredericton  ..... .....e000n.. 22.25 |! Perth, 10: Brockville, 8. une vive s ise a a causé’ a . cons e Charies

Gaspé .... 1111 25.80 | desmenmimes Ogdensburg. 6; Watertown, 2. © Surprise à tous ceux qui Peace et Ray Getz ont fait un =
Halifax NEUNIES 21:15 | MENARD LAISSE | Ottawa à Oswégo — pluie. suivent de prés les affaires dy turf. fours Ce suite, sur le terrains de
Kentville, N.-E. . 35 ———e— . . + golf da Lethbridge. 2

ton ....... 23.20 V . ’ 4Me #8 | LA CITE DE HULL} VICTOIRE DU CHATEAU) PANS LA soumise | PAS D'ACOMITE. PAYEZ PAR LEGERS
Tiersdu Loup 23.20 Ken Ménard stansticien de 1af | CHEESE SUR DAVIDSON JOE Verdon. athiste local vete- NKECPL VERSEMENTS HEBDOMADAIRES.
Bt-Stephen |. 002 | fuguedeaile duetrieede Ball | —_ =U ron,aJadis fait du hockey dans le | | LINKE ECHANGE

. en 2.220020 eae . . , , ñ xord- ntarien -: fl ta 1Rom 5 f pa le museauDrome(viDiop... RM |depulsouverture de lasaison| RoméoCharrona billsdunvif de Red Horner au cours d'une wal] CONTRE S. COHEN| VÉRITABLES GOODY GARANTIS
Yarmouth (Via Truro) ... .. 28.95 gnats a la conclusion dune as-} | Château Cheese prit jeudi a déci- fe L'université de l'Alabama s|| DETROIT— La direction du!

Billets à prix réduitsentreautresendroits | Îsemblée extraordinaire qui eut! ! SON. au pointage de 4 à 1, dans une ourni aux ligues majeures les | de W
Renseignes-sous auprès des agents. | St ; ; , i Joueurs suivants .. Ben Cha j club e | ashington annonce

s aupres leu jeudi soir au poste No 1 des partiedela ligue de balle molle 4 frères Sewell Riggs Steptienson qu'elle a cédé le lanceur EA Linke F C A P |T A L TI RE S A |ES
'CANADIEN.PACIFIQUE sapeurs de la Ville-Soeur. ; Charron lança avec entrain en |e Andy Cohen.. Joë Cattarinich 129 club de Chattanooga dans

ALIENCALIF Ménard se retire parce que1a | pius de cogner un circuit. a retenu Jes services du jeune joc- l'Association du Sud, berland, Ott Tél. Rid. 1300
NATIONAL. ‘CANADIEN jaue refuseoi socepteres condl- érétait là huitième victoire des|Key P. Vallée Lefty Grove dut |. Ce club-ei donne en retour 262, rue Rideau, près Cumberland, Ottawa . ,
I Lo | tionsa eum| Fromagers. i évacuer ia case les treize premières . Sydney Cohen lanceur saucher, —    
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L’Arbre de la Science |
Choses à insvu

 

| par Gil-0. JULIEN |

universel qu'il sat bon
connaitre.

 

IL v à présentement en Russie
ius de 140 elubs consacrés exclust-
ement à l'aviation.

» ..
ON rapporte que 39.255.207 touris-

se ont depuis un an visité l'Autri-
he,

. » a

LE Brésil vient de construire sa
première usine pour la fabrication
de pneus d'autos.

LS . *

PRAGUE, capitale de la Tchéco-
slovaquie, a une population de
848.823 âmes.

LS ° »

LE Dr Dublin, statisticien de la
scciété d'assurances Métropolitaine,
opine que les chanees qu'a John-D.
Rockefeller de vivre cent ans sont
trés minces. Rackefeller aura 97 ans
le 8 juillet.

. . -

LES poumons purifiept environ
2.000 fois par jour tout le sang qui
circylent dans le corps humain,

LE Père Straittesi, prétre jtailen,
vient d'inventer un appareil qu} a
la propriété de localiser l'or dans la
terre et les sources d'eau sputerrai-
nes.

CHEZ la plupart des humains, un
cell est plus puissant que l'autre et,
dans 80 pnur cent des cas, c'est le
droit qui prédomine.

* LA .

LES Turcs récitent une sorte de
chapelet qu'ils appellent eomboloyo
et qui est composé de cent grains.
Ces grains correspondent aux cent
noms de la Divinité.

° » +

UN COEUR TROP LARGE
» + +

S'est Bourdajoue gui a dit:
= L'ami de tout le monde n'est

l'ami de personne |
rr *

FOLIES-SENTIMENTALRS

Je connais blen des gens
Dent le coeur est d'argent |
S'agit-il cependant
De verser un peu d'or
A quelque mendiant,
Ils changent brusquement
Bt ressemblent vraiment
A quelque chat qui dort ! |

—Jul Ien.

LE 19 JUIN
». Ÿ .

1825——Charles Lalemant, Jean de
Brébeuf, Enemond Massé, François
Charton et Gilbert Bure] arrivent
à Québec.

+ e

1844—Le Père Joseph Bressani,
fait prisonnier en avril et horrible-
ment mutilé, est libéré par les Mo-
hawks.

1873—Montréal pleure la mort de
Jeanne Mance, Ame charitable qui

1905—Régina est élevé au rang
‘de ville. i

« + :
1917—Pete Hartley met Joé Gibhs ;

hors de combat à la deuxième ron-
de d'un match disputé à Rockaway.

q $ ,

1917—Fred Fultan bat Sam Lang-
ford dans un combat de sept ron-

i des livré à Boston.

1921—Mlle Cécile Leitch enlève le
championnat da golf de France,
grâce à sa yictoire de 6 et 3 sur Mlle
Joyce Wethered.

9 . °

1923—Gallivant, cheval de 5 ans
qui porte 104 livres. fait à Dorval en
Québec un record loca] de 21” 1-5
pour un mille 3-16.

e L. .

1926——Haste, cheval de 3 ans qui
porte 121 livres, fait au parc Fair-
mont en Illinois un record local de
23” 2-5 pour un mille et guart.

+ LA »

1932—Monseigneur Camille Roy
est nommé pour un. deuxième terme
recteur de l'université Laval.

. v .

1938—Le soleil se lève à 4 h. 27 à
Halifax, 4 h, 7 à Montréal. 4 h. 16 à
Ottawa, 4 h. 41 à Winnipeg, 4 h. 25
à Vancouver — II se couche à 8 h. 4
à Halifax, 7 h. 44 à Montréal. 7 h.
53 à Ottawa, 8 h. 18 à Winnipeg,
8 h. 2 à Vancouver.

BUSSIÈREAS
DE LA JOUTE

LE VETERAN ENREGISTRE UNE

AUTRE VICTOIRE SOUS LES

COULEURS D'ESTVIEW-

Eastview a triomphé des Bour-

geois, au pointage de 8 à 2, dans

une partie de la ligue de balle de la

Cité qui a eu leu jeudi soir. Le

combat fut interrompu par la noir-
ceur à la conclusion de la cinquié-

me strophe. _

Le vétéran Oscar Bussiere n'ac-

corda que deux coups saufs aux

vaincus. Buck Johnson frappa trols

eoups en quatre efforts. Morin

hissa un triple.
Le résultat |

Eastview . . 31400—8 8 3
Bourgeois . 00020—2 2 3
O. Bussière et Rhéaume; Coulom-

be, Jenkins et Utman,

GEHRIGCOGNE

 

 fit beaucoup de bien.
. + . |

1721—Le feu détruit 138 maisons|
et magasins à Montréal.

» e .

1842—Fondation de la société St-
Jean-Baptiste de Québec. Celle de
Montréal fut fondée en 1834.

du

1895—Le canal de Kiel est ouvert
4 1a circulation.

. ® e

1808—Naissance, & Ottawa, de
Stewart Evans, joueur de défense
du clup Montréal dans la ligue de
hockey Nationale.

- + *

18}1—Priscillian, pur-sang de 6
ans qui porte 113 livres, fait a Ha-
milton en Ontario un record local
de 111” pour six furlongs.

’
1861—Nalssanee

Halg.
maréchal

: LJ .

1815—Ted Lewls bat Johnny Mar-
ta dans un mateh de dix assauts qui
a lieu à New-York.

+ * *

1916—Yeung Abe Brown met Paul
Edwards hors de eombat au sixième
assaut d'un matoh qui a lieu À New-
York.

La Ld .

1917-—Eiddie Wallage et Tommy
Touhey font & Brooklyn match de
dix assauts sans décision.

   

    Ta "
CNRSA RASNe

CANADIEN PACIFIQUE
NATIONAL CANADIEN
 

AVEC ENTRAIN
CLEVELAND. — Les Yankis ont

battu Cleveland, par 6 à 6, dans

une partie de la ligue Américaine

qui eut lieu ici jeudi. 3
Lou Gehrig frappa deux doubles,

un cireuit et un simple. Hal Trosky,

des Indiens, hissa deux circuits.
Voici le résultat officiel:

 

 NEW-YORK
AB.R.H. Po.A.

Crosetti. c-a. . .5°1 11 2
Rolfe, 3b. . . . .8 1102
FiMaggio, cg. . .4 1 1 4 0
Gegrig, 1b. . . . . 4 2 412 0
Dickey, rec. . . ., . 4 1 2 3 0

Selkirk, ed. . . . . .4 0 0 2 0
Powell, ce. . , , 4 0 1 4 0;
Lazzeri, 2b. . . . . ,3 0 0 1 4
Hadley, lane. . . , .3 0 0 0 }|
Kleinhans. lanc. .. .0 0 0 0 0:
aRuffing . ..10 00 of
Malone, lanc. . , . . 0 0 0 0 Of

Totaux . . . . 35 61027 3

CLEVELAND !
AB R.H.PoA |

Knick'b'r, c-a . . . .1 1 1 23 1;
Hale, 2b. . . . . .4 1 2 1 3]
Averill, cc. . . . . ,3 1 0 4 04
Sullivan, 3h. .. .,...8 0 0 2 3

Berger, 3h. .. ,.,,1 60 0 8611
Trosky. Ib. . . . . . 4 2 210 4;
Galatzer. cd. . , . ,0 @ 0 0 0}
Campbell, cd. , ., .4 0 @ 2 Di
Vosmik, cg. . . . . .3 0 0 0 0!

Pytlak, rec. .. .. .4 A 0 5 2
Allen, lanc. . «3 01 0 2:

bGleeson 1.0 0 0 0

Totaux . 32 5 627113

b-frappe pour Allen à la 9e.

New-York . . . 100 002 N30—-6
Cleveland 100 100 030—b

Le résumé |
Erreurs, Powell. Campbell, Allen.

Points sur coups de DiMaggio, Geh- |
rig 2. Dickey 2. Averill, Trosky 4. :
Deux bases, Gahrig 2. Circuits,|

Trosky 2, Gehrig, Dickey. Sacrifi- !
ces, Knickerbocker, Rolfe. Double- |
jeu, Knickerhocker 4 Hale. Lalssés, '
New-York, 4: Cleveland, 3. Bases
sur balles, d'Hadley 3, Allen 1. Re- |
tirés par Hadley 2. Allen 4. Coups
sur Hadley. 4 en 7 2-3. Kleinhans,
0 en 1-3; Malone, 0 en 1. Balle:
manquée, Dickey. Gagnant. Hadley. |
Arbitres, McGowan. Quinn et Orms- | by. Duràe, 2 h. 5.
mrrer

Ta fin de la
session approche

La Chambre des Communes a pris
des dispositions, hier, pour terminer |
la session cette semaine si possible.
M. Mackenzie King, premier mi- |

nistre, a proposé qu'il y ait séance ;
du matin, aujourd'hui, de 11 h. a
1 h. ét trois séances demain. S'il
était toutefois nécessaire de siéger
la sémaine prochaine, il y aura éga- |
lement trois séances tous les jours. |
M. A.-A. Heaps, député CCF de!

Winnipeg-nord, a suggéré que l'on |
nomme un comité spécial à la pro- ;
chaîne session pour décider de chan- |
ger l'heure des séances. M. Heaps |
croit qu'il voudrait mieux commen- |
ter les séances à 2 heures de l'après- |
midi et continuer jusqu'à 7 heures |
sans interruption. Actuellement. ‘I v |
a deux séances: de 3 heures à 6:
heures et de 8 heures à 1! heures.|
M. King veut bien nommer le oc- |
mité en question. ' 

M. Spear
 

rencontre

le maire
Les premières attributions de
piastres aux eitoyens d'Ottawa

Par M. Spear, le représentant
de la Compagnie Wrigley.

Songez done à
l'honneur que j'ai
eu en rencentrant
le Maire Lewis,
men premier matin
a Ottawa! Je ne
savais pas qu'il
était votre maire et
lorsque je lui de-
mandai s’il avait
nn paquet ouvert
de gomme à mâ-
cher Wrigiey dans
sa peche, il s'em-
pressa de mettre
sa main dans la
poche de son gilet,

et, voici ce que le maire Lewis
dit: "La gomme à mâcher Wri-
gley est bonne pour les dents”.

 

La saveur dure longtemps!

Et J. Salter, du YMCA s'em-
pressa de s'exprimer ainsi: “Je
puis toujours me fier à la frai-
cheur de la gomme Wrigley qui
arde sa saveur longtemps”.
insi un autre dollar alla à un

amateur de la gomme Wrigley.
Mme L. Brazeau, 2, rue Tormey,
dit à Mlle Mint, mon assistante
que ‘la gomme Wrigley est dé-
licieuse et j'en fait toujours usa-
ge”.

Quelques-uns de ceux qui ont
reçu des billets d’un dollar:
J. MeCracken, 193, rue Coneord;
J.-R. Collins, 176, rue Florence;
Max-C. Fumerton, 357, rue Lis-
gar; Mme Lou-À. Camphell, 524,
ave Gladstone; Manse Shipman,
498, rue Booth; Eldon-E. James.
115, rue Flora; Mlle Leanora
Kenney, 72, ave Rosemer; Ka-
thleen Ford, 376, ave Arlington;
Ethel Norton. 437, rue Kent;
Mme E.-Geo.~-H. Waldron, 125%,
ave Pretoria, C.-W. Revers, 556,
ave Gladstone.
Vous ne savez quand et ou

l'on s’adressera a vous. Vous
avez toujours une chance de ga-
gner facilement une piastre pour
votre opinion à propos de la
gomme à mâcher Wrigley.

BOB SMITH SE
FAIT VALOIR

IL N'ACCORDA QUE DEUX
COUPS SAUFS AUX CARDI-
NAUX ET LES BLANCHIT, 4
A 0.

  
 

 

 

 

BOSTON. Le vétéran Bob
Smith entra dans la case au compte

des Abeilles et n'accordant que deux
coups saufs, à St-Louis, le blanchit
par 4 à 0, dans une partie de la
ligue Nationale. Cette défaite Té- . G. P. Moy. Pdm
duit a una partie et demie la marge Newark 41 21 661 .
des Cardinaux sur le trône de la! Rochester . 33 22 600 4%:

ligue. A . Buffalo . 36 25 590 4:
Les locaux comptèrent deux points| Baltimore . . 34 27 557 6:

en septième période et deux points Montréal . . 41 32 492 101.
en huitième. i Toronto . . . . 23 35 .397 16
Ce fut pendant les six premieres| albany . . . . . 22 38 367 IB

périodes un beau duelde lanceurs.| gyygeyse . . . 17 37 315 20
Voici le résultat officiel :— LIGUE AMERICAINE

ST-LOUIS G. P. Moy. Pdm
Ab R H Po A

|

New-York . .

.

39 18 684 . .
T. Moore, cc 4 01 2 0 Boston .. 35 23 803 4.
S. Martin, 2b . 3 0 0 1 3! washington . . . 31 28 525 9
King, cd «+ « 4 0 0 3 0 Détroit . . . 29 30 .492 11
Medwick. cg . . +». 3 0 0 3 OlCleveland . 28 29 491 11
Collins. Ib . . . .3 0 0 8 OChicago ... 27 28 491 11
Davis, rec . . . . + 3 0 0 3 O‘Philadelphie . 20 35 364 18
Frisch, 3b . . , , 3 0 0 0 3 St-Louis 18 36 333 19%.
Gelbert, c-a, ., , . 3 0 0 4 4 LIGUE NATIONALE
a-J. Martin . 1 00 0 0! G. P. Moy. Pdm
Walker. lane. . . .. 2 0 0 0 0 St-Louis .. . . 36 21 632 ...
b-Mize . . . . .1 0 1 0 0 chicago . . 33 21 611 1;

Pittsburg . . . 33 23 589 21%
Totaux 29 0 224 12 New-York . 30 25 545 5

BOSTON Cincinnati . . . 28 28 500 Tia
Ab R H Po À Boston . 27 32 458 10

Urbanski, c-a. . 4 0 1 2 !l'Philadelphie . 20 38 345 16':
E. Moore. cd

.

. . 4 0 1 3 0 Brooklvn 20 89 339 17
Jordan, lb . . . . . 4 1 210 2| prcee—

er, + n 0
EE 2b .. 3 1 0 : : Deux bases, Jordan, T. Moore. Base

Lee, cg ....31150 volée. Lee, Doubles-jeux, S. Martin
Haslin. 3 . . .. 3 0 1 1 p À Gelbert à Collins; Walker à Gel-
Coscarart. 30 . , ., 0 0 0 o oj bert à Collins, Laissés, Boston, 8:
Lopez, rec. . . .. 3 1 a 2 0) St-LoOuis. 3. Bases ur balles de
Smith, lane, . ,.. 4 0 1 2 2 Smith, 1; Walker, 4. Retirés par,

Smith, 2; Walker, 2. Mauvais ser-
Totaux . . . . 393 4 7 97 g, Vice. Walker. Arbitres, Goetz. Rear-

a—Frappe pour Gelbert à la fe. | don et Barr. Durée. 1 h. 41.

b—Frappe pour Walker à la 9e. >

Lous Ce ee. on on ne Du comptant pour votre au-
LE RESUME: — Erreurs, Gel. tomobile usagé, si vous utilisez

a-frappe pour Kleinhans a la 3e.|bert, 2; Frisch, Collins. Points sur les
coups de Emith, Urbanski, Lopez.

 

 

   
Des ouvriers qui travaillaient aux fondations de cette viaiile cheminée

de brique d'une hauteur de 200 commença à s'écrouler.

 

| Des propriétés 3 accusations

{
|
| 6 Lowell, Mass., furent obligés de se souver en vitesse quand cette masse

|

; vendues parla
© commission e. s.

| La commission des écoles sé-
parées d'Ottawa reçoit jusqu'à
cing heures cet après-midi les
soumissions pour la vente de
ses propriétés aux Nos 44-46-48,
rue Fccles, et de l'éeole Rideau.

LAPALME
— AOTTANMSI
IL BAT LES GRADS DANS UN
COMBAT SERRE DE LA LIGUE
DE EALLE, JUVENILE

Ottawa-est a battu les Grads, par

4 à 3, dans une partie de la ligue
de balle juvénile qui eut lieu jeudi
soir au parc Lansdowne.

 

 

ton au compte des Grads, mais le

sort ne le favorisa pas.
LB RESULTAT

Grads 010 016 1—3 6 2
Ottawa-est . . 020 011 x 7 0
Larose et Anderson: Wilmon et H.

Bucciarelli.

fr

(
 

 

LES CLASSEMENTS )
y
 

 

LIGUE INTERNATIONALE

 
 

“Annonees Classées”
“Droit”. Appelez Rideau 514.
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fronces.

Tweeds tout laine.

PLUS POUR VOTRE
ARGENT

Vente de 18ème Anniversaire

Complets Sport
Deux Pantalons

pour Hommes

Valant jusqu'a $14.50

19>

Dos plissés et

Gris et bruns. Tailles 33 à

38. Alléchante aubaine si l’on con-

sidère l'ajustement, l'élégance et le

fini. Pour seulement $11.95.
 

Extra Spécial  Imperméables d’Oilskin”
pour Garçons

Garantis à l'épreuve de la pluie. Juste l'ar-
ticle pour écoliers. Tailles 22 à 33.

Larose retira neuf hommes au bâ- i

du

portées contre

Art. Meunier

: ERNEST PILON SERA SENTEN-
CIE LUNDI PROCHAIN POUR
UN PETIT VOL.

Arthur Meunier et Ernest Pilon
comparaissaient hier devant le ma-
gistrat Lester Clayton, du comté de
Carleton. Pilon avoua qu'il avait

“volé 62 sous dans la maison de M,
George Henderson, chemin de Met-

calfe. Pilon recevra sa sentence
lundi prochain.

COUPS DE FEU
Meunier, un résidant de Hull, fut

arrété par le constable John Brown
de la police de Carleton, mardi
matin, après une chasse à l'iiomme

mouvementée sur le chemin de Met-
calfe. Il est accusé d’avoir attaqué
(un constable dans l'accomplisse-
ment de ses fonctions, d’impruden-
ce coupable au volant et du Vol de poules. Sa cause a été remise à
lundi prochain, Meunier n'eut pas
à plaider.

fre

,  Procurez-vous ce qu’il y a
Ide mieux, ce qui vous est le
plus agréable, en dépensant le
moins d’argent possible. Lisez
les annonces. Elles vous in-
diquent comment.

SOSONBy WARD MARKET
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Gratuit
Poli à Chaussures

Un poli blanc à chaus-
bien,( sures connu sera

i donné GRATIS avec cha-
que achat de Soullers
blancs pour Dames.

 

Chics souliers d'été. de c

M.CASGRAINA
“SUIVI AUSSI
CETTE PRATIQUE

Renseignements fournis par
M. Beauchesne au comi-

té des privilèges et
élections.

PAS DE QUORUM
Il est d'usage nue le président-

désigné de la Chambre des Commu-
nes consulte le greffier et le ser-
gent d’'armes, avant la réunion d'un
nouveau Parlement, relativement à
ja nomination du personnel session-
nel. Cependant, le président ne fait
aucune nomination avant d'avoir
été nommé par la Chambre, M.
Casgrain, le président actuel, & sui-
vi cette pratique et n'a fait aucune
nomination avant l'ouverture de la
session fédérale le 6 février. Ces

  

 lèges et élections par M. Arthur
Beauchesne, greffier des Communes.
Le comité enquêtait sur les pou-
voirs et les privilèges du président

de la Chambre basse, particulièrs-
ment entre deux Parlements.

FIN SOUDAINE

sont terminées soudainement, lors-
qu'on s'aperçu qu'il n'y avait pas

quorum.
teur de Yorksud, avait demandé
une liste des fonctionnaires session-
nels qui, ayant déjà fait partie du
personnel, n'avaient cependant pas
été réengagés pour la session de
1986. Tl voulait aussi savoir combien
longtemps chacun avait été
ployé.
M. E.-R.-E. Chevrier,

tawa-est, président du comité, dé-
clara que la requéte était hors
d'ordre mais M. Lawson en appela
de cette décision. Celle-ci fut main-
tenue au vote de sept contre un et
c’est alors qu'on s'aperçut qu’il
n’y avait pas le quorum requis, soit
10 membres.

Provencher. se proposait de deman-
der une liste dans le genre de celle
de M. Lawson mais applicable au
personne] du précédent Parlement,

mais le défaut de quorum l'en em-
pêcha. Le comité se dispersa sans
même une motion d'ajournement.

M. PLAXTON
M. C.-P. Plaxton, du ministère de

la Justice, témoigna que la loi de
la Chambre des Communes pourvoit

tions durant la dissolution pour
certaines fins spécifiques. Ces fins
ne comportent cependant pas le
droit de faire des nominations. M.
Plaxton croit que le greffier des
Communes ou le sergent d'armes
peuvent faire des nominations tem-
poraires entre deux Parlment.

—

 
 

 

PLUS POUR VOTRE
ARGENT

E Vente de 18ème Anniversaire

liers Blancs et
Oxfords Sport

Pointures 21, a 8.

hevreau blanc de qualité. Dans les
genres: escarpins. sandales, souliers à brides, oxfords d'apparat.
lacés châles, lacés à un et deux oeillets, à boucles. et plusieurs

! autres. Talons hauts. cubains ou bas. Vous trouverez aussi dans

Souliers !scés châles bruns,

chouc.

Soulrers de camp, bruns,
hommes et garçons. légers.
durables. Pointures 1 à 5 et

bruns et fauves ou tout fauve.
Aubaine de l'Anniversaire du Magasin Slover ....

SOULIERS DE CAMP

ce groupe des oxfords sport de qualité. en une ou deux teintes.
blancs, oxfords unis tout blancs,

Semelles de cuir ou de caout-
£1.98

bien faits. pour
confortables et

6 à 11. La paire, 1.00
 

   
  

 

forcés, proté

À Pointures 11 à 13

Pointures 1 à 5

Souliers Athlétiques pour Enfants

Construction solide. Bouts de pieds ren-
ge-cheville, et semelles épais-
ses cannelées.

69c
T9c
 

  

 

  

fa

pé  lie teinte de

Bottines Athlétiques pour Garçons
Souliers athlétiques bride “T”, de
brication résistante. en une jo-

brun. Semelles creé-
es de caoutecheur.

Pointures 6 à 10 49c

Pointures 11 à 2 59c

 

renseignments ont été fournis hier :
au comité parlementaire des privi- :

Les délibérations du comité se

M. Earl Lawson, conserva-

em-

hg |
libéral d'Ot-

à Ce que le président reste en fonc- ‘

 

apmémemecite me tem?

LACROSSE
Indiens, de St-Regis vs B. & B. A.A.À.

+

|
;

 

 

i

1
Billet: 25c

 

M. Bauchesne déclare que toutes!
les nominations permanentes au
personnel de la Chambre des Com-
munes sont Actuellement sous la
juridiction de la commission du
service civil. M. Pierre Casgrain n'a
congédié aucun fonctionnaire per-
manent. Le personnel des sténo-
graphes est actuellement de 123. Ce
sont des fonctionnaires temporaires
et leur travail se termine une fois la
session finie. Le greffier croit que
certains fonctionnaires temporaires
qui ont été employés pendant plu-

nence en vertu de la loi du service
civil.

 

Dimanche, 21 juin, à 7 heures p.m.

STADIUM GRATTON (Pare Flora, Hull)

 

sessions devraient avoir la perma-

| nonces Classées” aujourd’hui.

NOTRE GRANDE VENTE

ANNIVERSAIRE
SE CONTINUE

SPÉCIAUX SAMEDI|

  

Enfants: 10€

 

M. Beauchesne est oppasé à toute

suggestion que la police montée soil

appelée À faire le service de protece
tion intérieure dans les immeubles
parlementaires. On sait que la pos
lice à l'intérieur des immeubles est
celle du gouvernement et est Indes
pendante de la police montée. ‘Nous
ne voulons pas que la police montea
intervienne dans les affaires da
la Chambre des Communes dit Me
Beauchesne. Nous voulons ade
ministrer nos affaires à notre mas
nière.” if

mere er

N'oubliez pas de lire les “Ans
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AUBAINES
POUR SAMEDI

ROBES

 
—Nous n'avons pas quorum, fit

observer M. Chevrier. leure qualité
M. A.-L. Beaubien. libéral de Toutes les

primés.

chacune

 

SENSATIONNELLES

et Ensembles

Offre remarquable pour les

acheteurs avisés.
pour dames et jeunes filles.

Dans ce groupe se Lrouve de

CHICS COSTUMES en toi-
le, robes de tissu rajah. cré-

pe et crash, tous de la melil-

pastel et crêpes im-

Samedi,

©

2 pour 3.00

   

 

Robes d'été

solder.

teintes

pour

tailles,

 

 

CAMISOLES ET
BOUFFANTES

pour Dames    

 

4 à rayures

de sole.

Tailles

  
petites,

& ol moyennes

Jo
Teintes rose, péche,
blanc. Chacune ... 25c

  
fortes.   

 

Complets et Robes )
Lavables

pour Garcons et

Fillettes

Tailles 2 à 86.

39c et plus  
 

Chaises

livrées

dos s'’inclinant.
Com'ptant et non

CHAISES S'INCLINANT
POUR PELOUSES

s'inclinant pour pelouses, avec
avec couverture épaisse.

03c “ 89c
 

 

| 1-3 d'escompte sur tous les autres
meubles de pelouses. |

 

CULOTTES
POUR ENFANTS
Marine et blanches, de 6

à 14 au prix 59¢
de

CHAPEAUX
POUR DAMES

Chics chapeaux d'été, plu-
sieurs blancs et d'autres en
teintes pastel. ‘
Spécial à 69c 
 

marrons et noirs. Tailles 30

Spécial d'Anniversaire

lacé. Blanches et serin.
Spécial

Caleçons de bain, bien faits. d'un bel ajustement.

CHEMISES POLO
pour Hommes

Une variété de styles comprenant le devant

Costumes de Bain Tout Laine
pour Hommes

   

   

à 36.
… 95c

… 69c
 

CHEMISES
DE BROADCLOTH
POUR HOMMES

tures 14 A 16%. Spécial

1.00

De qualité de choix avec
cravate pour assortir. Poin-

 

 

 

Complets de

©) Flanelle

pour

À Garçons

  Veston à
dos de fan-
taisie. avec
bouffantes à
taille élas-
tique. Gris
et bleus.
Tailles 22 à
30.     COSTUMES DE BAIN DE @

LAINE GENRE SPEED h
Pour Hommes . 1.49

1 95¢
COMPLETS LAVABLES

POUR ENFANTS
Une variété de nouveaux sty-

1re. Faits de broadcloth de qua-
lité de choix. 59¢

Pour Garcons

Spécial

CHEMISES POLO POUR

GARCONS

pBable, blanc ou bleu. Tailles
2 3 =

Spécial 50¢

PANTALONS KAKI POUR

HOMMES
Coupe ample, très durables

Toutes les
tailles 98c

 

6% & TH,
Tris apécial 
Casquettes d'Eté pour Hommes

 



r
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Tranquille hausse des valeurs cet
après-midià la bourse de Montréal
Il y avait cependant certains points faibles au ta-

’ bleoau. — Sur le curb de Montréal, la tendance
des prix était légérement indéfinie. — Sur le
marché des Mines de Toronto les transactions
étaient assex vives.

(Presse Canadienne)
MONTREAL, 19 juin. — Les valeurs montaient tranquillement quel-

sans compter quelques légers pointsque peu après midi aujourd'hui,
faibles sur la liste

L'activité de International Nickel tombait à l'ouverture de la troi-
sième heure et le prix demeurait le même à 49 1-4. Des gains de peu
d’importance se voyaient chez Montreal Power, Steel of Canada, Canada
Celanese privilégié et St-Lawrence Ccrporation privilégié.

Ogilvie Flour privilégié n'attirait que peu d'attention lorsque son prix
tombait de quatre points à 1861.
Canadian Hydro-Electric privilégié, Canada Car privilégié et St-Lawrence
Flour effaçaient ces pertes.

Brazilian Traction et C. P. R. faisaient une perte fractionnaire.

LE CURB DE MONTREAL (midi)
(Presse Canadienne)

MONTREAL, 19.—Les tendances
des prix étaient légèrement indéfi-
nies à la suite de transactions tran-
quilles de bonne heure ce matin sur

le curb de Montréal.
Au nombre des mines, O'Brien

Gold n'effectuailt que peu d'achats
et tombait de quatre sous tandis
que Siscoe en perdait cinq. Read-

Authier montait d'une couple de
sous et une demi douzaine d'autres
Valeurs demeuralent régulières.
Au tableau, Price Brothers privi-

légié montait d’un point plus haut
à 27 tandis que British American

Oil, Brewing Corporation privilégié
et International Pete fléchissaient

fractionnement. Home Oil s'affer-
missait de huit sous.
LE MARCHE DES MINES (midi)

(Presse Canadienne)
TORONTO, 19—Les transactions

étaient assez vives sur le marché des
mines de Toronto aujourd'hui tan-
dis que les prix ne révélaient que
peu de changements de plus d'un
sou ou deux. Les valeurs du groupe
sénior de l'or avaient une apparen-
Ce un peu meilleure qu'hier à la
fermeture et les ajustements des
prix dans le groupe des fondamen-
taux et des valeurs argent tandis
que les hulles étaient particuliére-
ment à la hausse. Les transactions
étaient lourdes dans le groupe des
valeurs-or à prix moyen et des va-
leurs penny.

Lake Shore, Hollinger et Dom:
enregistraient des gains fraction-
nairez et Bralorne, Buffalo-Ankeri-
te, Teck Hughes et Wright Har-
greaves
étaient légèrement plus hauts et
dans le groupe des valeurs à meil-
leur marché des gains de 2 à 3 sous
étaient enregistrés pour Pickle

   

» ,

+

FERMETURE
IRRÉGULIÈRE

- DUBLÉHER
Les prix à Winnipeg sont
 indéfinis, Chicago est

plus bas tandis que
Liverpool est à la

hausse.

MEILLEURES
EXPORTATIONS

(Presse canadienne)

 

ne changeaient pas ou’

- WINNIPEG, 18 juin. — Une légè- |
te irrégularité prévalant au cours
des transactions de fermeture don-

nalent une tendance indéfinie aux

prix du blé à la bourse des grains
de Winnipeg aujourd'hui à la suite

d'une journée qui vit la reprise de la
demande étrangère pour le blé ca-
nadien.

Les valeurs fermalent de 4 de sou
plus haut à % de sou plus bas, juil-
let à 787x, octobre à 79 et decembre
a 784 sous. La faiblesse tardive
à Chicago faisait que les options
étaient indéfinies après qu'elles eus-

sent été tranquilles et en vedette
pour la plus grande partie de la

journée,
Les transactions en tout et pour

tout étaient, en nombre plus ou
moins considérable. Les exporta-
tions de 1.000.000 de boisseaux de blé

canadien absorbaient sans difficul-
té, pour la plus grande partie de la
journée, des transactions légères et
disséminées ici et là sur le marché.
En dépit des perspectives assez

pauvres de blé du printemps aux
Etats-Unis, les prix à Chicago fer-
malent % de sou plus bas que la
fermeture précédente.
nouvelles commerciales

que peu d'intérét pour les
quants de Winnipeg.

Les autres
n'avaient

trafi-

Les grains communs et au comp-
tant ne varialent que peu.
On prédisait que l'Argentine ex-

porterait 367.000 boisseaux de blé
cette semaine, en comparaison de
936.000 boisseaux. Il n'y avait pas
d'expéditions de blé par les ports de

. ia Mer Noire.
Les prix au comptant:
Blé:— N° 1 dur, 807: n° 1 nord,

987: n° 1 nord, 76h; n° 3 nord, 7274;
n* 4 nord, 68%: blé n° 68075; blé n°
6. 56%: picotin, 44%; n°’ Ÿ garnst, 7439:
n* 2 garnet. 73%. durum, 717%; sur
vole, 78%.
Avoine:— N° 2 cw. 33; n° 3 cw. et

extra l picotin. 29!',: plcotin

 

28%; picotin n° 2, 26: picotin n° 3,
2213; sur vole, 32.
Orge:— N° 3 e.w.…. 38: n° 4 e.w. 35:23;

n° 5 ew., 34145: n° 6 c.w., 3234; sur
vole, 374.
Lin:— N° 1 c.w. 148: n° 2 cw, 144;

Das cw. 133; n° 4 cw, 124: sur voie.

Seigle:— N* 2 cw. 42%
Les options.—

Quv. Ferm.
Bié.—

Juillet ...... T913-34 18%,
Oct. ….….….…..….. 7934-34 9
eas … 80-501 7944

Avoine:—
Juillet ..... oo 3134.1; 3113
Oct. . ' 203%
Déc. 2842

Julliet ......  37'2-% 37%ot ere à 384
Lin'—

Œuiliet .…….. . 14813 138
tu... 1448 14413
SBeigle:—
Jai cu. 40h 43

bo L.ou00.0 4493 4413
sarsettr 43

n° 1"

 +

 

  

       

 

LA BAISSE DES
PATATES OË
CONTINUE HIER

|

 

 

 

 

 

 

   

   

   
 

    
  

     

LE DROIT OTTAWAVENDREDI 19 JUIN 1936

OBLIGATIONS

 

Fournies par G.-A. Auger, Valeurs de Placements, 56, rue Sparks.
Ottawa, Tél Q. 1448.

INSTITUTIONS ET COMMUNAUTES
Int Echéance

Soeurs Grises Imm, .......... ...... PR 43% 1845-58
Soeurs Ste-Marthe .......... s……00nau0s 612% 1945-85
Sceurs Miséricorde, Montréal ......... 4% 1950
Soeurs St-Joseph ............ soncacoous 42% 1985
Diocèse d'Alexandria ....... sasseseuss 4% 1945-49
Diocèse de Pembroke ......... vesessnas 4% 1955

; Hopital St-Lue, Montréal ............. 4% 1947
MUNICIPALITES

| cité de Hull L.......s..ceecsa a cn vaua ne 414% 1845
Cité de Hull ....iiviiinnencrecsnnnenns 5% 1943
Cité de Hull ..... e.0v0e0s vessasssnc000 512% 1947
Cité de Montréal ......... seussou. cuve 41% 1941
Cité de Glace-Bay, N.-E. 5% 1958
Cité de Oshawa, Ont. ......….…..00…… 5% 1953
Cité de North-Bay, Ont. ............... 6% 1947

Prix
100
100
100
100
100
100
100

101
101.76
106.75
101
100
101
101

 

VENTES

BOURSE DE MONTREAL
Cotes fournies à 2 h. 35 par Gar-

neau et Ostigny, 48, rue Elgin, Ot-
AWa.

     

  

  

    

    

  

  

  

 
 

  

  

 

. . { Aiberta Pacific Gr. 4Depuis une semaine les pom- Bathurst 2.rt
Des gains d'un point chacun pour mes de terre ont constam- penTelephone ...... 14850. « ya ...po

ment fléchi après s’ê- | B.C. Power A"... 29%
tre ; a . Canada Cement ...., 6%

Crow, San Antonio et God's Lake. ès venaues aussi cr Saron 6
Central Patricia, O'Brien, Beattie et cher que $3.00 le Can. ar und. Pr. 18

McWatters perdaient des montants | an, Celanese .... 29
1 Can. Hydro-Elect. Priv. 35identiques. Le marché était régulier sac. i ,
pour ce qui concerne Read-Authier, — | dan. Ieony rane

asSlscoe.Hard rock,ons LES AUTRES PRODUITS | Cons. Mining & Smelting 55
. 4 Dominion Bridge .... 38

de Chibougamau se vendaient 4| MONTREAL, 19. — Les prix con- ! Dom. Steel & el B 84
1.77, sans changement en comparal- tinuaient & la baisse sur le marché Hollinger ........... 15%
son de la fermeture d'hier. local des pommes de terre hier, tan- | Imperial Tobacco 1s

Noranda à 59 était régulier et| dis que tous les grades subissaient Int. Nickel48%
Hudson Bay à 25 perdait 1-4. Eldo- des pertes de 5 à 15 sous le sac. Lake of the Woods . 1954
rado arrivait sur le marché à 91 1-2, Les nouvelles pommes de terre de- McColl Frontenac 15
un gain d'une fraction. Dans le|meuraient sans changement mais | Montreal Power ..... 30%

groupe des hulles Texas-Canadian |leurs transactions représentaient! . National Breweries .. 45
perdait 5 sous à 1.95 et Calgary- seulement une légère fraction des: Noranda, ............. 5873
Edmonton était de 10 sous plus haut transactions totales. Le prix le plus’ Ogilvie Flour Mills .. 2.25
4 1.35. Home Oil faisait un gain de haut des pommes de terre hier’ Power Corporation ... 137%
8 à 102 était de $2.25, tandis qu'il y a une; Quebec Power ....... 16

Les valeurs actives et fortes du semaine, lorsque les sommets fu- | St-Lawr. Corp. ...... 2%
groupe des valeurs penny étaient rent atteints le prix le plus haut: St-Lawr. ‘A* Pr. .... 11%
Howey, Aldermac, Kirkland Lake et €tait de $3.00 le sac. De plus fortes 8t-Lawr. Paper Priv. 32
South Tiblement. exportations de beurre étaient enre- ‘ Shawinigan .. ...... 19
— gistrées et le marché était fraction- | Southern Can. Power 11%

nairement plus haut. Le marché des : Steel of Canada ..
veufs était faible, les arrivages frais | Winnipeg Electric 2%

Les rendements en ville se vendant plus bas, et les BANQUES
cotes des oeufs en petits lots aux commerce ........ .. 1.53

Reve oes Rendemrats des al détaillants étaient baissées de un, Royale ........ 1.72
endem es Valeurs|sou la douzaine. Le marché des MONTREAL ETCURB

Industrielles les‘BoursesCanadiennes.| pommes de terre et des Volailles Ventes à 11 heures a.
ACTIONS ORDINAIRES ‘ était à peu près régulier. Les arri- Ventes à 2 heures 17,999

Taux Pnx Rend: vages de la journée furent inscrits. MINES DU CURB
COMMUN Div, % là la Chambre de Commerce tels | Ventes à 11 heures 58770

Bell Telephone .... 600 149'; 4.01 1.854 caisses d'oeufs, 1.187 boîtes de ; Ventes à 2 heures 155.953
B. A. OH EE 8 2602 12 | beurre et 6.856 boites de fromage, —_———
BC. Power "A" : iy sans compter les arrivages par ca-
Build. MaTdinga 19 3a in| mions, qui sont inscrits chaque sa- | CURB DE MONTREAL

Gan. North, Power. 199 Tim 49) medi de le semaine, mesurer Online 46. mieShan Garan, Brnoze ....... . -56 L E neau et Ostigny, 46, rue Elgin, Ot-
Gan. Bronzeextra . 2 Ee 3a Le prix du fromage No 1 coloré tawa.
Can: Converters 200 2 54 | de l'Ontario était de 13 1-8 à 13: Asbestos … 29%
an. Cottons ...... . sous eauharnois .

Can. For, Invest. ... 160 29 552i Le fromage No 1 de Québec se rBewing Corp. . 2%. Indust. “B” .. 409 215 1.80 . .
gan Ta."Br" extra 15 25, 220 ! vendait 12 za os sous, BrewineCorp.PrPriv. 15%
om, Bridge ....... 2 3. ; anada Bu

D Glass ........ 500 111 1.50 ri !
Dom. Textile ...... 500 63 159| Les prix du gros, au Wagon on en Canada Malt
laI 160 23 69s | lots partlels: 1-gros, 22 à 23 1-2°  Consol. Paper …………….…. ©
Electrolux extra ... 20 23 783 (5sous; A-moyens, 21 à 21 1-2 sous; Dominion Stores …
Imp. O!l ......00000 50 207, 2.39: B, 20 À 21 sous; et A-poulette ou Dominion Tar
Imp. Oil extra ..... 3712 20% 4.16; C, 19 1-2 à 20 1-2 sous. Domini PL:
Imp. Tobacco cerns S22 1 376 A:gros 30 a 33¢ Dominion Tar Priv. .
Inter. Cc e FR . ; OT ‘ or ‘ I “

Inter. Pet. ......... 1.50 3612 4.11 A-moyens .......FP 28 a 30c Fraser
Inter. Pet. extra ... .50 361; 548° A-gres ......eres 27¢ Lo

McClol-Front. ..... 80 1514 5:25; A-moyens 256 | Loblaw ‘A’.
Mont. Power ....... 1.50 30%; +90; IARERRER terranes | Loblaw ‘B’ .
Mont. Tramways ... 9.00 94 9.57 | B ....a ae Cees tea. 24c : Melch ‘A 11

Nat. Brew. ......... 200 45 4.44 A-Poulettes ou C ............ 2c p € Be Pei , °
Ogilvie ............ 8.00 220 3.64 | LES PATATES ; rice Bros Priv. …é 28
Qutawa Powerptet 6.00 92, 1552! Les patates Montagnes N.-B. Walker Gooderham Uriv. 18

Page Hersey ...... 300 90 © ‘333 | étaient $1.85 a $1.95 le sac de 80 li- Walkerville Brewery 2%
Penmans .......... 300 52 5.77 : vres. ! MINES

Shawinigan 111 800 15 Sas] LES GRAINS Brownlee 2%
So. Can. Power … 80 11 667, Blé Nord Nord N°1......98 el] : : Pe
Steel of Canada ... 175 64 2.73 ° rine
Steel of Can. extra . 142%; 64 4.98 | Pie Nord N°2........ . 9 Parkhill : 23Werke Good ol oe 57| Picotin N° 1 s.…o.00.0.... BIC ;

| BANQUES sro ‘ 2 : : Orge N°, 3 CW. J7 Read Authier …… 2.62

Montréal agi 20 18 47 Orge N° 5 2220121010! eee. dle Siscoe : 3.58
ouvelle-Ecosse .... 12. 284 4.23 Farine de blé du printemps: tadacona … en 4713

Sen.Nationale 300 135 393 1ére marque ... vee... $580! Sullivan. … … 1.30
Royale LIU 800 172 46s! 2léme marque  L...... vee... $540| Teck Hughes .. …… 5.50
on*=Ninciuant pas l'extra de .25 paye. Au baril .. ................. $5.30 HUILES

En sacs de jute, Hvraison en di- British Amer. Oil ........ 24%**—N'ine t l'extra de . 8 . =
paré en Pian pas l'extra de 50 pay vers endroits de la régions moins 5 Dalhousie … …. …. 45
PRIVILEGIE— cents par sac pour commandes au; Home Oil ..... . 1.10

Anglo T. (C. Reg.) 300 53 8.60 cri 7
Can. North. Power . 7.00 1081; 6.45 “MPtant, Impérial oo - 20%
Can. Bronze ....... 500 108 363: Farine de blé d'hiver: Intern. Petroleum . 86%

; San. Celanese een co 121 5.79. au barfl .... ........... »... $3.80 Royalite … . 27
an. Cottons ...... 1 6.00 : Qualité de choix en

CAN. ForeignTer. 1 80 so lots divers, barll ... ....... $4.10 Ts
Dom. Coal ......... 1.50 16 938! Farine de maïs blanc par barils . .

‘ Dom. Glass ........ 7.00 150 4.67 | livraison faite . $4.50 | Obligations

Dom,Se TT RO LA enaraten inciales et |
Jamaica PS. ..... 700 171  551/S0m . . LL. 2002000 2. $2025 provinciates et

ont. 0 ns ..... De iNu pt 19 8 133 ru Rouge".CLL as municipales
gilvie ....... 70 1 4.24 . + lw

Ottawa Power ..... 650 100 598: (Prix à la tonne, sacs ‘compns, L- == ,
enmans .......... 600 122 492 raison dans ja région au taux de “ - I on

bowerCorp cuves 8% 603 | Montréal, moins 25 cents par ton- Jona’Granem aiCle.”Bsoquiersen
Steel of Canada ... 1.75 58 301 | Ne pour commandes au comptant: placements, 85, rue Sparks, Ottawa.
TuckettTobacco . 780 130 467 Grains, sacs pour brasserie. $22 Ja Q %
MINES— (N'incivantpas les extras): a au gros: 324 la tonne au  Provinces:— Kg As Dem. Aan.

. me 563 3.55 Alb. i... 8

Falconbridge 810 370! Foin en balles: Alb. Loo. 4, 1957 7100
Mroiineer 6: 15% 4.23 Foin N° 2 extra $10.00 Alb. a.evosauss 413 1951 76.00 …….

*Int. Mining . . 113 7.03 ER : . vans
Laks Shore” 00 8° Eos Poin m22 extra ...... ee $900 eas
*Mcintyre ......... . 43i, 4.64) > 3 heen eon K ct
Noranda _...….………. ; 81. 426] (Pri ; la vonne. fab. wa ee
Plonee eee : . Lab. wagons) oe
SoeLCR ie in VOLAILLES os
Teck-H,"1 40 555 Ta (Prix Ia livre aux détaillants pour >
“Wrig arg. ..... 8 5.00 :

*Payable er fnods des E.-U. livraison Doey y compris les 3

— Qualité “A” 5.64

200 Cf'Dinde 20000000 25 à 28c ES
Obligations du |‘ Canetons domestiques ... 19 à Zlc 4.14

| Volallles & rétir .... .... 21 4 23¢ 4.35
gouvernement 'oies ....... ....0. 0. . 16 à 18c 437

>=eezc [| Poulets nourris au lait .. 27 à 29€ 5.00
Poulet de choix .... .. 25 à 27c 5.31

Fourni au ‘’Droit” par la malson —- : 24
Monk et Cie, Banquiers en place- | i 542
ments, 85, rue Sparks, Ottawa Q. 6261. ! 5.19

Echéance % nem. | Le marché des produits 3.13
oar Cons auerpétuel 222 fae .1 Sen8 ‘ ; | :
Déc. 1, Si, 10745 4 MONTREAL, 19. — Le beurre de is i
Set. 1a, 2 10425 11.27 Québec, 21 1-4 sous la livre. 3.50
Nov. 15.1839 ....... 3 16275 125i Le fromage blanc d'Ontario. 13 311
Juin 1, 11; 100.75 137, sous. Le fromage coloré d'Ontario, 35
Sept. + 417 11.30 1.75113 1-4. 2.95
Oct. 15. Sade 206 Les oeufs de l'Ontario, A-gros de | 325
Juin A 2% 103.75 196 23 à 23 1-2 sous la douzaine: A- 38

. 15 825 258.or nea 28 moyens. 21 à 21 1-2 sous la douzai- 8 35
joe > 24 in, >. LL ! 338

| Fév, 1, 2°82 . = 25 340.
. 60 3.65

ur 3.08 | L d hé ont. Hyd 6 312é5 1982 118% sadun. 208 e niveau du marché | ont Hyd.c.Ha 1976 11900 ee
. du P..E. 3 1945 101.00 2.90Nov. 324 20 1515 tQué. 4 1952 10850 331Nov. 1 3.28 ; Qué. 414 1958 111.50 3.50. . 3.34 nd. Fertr. Sp. Qué 4 1

Jan 15, 310. Jeudt ol 854 363 480 Municin lites: 962 11350 3.60Juin 1 se 318 Mercredi LE 85.2 350 402 pellevilien

a

Lu
Garanti: par 1e MN yaun mois .....! 797 329 449 Bg e il. 5 1843 106.00 4.00
Gouvern. du Dom.:— oi ÿ A un an ....... 595 241 317 Pontonon srt Siz 1947 12,00
GT PR. . | 298, Haut 1936 ......... 858 297 508 N nn tiliam 6 1862 110.00 5.27

C. N. R.. ‘00 2341 Bas 1038 111110! 734 302 434, North Bay . 6 00 6.00
¢ NR 75 294 [Haut 1935 00000 763 312 aan Hullo 4 4.05
C. N. R. 50 204 |Pas 1935 . . 495 185 216 Han unes 4 4.30
C. N. R. 00 313i Les fluctuations des derniéres années: [gon CCT s. 4.65C NOR. ‘50 332 Bas 1932... 17,5 87 23.0 Montréai LC 5! 5.10
C. N. R., 7s 353, Haut 1920... 1463 133.9 1843 Montréal : 481.
c. x. R. 0 337 1927 Lu... 316 953 618} Montréal ; sa

ENE Riu Monte { a. .e . . ! ontr àdon Mar momie 1 188 12 L Montreal AGarantis par le : E CHANGE Montréal i
C. AR. 1955 . «025 42 Toronto 12Strictement sujer au changement | MONTREAL— Toronto 323

me | La livre sterling: 5.04 1-8: dollar Toronto ;
Tous les jours, des milliers américain: 100 1°4: franc: 680, Vancouver 80

ide lecteurs du “Droit” suivent A NEW-YORK— Winnipeg 4.38
{les "Annonces Classées” pour | en.89sterling: 3.1: dollar cana- Du comptant pour votre au-
profiter des innombrables oc- | PARTE +4: franc: 658 8-8. tomobile usagé, si vous utilises
casions qui fourmillent dans! Livre sterling: 76.40: doliar ame- [le* “Annonces Classées” dn
rette page. Ticain: 13.18; dollar canadien, 15.16. | “Droit”. Appelez Rideau 514,

A 2 H. 45

 

LTEE, Edifice
Sparks, Ottawa.

Air Reduction
Allis-Chalmers
Aemircan Can Co ..
American Radiator ...
American Smelting
Allied Chemical ..

enssacacer

 Canadian Pacific
Case Threshing ....
Celanese Corp.
Cerro de Pasco
Chelsae & Obhlo
Chrysler Corpn
Coca-Cola
Columbia Carbon .
Columbia Gas .....
Com. Sol. Corp,
Com. Southern .....
Continental Car ..
Consolidated Gas
Corn Products

| Douglas Aircraft
| Dupont

General Electric
General Motors ..
Goodyear Tire .
Intern. Harv. ..
Intern. Nickel
Inter. Paper priv. ......
Inter. Paper Tel, & Tel. .
Johns Manville Corp. ..
Kenn. Copper ...........
Loew's Theatre
Mack Trucks ......
Montgom. Ward .
Murray Corp. ..
Mcintyre Mines
Nash Motors ...
National Biscuit .
National Cash Reg'd ...
National Dairy Prod. ...
Natioal Distillers .......
Nat. Power & Lgt
North em.CTican
Northeru .acific ....
Packard Motors
Pennsylvania Ry

| Pnilips Pete ....
Public Ser. Corp.
Pullman .........
Radio Corpn ...........
Republic Iron &
Southern Pacific
Sears Roebuck

! Simmons Bed ...........
Southern Ralls
Sperry Corp. ......
Socony Vacuum ,
Standard Brands
Standard G. & El
Stand. Oil N.J.

sree

au...

 

     

 

 

 

L'argent à demande est à 1%
Affaires à 11 heures: 160,060;

380,000; à 1 heure: 550,000; à 2
| 640,000 titres.

————— ee.

 

  
  
  

 

  

BOURSE DE NEW-YORK
Cotes fournies par L.-G, BEAUBIEN,

Ottawa Electric, rue

 

Am. & For. Power .....
Am. Tel. & Tel. ....... 187
Amer. W. WOrks ....oss. 23%
Anaconda Copper ....... 33%
Atchison ............. veo TVS
Auburn LL... ieee 200%
Baltimore & Ohio ..... 183
Bendix ............. .
Bethlehem Steel 53
Boeing Steel
Borden Milk .....
Briggs Mig ...... .
Canada Dry ........e.000

Texas Gulf 36
Timken Roller Bear. Co. 1
United Alrcraft ........ 2317
United Corp. ........... 73
United Fruit ........... 7933
United Gas & Improv. . 16},
Unio® Pacific .......... 130
U. S. SMelting . 97
U. 8. Rubber 29
U. S. Steel ... 6234
Vanadium Steel 19
Western Union 85:4
Westinghouse 115%;
Woolworth Co. ......... 5373
Yellow Cab ............. 1733
Am. Superpower ........ 21,
Electric Bond & Sh. .... 213;
Citles Service .......... 47a
Niagara Hudson ......... 10,

‘à midi:
heures:

MINES DE TORONTO
Cotes fournies à 2 h. 45 par Hugh-

son Bros and Co. 122, rue Welling-
ton, Ottawa. Tél. Q. 152-153.

! Acme Oil .. . 2... 104

| Ajax Oil .. .. . . . 41-45
Afton ., .... 6
Algoma ..... oe. 10

| Ashley . . . 10-11%
Buffalo-Ankerite . 7.50

: Barry H. . . . 6.25

Bear Exploration FE 58
: Bcbjio.. .. +... 18
; Beattie .. . . . . 1.50
! Big Missouri . . 58-61
| Bralorme . . . 18.15

Canadian Malartic . . 1.18
Castle Tretheway . 1.44
Cent. Pat. . . . . . 3.95
Chibougamau Pros . 1.70

) Cleriey . . . . . .. . 9.50
| Coniarum . , .. 212

Cobalt Contact ee. 225
Dome .... +... 56%
Eldorado ....... 80
Falconbridge . . . . . 8.10

i Gods Lake .. .. , . 112
! Granada . . . . . . 30
! Gunnar Gold . . . 107
! Hollinger . . . . 1544-15";
| Hudson Bay . . . . . 25
! Howev “+c ve 84
| Int. Nickel . . . +. . . 494
i J. M. Cons. . . . . 65
: Kirk L. . 65

Lamaque Contact . oe 2612
i Lake Shore . . . . . 57%
! Little Long Lac . . . 6.50
i Macassa . 2.011 445
| McIntyre . . 427%-4314
' McMillan . . 712

! Mackenzie Red L. 2.00
: McWaters . . . . . 156

Min. Corp. 1.30-1.34
! Nipissing . . . . . 2.45-2.50
‘ Noranda . . . . . 58%-59

Paymaster . . . . 1.07

f° Parkhill . ...... 191
' Pioneer .…... 900
! Pickle Crow . . . . . 86.20

Premier . . . . 241
; Red Lake Gold Shore 152
! Reno Gold . ... 126
: Royalite . 110 0e 27

San Antonfo . , . . . 2.59
Sherritt . , . . .. . 105
Siscoe . . . . . + 3.57
Stadacona . . +. . 4712

St. Anthony . . . 2914
Sudbury Basin . . '3.75-380

i Sudbury Mines . 413
; Sullivan ...... 130

Sylvanite . . .. . , 280
i Teck Hughes . . . . . 155
: Toburn .  . . . . . 152
| Tashota , . , .... 50

Ventures . “v0. 1.93
: Waite Amulet . . . 1.06-1.10

Wr. Hargreaves . 8.00
Wayvside . .. ... 10
White Eagle . 443

Ventes à trois heures
arreter

 

(Presse canadienne)
HALIFAX, 19 — Walter

Black,

Black. Limited, est mort
d'hui dans un hÂpital iocal,
Ge 58 ans. 11 Gtait le fils
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FEU WALTER-A. BLACK

- Allan

président de la Pickford &
aujour-

à l'âge
de feu

lhon. W.-A. Black, nu! fut minis-
tre des chemins de fer dans le ca-
binet Meighen.

,cas vénéneux, qu'ils croyaient être

; collection, à l'identification et à la

! thes,

 

  

POUR LES CULTIVATEURS
Connaissances

utiles

HERBARIUM DES PLANTES !
SAUVAGES CANADIENNES |

 

On sait que certaines plantes
sont utiles comme nourriture, pour
fournir des drogues, de la filasse
et de l'huile, et que d’autres sont
toxiques ou vénéneuses; mais il y
a beaucoup de gens qui ne savent
pas au juste dans quelle catégorie
certainesde”nos plantes sauvages
doivent être placées, à en juger par
les nombreuses lettres reçues cha-
que année par le Service de la Bo-
tanique de la Ferme expérimentale
centrale, a Ottawa. C'est ainsi que
certaines de nos plantes sauvages
qu’ils peuvent manger avec impu-
nité certains fruits indigènes qu’ils
croient être vénéneux, tandis d’au-
tres ont été mis en garde contre
les fruits nuisibles, et dans certains

comestibles. On a identifié des
plantes qui ont causé ou auraient
pu causer des maladies graves, et
même la mort d’êtres humains et de
bestiaux, et tout le monde en géné-
ral ferait bien de se renseigner
avant de goûter à des fruits ou à
des végétaux sauvages de tout gen-
re au sujet desquels on entretient
des doutes.

Pour faciliter ce travail impor-
tant d’identification des plantes, le
Service de la botanique maintient
une nombreuse collection de plan-
tes indigénes canadienes, que l'on
tes indigènes canadiennes, que l'on
me l"“HERBARIUM”. Les bota-
nistes et Lous ceux qui s’intéressent
aux plantes sauvages canadiennes
le connaissent. Cette collection
contient quelque quinze mille spéci-
mens montés, dont la plupart ont
été recueillis par les membres du
personnel du Service de la botani-
que au cours des travaux conduits
par eux sur une longue série d'an-
nées, tandis que d'autres ont été
prélevés sur des centaines de spé-
cimens reçus tous Jes ans pour
identification de toutes les parties
du Canada.

Cette collection n'existe pas seu-
lement pour l'avantage des mem-
bres du personnel du Service; elle
peut aussi être consultée par le pu-
blic pour la comparaison des spé-
cimens de plantes et elle rend ain-
si de grands services aux botanis-
tes ainsi qu'aux élèves des collèges
et des universités. Beaucoup des
professeurs qui sont venus Voir cet
herbarium se sont intéressés à la

conservation des spécimens de
plantes, et il s’est établi d’autres
petites collections de ce genre dans
bien des institutions.
Les demandes de renseignements

au sujet de la comestibilité des
fruits sauvages sont nombreuses,
mais elles ne forment qu’une petite|
partie des requêtes reçues par les
préposés à l’herbarium. Il y a tou-
jours une grande demande de ren-
seignements sur les mauvaises
herbes dangereuses qui font leur
apparition chaque année dans des

localités nouvelles. L'enquête sur
ces mauvaises herbes que conduit
le Service de la botanique ajoute
chaque année un grand nombre de
spécimens à l'herbarium, et tout ce-
ci démontre l'importance de ces
travaux. CL

L'identification des graminées
fourragères forme également une
partie importante de ces travaux.
On sait que les graminées fourra-
gères sont un groupe de plantes des
plus importants en ce qui concerne
la nourriture des bestiaux, la for-
mation et l’entretien des pelouses.
Quelques espèces de graminées

comptent parmi les mauvases her-

bes dangereuses.
Le botaniste du Dominion est

toujours heureux de recevoir des

lettres des bo%armistes amateurs,

spécialement de ceux qui sont prêts |

a fournir des spécimens qui peu-
vent ajouter a la valeur de I'herba-

rium. Un grand nombre de contri-;

butions ont déjà été faites par des

correspondants de tous les points

du Canada, et toutes les autres que

l’on pourra faire seront acceptées
avec reconnaissance.

—_————

Aux ménagères |

 
—— |

LES FLEAUX DE L'ETE DANS

LA MAISON

Tes insectes de tous genres qui

nuisent aux habitations sont plus

nuisibles pendant l'été qu'aux au-

tres époques de l'année. Ceci s’ap-

plique apécialement à ces fléaux

destructeura que l'On appelle la mi-

te des vêtements et ia bête des ta-

pis, qui sa propagent si rapide-

ment dans une atmosphère chaude

et humide. Jes fourrures, les Jal-
nages, et les autres tissus peuvent

être grandement endommagés lors-
qu'ils ne sont pas bien protégés.

Tes fourrures devraient être mises
dans un entrepôt froid, ou, après

avoir été battues et brossées Au s0-

lefli, suspendues dans des saca à

l'épreuve des mites, contenant une
quantité généreuse de flocons de

naphthaline. Les pardessus d'hiver

et Jes autres vêtements et couver-
tures de laine peuvent être enve-
loppés et entreposés de la même

façon, avec de la naphthaline, dans

des caisses où des boîtes.
Lorsqu'on fait le nettoyage de la

maison, on devrait examiner aoi-

gneusement les Armoires, les gre-
niers et les soubassements, et en-
lever tous les matériaux dans les-
quels Jes mites et Jeurs larves peu-
vent se propager. Les endroits qui

logent la poussière romme les fen-

tes des planchers, derrière les plin-
les conduits des fournaises,

exigent une attention apéciale, rar

c'est souvent dans Ces endroits que

les insectes se multiplient pour sor-
tir en légions au grand étonnement

des ménagères. Un balai aspira-
teur est très utile pour supprimer
ces sources d'invasion.
Un nettoyage fréquent et par-

fait de 1a maison est trés utile con-
tre un grand nombre d'autres in-
rectes ainsi Que contre les mites
des vêtements et les bêtes des ta-
pis. Par exemple, les puces des

se nourrissent de matières organi-

ques dans les fent«s des planchers,
ne peuvent se développer ri les’

planchers sont tenus scrupuleuse-
ment propres. TN faut Aussi laver

: L’essai de la faculté
germinative des semences

 

Quand on dit qualité” en parlant
de semences, on entend la faculté
de germer, l'absence de graines de
mauvaises herbes où d'autres plan-
tes cultivées ainsi que de balle, de
saletés et de maladies. L'unifor-
mité de grosseur et de couleur
vient également sous l'en-tête de

qualité. Cependant, quelles que
soient la pureté et la propreté de la
semence, celle-ci n'a aucune valeur
si elle est incapable de produire

des plantes normales vigoureuses;
et l'essai de germination est le seul
moyen de s'en assurer; c'est pour
cela que les laboratoires d'essais de
la Division des semences du Minis-
tère fédéral de l'Agriculture ont été
établis. Ces laboratoires ne se bor-
nent pas à fournir des données en
vue de l'application de la Loi des se-
mences, mais ils donnent des ren-
seignements aux cultivateurs et aux
jardiniers touchant la qualité des
semences qu'ils Pésirent cultiver.

L'exécution des essais de germina-
tion n'est pas toujours chose fa-
cile. Sans doute, l'essai des semen-
ces bien mûres et de haute qualité
ne présente pas en général beaucoup

de difficulté, mais il y a de nom-
breuse exceptions à la règle. Les
semences sont des organismes vi-

vants, et l'analyste ne sait jamais au
juste comment un lot particulier de
semences se comportera au cours
de l'essai. Beaucoup de semences

qui paraissent être vivantes ne sont
pas capables de produire des plantes
dans les conditions de grande cul-

ture; on les considère donc comme
sans valeur. Les plantules de tré-
fle ont souvent des cotylédons bri-
sés, des racines fendues et impré-
gnées d'eau ou d'autres singularités

qui empêchent les plantes de se dé-
velopper. Les plantules de ce genre
ne sont pas comptées par les analys-
tes dans les résultats officiels des

essais de germination,
La germination est souvent lente à

se faire chez beaucoup d'espèces,
c'est-à-dire que la semence ne ger-
me pas dans la période normale.
Des personnes inexpérimentées en
conclueraient, que ces semences sont
mortes. Cependant, les analystes
ont constaté que ces semences en
apparence inertes peuvent germer
avec le temps et que ce sont des
bonnes semences. Cette lenteur

cause de gros tracas au laboratoire,
spécialement en certaines saisons,
lorsque la semence est envoyée au
laboratoire immédiatement après la
moisson. Elle se rencontre spécia-
lement dans les céréales récoltés en
temps humide. Cette incapacité
temporaire de germer disparait gé-
néralement avant les semailles, si
la semence est bien conservée.
Malheureusement, il n’y a rien

dans l'apparence de la semence pour
indiquer qu'elle passe par cette pé-
riode d'inertie. Par exemple, un
échantillon de semence peut être
envoyé au laboratoire par un culti-
vateur bientôt après la moisson, et
le pourcentage de germination peut
être faible à ce moment. Plus tard
un autre échantillon arrive et cet

essai peut donner un pourcentage
beaucoup plus élevé que le premier.
de sorte que le cultivateur s'imagine|

naturellement que les méthodes em-
polées par les laboratoires du gou-
vernement ne valent rien. Les per-
sonnes soumettant des échantillons
pour essai doivent se rappeler que
l'analyste ne peut indiquer dans
son rapport que les résultats qu'il a

obtenus sur les seul échantillons sou-
mis. Cette lenteur de germination
dans les céréales, le mil et les se-
mences d’autres récoltes, a été fré-

quente pendant l'automne de 1935,
et spécialement pour le mil récolté
dans FEst de I'ntario et pour les,
céréales de l'Alberta.
00e

La navette pour

les porcs

D'après les observations faites à
la Station Expérimentale de Ste
Anne, une des plantes appelées à:

jouer Un rôle important dans l'ali-
mentation des porcs 1'été est la na-
vette qui fournit un pâturage de

première valeur pour les porcs.
Sa culture est facile et ne deman-

-de qu'une bonne préparation ordi-
naire du sol. Elle s'adapte bien à
presque tous les sols qui ne restent
pas trop en mottes parce que la
graine étant petite il faut qu'elle
soit en contact avec le sol pour fa-
ciliter sa germination, Une addition
de 10 tonnes de fumier au terrain

est une chose désirable.
L'ensemencement peut se faire de

deux manières: en rangs ou à la
volée, mais la première méthode est
préférable. A cette Station, la na-
vette est semée en rangs espacés de
18 à 20 pouces pour que les porcs
puissent marcher entre les rangs et
ne pas trop briser les plants. Pour
effectuer le semis on se sert d'une
planète à main et On sème a rai-
son de 3 à 4 livres à l’acre, On sè-
me le printemps aussitôt que la
température et les conditions du

mi-juin.
Une bonne méthode, c'est de di-

viser un champ en deux afin d'al-
terner le pacage et ainsi conserver
la navette jusque vers le mois d'cc-
tobre ou novembre. A cette même
Station on fauche a chaque jour la

quantité nécessaire à donner et ce
n'est que le regain qui sert de pâ-

quand elle a de 8 à 10 pouces de
hauteur. NH y a donc 2 manières de
l'utiliser: 10 la faucher pour la ser-

vir aux porcs: 20 envoyer les pures
dans le champ de navette. mais il
ne faut pas les y envoyer quand
la navette est trop jeune car ils
mangeront le collet de la plante qui
ne repoussera plus. Il ne faut pas
trop attendre non plus. car elle for-:
mera du bois et ne sera plus utilisa- ;
ble. Les porcs s'y habituent très vi- |
te. Une acre peut pacager de 16 &
20 porcs adultes.
D faut voir à ne pas envoyer les

porcs dans le champ de navette
pendant la rosée, ni la pluie ni du-
tant les gelées car ils seront expo- |
sés À la météorisation, 11 faut éga- !

à cette plante afin d'éviter le même
danger.
En dépit de cet inconvénient, la |

navette est une des plantes fourra-
gères qui fournit le meilleur pétpatu- les animaux. ou saupoudrer Jeur

fourrure avec de la poudre fraiche
de pyrêthre, après jes avoir mis:
sur une feutile de journal. que Ton!
replie ensuite snigneusement et que qui peuvent être tombées de leur

+

rage supplémentaire pour les porcs |
et elle épargne uné grande quan-
tité de moulée.

 

y Yecticide,

terrain le permettent afin de four-
nir de la verdure aux porcs vêrs la

turage pour les porcs. On la coupe:

 

Les engrais chimiques et
comment s’en servir

 

La fonction principale des en-
grais chimiques est. de fournir, sous
une forme assimilable, l'un ou plu-
sieurs des trois principaux éléments
de fertilité, savoir l'azote, l'Acide
phosphorique. et la potasse. C'est
chose extrémement difficile, dit C.-
H. Robinson chimiste du Dominion.
des fermes expérimentales fédéra-
les, que dindiquer de façon tant
soit peu exacte la quantité de ces
éléments que l'on doit appliquer au
sol pour obtenir les plus gros ren-
dements. Il y a, en effet, bien des
facteurs qui peuvent affecter les ré-
sultats d’Une appW-ation d'éléments
fertilisants, et les principaux de ces
facteurs sont la texture du sol, la
quantité d'engrais assimilables déjà
présents dans la terre, la fumure
Appliquée précédemment et le trai-
tement donné aux récoltes, la réac-
tion du sol, les conditions ciimaté-
riques. et 1'égouttement.
L'habitude jusqu'ici à été de re-

gler le choix de l'engrais sur la na-
ture de la récolte. mais on admet
de plus en plus aujourd'hui qu'il
est nécessaire de connaître égale-
ment la quantité des éléments as-
similables de fertilite que renferme

le sol. En possession de ces rensei-
gnements, on peut, dans une lar-
ge mesure faire compensation pout
un manque anormal ou un exces

d'azote, d'acide phosphorique ou de
potasse, en ajustant la proportion
relative des éléments de fertilité que
renferme J'engrais chimique. Par
exemple, le mélange 4-8-10 est con-
sidéré comme excellent pour les
plantes maraichéres et pour les
pommes de terre, mais si l'on sait
que le sol contient une proportion
exceptionnelie d'azote, il est possi-
ble qu'un engrais moins riche cn
cet élément soit plus profitable.
De même, les rendements des ré-

coltes peuvent être sérieusement af-

fectés ‘si le sol n'a qu'une provision
insuffisante d'éléments assimilables
autres que ceux qui sont fournis par
les engrais chimiques, Si le sol est
très acide et pauvre en chaux. il
faut remédier à cet état de choses
au moyen d’engrais chimiques pour
obtenir les meilleurs rendements,
surtout si l'on cultive des légumi-
neuses, Dans certains districts a
pommes de terre du Nouveau-
Brunswick, on a constaté que l'ad-
dition à l'engrais chimique, d'une

petite quantité d'Un composé de ma-
gnésium, comme la dolomite ou la
keiserite, stimule la végétation de
la récolte, retardée par une quan-
tité insuffisante de magnésium as-

! similable dans le sol. On a réussi à
prévenir jusqu'à un certain point
certaines maladies en appliquant
certains éléments, comme le bore
et le manganèse. On étudie actuel-
lement l'emploi de petites quantités
de borax pour prévenir le cour
brun des navets et la pourriture du
collet chez les betteraves à sucre

{et les betteraves fourragères.
tr

 
+ Au ler avril 1936. les stocks d'oeufs

en entrepôt au Canada se chif-
fralent par 63.132 douzaines. Au ler
avril 1935, ils étaient de 319.572 dou-
gaines.

LES VIVRES SE
FONT RARES
EN BELGIQUE

| Plusieurs villes sont mena-
| cées de la rareté des vi-

vres, par suite des
grèves.

(QUELQUESDIDESORDRES
(Presse associée)

BRUXELLES, 19— Les policiers
et les réserves de l'armée ont été
appelés afin d'aider les autorités à

! distribuer des vivres parmi la popu-
lation. Certaines villes sont meéna-
cées de la rareté des vivres, par suite
des grèves. Un plan a été approuvé
par le gouvernement pour empé-

cher une panique.
On croit que les travaux dans le

port de Bruxelles seront suspendus
| aujourd'hui, par suite d'une grève
| de sympathie avec les employés des
quais d'Anvers. Le service des re-
morqueurs est suspendu à Gand. On
rapporte des désardres en certains
endroits. Une femme est morte de
peur et cinq manifestants, ont été
blessés, au moment où des policiers
enlevalent des barricades dressées
par des grévistes,

5 PERSONNES
SONT TUÉES

EN ESPAGNE
Des bagarres politiques é-
clatent dans trois villes

du pays.

DES BLESSES
‘Presse associée)

MADRID, 19— Cing personnes
: ont été tuées et huit autres blessées

 

 
 
tiques, en trois villes de l'Espagne.

| Les grèves se continuent dans tout
le pays. et le rombre des grévistes
à Madrid est d'environ 100.000. On
estime que dans le pays tout entier
les grévistes sont au nombre de 500.-

Les autorités de Barcelone. où
chiens et des chats. dont les larves lement les habituer tranquillement ; 100.000 autres employés de magasins

ont déclaré la grève her, ont ordon-
né aux propriétaires de ces établis-
sements de les rouvrir aujourdhui.
In n'y a pas eu de désordres,

Deux membres de la droite ont été
tués et un autre grièvement blessé

| dans tn erngagernent avec la zauche
‘à Santander. Deux personnes ont
| été tuées et six blessées à Valladolid,
{Un fermier 8 été blessé à mort et un

l'on brûle pour détruire les pucas'! hôte après être engourdies par lin ‘autre également biessé dans ia vilia

{ de Moronprovince de Séville.

Fa
| aujourd'hui dans des bagarres poli-,
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MEDECINS
DR PHILIPPE BELANGER, 389

Laurier-est. Bpéctalie. Chirur-
ie. Consultation 2 à 6 hres ®t
4 8 hres pun. R488.

DR J.-R. BELISLE, 15 Langevin
Hull Médecine et chirurgie
Spécialité: Maladies des (em-
mes, opératoires et non-opéra-
toires. Eur rendez-vous. & 3h56

CLINIQUE DES MALADIES DB
LA PEAU. Dirigée per le DR
A. SABETTA. Assistant profes-

sur de DERMATOLOGIE et
SIPHILIGRAPHIE de l'Uni-
versité de Montréai Consulta-
tions sur rendez-vous.

188 Cooper. Queen 924.

DR DE HAITRE, des hôpitaux de
Paris. 161 Stewart. Spécèelités:
Chirurgie. Malawe des femmes.
Maladie des organes genito-
urinaires. Consultation. 2 à 4
heuisé 30 et 7 à 8 heures 30
pm. R. 63.

DR A. DROUIN, 187 Rideau. 8pé-
cialité, Yeux, Oreilles, Nez,
Gorge. Consultation à à 5 et
"à 8 pm. R. 4789.

DR ROFAND GAGNE, 433, rue
Rideau. Tél. R. 245. Médecine
et Maternité.

DR J.-L. LAMY, 3211 Stewart
Spécialité, Chirurgie. Consulte-
tion 2 à 4 et 7 à 8 pm. Ri-
deau 1818.

Dr E. PERRAS, 192, rue Princi-
pale. Hull. Tél. Sher. 3741.
Spécialité: Rayons-X au bu-
reau. privé. Diagnostic et tral-
tement. Consultation, 1 à 4
pm, et de 7 à 8 p.m,

DR J.-L. PICHETTE, des Hôpi-
taux de Paris, 128 Hôtel-de-
Ville. Hull. Chirurgie-Médeci-
ne, Consultations: 1 à 3 et 7

Dr R.-F. VALIN, 165 Ave Lau-

rier Esl, Spécialité: Chirurgie
exclusivement. Consultations—
1 à 3 pm, et sur Rendez-Vous.

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

AVOCATS
AUGUSTE LEMIEUX, C BR,
Avocat Ontarlo-Québes 18 rue
Rideau. Queen 240.

 

 

 

Arpenteurs
LOUIS MIGNAULT, arpenteur-

géomètre, 23, rue Langevin,
Hull, P. Q. Tél. Sh. 3466.

MARCEL STE-MARIE, arpen.
teur-géomètre et ingénieur fo-
restler. 63, rue Principale,
Hull, 8h, 2078.

 

  

 

inistére des Travaux publics re-

contTa midi, (heure avancée), le

mercredi, 24 juin 1936, des soumissions

pour la confection et le parachévement

d'un plancher en béton dans la serre

du laboratoire national de recherches.

Ottawa, Ont, lesquelles soumissions

devront être cachetées, adressées au

soussigné, et porter sur l'enveloppe, en

aus de l'adrease, les mots: ‘’Boumission

pour plancher en béton, dans la serre

du laboratoirs national de recherches,

Ottawa, Ont
On peut consulter les plans et le de-

vis, et se procurer la formule de sou-

mission au bureau de l'Architecte en

chef du ministére des ravaux publics,

Ottawa.
On ne tiendra compte que des sou-

missions faites sur la formule fournie

par le ministère, conformément aux

conditions contenues dans ladite for-

mule.
Un chèque égal à 10 pour 100 du

montant de la soumission, fait à l’ordre
du ministre des Travaux publics et visé

On acceptera aussi comme garantie des
bons au porteur du Dominion du Cana-
da ou de la Compagnie des chemins de
far Natlonaux du Canada et de ses
compagnie constituantes, garantis sans
condition par le Dominion du Cana-
da, quant au capital et à l'intérêt, ou
les bons ausdits et, s'il v a lieu, un
chèque visé pour compléter le montant.

Par ordre,
J.-M, S8OMERVILLE,

Ministére des Travaux
Ottawa, le 18 juin 1836,

—

 
 

Ouvrage en Feuilles
Mételliques
VENTILATION

Toitures dans toutes ses
branches

J. R. DOUGLAS, Ltd.
260, rue Slater Q. 2380

Nous donnons un prompt
service.

Wht
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Remerciements 2 i A vendre 25
 

BEAUCHAMP-LARABIE. — Les
familles Beauchamp et Larabie
remercient sincérement toutes les
personnes qui leur ont témoigné
de la sympathie à l'occasion de
la mort de Madame Edgar Beau-
champ, soit par offrandes de mes-
ses, bouquets sptrituels, tributs

floraux, sympathies, visites ou :s-
sistance aux funérailles.

8t-Jacques, de Rockland, et sa fa-
mille remercient trés sincérement
tous ceux qui leur ont témoigné

sympathie, messes offertes, tributs

tes personnelles à
mortelle ou assistance aux funé-

 

 

épouse bien-aimée de feu Israël
Sirois, décédée à sa demeure, le

Funérailles samedi matin à 8 heu-
res à l'église St-Joseph de
Wrightville. Départ du cortege
funèbre de la résidence, 41, rue
Walker, à 7 heures 45. Inhuma-
tion au cimetière St-Rédempteur.
Parents et amis sont priés d'y as-
sister sans autre invitation.

19573-6-142
 

Monuments

200 MONUMENTSde qualité à prix
réduits — érigés partout en Ca-
nada, Aussi cartes mortuaires.
J.-P. LAURIN, 95, rue Georges,
Ottawa.

Directeurs de funérailles

COMPAGNIE FUNERAIRE RA-
_CINE. LTEE, 127 Georges. Ottawa.

. 650.
MsEVOY BROTHERS, funérailles
de distinction Q. 8600-8601, Prix
modérés.

 

 

 

 

Amusement 13a
THEATRE FRANCAIS. — Jeudi,
vendredi et samedi. Programme

double. Bill Boyd dans “Burning
Gold”, Aussi Charlie Chaplin dans
“Modern Times".

 

13a
THEATRE RIDEAU. — Aujourd'hui
jusqu'a samedi, Jeanette MacDc-
nald et Nelson Eddy dans “Rose
Marie”. 13a

On demande 14
OR, ARGENT, bijoux, dents en or,

vieilles montres en or, diamants,
etc. Les plus hauts prix. 193
Sparks, Ch. 201. 14

 

 

  On demande à acheter
CAISSES enregistreuses, dactylo-

graphes, chaises de barbiers, vi-
trines, installations de bouchers,
meubles. Nous payons comptant
Queen 2586.

Instituteurs demandés 21
INSTITUTRICE connaissant par-
faitement les deux langues, possé-
dant certificat 21ème classe pour
école publique No 8 de Widdifield.
Salaire $700.00, S'adresser à M.
A.-T. Perrin, Casier 252, North-
Bay, Ont. 19338-21-142

INSTITUTRICE bilingue, certificat
liére ou 2iéme classe de l’Univer-
sité d'Ottawa. Salaire $700.00.
Louis Cayer, Lac Ste-Thérése,

Ont. 19320-21-144
INSTITUTRICE avec expérience,
possédant certificat 3ième classe,
pour l'école du village de Wendo-
ver. S'adresser Joseph Lacasse,
Sec. Wendover, Ont.

17222-21-142

 

 

  par une banque à charte, au Canada,‘ INSTITUTEUR possesseur d'Un cer-

devra accompagner chaque soumission. : tificat de deuxième ou de pre-
mière classe de l'Ecole Normale
de l'Université d'Ottawa, pour

| école publique bilingue. S'adresser
à M. Laurent Migneault, président
de la commission scolaire, à Drift-
wood (Ont). 19433-21-146

INSTITUTRICE bilingue possédant
certificat 2iéme classe. Salaire
$700.00. S'adresser 4 W. Lacasse,
Sec., Fryatt, Ont,

19424-21-145
|INSTITUTRICE possédant certifi-

cat 2ème année pour classe Se-
nior. La principale est engagée.
Ecole comprenant trois classes, si-

tuée près église et station. Con-
naissances musicales seront con-
sidérées. S'adresser à J.-R. Trem-
blay, Fauquier, Ont.

19552-21-144

Glace
POUR avoir de la glace pure télé-
phones à Sabourin et Henry. C.
180, 4679
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FEUILLETON DU "DROIT"

DEUX COEURS DANS
|| LA TOURMENTE

Par JOCELYNE

  
   DOTALM TLE:
 

No 8.

Sans plus de soucier de ce com-

pagnon de hasard, elle savanga

délidérement vers ia place,

PFrobabiement l'intempestif

gneur entendit-il le crissement du

sable sous les pieds, Car 11 se re-

tourne brusquement.

Une vive rougeur empourpra sun

visage. Lanieile. de son côté, sentit|

le sang attiuer à son front.

—Bernard de lavannes! Dieu, que

c'est absurde! Au fond, Je conna:s

& peine. ce jeune nomme. Pour-

Quoi suis-je troublée?
Pourtant, ‘is restaient 1mmObules,

l'un en face de l'Autre, darpés “ans

les longs pus de

L'esprit vit de Danielle envis\gea

tout à coup le comique de ia situa-

pai.

leurs peignous.

, Un instant, interdit, Bernard, vite

“conquis par la contagion irrésistible,
rit aussi de tout son coeur

La Jeune fille paria Ia première.

—Monsieur, dit-elle, j'a: ! nasisu-

;de de me oaigner ici, et. generale- |

iment. Jy suis seule, D'ou ma sur-
; prise de vous rencontrer aujour-

| d’hut.

{ Il ebaucha un geste, comme pour

dire:

—Si J'avais su..

| —Je vous avouerai même. déc:a-

abord. j'en al été un peu contra-
riee. ..

'etait asses vasts pour nous deux.
| Comme Bernard ne reponas:t
| pas:
}

| 703-2-142
ST-JACQUES. — Madame Aldéric-

de la sympathie dans leur récen-:
te épreuve, soit per cartes de

floraux, bouquets spirituels, visi-
la dépouille|

railles. 19523-2-142

Décès 6!
SIROIS. — Albertine Gaudreau,

 

i

"nant, chacun chez sof!

|

"POELE à çaz En parfaite condi-
! tion. Presque neuf. Une aubai-
1 ne pour prompt acheteur. — R.
{  3712F, 81, rue Charlotte.
! 331-25-j.n.0.
BOIS de charpente et tous maté-

; riaux de construction. Bardeaux,
250; lattes, 2 dollars. Plancher

* d'un pouce, d'usine ou de démo-
« Jlition. Produits usinés. Ten-Test,

portes, et châssis, angles, poutres.
etc, Téléphonez ou venez. M. Za-
german Ltd. Bayview Road. Sh.
5204. 25

MAISON en démolition, 70-72 ave-
nue Stanley. À vendre, bois d'oeu-
vre, briques, châssis, portes, lava-

; bos, éviers, cabinets à chasse,
baignoire, fournaise, poutres
d'acier.  D.-E. MacKenie. Car-

. ling 2878, Rideau 2844.
! 4678-25
+ MACHINES simples et composées,

pièces, neuves et d'occasion, cour-
roies, poulies, liernes, fers à U et

| rainés, etc. Moteurs électriques
| d’un quart à 300 chevaux. M. Za-
» german Ltd, Bayview Road, Sher.

6679.

| à eau, réchauffeurs dans une en-
;  veloppe calorifuge, réservoirs de
| cuisine, baignoires, éviers, cuisi-
| nière électrique 2 éléments. M.
, Zagerman Ltd. Bayview Road.
+ Sher. 6679. 25
. MOBILIER complet de 9 piéces
' pour salle à manger. Aubaine.

. 357.50. F. Slover Limited, 61, rue
| York, Ottawa. 25

droits à partir de $50, conditions
facile à débattre, pianos à louer
avec faculté d'achat. Orme Limi-
ted, 175, rue Sparks.

RADIOSréduits pour prompte ven-

débattre, Orme Limited, 175, rue

Sparks, s 25

NOUVEAU concours .au Magasin
Coulombe. Premier tirage, same-
di, le 20 juin, Cartes en vente
maintenant. Magasin Coulom-
be, 105, rue du Pont, Hull, Sh.
1425. 25

BAIGNOIRES usagées, $12 et plus,
lavabos, éviers, radiateurs d’eau
chaude, fournaises, tuyaux, val-
ves, raccords, cabinets à chasse,
tuyaux d’égout, radiateurs recou-
verts, etc.
Articles neufs et usagés de plom-

berle et de chauffage, achetés,
vendus et échangés.
A. PALMER,146, rue Booth.

4761-25

A louer 38
“COTTAGE” meublé au Lac Mc-
Gregor. S'adresser à Ernest Lau-
rin, Lac McGregor ou Case 27,

i Le Droit, Ottawa. 677-38-149
MAISON, 6 pièces, $15.00 par mois.
Aussi voiture à pain à vendre. Sh.
3261. 19372-38-142

MAGASIN et logis. Central. Loyer
raisonnable. 219, rue Notre-Darne,
Hull,

 

 

Appartements a louer 39
 

APPARTEMENT chauffé, 7 pléces
solarium. S'adresser Couture et
frères, 105, r. Champlain, Hull.

39-jn.o.

l'épreuve du feu. 8 pièces, eau
chaude, poêle électrique, frigidai-

 

re, grand balcon, très central.
Prix raisonnable, S'adresser au
gérant, Le Droit. 339-39-j.n.o.

Automobiles 54
 

PARTIES USAGEES d'auto. Vitre
de porte installée. messorts remis
en condition. Spratts, 12 Cham-
berlain, ©. 548. 54

PARTIES D'AUTOS, autos usagés
achetés pour mise en pléces,
pneus, batteries Baker Bros, 3,
rue Duke. Sher. 411. 54

WILLYS Knight et Willys notre
spécialité-. Réparations générales
d'autos de toutes les marques.
Garage Century, 95, rue Parent.

4792-54
TERRAPLANE, sedan, 1935. Com-
me neuf. Conditions. Sher. 3878.

54-142
CHEVROLET, coach, 1930. Parfait

| état, faciles conditions. Car. 86.
54-142

1

 
 

Tondeuses a gazon effilées
NOUS affilons et réparons les ton-
deuses à gazon. Nous fabriq ons
des clés. Barker's Sharpening
Works, 253, rue Bank. 4670

Radios 81
APPELEZ Zenith Radio Service,

lorsque votre radio est défectueux.
Toutes les réparations, $1.00 et
pilus. Sh. 831. 135, r. Principale,
Hull.

 

 

 

 
des chiens de taience, que Je n'ai

pas pu m'empécher de rire . com-

me vous Avez ri aussi... Mainte-

Elle s'éloigna, se dirigeant Vers

l'autre bout de la petite plage

Au moment de rejeter son pei-

| nour. elle regarda dans la direction :

|: du Jeune homme. ll avait quitté sa

piace au bora de la rive. et remon-

! tait lentement vers sa voiture.

Elle ne put se retenir de lui Crier:

—Vous ne vous baignez pas..

L'eau est délicieuse...

Ii se retourna. et. les yeux poses

sur elle, repondit en souriant:

-—Je craindrais trop d'être 1nais-

cret, Mademoiselle. Je vous laisse

chez vous

Et il continua de monter vers la

“route.

|

vi

Bernard arreta sa voiture au seul

dun petit c'adoulot” de Saint-

Tropez

En chemise dieue sans manches,

ra-t-elle simplement, que, de prime en pantalon court découvrant ses.

| jambes solides, assis devant un cok- :à plus charmante surprise de ma

Puis, Jai pensé que la mer tail savamment elabore par le Dar- ; vie. Au moment ou j'éliais com- Le serviteur s'inclina, un petit 'cette enfant avec toi, de Len taire 1016 depuis le matin, retira ie oliet

! BONS pianos droits usagés modeles|

te, à partir de $15, conditions à;

19674-38-144
i

GRAN” appartement moderne, à |

manne

DROIT OTTAWAiE

CARTES
D’AFFAIRES

DACTYLOGRAPHES

NOUS vendons, réparons, louons
toutes les marques. Underwood,
Elliott, Fisher Ltd. 203 Qasen.

J.-M, HILL, machines à écrire tou-
tes marques, location et répara-
tions; machines à calculer, 45,
r. Queen. Tél. Queen 982

ee

Agents demandés 18
“ THYRO-X ajouté à la gazoline en-
: lève carbone, augmente millage
* 25% à 50%, garanti, approuvé Au-
|  tomotive Test Laboratories, Chi-

cago. 100% Com. Ecrivez, Modern

Specialties, Plantagenet, Ont.
702-18-144

58

 

 

 
 

 

Foarrures
 

, 25 REMODELONS manteaux, modèles
18 juin 1936, à l’âge de 82 ans.‘ ARTICLES de plomberie, cabinets ! 1936-37, pour $15.00. Emmagasi-

nage 2%. Bas pour dames 29 et
plus. Queen 3783. Jos. Blondeau,
88, rue Queen, 4652-58

Combustible 74
BLOC:z# bois mou et franc, mélangés,

$2.00 le voyage. Slabs bols franc
et mou mélangés, $6.50. L. Arvi-

| sais, 278, Maisonneuve. 8h. 2476.
74

* CROUTES de moulin, bien sèches,
$6.00 la corde. Bois de corde mé-
langé avec un peu de bois franc,

! $550. Blocs coupés, au voyage,
$2.00. Wilfrid Arvisals, 258, r.
Malsonneuve, Hull, Sh. 6062.

 

  
74

BOIS dur, $228, s'enflammant
bien; bois de scierie, 81.50. C. a

7
BOIS dur, $6.50; le voyage, 32.25.

C. 409. T4

ANTHRACITE américain. Stove,
$14.75; Nut, $1450; Buckwheat
N° 1, $10; Coke La Salle, $12.50;
dur Jasper d’Alberta, $12.25; Mu-
tual Lump, $10.75. Meilleur bois
franc. Prix comptant. McAuliffe-
Grimes Lumber Co. Ltd. 161 Echo
Drive. C. 5500. 74

Personnel 15
NOUS REPARONS les plumes-

fontaines. Instruments Ltd, 240,
rue Sparks. 2389-75

PERMANENT à l'huile, $1.00. Aussi
pineapple, $1.00, Salon de Beauté

GIRARD, 277, rue Dalhousie Rid.
! 3290. T5
: PERMANENTS à l'huile 2 pour
i  $150. Garantis. Machine sans fil.
| Permanent, valeur $5.00. Spécial
' $2.00. 390, rue Champlain. Sh.

2980. 75
: PERMANENTS à l'hulle, garantis.
! 81.00. Parisian Beauty Salon, 292,

rue Dalhousie. Rideau 1675.

 

  
; 5589-75-53
PESTROY Co. fumigateurs breve-

tés du gouvernement. Punalises,
coquerelles, mites, rats, etc. 8afti-
Fume Gas. 100% de sécurité, Ou-
vrage effectif. Confidentiel  Ga-
ranii. Estimations gratuites. Ab-
solument assuré. Q. 1483. Soir,
S. 1079. 4637-75

LES REMEDES DU Dr DIXON—
Contre les névrites et le rnumatis-
me. Dcs miliers en sont satisfaits.

Vendu à la pharmacie Munroe

sculement, 335, rue Elgin, Seule-
ment 50c !a bouteille. 75

buanderie soigneuse pour ces ar-

ticles de toile de qualité. Elle au-
ra toute satisfaction en donnant
sa commande à l'Ottawa Sanitary
Laundry Co. C. 3100. 75
pr

M. Oscar Bédard a fait demande à
la Commission des Services publics de
Québec pour la permission d'établir un
poste d'essence au coin du Blvd Mont-
clair et rue St-Rédempteur dans la vil-

i le de Hull.
| Toute objection à l'octroi de cette
demande doit être déposée par ét au
bureau de la Commission, Pala.s de
Justice. à Québec, dans les 15 jours
après la dernière publication de cet
Avis,

Cr

(35)

 

L’EPOUSEE de juin choisira une,

VENDREDI 19 JUIN |

ementvos logements, servez-vous d
1COURRIER DE SUDBURY

JUIN CHEZ
 

Père Joyal.

(De notre correspondant)
SUDBURY, 19.—Aprés une discus-

sion de plus de deux heures, le con-
seil a décidé de soumettre sa nou-
velle réglementation pour le trafic
sur la rue Film au département pro-
‘'vincial de la voirie. Plusieurs mar-
chands et hommes d'affaires ont
demandé aux autorités de la ville
d'amender la défense de stationnne-
ment sur la rue Elm. Le conseil a
fait certaines concessions, mais il
a dû cependant en venir à la dé-
cision suivante: De 4 heures du soir
à huit heures du matin, il n'y aura
pas de stationnement d’environ 100

pieds du cété nord de la rue Elm,
ces heures, celles du soir surtout,
étant celles ou le trafic est le plus
congestionné. Les virages à gauche
Seront aussi interdits au carrefour

Elm-Durham.
La commission du marché muni-

cipal a été chargée de faire enquéte
sur la provenance de certains pro-
duits qui s'y détaillent. On sait que
les cultivateurs, réunis lundi der-
nier en congrès à la salle Sainte-
Anne, passaient une résolution pour
demander au conseil de faire réser-
ver le marché local aux cultiva-
teurs de la région et d'en empêcher
l'accès à certains colporteurs qui y
vendent des produits venus d'un peu
partout. C'est pour faire sulte à
cette résolution que le conseil a
chargé l'échevin Bradley de faire
enquête.

LES CHENILLES
Plusieurs employés d'agences ci-

nématographiques étaient en notre
ville cette semaine. Ils y sont venus
prendre les scènes des ravages que

font les chenilles aux arbres et aux
jardinages. L'un d’entre eux M. G.

Valiquette, d'Ottawa, agent de la
compagnie “Universal News R-=el”
en est à son deuxième voyage dans
le même but.
D'après le témoignage de quelques

naturalistes improvisés ou non, qui

ont étudié spécialement ce genre de
chenilles depuis quelque temps, le
printemps 1936 a porté leur nomorc
au plus haut point. Elles se multi-
plient pendant un cycle de trois ans.

L'année 1936 est la dernière de ce
cycle. En 1937, il recommencera et,
st nos informations sont bonnes, ce
ne sera qu'en 1940 qu’il y en aura

€n aussi grande quantité que depuis
à peu près trois semaines.

Quelques personnes se sont in-
quiétées en songeant que la région
EE

 

Pour adoption
JOLI bébé (garçon) pour adoption.

Ecrire Case 15, Le Droit.
19358-143

 

—

Chambres et pension 46
GRANDE chambre pour 2 person-

nes. Pension si désirée, 35, r.
Daly, Rideau 4914-M.

 

 

19485-46-144

936

 

UN ENFANT DE SUDBURY
ISERA ORDONNÉ LE 24

LES O. M. I.
|
|

R. P. Gaston Grenon, O.M.l. — Au conseil munici-
pal. — Les chenilles. — Récent discours du

 

serait bientôt infestée de millions dc
papillons provenant de ces chenil-
les. D'après une déclaration de M.
Rowe à Leroux, agronome régional,
il n'y à aucun danger de cette sorte.
Les papillons naissants resteront

dans les bois, étant donné que les
chenilies sont des insectes de forêt.

AU MARCHE
Le marché était très achalaridé,

jeudi matin. I s'y trouvait encore
beaucoup de jeunes plantations de

choux, de céleri, et de fleurs re
toutes sortes. La rhubarbe se dé-
taillait à six bottes pour 25 cents,
de même que les petits oignons ve:(s
et les radis. Quelques détaillants
présentaient pour la première fois
des épinards. La laitue en feuilles
était à 5 cents le paquet et à 10 et
15 cent sle pied; les asperges à
10 cents la botte.

On remarquait aussi beaucoup de
poulets vivants, dont le prix variait
de 90 cents à $1.25. Les patates
étaient assez rares; elles étaient
marquées jusqu'à $2.70 le sac. Les
navets et les carottes variaient en-
tre 20 et 30 cents le panier. Plu-
sieurs cultivateurs présentaient aus-
si des oeufs à 25 cents la douzaine
et du beurre à 25 cents la livre.

AU COLLEGE
Jeudi, à la salle de récréation des

élèves, avait lleu une soirée intime
du personnel et des étudiants.
On présenta d'abord les voeux

aux RR. PP. Jésuites qui quitteront
la maison cet été. Ce sont les RR.
PP. Louls Mailhot, E. Dumas, E.
Gervais et A. Dupuis.

Il y eut ensuite distribution des
prix de jeux et concert musical.
A l'issue de la soirée, la cérémonie

annuelle d'adieu des finissants se
déroulait à la chapelle, Le R. P.
Louis Mailhot fit le sermon et dis-
tribua ies diplômes de congréganis-
tes. Quatre élèves terminent cette
année leur études, MM. Hector Cha-
rette, de Sudbury; Philippe Philion,
des Chutes à l'Esturgeon; René Cas-
tonguay, de Kirkland Lake et Ovila
Campeau, de Sudbury.
NOTES LOCALES ET FAITS

DIVERS
Le R. P. Roméo Levert, O. M. I,

était mardi dernier en visite chez
ses parents, M. et Mme Alfred Le-
vert, rue St-Georges. I] arrivait de
Lebret, Saskatchewan. Il est re-
parti le soir même pour Ottawa, où
il sera ordonné prêtre, le 24 juin
prochain. Il chantera sa première
grand’messe en l'église St-Jean-de-
Brébeuf, dimanche le 28 juin. Le R.
P. Levert est un ancien élève du

| collège du Sacré-Coeur.
Le conseil de ville a voté un don

de $50 à la fanfare de Sudbury. Cet-
te décision sera soumise pour ap-

; probation au Département des Af-
faires Municipales. La fanfare a

l'intention de donner cet été deux
concerts par mois au parc Bell.
M. Robert Brown, grièvement

blessé lors de l'explosion qui se pro-
duisait à la gare du Canadien Na-
tional, le 24 novembre dernier,

 
 

 

PRETS DE $ 
Saladin chasse le lion

50 a $500
Remboursobles mensuellement

Prêts sur Meubles, sur Automobiles et Prêts Personnels

La Cie des Prêts et Finance Industrielle
| Sous la Surveillance du Gouvernement Fédéral
; Ch. 102, Immeuble Transportation — 48, rue Rideau

E.-L. DUPLESSIS, gérant Tél. Rideau 3700
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66 IEE TT
es ‘annonces classées

vient de sortir de l'hôpital, où il a
été pendant plus de 2 mois entre
la vie et la mort. M. Brown n’est
pas encore complètement remis de
ses blessures, mais il pourra dans
une quinzaine de jours retourner à
sa bijouterie, rue Durham. Comme
son compagnon d'infortune, Colin
Collins, blessé lui aussi à la même
occasion, il prendra des procédures
contre les chemins de fer de l'Etat.
Le R.P. Louis Mailhot, S.J., rec-

teur du Collège, préchait mardi,
mercredi et jeudi, à l'église Sainte-
Anne un triduum préparatoire à la
fête du Sacré-Coeur.

Milles Alma Samson et Murielle
Rumball recevaient ces jours der-
niers en l'honneur de Mlle Irène
Langlois, dont le mariage aura lieu
prochainement.

Mercredi le 24 juin aura lieu a
Ottawa, l'ordination sacerdotale du
R. P. Gaston Grenon, O. M. I, fils
de M. et Mme Eugène Grenon, de
cette ville.

Le R. P. Ricnara Vandandaigue.
S. J., directeur spirituel des élèves
au Collège du Sacré-Coeur, est par-
ti pour Montréa] où il préchera des
retraites paroissiales.
On vient de commencer à poser

une clôture métallique qui entou-
rera la terrasse de l'église Sainte-
Anne et de la croix Jacques-Cartier.
M. J.-A, Lévesque, des Chutes-à-

l'Esturgeon, était de passage en no-
tre ville, mardi dernier.
Pour assurances-vie, adressez-vous

à Léo Vigneault. “La Sauvegarde,
68 Borgia, tél. 1959.

seil municipal de proclamer le 23
juin, congé civique, les magasins
resteront ouverts ce jour-là. Les
marchands allèguent pour motiver
leur décision le trop grand nombre
de congés dans une période d'a peu
près un mois. Ils prétendent aussi
que leur affaires s'en resstentiraient
trop, s’il fermaient Je 23, étant don-
né que le lendemain, les Canadiens
Ffançais fétent la St-Jean-Baptiste.
M. A. Raymond, de Verner, était

de passage en notre ville jeudi.
Le docteur W.-J, Cook et l'inspec-

teur sanitaire Frank Rothery vien-
nent de déclarer que les eaux du lac
Ramsay ne sont pas potables a
moins d'être bouillies. Toutes les
personnes qui sont en campement
aux alentours du lac doivent être
excessivement prudentes dans l'usa-
ge qu’elles feront de ces’ eaux.
Sur quelques mots du R. P. A.
Joyal, OM.1,
Lors de son récent passage à

Sudbury, le R. P. A. Joyal, OM.I.,
directeur du Secrétariat de l'Asso-
clation d'Education, a prononcé à la ‘
salle Ste-Anne, une vibrante allocu-
bon sur laquelle 1! nous faut reve-
nir.
Après avoir exposé la générosité

de la population du Nouvel-Onta-
rio pour l'Association, et rappelé,
entre autres choses, que c'était l'an

Sudbury qui arrivait en tête de la
liste de toutes les souscriptions, le
R. P. Joyal s'écria, d'une voix ou

caise:
à vous tous du Nord-Ontarien, qui
Avez si bien su comprendre l'utili-
té. la nécessité de votre Associa-
tion, qui avez su la comprendre et
l'aimer jusqu'au sacrifice de de-
niers, dont vous avez besoin plus
que jamais en ces temps difficiles.”

Les Canadiens français de Sud-
bury et la région peuvent être fiers
et se féliciter de ces paroles, Ils ont
jusqu'ici fait leur devoir pour aider
l'Association, Nous savons perti-
nemment que la quête annuelle
donne souvent lieu à des sacrifi-
ces héroïques, Nous savons aussi
que le cercle Jacques-Cartier est le

tutrices de la province, dont les
membres se sont engagés a souscri-

fonds de l'Association.

qu'a rendu ici le R. P. Joyal est
l'aboutissant d’une autre reconnais-

du Nouvel-Ontario envers une as-
sociation qui a assuré la survivan-
ce du français dans nos écoles, qui
vient de donner peut-.eire le plus rendue dans la répartition des taxes
scolaires et qui est encore prête à

 

 

    

Malgré la récente déciston du con-;

dernier la paroisse Ste-Anne de|

passait la sincérité d’un grand apô-
tre de la cause catholique et fran-:

“Honneur et reconnaissance :

seul corps d'instituteurs et d'insti- |

re annuellement deux dollars aux |

Le témoignage de reconnaissance |

sance, celle des Canadiens français |

gros coup pour que justice nous soît ;

1
SO: BALE 5 RETSTERMAMiaIUEASLA TE LE - “IE.

     

  

nous rendre d'inappiéciahles servi.
ces. .
L'Association d'Education d'Onta-

rio. ‘le modèle de toutes les organi-
sations canadiens-frangaises du
pays”, selon le mor de M. Omer Hé-
roux, vivra longtemps, s'il n'en de-
pend que des bonnes Volontés una-
nimes de la région de Sudbury

ON RETROUVE
DEUXCORPS

Les recherches se conti-
nuent sur le lac Dupar-
quet où six bücherons

ont perl.

(Presse *Canadienne)

ROUYN, PQ. 19.—Les équipes de
chercheurs continuent a sonder le
lac isolé de Duparquet, aujourd'hui,
encouragées par le fait qu'elles ont
trouvé hier soir deux des six corps
des bûcherons qui se sont noyés
mercredi quand leur canot a chaviré

‘dans une terapête.
Les deux corps, identifiés comme

ceux d'Albert Toussaint, 22 ans. et

de Gerry Boucher, 36 ans, tous deux
de La Sarre, ont été trouvés a peu
de distance de l'endroit de l'acci-

dent.
Les six hommes périrent en reve-

nant dans leurs foyers après avoir
travaillé à la “drave” des billes de
bois sur la rivière La Sarre. Leur
canot était lourdement chargé. Il
sombra à 300 pieds du rivage. Pa-
trice Demers fut le seul membre du
groupe qui put se sauver à la nage.

rere

Permission à

Léon Trotzky

(Presse associée)
OSLO, Norvège, 19— Léon Trotz-

ky, chef communiste exilé, a été
autorisé aujourd'hui par le gouver-
nement norvégien à demeurer au
pays pour deux mois encore. Trotzkv

est en excellente santé.
 

| Re
: Matelas en feu

| à cet hôtel

“ Un incendie sest déclaré, ce ma-
‘tin, à l'Hôtel Duke, 99, rue Duke,
{à 6 h. 30, ce matin. Les dommages
| n’ont été que de peu de conséquen-
Ice et les flammes ont pu être cir-
conscrites au matelas où elles
avaient originé. Les pompiers n'ont

: pas eu de peine à mettre le feu sous
- contrôle
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: — L'autre jour, à 130 à l'heure,
je perds une roue

— Et Vous n'avez pas capoté ?
— Non, c'était la roue de rechan-

ge. .
0600

 

 

 

    

 

fait attendre.

‘long, ce bain.
' —En ettet!

—Est-ce que l’eau etait agreable”

—Je le pense ..

—Comment!..

—Mais je n'en sais rien.

-—Je n'ai pas pris de bain.

—Formidabie!..

| m'as-tu lâche, apres t'être mis en

"maillot, si tu ne voulais pas.
—Alors?

—Je n'ai pes pu.

—Tu nas pas pu! s'enahit l'autre.

Puis, éclatant de rire:

—Monsieur n'a peut-être pas trou-

Il n'a pas êté trop

ve sutteamment d'eau dans la

mer?

—-Ce nest pas tout À fait cela.

—Presque

, —N’exagerons rien! fit Bernard,

; malicieux, Dans is petite cnque!

‘ou je pensais me baigner, U y avait
| bien assez d'eau pour moi seul, ma:s
‘non pour deux personnes.
' —Pour deux personnes!

Bernard se pencha vers son ami.
—Andre, tit-1, J'ai eu, ce matin.

! aussi. Mais quand le comique de

|n’avons pu nous empecher de rire.

Elle a le rire le plus délicieux qu'on

puisse rêver.

, —Tout est deticieux chez la !Iem-

‘me qu'on aime! prniera sentencieu-

sement Andre, qui ne se tut jamais

; Jestueux alexandrin. Alors, tu as

; renonce & ton bain?

—Eh! pouvais-je

; compromettre ?

de naivete, de

risquer de la

. Lile est 81 pleine

traicheur d'âme,

 

{dre compte de ce que pouvait avoir
‘ d'inconvenient ce bain commun. .
| Mot,

j l'ignorer. C'est pourquoi j'ai léste-

| ment déguerpi, la laissant seule en-
“tre le cie) et l'eau.

Li fit une pause; puis:
j -~=Je me te cache pas, reprit-i,

ique je les enviais de la garder.
| Le barman sapp-ocna:
j —Que CGois-je servir a Monsieur?
| —I] faut absolument que je Doive
| Quelque chose? demands le jeune
| homme. distrait.

qu'elle na même pas semblé se ren- |

il ne m'est pas permis de

| perdu dans le vague. Il revoyait,

tourné vers lul; les grands yeux de

‘lumière, à demi cachés por de longs

; cù& rapprochés; les levres rouges,

,entr’ouvertes sur les dents eniouis-

santes: et, a son oreille, sonnait en-

Alors, pourquoi Cru capable d'improviser un 51 ma- : Core le rire trais, tout vibrant d'une

tranche et Jeune gaieté.

: Andre posa la main sur le bras Ge
son ami

—-Bernard ..

L'autre reprit pied sur la terre.

--Quoi donc?

—Prends garde! Tu es en train de

aevenir amoureux.

—I répondit nerveusement:

—Et gl c'était deja tait?

—Ce serait Un Vrai malheur.

—Est-il en moi de l'eviter?

—T'u simes la seule femme qui te

soit inaccessible.

Je le sais.

| —T1 te prépares des chagiins.

—J'aime ma peint. et je les ac-

. cepte.

~1Uu es libre, sans doute. Mais té

reconnais-tu

1

!

le droit d'entraîner

| 1 faut qu'elle ignore. Tu dois jut,

la situation nous est apparu, nous ‘au bord de ia mer bleue, la stinouet- laisser ignorer.

.. te gracieuse, et le charmant visage —Ou), acquiesça l'avarnnes.Je sau-

ral me taire. Je ne la troubleral

‘ pas. puisque jamais elle ne peut etre

à moi .. Mais 1! est partois trop

Gitticile de ne pas manquer à son

devoir.

Et 11 persait au petit mot quu

; avait épingie, tout & Pheure. auda-

j cleusement, dans linterteur de ia

‘voiture de Danielle, juste a la piace
; Qu'elle devait occuper pour conaui-

:re:

| ‘Je viens de vivre la plus Joue
minute de ma vie.

Bernard.”

! VII

: Quana elle fut seu, etenaue

! aans son hamac. au fond du jardin,
dans cette retraite delicieuse qu'eile

: appelaït en Suriant “ma trappe”.

i cherchant ie calme de ia sieste,

| presque aussi indispensable aux
heures ensolelliees de ce coin au

‘midi, qu'aux heures chaudes des tro-

{ piques, Danieile gilssa sa main aans
j son corsage. et, pour ia vingtienæ

{ man, Andre et Foloy attendait son mencer ma baignade, devine q'u sourire ironique su coin des levres. : aimer? Su te piaît de souftrir, à a qu'elle avait, apres son bain, trouve
, ami,

tion, ét sans essayer do dissimuler | Le que nous étions ai comiques, l'un Bernard en zouriant. fl Jete un re-
83 gaieté, tranchement, eile eclala | et l'autre. 1sce à face, Gans nor gard sur sa montre de poignet,
ae rire. |peignoirs à nous regarder comme; —Au moins, dit-il, tu De tes pas, —vVen suis resté médquse, euc, Et 1 demeura suencieux, is regard | Alors, LON devoir est LOUt Lracé. ; élie GÉNOtAIL UD CATACLÈrs VOIONIAUE :

! s'est avanc® vers moi. souriante, pius
Des qu'il vit ia belle torpédo im- Jolie que Jamais. sa tête fine serrée | Andre”

| —Et aussi je me sis rendu comp- | modiie, 11 se leva et savanca vers! aans le bonnet de cnoutenouc.…

—-Pas possible! s’écria André, qui |
avait déjà devint.

—Bon'..

: —Un COCktAU tres aoux.

da Tavinnes, avec inaitierence.

Qu'est-ce que tu as pris, | guise! Pourtant, ménage-is ..
‘temules sont desunies à Jamais.

—Donnez-moi le même, comraan-

vos | epmgie au Coussin de as voiture

“Je viens de vivre i Pius jous

‘ Detourne-toi, Bernard! Renonce à minute de ma vie.
cette chimere!

~I1 est trop tard, Andre.

ernars
L'écriture etait ferns et nett:

et decide, peut-être même un ped

autoritaire. LUany regardait ce bout

de papier que ia douce tiédeur a*

son corps avait froissé

—Quelle audaace! pensa-t-eile

Comment a-t-il ose m'écrire cela!.

Une voix. au fond d'éhié-meme,

implacable et rude, seieva:

—S'1l à eu tort Ge 1ecrire, tu as

eu beaucoup plus tort encore de i#

lire et de le conaerver

Humblement eile reponait a

voix.

—Pouvais-je detruire ce pillet toug

de suite, (a, sur le bord de ia route?

Ma voiture etait surcnautiee et

J'avais natfe de fur

—Mais tu ez rentree à ia Ma!aon

depuls quatre neures, et ce papier

a5. tOUJOUrs Gans tes mains

—Aussi suis-je venue ici pour ie

Getruire en toute sécurité, sans être

vue.

—QUu'attenas-tu, maintenant. pour

le faire”

“Je viens de vivre ja pol

minute de ma vie

18

3908

Bernaid'
Sur le sabie blond Ge ja greve,

naute sinouette aux larges epsuie.
que le ptignoir de bain n arriva:
"pas a ridlculiser :ul apparut. La tet
bien piantee, les traits réguilfrs cof
fiers, ir, rire si franc et Bl jeune

jtout, en Bernard, était symnatoi
que.

(A suivre)
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i Les jardiniers maraichers Ottawa aura La construction de la nouvelle

rraient hé By | une couronne — Légation de France est en marche :

GurAlen au mare e € >) une | déposée À Vimy | | PRAGUE, Tchécoslovaquie. 19.—

zone tout a fait réservée - La pose de la pierre angulaire se ferait le 14 juiliet | FATact dr

i

|
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‘LA MORT D'UN
EX-MINISTRE
(PresseAssociée)  
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On Demande
TROIS HOMMES pour Hull

et la région de la Gatineau

=
P
s

marinsos ‘   
A la suggestion du maire por le T. H. W.-L. MacKenzie King. l la chambre des députés et ancien |

Lewis, le bureau des co - | membre du cabinet tchèque est mort ‘

|
i

res a approuvé, hier après-midi, | eu ;
; ’ i re

|

aujourd’hui dans un sanatorium |. l'achat d'une couronne de $100 , Les travaux de construction du que la pose de la pierre angulaire des suites d'une blessure de balle.|
| i

|

m
a

Cette mesure aurait pour but de mettre fin à la ; qui sera déposée au monument |; nouvel immeuble destiné à abriter | du nouvel édifice serait faite le 14
rfptr-surrence injuste des revendeurs qui détail- Vimy,au mots deJuillet, a | les bureauxdeppation =Pare. : Jeaie2prisede2 ; Hommes mariés de 30 à 55 ans qui ne répondent pas

lent des produits importés. demandera à In légioncana: | ments du Ministre et de sa famille publique. Il appert que le premier Voeux envoves aux annonces, mais qui tout de méme désirent une po-
sition permanente qui justifieraient leurs efforts et le
temps dépensé dans un commerce qui assure une aug-
mentation de revenus.

dienne de choisir le délégué qui | sont commencés. Les chantiers sont. ministre du Canada, le T. H. Wil-
sera chargé de représenter y ! déjà très actifs et on compte qu'ils | liam-Lyon MacKenzie King, serait
ville d'Ottawa en cette circons- | le seront totalement d'ici quelques appelé à présider la cérémonie qui |
tance. jours. -revêtirait un caractère très impo- Le maire Lewis a exprimé les

ee [ A ce propos, nous croyons savoir sant. !

FAITS-OTTAWA |
voeux d'Ottawa x Johannesburg,

Afrique-Sud, dans une lettre au
’ 3 x

eT ronses 5 SonedeRowe à PembrokeMurray King, cing ans, 18, avenue ; Poo cROrS, WM. Jou y, . «

le vingt-neuf juin

LE BUREAU DES COMMISSAIRES. à Johannesburg,

 

Une compagnie internationale établie et faisant Affaires au
Canada — Une nouvelle invention qui a doublé le nombre de ses
ventes depuis trois ans et est à établir la distribution de ses ven-
tes de long en large du Canada.

Vous n'avez rien à engager, nous ne voulons rien vous Ven- 1
dre — En fail nous vous établirons dans votre propre commer-
ce — nous palerons l'éclairage, le salaire d'une sténographe, etc.

On va demander incessamment |sous une fausse impression et dé-
au conseil de ville d’amender les ;truire la confiance qu'ils peuvent
règlements du marché de façon avoir à l'égard des jardiniers ma-
que certaines sections soient ex- raîchers:
clusivement réservées aux jardi- L'avocat de la ville
niers qui y vendent des produits lo- M. F.-B. Proctor, C.R., avocat de
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versaire de Ia fondation de la ville, |

journal "Rand Daily Mail” de

l'endroit, à l’occasion du 50e anni- !

partement des affaires extérieures.

Norfolk, a reçu de nombreuses con- : En effet, depuis le ler avril jusqu'au :

 

 

 

caux. Ceux qui vendent des pro- la cité, prié ;, (tusions et entailles ainsi qu'une! ; ; €
i duita importés de l'ouest de l'On- mion sut In ooqonner jardiniers fracture probable du bras gauche | 13Juin untotal ore| Le chef comsmrrmron ontarien. M — et nous vous donnerons un profit chaque semaine.
! tario ou de la province de Qué- maraichers a déclaré, en partie, ce 94aRd il fut frappé par une auto- ue le nombre des Canadiens qui. Earl Rowe, parler Porake Ce | RESULTATS DU Nous invitons les jeunes hommes ambitieux et honnêtes de

bec seront obligés de s'installer qui suit: ‘ ’ mobile, à 7 h. 20. hier soir. Au dire Ÿ | bell ison | cart + P a 18 TIRAGE DU CLUB Se renseigner sur ce nouveau commerce — Vousn'avez rien à
) dans les endroits réservés aux re- “Opn a fait de ssentations à |de la police l'enfant alla se jeter vont aller passer la belle sa on | 29 juin prohcain. perdre. Nous vous invitons à vous présenter immédiatement, Lar
IE: vendeurs. Toutefois, avant de fai- l'effet que certainevendeurs.qui devant la voiture en mouvement, Le | Outre-mer n'a cessé d'augmenter la semaine prochaine un de nos voisins pourra bien être au tra ë

| depuis le commencement du pria-, LA DECOUVERTE “Association Cendrillon” | vail sur le territoire que vous convoirez et alors il serait trop tard.
temps. Ces chiffres feront toutefois: qui a eu lieu le 13 juinconducteur était Fred King, 164, rue Cette position est permanente. Nous exigerons des références.

re une recommandation en ce sens. ne sont pas des producteurs, mais
au conseil de ville, le bureau des qui achètent des fruits et des pro- Gloucester. Il déclaraà la police que un nouveau bond si l’aa tient comp- D’UNE ETOILE [Il Nous tiendrons également compte de votre expérience comme ven- ;
entendentqua Jemander au ou duits maraichers dans les parties l'accidentsurvintàl'angledesave- | des 6.125 anciens ‘combattants | —_— Gagnant du $25.00: M H. | deur.

um un rapport sud ou ouest de la province, les |; ; : , qui, au cours de l'été, iront prendre (Presse Associée) Goneau, 55 Hannah, Eastview. i . 2sur les sections que l’on pourrait |transnortent à Ottawa par camion |ave lul-méme transports Venfant | 1 my. | Pendant que les astronomes ob- Il vous est possible de gagner de $20.00 à ;
réserver pour la vente des produits
locaux. "

Le bureau des commissaires en
est venu a cette décision, hier
après-midi, après avoir pris con-
naissance d’une requête soumise
par MM. Joseph Cyr, Charles-T.

A. Mi-
chaud et signée par 136 jardiniers
maraîchers qui renrésentent un to-

Williams, G. Herron et

ta! de 466 employés.
Dans le passé les jardiniers ma-

raîchers ont été pratiquement for-
cés de vendre des produits importés
pour faire face à la concurrence,
mais ils ont décidé de ne vendre à
l’avenir que des produits locaux.
Les requérants ont ajouté que si
leur demande était accordée, ils
étaient prêts à payer à l’avenir des
loyers plus élevés au marché.

L'avis de Geldert
Le commissaire G.-M. Geldert,

qui est en charge du marché, a dé-
claré que c’était la premiére fois
que les jardiniers faisaient une of-
fre concrète. I! affirma que, dans
le passé, ils ne s’entendaient pas
complètement. Il ajouta que si
tous les jardiniers étaient d’accord
il était prêt à les appuyer complè-
tement.

“Un homme n’a pas plus le droit
d'amener au marché un camion
rempli de céleri de l'ouest que de
vendre en pleine rue Sparks des
produits agricoles”, nota le com-
missaire Geo.-H. Dunbar.
“Toute personne qui vend des

produits qui n’ont pas été cul-
tivés dans la région est un reven-
deur et il devrait être considéré
zomme tel au marché”, ajouta M.
Williams, l’un des délégués des
maraîchers.
“Une fois que l’on aura choisi

les sections, il y aura des affiches
pour montrer que l'on ne vend la
que des produits locaux”, expliqua
‘e maire Lewis.
Le commissaire Geldert fut d’a-

ris que dans les sections en ques-
tion l’on ne devrait pas permettre
aux jardiniers de vendre les pro-
duits d’un voisin. Les délégués
firent remarquer que l'on pourrait
sermettre la chose si, pour une
raison ou pour une autre, un jar-
dinier était obligé de quitter le
marché à bonne heure.

Concurrence injuste
Le commissaire Allan-B. Turner

xdmit que non seulement les jardi-
tiers, mais encore les marchands
ocaux était l’objet d’une concur-
‘ence injuste de la part de gens
qui viennent au marché avec des
samions de cing tonnes chargés
de fraises, de céleri ou de choux,
prêts à vendre à tout prix afin
de se débarrasser de leurs produits.
De plus, ces gens ne paient aucu-
ne taxe d'affaire.
Le commissaire ajouta que si les

règlements étaient modifiés on les
ferait observer avec la plus gran--
de sévérité. Les délégués dirent
que c'est ce qu’ils voulaient.
La délégation soumit une requé-

te écrite dans laquelle il était dit
que l'on fait actuellement la vente
au marché By de produits agrico-
les importés que l'on prétend être
des produits locaux. On notait en-
zore que cette pratique était de na-
:ure à laisser les consommateurs
A

 

AMELIOREZ VOTRE FOYER
AVEC DES

fl vous en coûtera
bien peu pour mu-
nir votre foyer d’au-
vents. Laissez-nous
vous conseiller. Vous
n'encourrez aucun
engagement en ce
fatsant.

C. H. PETCH
Fabricant d'auvents

attrayants

 

 Téléphone: Carl. 260
 

 

 

 

|Poirier
& Freres
175, avenue King Edward

Tél. Rid. 6794-7271
 

 

SPECIAUX POUR SAMEDI

22c
25c
23c
10c
25c

Beurre de crémerie.

La livre

Shortening livres
. pour

Farine Five Roses,
Sac de 7 livres

Prunes rouges importées.
La douzaine

Pêches fraiches douz.
pour

"hd0 25¢
Masse.oars fancy. 59¢

BOUCHERIE

Roti de Jeune Lard,  dans l'épaule, la lv. 17¢

Rôti de Boeuf de l'ouest, *
(chuck roast), la Iv. . 12¢

fesse en-Vean nourri auait,

Laivre 0 15c

25c
Jours frais, la livre .. 10c

Jambon Cottage, env.

Nous avons aussi viandes cuites cellophane. la lv.

Saucisse et Boudin, tou.

de toutes sortes.
SERA

è

aonces Classées” aujourd'hui.

et ont la permission de se placer
sur le marché By et de les vendre
de leurs voitures. Si tel est le
cas, il me semble qu'on devrait
mettre fin à une pratique de ce
genre. Je ne crois pas que le mar-
ché ait été destiné à l'usage et au
profit de personnes qui vendent de
leurs camions des produits marai-
chers et agricoles recueillis dans
des endroits éloignés d'Ottawa.
Ces vendeurs font nécessairement

lune concurrence injuste aux fer-
miers, aux maraichers et aux mar-
chands locaux qui vendent des pro-
duits semblables de leurs maga-
sing en ville, et qui portent la res-

à l’hôpital municipal,
* » . :

Un fameux magasin à rayons,
d'Angleterre construira sous peu un |
important édifice à l'angle des rues |

Queen et Elgin dans les deux édifi- |
ces occupés actuellement par le gou-
vernement fédéral, Quand la compa-
gnie en question entama les négocia-
tions pour s'assurer l'acquisition de
cette propriété, elle fut obligée de
soumettre à la commission du dis- |
trict fédéral les plans de l'édifice

l qu'elle avait l'intention de construi-

re, et ces plans viennent d’être ap- |
prouvés à quelques détails près. On
sait qu’il y a de fortes restrictions
d'imposées à propos du genre de ponsabilité de leur propriété en

plus d'une taxe d'affaire.

“Un troisième point parait dans
le mémoire soumis aux Commis-
saires, c’est le suivant: que la vente
des produits agricoles et marai-
chers récoltés en dehors de la ré-
£ion immédiate soit prohibée dans
l'endroit du marché réservé aux
fermiers et aux maraîchers. Une
telle prohibition de vente, afin
d'être effective, devrait apparem-
ment s’appliquer aux individus

| qui achètent pour revendre, plutst
qu'aux produits offerts en vente, ou ,
bien elle devrait s'appliquer à la
localité où »ces produits sont culti-
vés. Pour les raisons déjà énu-
mérées il me semble qu’on devrait
restreindre en autant que possible
les avantages des marchés d’Otta-
wa à leur but premier, c'est-à-dire,
de fournier aux fermiers et aux
maraîchers locaux, qui désirent
offrir leurs produits aux consom-
mateurs, la chance de le faire sous
la surveillance municipale et en
concurrence ouverte entre eux, mais
dans de telles conditions qui les
protègent contre une concurrence
iniuste de la part des commerçants i

qui ne sont pas des producteurs, ou
bien qui transportent ou importent
d’endroits éloignés, et ce avant la
saison dans cette localité. des pro-
duits naturels semblables et oui,
par conséquent, peuvent accaparer
le marché. C’est de ce dernier gen-
re de négoce que les marchands de
légumes et de fruits et autrestirent
leurs moyens d'existence, dans le-

l quel ils ont placé de forts capitaux
jet duquel, s’il est profitable, ils
tirent de quoi payer les taxes et
autres obligations. I! semble irrai-
sonnable autant qu’injuste. que les
&rands placements qu'a faits la vii-
le dans ses propriétés du marché
servent, si non à cette fin du moins
avec ce résultat, à priver d’un reve-
nu les .narchands locaux qui font
un commerce établi d'une grande
valeur pour la région.

“Ils est évident que, s'il leur est |
permis de vendre des produits na- !
turels en concurrence avec les pro-
ducteurs incaux, le marché jusqu’à
ce point est détourné de son but
premier, qui est, je crois, d'offrir
‘un endroit où producteurs et con-
sommateurs se rencontrent en vue

de la vente et de l’achat des pro-
duits naturels. Ce serait tout à
fait marcher de front avec une po-
litique éclairée si cette catégorie
de personnes était entièrement ex-
clue du marché, et à défaut d’un*
exclusion complète, le désavantage
qui résulte de leur admission de- :

vrait, au moins, être réduit à son
minimum. Le Conseil de Ville de-

| vrait étudier quelle politique muni-

 
 

   
cipale pourrait être adoptée sous ‘
‘ce rapport.”

“Il ne serait peut-être pas hors
de propos de suggérer qu'à certai-

| nes époques et par certaines per-
‘sonnes autorisées, les marchés de
tla ville ont été envisagées comme
: source de revenu municipal. en ce

‘sens qu'ils devaient rapporter un
bénéfice à la Corporation. Je ne ;
‘suggère pas que les marchés doi-
vent être maintenus à perte. mais

que l'élément de profit municipal
est la dernière considération qui
doive inspirer les administrateurs
des marchés d'une grande ville.
Tout prix exigé pour un étal et tout
honoraire de marché demandé à
une personne qui tire son existen-
ce ae la production et de la vente
des produits naturels, si ces per-
sonnes doivent rester en affaires et
gagner raisonablement leur vie,
doivent être à la charge de l'ache-
teur sous forme d’une augmenta-
tion du prix de vente des produits.

Si celte politique est suivie jusqu'à
un certain point elle gétruit le but
principal d'un marché, car si ce
dernier doit avoir une valeur pour
la société, ce ne peut être qu’en au-
tant qu'il reste un endroit où pro-
ducteurs et consommateurs vien-
nent en contact direct dans la vente
et l'achat des produits naturels,
sans être ennuyés par l'effet do
droits et obligations excessifs, et

| sans l'interposition et la concur-
i rence des intermédiaires. des ven-
deurs à commission et de ceux qui
ont l'habitude de couper les prix.”
“Le Marché By est la propriété

des contribuables de la ville d’Ot-
tawa, et ce qui lui est nuisible leur
nuit & eux aussi. Îl est peut être
un peu tard, vu l'approbation ta-
cite qui a permis l'empiètement
des particuliers dans le passé. pour
|remédier entièrement à ces man-
| quements. mais il devrait étre pos-
sible, et il serait tout à fait légal,
d’empêcher les commerçants. dont
le négoce vient directement en con-
flit avec les fins pour lesquelles
le marché est maintenu. de faire
usage d'une propriété qui aboute
leur le marché.”

 
 

  
 

. N'oubliez pas de lire les “An- |

constructions qui peuvent être éri-

gées sur cette partie de la rue Elgin.
; Aussi croit-on que le magasin que
l'on bâtira sera d'une architecture
qui s’harmonisera très bien avec
celle du Château-Laurier et des édi- !
fices parlementaires.

LJ » Li

Robert Stewart, le secrétaire de

l'Union des Charpentiers d'Ottawa,|
âgé de 73 ans, est décédé subitement.
hier après-midi, dans les bureaux de !
la Progressive Printer. 430, avenue|
Gladstone. Le défunt ne laisse qu'un
fils, John Steewart, de la police fé-
dérale.

* . .

Une autre mort -ubite s'est égale-
ment produite, hier. C'est celle de
William-Charles Jones, autrefois
professeur au Collegiate. I] était âgé
de 58 ans. :

° + .

Le greffier de la cité, Nelson-R.

Ogilvie, a écrit au bureau des com-
missalres pour leur apprendre qu'il
avait rempli la vacance existant

dans son bureau par la nomination
temporaire d'Alfred T. Hastey, âgé
de 21 ans, demeurant à 9, rue Gil-
mour.

* . -

Le congrés de la Dominion Fire

Prevention Association s'est conti-'

nué, hier au Château-Laurier. Il y
fut discuté des moyens de réduire a
leur minimum les dangers quotidiens

d’incendie. Le conférencier au déjeu-
ner, hier midi. fut l'hon. Alfred-T. ;
Fleming. Les orateurs dans la soirée|
furent la sénatrice Cairine Wilson et

John Stiles, commissaire fédéral des|
Boys Scouts. La sénatrice parla des|
risques constants d'incendie causés|
par les fumeurs de cigarettes impru- |

dents. M. Stiles expliqua comment!
on habituait les Boys Scouts à la
prévention des feux.

. ° . i
Durant les derniers deux mols et

demi, prés de 10,000 canadiens se
sont embarqués a destination des!
ports d'Europe ou d'Angleterre. C'est

 

 

 

Bois de Charpente de
Pin Blanc

Naturel ou fini... $19.00 et plus

Epinette........ $28.00 et plus

Portes, fenêtres et travail
d'atelier à prix raisonnables.

Jas. Davidson's & Sons
Angie des rues Rochester
et Albert—Tél: Sher. 217

 

=

part au pèlerinage de Vimy.
msrt

LES PROBLEMES DE SECOURS
DE NORTH-BAY, ONT.

NORTH-BAY, Ont, 19. -- M. A.-
J.-B. Gray, du ministère des affaires
municipales, a demandé que le con-
seil prenne les mesures nécessaires
pour maintenir les secours après

que l'argent sera épuisé.

GARDIEN TUE
 

(Presse Associée)

HUNTSVILLE, Texas, 19. — Bob
Smith, gardien de la ferme de la
prison locale, a été tué au moment
où trois prisonniers s'évadérent.

 
 

 

CETTE SEMAINE
Nous vendrons des BON-

BONS FONDANTS DURS
au bas prix de 10c la livre.

Venez les déguster !

Pistaches salées, la liv. 10c

Appelez-nous en tout temps
et nous livrerons après 6 heu-

du soir.

305, Dalhousie Rid. 6121
 

 

 

 

 

PERMANENT
Avec machine sans fils,

indéfrisable.

Nous EMPLOYONS la
meilleure quotité d'huile.

Tous nos permanents vous son
dannés por des experts.

NOUS LES GARANTISSONS.

‘Nos prix varient de

$2.00 - $4.00 - $6.00
 

SALON DE BEAUTE

BROSSEAU “286, rue Dalhousie |Rid. 7176  
 

  

Appartement

à Louer
Grand appartement moder-

ne, à l'épreuve du feu, 8 piè-
cse, eau chaude, poê': élec-
trique, frigidaire, grand bal-
con, très central. Prix rai-
sonnable. S’adresser:

Au GERANT, le “DROIT”

 

SPÉCIAUX
DE FIN DE SEMAINE
 

 

 

 

  

PLAT 2. BOITES
EMAILLE Récipients à Ordures PAIN

Ménagères
GRIS No 1

à Vaisselle Reg. 1.00, 19c Couvercle

14 pintes. reo Zo 89c o coulissant,

Extra spécial = ; a Ivoire et vertes.

NO Rég.49c Rég. 140, 98C Lan 98c

VADROUILLES FER À REPASSER
A PARQUETS Electrique

Garanti
No 2.

°° 15c *1,39
No 8 23c Cordon sup- Xe

29c 

 

plémentaire

29c

 

 

 

   

   

CIRE A USTENSILES CUVES
PARQUETS EN AGATE A LAVER

Ivoire avec Galvanisées

Home wax € garniture .
la livre, 25 Bun‘marte, No 1. 69c

Théière, No No 2.

(Cedar. 43° | Soupière. Lo 10 9c
la livre. Marmite à patates, NO 3,

Tour éraremtses 98c

Johnson, Quailté . - ;

la livre, 59c ExtraSpécial 70€ Cuvescarrées.
 

 

Spécial Durant 2

 

Semaines Seulement CHAUDIERES Planches à LaPEINTURE Galvanisées enzine, 296
“CAPITAL” 12 pintes ... 19e

La pinte _.... £9¢ Balais, 5 cordes.14 _… =Le Salon1 98 pr 25e 25e
 

Torontow Hardware
Co. Limitzd

Téléphone: RIDEAU 3123296, RUE DALHOUSIE

servaient l’éclipse de soleil d'au-
jourd'hui ils ont découvert une nou-
velle étoile de troisième grandeur.

Faits et
Dernières C

Tél. Lanc. 7804—
2030, rue St-Laurent

GAB. ROTHER & SONS, Reg'd.
Revendeurs grossistes
Nouveautés—Vêtements

Bottines—Souliers
Montréal, 15 juin, 1936

Vendu à Max Feller, Ltd.
Ottawa.

Conditions: comptant
Vendeur: G. R.

  

Gagnant d'un coussin: x |
Trusell, 170 Nepean, Ottawa.  

 

Chiffres
onsignations

PEERLESS CLOTHING Mfg. Co.

10, rue Ontario Ouest

Téléphone Lanc. 6304 - 8535

Le 15 juin, 1936
Vendu à Max Feller Ltd.

Rue Rideau, Ottawa

Conditions: Comptant
Charge No. 11760

Expédiée: Acceptez

 

 

1 Lot de
Vêtements

111 Complets 

 

pr hommes

En vente,

Achetez au détail, à crédit,
Vous n’avez pas b

156, RUE RIDEAU 

  

311, rue Dalhousie

Tél: Rid. 1640

 

  

MAX FELLER
 

 

Laurence Freres

Tl
1

13 [Complets

78 ‘Complets
de Tweed

|10
aux prix comptant du gros.
esoin d’argent ici.

 

Q. Description Pr. Amont.

 

 
Près du Théâtre Rideau

         214, rue St-Patrice

Tél. Rid. 4640

 

 

 

 

    BEURRE de crèmerie
de choix, livre 22c

PATATES | 1742c

 

Nous avons un assortiment de FRUITS |
et LEGUMES aux plus bas prix.

QUALITÉ |
NOIRE à chaussures
Haws, la boîte.

| CIRE a plancher Haws
; Castle, rég. 25 spé. à

9c

21c
    SHORTENING et grais-

se pure, la livre, 12c

4c
 

EAU de Javelle,

 

    

 

 

 

| Jus de Tomates,
| (petites), la douz. .

| CAFE Maxwell House.

53c

37c
 

 

 

   

 

 

  

‘ la bouteille, | la boîte, . …

| PRser 9c Minin* 10729€
CAFE frais Grand, - 19c |THE hon Paquet 27¢

PRES Themn2e
| Eege Bar217
 

COTELETTES
d'agneau, la livre.

ROTI d'agneau,
la livre,

    

  

ROTTI de veau nourri au
lait, fesse, livre,
 

STEAK de boeuf
dans la ronde, lv.  

BOUCHERIE

19c
|

' STEAK de boeuf
17c |

13c
VEAU en tranche, . … - 10c |

i

1 4c | Délicieuse croquette

STEAK Sirloin,
livre, … . 16c

| cidé de réorganiser le parti conser-

! teur et d'un directeur de la publi-

 lvs
pour 25c

5c

9

10c

tendre, .

| BOEUF et VEAU à
; bouillir, la livre,

STEAK Hambug
livre, … ....

au LARD, livre,

 

     

   

     

 

     

        

 

  

 

  I
$60.00 par semaine tout en apprenant ce
genre de travail, et jusqu'a $100.00 par se-
maine quand vous serez au fait du commerce.

Entrevues samedi, 20 juin, au Château Laurier, +
chambre 605 ;

De 9 h. 30 à 11 hres. Demandez M. WALLACE.

  

  
Er

Un changement

est suggere par,

Péchevin Bélanger]
 

Les échevins Aristide Bélan-
ger et Wilbert Hamilton ont re-
commandé, hier aprés-midl,
d'abolir le système actuel selon
lequel l’Ottawa Neighborhood

Services fait la distribution des
vêtements. Ils ont demandé que
l’on transfère cette tâche au dé- |

partement du service social. Le
bureau des commissaires a pris

leur demande en considération.

 

Réorganisation |

des conservateurs

dans l'Ontario

(Presse Canadienne)

TORONTO, 19 juin. — On a dé-

 

vateur en Ontario à un banquet

caucus des députés de la législature

qui a été tenue ici, hier soir. On
n'a toutefois donné aucune déclara-
tion officielle à l'issue de cette réu-
nion, ;

La discussion a porté autour de la
nomination d'un nouvel organisa-

 
cité. On commencerait cette réorga-

nisation immédiatement avant me-

me que 'hon. Earl Rowe. le nou-

    

| quel assistait l'hon. G.-Howard Fere
guson, ancien premier ministrg

. conservateur. a“
—

| des “certificats de prospérité".
: premier ministre Aberhart et l'hon,

veau chef du parti, commence && ;
tournée de la province à bonne heu»
re, cet automne. 14
M. Rowe est parti pour Ottawa

immédiatement après le caucus aus

L’attitude des

marchands sur

les certificats ‘

ON ATTEND AVEC HATE LEUR ÿ
ATTITUDE SUR LES CERTIFI i
CATS DU GOUVERNEMENT ;
D'ALBERTA. :

(Presse canadienne) ;
CALGARY, 19— On attend aveo :

intérét l'attitude des marchands ÿ
au sujet du plan du gouvernement #
d'Alberta, lequel consiste à émettre à

=
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;

Lucien Maynard. ministre sans}
portefeuille, ont expliqué aux pare

chands la manière dont fonctionnee
ra le plan. Ils attendent maintes
nant la réaction que ce plan produie

ra. 5
L'hon. W.-A. Fallow, ministre des £

travaux publics, a déclaré à Medicie #
ne Hat que les hommes employés à %
la construction des routes d'après le #
plan des certificats recevraient $80 3

par mois et qu'une partie de leur #
paygrconsisterait en “bons de prose à

mérité”.
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HOPPINGiy
josQu'LL EN

COMPLETS SP

$1 3.95
Confectionnés de tweeds de

1 ET 2 PANTALONS
Pour Jeunes Gens et Ecoliers

ste. Poches appliquées — dos de plis-
sé. Teintes: gris, brun et fauve. Tou-
tes les tailles — Coupe parfaite.

Spéciaux
à l’occasion de la
St-Jean Baptiste

ORTS

  

 

   

 

  

 

   

 

   

   

Æfantai-

  
    

 

 

Pour Hommes ,
Shorts

les en jersey. Tres
spécial. Samedi,
le morceau .. .

  

  
  

  
 
 

      

    

 

Chemises Polo
pour Hommes

Chemises de sole en
jaune Man-
ches courtes. Sa-
medi, chacune

 

  

 

   

      

    

  

   

 

pour Homm

que Toutes les
tailles. Très spécial.
samedi. La paire ,

  

   

   
 

etc.

Pointures de 3

   

 

2.95

SOULIERS BLANCS
POUR DAMES

Buck, Chevreau et Veau Tout Blanc
Tous genres à lanières ou lacés, escarpins,

Avec talons cubains, hauts, etc.
à 8. Largeurs À à E.

D'autres à
198 - 2.49

3.45

 

© Spécial Samedi ©

Souliers Mesh
pour Dames

Souliers de toile mesh,
styles vamp, oxfords. san-
dales et lacés, semelles
de crépe. ‘Très Spécial.

= 119paire  
   

 

pour Hommes

prenant sailor
et autres for-
mes. Trés spé- °
cial, samedi

Autres valeurs à 
Pour Hommes

Noirs et blancs, bruns et
blancs. Veau. Semelles
Goodyear, talons de 

Sandales pour le Jeu
pour Enfants

Semelles de crépe ou
9c

+... - 89€

cir. 99e et 1.19

cuir.
1

 

cuir ou de caout-
chouc. En les lar-
geurs C. D. E.

3.95
 

D'autres à 198

MCKERRACHER-WANLESS

 

Sous-vêtements d'Eté

de broadcloth et camiso-

© Extra Spécial Samedi 6

 

fang

49:
PANTALONS KHAKI

 

es
Confection solide et très prati-

1.00
Autres valeurs à 1.49 et 1.95

  

Chapeaux de Paille

Lot de chapeaux de paille. Com-

00

* Costumes et Caleçons de Bain
Dernière création. tout Jaine. Marqués à

un prix trés spécial pour samedi . .

OXFORDS S

  

et,  

 

     

  

 

  
   

   

 

   BAS
de Fantaisie

Lot de bas d'été.

Jolis dessins de fan-

taisie. Choix de nu-

ances. La paire,

19

   

  

1-29
1.49 - 1.05 - 2.95

PORT A

 
    

  

 

5%

Angle Rideau
et Sussex

Tél: Rid. 2802 i
 

  

        

            

 

   

 

  

 


